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INTHODUCTION 1 

\'n: Ull CATL'LLE 

Les dates 
II esl for! probable que Suelone avail 

fail une place a Cat.ulle dans son 
ouvrage des llommes illuslres, parmi Ies poCLes lalins 
donl il relrai;ail la biographie ~. el c'e!'L la sans <loule quc 
saint ,Jerome avail puise Ies dales enlre lesquelles ii enferme 
l'exislencc de nolre auleur: Calulle, d'apres lui, se1·ait ne 
cn 87 el mori en 57 avanl J.-C.: il a meme soin <l'ajou­

lcr, la ou ~c renconlre la seconcle dnle: " a l'âg·e de Lrenle 

ans " 3 • Mais ces donnees, qui semblenl si precises, sonl en 
conlra<liclion avcc celles qu'on peul Lirer du lexle meme 

du poeLe; plusieurs pieces eu effel se rapporlenl a des 
evenemenls hist oriques qui se sonl produits enlre Ies annees 
57 el 54 ~. D'ou differenles hypolheses, qui peuvent l'e 

I. Soufindication conlraire, Ies numeros, dans Ies renvois de celte 
lnlroduelion, sonL ceux des poesies ele Calulle. 

2. li se pourrail qu'en son fonels premier la biogrophie de Ca tuile 
remonlâL au De poelis ele Varron el ii un ouvrage semblable 
ele Cornelius Nepos; ils onL Cte lous Ies elcux connus ele Sut!Lone: 
:\Iace, Essai sui· Sueto11e, p. 217. On hien Nepos, en Lele du recueil 
de son ami, a,·ail raconlc sa vie. 

:i. Suinl Jerome, Chro11ique, Anne~s d'Abraham 1930 el 1960. 
i. 11, 12; 29, ~o; 45, 22 ; 55, 6 ; J I :i, 2; mais Ies pocmes 52 el 53 ne 

"onL pas ncccssairemcnL postfrieurs a l'nn 5~, comme Oli l'a quel­
quefois prclendu. Quanl ă l'argumcnt que l'on lire du silence de 
Catulle sur Ies anneee 53 ct o2, ii n'a qn'une valcm· acccssoire. 
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\"I l:\'TRODCCTION 

ramener â deux principales: ou bien on ad mel que Catulle 
a vccu exaclernenl lrente ans el on le fait naîtrc, non pas 
c 11 87, mnis en 84 1 ; ou bien on relien t comme cerl~ine la 
dale de 87, donnee pour sa naissance, mais on etend j us­

q u 'it l'an 5i la duree de sa vie, en prenant le chiffre de 
Lrenle ans comme un chilTre approximatif. Dans Ies deux 

cas ii faut supposer une erreur de saint Jerâme, cc qui 
n'a rien de trop hardi; la premiere hypolhese esl pcul­

Clre preferable, parce qu'elle concilie a moins de frais Ies 
lermes du probleme. On peul considerercomme etabli quc 
Calulle n'esl pas mort avant 54, el comme vraisemblahlc 

qu'il est mort celle annee-lâ, ii l'âge de lrenle ans. 

A Verone 
Verone se glorifiait de lui avoir donne 

le jour; des le temps d'Augusle, ii etait 

pour le public, parmi Ies maîlres de la poesie latine, u le 

Veronais "• comme Virgile, u le Manlouan » 3 • Les meilleurs 
manuscrils de ses cruvres, qui ne mentionnent ni son 

prenom, ni son nom de familie, l'appellent uniformemenl 
Catulle de Verone, sui\·anl une lradilion qui, sans aucun 

doule, avail ete jalousemcnt conservee el enlretenue sur 
place dans l'anliquile 3 • Nous savons du resle par d'autres 

sources qu'il s'appelait Caius Valerius Catullus 4 • Sa familie 

lenail dans sa viile natale un rang distingue; car c'etait 
chez son pere que descendait Jules Cesar, lorsqu'il passail 

par V ero ne 5 • Calulle lui-meme y revenail volonliers, apres 

t. Saint Jt!rome aurail confondu le premie1· consulat de L. Cor­
nelius Cinna (an 87) avcc le quatricme (an 84). 

'.!. Ovidc, Amours, 3. 15, 7; Martial, 14, 195. Cf. Calulle, 35, 3: 
67, 3t; 68, 27. 

3. Pline, J/isl. nat., 36, ~8; Marlial, 1, 61, 1; 10, 103, 5: Ausonc, 
Preface â Pacalus, 1, 3; Macrobe, Sat. 2, t, 8. 

4. Apulcc, Apologie, 10; saint Jerome, Chron.,anncc d'Abrah.1930. 
Dans Pline, Hist. nai., 37, 81, Quinlus n'csl donne quc pai· des mss. 
inferiours. 

5. SuHone, Jules Cesar, 73. 
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INTRODUCTION VII 

qu'il se ful melc a la sociele briliante el dissipee de Rome 1• 

llien surlout ne le delassail de ses fatigues el ne le conso­
lait de ses deboires comme la relraile charmanle qu 'ii lrou­
vait dans sa propriele de Sirmio, sur le lac de Garde 2 • 

Bref, Cisalpin parses origines, ii ne rompitjamais, dans sa 
courle exislence, Ies liens qui l'allachaienl a son beau pays; 
ii y a meme ecril quelques-uns de ses poemes; on conc;oit 
aisemenl que soa souvenir, a lravers Ies âges, flit reste cher 
a ses compalrioles. 

L01·sque, au sorlir de l'enfance, Calulle 
A Rome 

se fut ernancipe el que, ses eludes 
lcrrninces, ii eul fixe â Home sa principale residence, ii 
." vecul au milieu d'un monde tres cultive, ou ii pul ren­
('()nlrer des hommes de lellres originaires comme lui de la 
li.aule Italie, par exemple l'hislorien Cornelius Nepos, â 
qui ii a dedie le recueil de ses poesies legeres 3 , le gram­
mairien Valerius Caton, poete lui-mcme \ Quintilius 
\'arus de Cremone, presque un ecolier encore 5 • Pendant 
la periode de moins de dix annees dans laquelle lienl loute 
sa carriere lillerairc, ce jeune homme ardent, si riche­
ment doue, a He en relalions avec beaucoup de person­
nages illuslres par leurs talenls, leur naissance ou leur 
situation dans l'Etat; ces relations du resle n'ont pas 
loujours ele amicales, mais elles prouvenl qu'il ful accueilli 
lres vile dans la haute socielc de Rome el qu'il y jouissail 
mcme d'une grande independance. Quelques-unes ele ses 
cpigrammes Ies plus violenles sonl dirigecs conlre Jules 

I. 68, 34. 
2. 31. 
3. I. 
4. 56. ll Clail « ex Gallie » (on entcnd CiSHlpina): Suclon~, Gram­

mairiens, 11. Cepcn<lanl l'i<lcnlitcde cc Colon avcc celui ele Colulle 
n'csl pas ccrlaine. Peul-~lre Helvius Cinno clail·il de B1·escia, 
comme on l'n pense d'ap1-Cs Gellius, 19, 13, a. 

5. 10 el 22. 
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\'III I .\'TIIODL'C TIO.Y 

Cesar, l 'h6Le de son pere 1 ; quoique Ce~ar, de son propre 
aveu, en eul soulfert, elles ne l'empecherenl point de par­

clonner a J'auleur el de le recevoir a sa Labie 2 • Calulle a 

connu encore Cic<'.·ron ~; il a connu son rival, le fameux 

oraleur Q. llorlensius Orlalus\ el Asinius Pollion, alors 

louljeune :;. Mais ses amis Ies plus chers dans la capitale 

l'urenl Licinius Calvus, aussi celebre par ses di~cour~ que 

par sesvers 6 , el Helvius Cinna, auleur de divers poemes, 

aujourd'hui perdus, qui, sans meriler peut-elre Lous Ies 

Cloges que Ca tuile adressaita sa Zmyrna, n'en onl pas moi ns 

ex ci Le la curiosile des contemporains el meme l'admiralion 

de cerlains jeunes gens qui, eux aussi, imilaienl avec fcr­

veur Ies poetes grecs d'Alexandrie 7 .Pour faire figu1·e dans 

une societe aussi choisie, avide de luxe el de plaisirs, ii 

fallail a Catulle d'assez larges ressources; elles ne lui 

manquaienl cerlainemenl pas, malgre Ies plainles hyper­

boliques qu'il exhalail en rianl, dans des momenls de difli­

culles passageres 8 • II avail un domicile a Rome9 el une vi Ila 

pres de Tibur 10 ; la maison de familie, a Verone, ne semble 

pas lui avoir jamais ete fermee el Sirmio faisait ses delice~. 

Enfin l'exislence qu'il menail dans le monde g·alanl, lelle 

qu'il la depeinl lui-meme 11, suppose que sa bourse n'etail 

pas loujours comme ii le pretend, " pleine de toiles 
d'araignee 12 ». 

l. 29, 54, 57, 93. AjouLC'z Ies picces contre Mamurra, favori ele 
Cesar: 91, 105, 114, 115. 

2. Suelone, Jules Cesar, ~3. 
3. 49, 

L 65, 2 el 9; peul-clrc aussi 95, 3. 
5. 8, 9. 
6. 11, 50, 53, 96. 
7. 10, 95. 
8. 13, 9: 10, 9-1 i: 2 . .;, o, !l. Ci'. il, 1-2: 103, 1: 110, 2-i ... 
9. 68, 34. 
) o. ~ i I 1-l. 
11. :15, 7-12 monlrc nnlammenl combicn 'es rclalions y claienl 

L·lcnclues. 
12 I J. ~. 
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INTRODUC1'JON IX 

Calulle ecrivil ses premieres poesil's 
Mort de son frere 

legeres quand ii venail a peine (( de 

revetir la Loge blanche ", a parlir de sa dix-seplieme annee 
environ (an 67) 1 ; mais nul ne saurail <lire 5'il publia ces 

essais el s'il en subsisle quoi que ce soil dans nolre recueil. 

La plus ancienne de ses produclions que nous ayons 

conservee paraîl etre celle ou ii rappelle (enlre Ies annees 
()2 el 60) la perle d'un frere, evidemmenl son aîne, pour 

lequel ii avail une alfeclion profonde; ce jeune homme, 

qui avail peul-etre sui vi en Asie Mineure quelque magistral 
romain, a moins qu'il n'y fîl un voyage d'eludes, venail d'y 

mourir el on l'avail enseveli loin de lous Ies siens, sur la 
cole de Troie, au cap Hhoelee 2 • Calulle, relirc pour Ull 

Lemps a Verone, donna cours a ses regrels dans une elegie 
ou une emolion lres sincere s'allie d'une fac;on assez etrange 

au souvenir de ,-es amours el a des developpemenls mylho­

logiques dans le goul alexandrin 3 • De la mcme epoque, 
c'esl-a-di1·e a peu pres de l'an 60, doil daler une auire 
piece qui monlre aussi a quel poinl ce deuil recent l'avail 

aballu, sans qn'il eul cependanl inlerrompu lonl a fait ses 
lravaux 1 . 

Voyage En 57, le gouvernemenl de la Bilhynic 
en Bithynie elail echu a C. Memmius, magistral 

diserl el erudit, poete a ses heures, celui-la meme que 
Lucrece a immorlalise en lui dedianl le De rerum natura. 
Calulle oblinl de faire pari.ie de la maison de ce noble 
personnage avec son ami Helvius Cinna el ii parlil pour 
la loinlaine province a~signee a son prolecleur, complanl 

bien y arrondir sa forlune grâce it ces profils plus ou moins 

1. 68, 15. Cf.I, 3-7. 
2. Auj. Knranluk (Schlicmann). 
3. 68, 19-26, 91-100. 
4. 6~, 1-18. 
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IN1'IWDUCTJON 

liciles que Ies gouverncurs el leur enlourage realisaienl 

souvenl sa ns que l'opinion publiyue s'en emul. Calulle dut 

passer une annee en Bilhynie (57-56). II eul au moins 

l'avanlage de .pouvoir fai1·e de la un vovage jusqu'a Troie 

el d'aller visiler le lom beau de son frere 1 ; mais, s'il fa ul 

l'cn croire, cel a\'anlage ful le seul. Les benelices qu'il 

avail espcres lui echapperent complclemenl, sans doule 

pour la simple raison que le pays elail trop pauvre; car 

Ies gouverneurs cux-memes ne s'y enrichissaient pas 2 • 

Toujours esl-il qu'il garda de sa deconvenue une rancune 

tenace conlre Memmius 3 • Au printemps de 56, ii quilla 

Nicee el revinl seul en llalic~, ou ii relrouva, d:rns sa chere 

Sirmio, la paix el le repo~". 

Lesbie 
La passion de Catulle pour Lesbie a 

rempli sa pensee pendanl plusieurs 

annees; elle esl le plus grand evcnemenl de sa vie; elle 

domine loule son ccuvre lyrique. II avait renconlre celle 

jeune fcmme a Rome dans le monde arislocralique el cor­

rnmpu qu 'ii frequenlai t; ii a vail eu deja le lcmps de se 

licr avcc clle el de soulfrir de sa legerele quand ii perdil 

son frcrc r.. Cerlaincs pieces ou ii s'abandonne aux trans­

porls de sa passion salisfaile sonl donc au nombre des plus 

anciennes 7 ; si nos calculs sont exacls, ii pouvail avoir 

11lors de vingl-<leux a vingl-quatre ans. Leshie etail mariee; 

~i violent que rut l'amour du poete, ii semble s'elre 

I. I Ol. 
2. 10,9-19. 
3. 28. 7-15. 
4. Pcut-Ctrc y rcvinl-il sui· cc lcgcr balcau de pleisnncc, yocht 

ou cnnol (phaselus). qui alia fin ir sn carri~rc nu bord d'un lac: 4. 
Ccpcndonl on o conteste quc cc haleau lui nit jomeis appartcnu el 
q11c le loc f(1l Ic luc de Guruc. 

''· 31. 
G. 68, 13:i. 
7. 2, 3, ~, 7, 51, 8G. 
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JNTRODUC1'10N XI 

accommode d'abord assez bien de celle silualion el meme 
de quelques infideli Les passageres de sa rnaîlresse 1 • Un 
momenl viol cependanl ou ii cornpril qu'il ne pouvail sans 
s "avilir accepler un plus long partage avec ses rivaux, 
un Egnalius, un Ra,·idus, un Rufus, un Quinlius, un Gel­
lius 2 • De la, dans celle liaison qui dura eoviron qualre 
annees 3 , des lroubles frequenls, des alternalives de 
brouilles et de reconciliations ~, qui ne nous permeltenl 
pas d'assigner une date plus precise a chaque poeme. Ce 
sonl lant6t des plainles, des cris de rage el <le desespoir, 
des outrages sans nom, lant.Ot des proleslalions de ten­
dresse el d'adrniralion s. Enfin, apres une energique rcso· 
lulion de !'amant, honleux de sa faiblesse, vienl l'adieu 
definitif, qui dechire son cc:cur 6 • Parmi Ies poetes lalins 
aucun n 'a rendu avec aulanl de fougue, de sinceri te el 
d'eloquence Ies pcripeties tragiques de l'elernel roman. 

Que le nom de Lesbie fUl un pseudo-
Glodia 

nyme, nous n'en saurions douler, 
meme si O vide ne l'arfirmail pas 7 ; mieux encore, un 
auleur ancien nous apprcn<l que Lesbie s'appel;iilen reali Le 
Clodia 8 . Or ii y avait a Rome, dans le temps meme ou 
ccrivait Catulle, une Clodia celebre par sa beaute, son 
esprit, son fasle el ses mauvaises mc:curs; c'elail la sreur <le 
P. Clodius Pulcher, l'ennemi de Cicerou. En 63, elle avail 

I. 6R, 131, Ha-146. Cf. ~3. li faul qu'ily ail dans celle in<lifference 
hcaucoup cl'a!Tcclalion pour quc la sui le soit intclligiblc, si la fcmmc 
donl ii esl qucslion dans 68 rsl bicn Lcsbie; on cn e <loult!. 

2. 37, 39, ,o, 77 I 82, 91. 
3. De l'an 62 a l'an 58. Longum .rn1ore111: 76, 13; /o11g,1 pietate: 

i6, 5. 
4. 8; 36, 4-5; I 07: 109. 
5. Oulre Ies picces dc\ja cilces, voir 38, -13, 58, 70, 72, 92, l o L 
6. n, 76, 85, 87. La pi cec 11 scmhlc circ la clcrnicrc cn dale (an 

5o ou 51) el rcpondrc (vers 21) a unc nou\"Cllc a\•ancc de Lcsbic. 
7. Tristes, 2, '127. 
8. Apulec, Apologie, 10. 
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:\li !.VTJWDUCTIO.Y 

,;pouse Q. :\Ielellus Celei', <1ui <levint consul en GO el mou­

rut en 59, empoisonne par elle, disaienl Ies malveillanls. 

Elle eul alors au nombre de ses amanls M. Caelius Rufus: 

puis, ayanl rompu a\'ec lui, elle le poursui\'il de sa haine: 

accu'e d'avoir voulu empoisonner son ancienne maîlres8e, 

ii ful defcndu par Ciceron. Le grand oraleur a lrace de 

main de maîlre dans son Pro Caelio un porlrail de celle 

femme audacieuse, gui, lout cruel gu'il est, ne peul pa~ 

allerer complelement la verile (an 56) 1• L'idenlile de Le~­

hie a\'ec la fameuse Clodia, guelguefois revoquee en 

cloute, esl aujourd'hui admise par la pluparl des critiques 

el on peut di re en elfel qu'il defaut de lemoignages direcls 

elle a pour elle Lou Les Ies probabililes. Sa ns parler de~ 

ressemblances frappanles que presenlenl Ies caracteres 

deces deux femmes, l'epigramme conlre le beau (pulcher) 

Lesbius, nalurellement un frere de Lesbie, est aulremenl 

piquanle, si, sous le pseudonyme du personnage, se cache 

P. Clodius Pulcher, que la malignile public1ue accusaitd'in­

eesle avef' sa sccur 2 • Commenl pourrail-on mieux expliquel' 

Ies plainles el Ies railleries de Calulle conlre H.ufus qu'en 

,;upposanl gue par ce surnom ii designe iVI. Caelius Rufus. 

a manl de CloJia ·? 3 . Ajoulons, parmi Ies raisons acces­

~oires, mais non sans valeur, Ies precautions donl Catulle 

enloure au debut scs rendez-vous 4 ; elles indiguent loul au 

moi ns gu'il avail alfaire i1 une dame de condilion, gui, toul 

elfronlee gu'elle etail, a vai l cerlains menagemenls a garder 

aux yeux du monde; une alfranchie ou une femme galante 

de bas clage n'aurail pas eu besoin de lanl de mystere. 

Properce cite Le~bie, enlre Helene, Venus el Pasiphae, 

I. Ciceroi1, Pour Caelius, nolammcnl 13, 15, 16, 20, 22, 23, 26, 29, 
:~ :!. 

2. i9. 
3. 69, ii. 
4. 68, 67-72, H5 el suiv. 
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INTRODUCTION :\III 

pa1·mi Ies femme~ quc l'adulterc n'a poinl l'ail dechoir de 

!cur rang 1; parlerail-il ainsi d'une courlisane vulgaire, ou 

meme simplemenl d'une modeste bourgeoise? On a objccle. 

ii csl vrai, que Clodia avail une dizaine d'annees de plus 

que Calulle; mais qui s'arretera a cel aq.;-umcnl? 

Amis et ennemis 
Catulle a mis dans scs amilies la 

memc cha)eur de ClCUr que dans SOll 

amour pour Lcsbie el ii Ies a celebrees avec une vivaciti· 

qui chez lui elail a la fois l'elîel du jcune âge el de son lem­

peramenl passionnc. Dans Ies poemcs ou ii exprime se:.; 

proprcs senlimenls, ii a nomrne un grand nombre de ses 

conlemporains ; malheureuscmenl nous ne sommes pas eu 

mcsure de Ies identilier lous avec cerlilude; ii y en a 

parmi eux donl le souvenir, sans doule, se perdil pcu cli­

lemps apres. Nos hesilations vicnnenl aussi parfois dc­

changemenls qui onl pu se produire dans Ies disposilion>" 

du poelc a l'cgard d'un mcme personnage. Toul porte i1 

c1·oire que l'Ortalus ii qui ii a dedic une elegie 2 esl bie11 

Ic grand oralcur llorlensius Orlalus; fa ul-ii cn conclure 

qu 'ii esl dislincl de l'Horlensius dont ii raille Ies mau­

vais vers? 3 Pas necessairemenl; car Ies deux pieces onl 

pu etre ecri Les a plusieurs annees de dislance el dans J'in­

lervalle une brouille a pu survenir. Parmi Ies amis que 

Calulle a menlionnes, ii y en a donl la notorie le peul-etre 

n'avail guere franchi Ies murs de leur viile natale, par 

exemple un Caelius el un Quintius, « Oeur de la jeu­

nesse de Verone ·1• » D'aulres, qui lui furenl lrcs chers, n<' 

sonl pour nousque des noms: Veraniu~, Fabullus 5 , Came-

1. Propcrc~, 2, 32, !i5; 34, 84. 
2. 65, 2, 16. 
3. 95. 3. 
4. 58 el 100. 
5. 9, 12, 28, -17. 
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XIV JNTRODUCT/ON 

riusl, Mallius 2 , Seplimius 3• Joignons cependanl a ceux 

qui ont laisse une trace dans l'histoire el donl ii a Cle ques­

tion plus ha ul le descendant d'une illuslre familie, L. Man­

lius Torquatus I, quesleur en !'an 62; quoiqu'il ne ftîl pas 

beaucoup plus âge que Catulle, ii semble bien avoir joue 

aupres de lui le role d'un prolecteur. Des appuis solides 

en e!Tel Ctaient necessaires a un jeune provincial qui avail 

au moins L1mbition d'augmenter sa forlune el qui, par ses 

vers saliriques, s'exposail a de terribles represailles, dans 

une cite aussi troublee que Home l'elait alors. Ses ennemis, 

ce furent surloul ceux qui traver~erenl ses amours avec 

Lesbie, des rivaux qui la lui enleverent, des officieux mala­

droils ou mal intenlionnes, comme Furius el Aurelius, qui 

voulaienl le rapprocher d'elle 5 • II s'esL plainL aussi avec 

amerlume d'Alrenus, un ancien ami qui, apres avoir favo­

rise sa liaison, l'avail trahi ou le negligeait 6 . Mellons i1 

parl Asinius Marrucinus, frere de l'illuslre Pollion 7 , ou 

encore Thallus 8 , des compagnons de plaisir sur lesquds ii 

a deverse des injures focelieuses. pour Ies punir d'une 

espieglerie; ce n 'elaienl pas la des ennemis. 

Relations avec 
d'autres ecrivains 

du temps 

A plusieurs repri:;es Catulle est inter­

venu dans Ies querelles litteraires de 

son lemps. Toul plein de la leclure des 

poeles alexandrins, convaincu par !'exemple des meilleurs 

d'enlre eux que seul un travail lent el palienl produil Ies 

wuvres durables, ii a poursuivi de se!! sarcasmes Ies ecrivains 

1. 55. 
2. 68. 
3. ~5. 

I. 61 el pcul-Clrc 68, 1-40, si on a raison de lire ilfanli, 11, 30. 
5. 15, 16, 21. 23, 21, 21; dctermincnl le sens ironique de 11, 1. 
6. 30. Peul-clre P. Alfonus Varus, consul sufîcctus cn ran 39. 
7. 12. 
8. 2;. Peul-Hr~ un pseudonymc. 
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JNTRODUCTJON XY 

)atins qu'il voyail publier a cOle de lui d'inlerminables 

poemes d'une forme. negligee, pesante el archalque; telles 

lesAnnales de Tanusius, deguise sous le nom ele Volusius 1 ; 

lelles encore Ies elucubrations de Caesius, cl'Aquinus, de 

Sulîenus et cl'Hnrtensius 2 • Comme ses amis Calvus el 

Cinna, Catulle a preconise par-dessus toul Ies ouvrages 
bien limilcs, d'une composilion savante, prepares par de 

longues etudes. Nous devans croire, sur son lemoignage, 

que toutes Ies qualites qu'il aimait se trouvaient reunies 

chez Cornificius 3 el Caecilius de Come\ donl ii ne nous 
·reste rien, aussi bien que chez Calvus el Cinna. Ce golit 

clelical, qu'il elendait aux prosaleurs, si l'on en juge par 

ses railleries contre Ies mauvais discours de Seslius 5 , ne 
l'empechail pas de poursuivre egalemenl l'alfeclalion dans 

le langage; son epigrarnrne contre le pretentieux Arrius, 
qui metlait cles aspirations dans lous Ies mots, est restce 

celebre chez Ies anciens 6 • Ainsi Catulle a prepare la voie 
aux ecrivains de l'âge d'Augusle, particulierement a Vir­

gile, en obligeanl ceux de son temps a chercher loujours 
dans Ies muvres nobles la mesure el l'harmonie des par­

Lies. 

La politique 
Jules Cesar dcclarait lui-meme que Ies 

epigrammes ele Catulle lui avaient 
imprime une flelrissure inelîac;able el ii designait expres­
sement celles ou ii est associe a son lieuleuanl :\lamurra 
dans Ies in vecli vcs <lu poete 7 • Quelques aulres pieces, ou ce 
personnage est designe seul sous le nom obscene de Men-

1. 36, 95. 
2. l·i., 22, 95. 
3. 38. 
4. 35. 
5. H. 
6. 8'i. Quinlilicn, 1, 5, 20, 
7. 29, 57. SuCLonc, Jules Cesar, 73. 
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tuia 1, n'cn allcignaienl pas moins le grand capilaine, a qui 

ii clevail sa forlune. On se lromperail cepen<lanl, si on con­

cluail de la que Calulle avail ele excilc par des raisons poli­

Liques contre l'ht1le de sa familie, avec lequel du resle ii 

se reconcilia. li serail hasardeux de fairc de lui un defen­

seur convaincu du regime republicain. On voit bien qu'il 

mauclil l"e.,;islence, quand un Xonius el un Valinius, aulre,.: 

partisans de Cesar, arrivenl aux haules charges de l'l~lat%: 
mais ii n'epargne guere Pompee; suivanl lui, "le gendre » 

esl ca usc, aussi bien que « Ic beau-pere», ele la ruine uni­

versellc:J el sa vie privee n'esl pas non plus a l'abri de la 

~a lire 1• Cesar, ii csl nai, a gorge l\famurra; mais le„ 

grands seigneurs, gou \0 erneurs de provinces, tels que l\Iem­

mius ou Pison, onl aussi leurs crealures el, par une con­

lradiclion plaisanle, ce que Catulle reproche le plus a Cl'~ 
puissanls personnages, c'esl precisemenl de n'a,·oir pao 

rempli ses cotîres el ceux de ses amis 5 • Une fois recon­

cilic avec « le grand Ccsar n, ii par le, non sa ns fierle 

pa lriolique, des Lraces quc ses victoires on L laissces da 11~ 

la Gaule a peine conquise 6 • Rcsignons-nous clonc a ignorc1· 

Ies verilables molifs de ses allaques contre des hommc„ 

publics; ils onl pu Clre d'ordre privc ou n'avoir qu'un 

rapporl lointain avec la poliLiquc. II ne faul pas chercher 

a mellre Lrop <l'unilc dans celle brhe exislence, agiler 

par lant de passions lumullueuses. 

1. fJ.i, 105, 11~, 115. 
2. ~2. 

3. 29, 23. 
~- 113. 
5. 10, 28, 47. 
6. 11, 10. 
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II 

L'CEUVRE 

Formation etpre- Comme ii resuite des declarations de 
miere publica- Calulle lui-meme, ii avail fait con­
tion du recueil 

naîlre une parlie de ses poemes isole­
men L ou par pelils groupes 1 , soit que des amis ou que des 

libraires en eussent mulliplie Ies copies avec son aveu. 
Quand ii ful celebre, on lui demanda des vers de sa com­

posilion; ii y eul ainsi des pieces qu'il communiqua au 
fur el a mesure a ses admiraleurs 2 • Puis vinl un mo-

menl ou ii se decida a reunir ses produclions eparses; ii 

en forma pour le public un recueil qu'il dedia a Cornelius 
N epos 3 • Mais que comprenait ce recu ei I? ElaiL-il idenlique 
ii celui que nous avo ns? Commenl celui-ci a-L-il ele forme'! 

Autant de queslions sur le,:quelles la lu miere est loin d'etre 
foite. Evidemmenl nolre recueil se compose de lrois parties 
dislinctes, qui n'ont aucun rapporl avec l'ordre chronolo­

gique. La premiere comprend Ies peliles picces lyriques, 
de melres varies (1-60); la seconde, Ies pieces de plus 
longue eLendue (61-68); la troisieme, Ies epigrammes en 
distiques elegiaques (69-116). Mais, si l'on veul serrer la 

queslion de plus pres, on se heurle a de graves difficultes. 
Est-ii sur que Ies pieces 61 el 62, toules longues qu'elles 
sonl, ne doivenl pas etre rangees plulol dans la premiere 
part ie, parmi Ies poemes lyriques? Calulle dedie a Corne­
lius Nepos un lihellus; par suile de calculs fondes sur la 

1. 1. 4; lfi, 3 eL 12; -l3, i; ;;.1, 6; ~uelone, Jules Ces;1r, 73, s111· 

Ies picces 29 el 5~. 
2. 68, 7 el 151 
3. 1. 

CATllLt.E, Poesies. II 
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mesure ordinaire des livres dans l'anliquile, on repugne a 

admellre que ce mol convienne bien au recu cil loul enlier; 

on n'hesile pas moins a comprendre Ies picces 6:~ el 64 

parmi Ies nu,qae annoncces dans la dedicace 1 • Alors celle 

dedicace s'appliqueraiL-elle a la premiere parlie seule? Mais 

voici que d;ms celle premiere parlie elle-meme se renconlre 

un debris gui a bien l'air d'avoir apparlenu a une preface el 

qu'on ne ~ait ou classer 2 ; faut-il supposer qu'il precedail 

un aulrc recueil? dans ce cas le libellus n'aurail compris 

que l-14; mais la piece 11 a ele composee dans Ies derniers 

Lemp" de la vie de Calulle (an 55 ou 54); a celle epoque 

ii n'aurait pas rejele des morceaux aussi ache,·es que :10, 

34 ou 45. Enfin, si on examine Ies lrois parlies 'eparemenl, 

ii esl impossible de decouvrir dans aucune d'elles un prin­

cipe de c(a,semenl; ce n'esl ni l'ordrc des lemps, ni l'nna­

logie des melres ou des sujels, quoiqu'elle semble par 

cnclrnils n'avoir pas ele Loul a fail inrlifferenle. D'ou celle 

conclusion assez plausible que Calulle avail prepare lui­

meme la publicalion d'un recueil plus complet que celui 

qu'il a dedie a Cornelius Nepos el qu'apres sa mort prcma­

luree ses heriliers, respcclanl la division el le plan elablis 

pnr lui, y onl inlercalc un peu a l'aventure Ies pieces ine­

diles lrouvees dans ses papiers. 

L'ordre li serail essenliel de pouvo1r retablir 
chronologique l'ordre chronologique lrouble dans le 

recueil; mais Ies pieces qui porlenl avec elles leur date ne 

fnrmenl qu·une tres petile exceplion. On sail, par exemple, 

qu·· ~lelellus Celer amil epouse Clodia (Lesbie) en !'an 63 

el qu'il esl mort en !'an 59; clonc l:i piece 83, ou ii est 

que~lion du mari de Le~bie comme cl'un homme vivant, 

1. 1, 4. 
:!. l~ b. 
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est anlerieure el on ne peul se Lromper beaucoup en pla­

c;anl enlre 62 environ el 59 loules celles ou l'amour de 

Calulle apparaîl triomphant. Memmius a exerce la preture 

en 58 el gouverne la Bilhynie en 57: des deux annees qui 

onl precede le moment ou Calulle a quille Home avec lui 
(59-57) doivenl daler Ies inlideliles Ies plus graves de Les­

bie el Ies scandales qui onl amene Ies plainles, Ies oulrages 

el la ruplure. Cependant, apres son relOUI' de Bilhynie, 

le poele a encore adresse a son ancienne maîlresse un 
adieu insullanl dans la piece 11, conlemporaine de l'expe­

dition de Cesar en Grande Brelagne (55-54). A l'annce 55 
remonlenl aussi la piece 29, ou esl menlionne le meme 

evenement, el Ies pif>ces 113 el 55, qui rappellenl le second 
consulat el une conslruclion <le Pompee. Tels sonl Ies prin­

cipaux jalons enlre lesquels on dislribue lanl bien que 
mal, d'aprcs Ies vraisemblances, beaucoup d'aulres pieces 

du recueil 1 ; le nombre de celles auxquelles on pe ul assi­
gner une date serail plus considerable, si l'on elail sur de 
l'idenlile de cerlains personnages; mais la encore une 

grande reserve s'impose. 

L'ouvragedans La repulalion de Calulle se soulinl lou-
l'antiquite jours a\'eC ie meme eclat apres sa mort, 

quoique Ies sujels el le lon de beaucoup de ses pocmes en 
aienl ren<lu la leclurc impossible dans Ies ecoles. Son ami 

Cornelius Nepos rappelle lrcs juslemenl qu'il a ele avec 
Lucrece le poete le plus dislingue Ju lemps de Ce,ar 2 • 

Varron le cile l. Horace, apres un inlervalle de ving-l ans, 
se plninl que cerlain versificaleur n'ail encore a la bouche 
que ses verset ceux de Cah·us 4 • Un autre conle.11porain 

1. Voir plus haul lu biographic, i-lablic sur ccllP reparlilion. 
2. Cornelius Ncpos, l'ie d',ltlicus, 12. I (ans 35/33). 
3. \'arron. De la fongue latine, 7, 50 (vers l'on 43). 
4. Horace, Satires I, 10, 19 (vers l'an 35). Lejay, dans sa grande 

cdilion, ad h. l„ el p. 252. 
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d'Augusle, qui esl peul-Clre Virgile, le parodie 1 • Depu1s 

lors, bien rares sonl Ies poetes la lins qui ne lui doivent pas 

quelque chose; ii esl un des maîlres preferes de :\larlial el 

d'A usone. Isidore de Se viile con na îl encore son c:euvre 2 ; 

pourlant on ne saurail affirmer que Ies grammairiens, du 

v• au v11• siecle, ne le cilent pas de seconde ou de troi­

sieme main; !'un deux l'appelle « Catullus quidam no11 

insuauis poeta „ 3 ; c'est la barbarie qui commence. II serai! 

surprenanl gue le lexle de Ca tuile, universellemenl admire 

pendant une si longue periode el rempli de tant de diffi­

culles, n'eC1l jamais ele, sous l'Empire, J'objel d'aucu11 

commenlaire; peul-etre avail-il su bi la criligue redoulable 

d' Asinius Poli ion 1 ; on a cru aussi lrouver dans Hygin ln 

trace d'un lravail d'exegese gui s'y serait specialemenl 

rapporle ". ~lais de ces uliles publicalions ii ne nous esl 

rien resle gui puisse nous aider a resoudre Ies problemes 

de loul genre donl l\.cuvre fourmille. On peut enfin se 

demander si l'anliquite a jamais possede un recueil plus 

complel, ou un aulre recueil gue celui gui nous est par­

venu; parmi Ies fragmenls allribues a Calulle ii en esl 

deux 6 gui presenlenl des garanlies, mais gui doivent avoir 

etc recueillis apres coup par des curieux dans des ins­

cri plions ou sur des lablelles eparses, jusque la negligees. 

Beaucoup d'aulres fragments paraissent provenir plutol 

de lextes de nolre recueil ciles de memoire, alleres ou 

mal inlerpreles. 

1. \'iq;·ile, Epigr. 10, Gallclicr. 
2. Isidorc <le Sc,•ille, Origines, 6, 12, 3. 
3, :\lartianus Capclla, 3, 229, 
'.. Charisius, p. 9i, 10:" Asinius in Valerium. • 
5, llygin, ,\slronomiques, 2, 24. 
6. Fragmenls 1 el 2, 
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Caractere La poesie lyrique, a Home, a faiL scs 
et sources de l'ou- debuls bien avanl Calulle el lui-meme 

vrage 
10 Les poemes n'esl pas le seul qui \'ail cullivee au 

lyriques temps de Cesar; mais le jugemenl de 

Cornelius Nepos suffirail a prouver combien on Ic mellail 

au-desrns de ceux qui s'elaienl exerces dans le meme genre, 

nolammenl au-dessus de ses meilleurs amis, Calvus el 
Cinna. On peul clonc dire qu'il a fail faire au lyrisme chez 

Ies Lalins un pas decisif. II y a dans son ceU\Te deux parls 
qu'il faul avoir soin de dislinguer lres nellemenl l'une de 

l'aulre: d'un cole Ies poemes iambiques ou meliques el le> 

epigrammes, poemes donl la pluparl 1 onl un rapporl avec 
sa personne, avec ses haines, scs amours ou ses amities; 
el d'un aulre c6Le Ies poemes narralifs ou elegiaques, d;ms 

lesquels sa personne n'inlervienl pas~ ou se mele arlificiel­
lemenl a des sujels varies 3 . Dans la premiere calegorieon 

reconnaîlou on soupconnel'inlluence predominanlede Sap­
pho el d'Archiloque; c'esl la que le bouillanl poete, dans 

des pieces inspirees par ces maîlres illuslres, a donne la 
plus haule idee de son talent; la que son âme impelueuse, 
sous l'aiguillon d'une grande passion, a alleinl d'un elan 
aux sommels de l'arl. La figure de Lesbie, donl le nom 
meme evoque le souvenir de Sappho, la grande Lesbienne, 

domine Loule celle parlie. Le lyrisme de Catulle olfre une 
saveur unique par un melange de violence el de douceur, 
de delicalesse el de crudile; ii est extreme en loul, dans 
l'eloge comme dans !'înjure el, ce qui fait sa vraie supe­
riorite, parloul sincere. On s'esl elonne souvenl qu'Horace 

ail parte de ce devancier de genie avec un ccl'lain dedain 1 

1. 62, eu hcxametrcs clactyliques, n'cn csL pas moin' un poeme 
l,vriquc. 

2. 63, 6-1, 66. 
3. 68 ; 65 est la preface ele 66. 
-1. IIorocc, Salires, I, 10, 19. 
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el, plus encore, qu'il se soit vanle d'avoir « le premier•' 

inlroduil dans la poesie la line Ies metres lesbiens 1• Au­

jourd'hui beaucoup de criliques, surloul parmi Ies elran­
gers, acconlenl a Calulle une complete rev;rnche; ils fonl 

de lui sans delours le plus grand poete lyrique de Rome. 

En elîel Ies lecleurs qui sonl sensibles a la force plus qu"il 

la flnesse, a l'originalile plus 
0

qu'a la souplesse el a l'ele­

gance de l'expression auronl loujours pour Calulle un 

goul parliculier; ii ne fa ul pas oublier cependant qu'I-Io­

race l'emporle sur lui non seulemenl par l'etendue el la 

variete de snn rruYre lyrique, mais encore par la dislinc­

tion soulenue de son langage, a moins qu'on ne considere 

precisemenl celle qualile meme comme incompalible avec 

!'ideal du lyrisme, ce qui est bien en elfet un point de vue 

assez commun 2 • Remarquons en outre qu'Horace avait 

trente-cinq ans quand ii a publie ses premieres odes dans 

un monde soumis el pacifie; Catulle est mort a tren le ans, 

apres arnir veru au milieu d'une societe livree 11 lous Ies 

desordres; s'il avait prolonge son exislence aussi loin qu'A­

sinius Pollion, quelle forme croit-on que son lyrisme eul 

revetue? II faut du resle reconnaîlre que personne chez Ies 

Romains n'a egale la simplicile palhetique avec laquelle 

ii a fait parler la passion, celle qui, une fois maîlresse 

de l'etre lout enlicr, l'asservit, le degrade el le lorlure. 

20 Les poemes On a eu longlemps l'habilude d'enfermer 
alexandrins Calulle sous la mcme couverlure que 

Tibulle et Properce, comme s'il represenlail le meme genre 

lilleraire; or ii nous a laisse en loul lrois elegies 3 , donl 

une seule a quclque rapporl avec ses amours ~. Ces elegies, 

I. lloracc, Odes, 1, 26, li;~. 30, 13. 
2. La verile sur celle qucstion rne parail avoir etc <lile par 

'.\1• Plcssis, L1 porisie latine, p. 323. 
3. 6:>, 66, 68. En rea.lile 6i est une longue cpigramme. 
4. 68, 51-72 ct 131-148. 

https://biblioteca-digitala.ro



JNTRODUCT/Oi\ XXIII 

qu'il nous faul classer dans la seconde categorie de ses 

ouvrages, nous conduisent a d'autres sources el a une 

autre ecole poelique gue ceux de la premiere; ellcs onl 

avec Ies clegies <le Tibulle el de Properce ce caractere 
commun <l'avoirete inspirees par des poetes grccs d'Alexan­

drie, dont Ies plus celebres furenl Callimague el Phi­

lelas. Au meme groupe apparliennent encore, guoique 
ecrils dans un autre metre, le poeme 63 sur Allis el le 

poeme 64 sur Ies Noces de Thelis el de Pelee. Ici Calulle 
nous apparaît sous un jour lout dilferent; c'est un eleve 

docile <le Callimaque, curieux de fables romanesques, labo­
rieusemenl enchâssees dans des composilions savantes, 

de proporlions modesles; ii exerce, celle fois, sur lui-meme 
une surveillance severe; sa languc el son style, par Ie 
relour frequent de certains procedes favoris, onl meme 

quelque chose de precieux. II s'est misa l'ecole de Calli­
maque avec lanl d'applicalion qu'une deces elegies n'esl 

probablement que la lra<luclion d'une elegie <lu poete grec 1• 

EL, chose singuliere, ces morceaux, ou )'art alexandrin est 
imite de si pres, n'appartiennent pas a une aulre periode 
<le son exislence que ses ccu vres lyriques; ii est prouve 

loul au moins gue Ies poemes G5, 66 el 68 sonl conlem­
porains de guelques-unes des plus belles pieces adressees 
a Lesbie 2 • II ne faut clonc pas parler d'une evolulion gui 
se serait produile dans Ies gouls de Catulle. II est clair 
que dans Ies poemes du second groupe ii a sacrifie, avec 
beaucoup d'habilete <lu resle, ii une mode; ce sonl ceux­
la surlout gui lui onl valu sa repulalion <le poete savant, 
doclus 3 ; mais aussi ce ne sonl pas ceux qui se sont graves 

1. Avcc la piu port des inlerprctes recent~, j"cnlcnds ninsi expres­
sa dans 65, 16. cr. 116,2. 

2. Annces 62-60. li est impossible d'assignc1• unc dale precise 
nux poemes 63 el 64. 

3. Pseudo-Tibulle (Lygdamus), 3, 6, 41; Ovide, Amours, 3,9, 61; 
Marlial, 1, 60, 1; i, 99, 7; 8, 73, 8 ; 14, 100, I; H, 152, 1. 
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Ie plus profondement dans la memoire des hommes. Peu 

de temps apres, Ciceron raillait Ies poetes « nouveaux >> 

( ve:t{n·e:pot), qui n 'a vaienl jamais d'aulre refrain a la bouche 
que Ies chanls d'Euphorion 1 • Que Ciceron ail eompris 

Catulle, mort depuis plusieurs annees, parmi ces " canto­
res Euphorionis >>, ii n',v a pas apparence; car nous ne 

voyons pas qu'Euphorion ail eu pour Calulle un allrail 

parliculier; cependanl on ne peut douler qu'au moins pai· 

cerlains de ses ouvrages ii ne se rallachâl a celle ecole 

d'imilaleurs zeles que nous appelons alexandrine. li ne 

faul point d'ailleurs, d'apres une boulade de Ciceron, en 

parler i1 la legere; non seulement elle a beaucoup conlri­

bue a donner aux Romains le sentiment de la grâce, a leur 

enseigner la necessile du lravail, la verlu du choix da11s 

l'expression, mais encore toule !'elegie latine semble en 

ctre issue 2 ; Virgile lui-mcme a eu avec Ies poeles grecs 

d'Alexandrie un commerce qn'il n'a jamais rompu. 

La langue 
et le style 

II etai t nalurel qu'un poete fai;onne pai· 

de telles etudes fît lres peu de cas de 

ceux qui, â Rome, avaienl ecril avant lui, puisque le mou­

vemenl auquel ii a si puis;;ammenl conlribue elail un mou­

vement de reforme; el en elfet certai nes de se~ epigrammes 

donnent a penser que dans le vieil Ennius, qu'il avail lu 

comme loul le monde, ii voyail plulât le fumier que Ies 

perles 3 • II a clonc du fuir avec soin dans la langue et daus 

1. Ciceron, Lettres a Atticus, 7, 2, 1 lan 51); Tuscu/anes, 3, 4~ 
1un 44 l. 

2. Queslion dchallue. li nlC' paraîl ccpendanl dificile d'ccarlcr 
des Lemoig-nages lcls que ccux de Properce, 3, 1, 1; 4, 1, 6~1, rap­
prochcs de ccux d'Oyide, Triste.~, 2, 31i7, el. de Diomcdc, p. 484. 
17 Kcil. 

3. 36; 95. Ennius n'y est poinl nommc; mais on conjcclure avcc 
naisemblencc quc scs Annales etaienl loujours Ic modele prefer<' 
des ecrirnins raillcs par Catullc. 
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le slyle loul ce qui aux novaleurs comme lui paraissail 

suranoe, non seulemenl Ies mols el Ies formes archa"iques, 

mais Ies licences excessives, l'abus des mols grecs, ele.„ 

II y a cependanl encore dans ses vers, comme dans ceux de 
Lucrece, des resles d'un usage plus ancien qui disparaî­
lronl bienlâl chez ses successeurs; d'ou parfois dans l'ex­

pre~sion quelque chose d'un peu lourd el prosalque; on en 

serail encore plus frappe si Ies copisles n'avaienl d'âge en âge 
rajeuni le lexte. Mais le lalin de Calulle n'a pas loul ii. foit 

la meme couleur dans Ies deux groupes de poemes. Les 

pieces Iyriques el Ies epigrammes sonl riches eu lermes 
familiers, populaires el meme grossiers, parmi lesquels 
quelques-uns reslenl pour nous assez obscurs, d'aulanl 

plus qu 'ils onl peul-etre ele defigures dans Ies manuscrils. 
Les poemes narratifs el Ies elegies, naturellemenl beau­

coup plus châlies a cel egard, se distinguenl surlout par 
de nombreux emprunls a la lang·ue grecque; quoique 

Catulle ail etc sans cloule plus discret que ses devanciers, 
ii a encore pris aux Grecs beaucoup de noms communs el 
de noms propres et ii lemoigne un goul marque pour Ies 
hellenismes dans la flexion. Enfin loul le monde a nole 

dans Ies deux groupes Ies adjeclifs composes qu'il forme 
a l'exemple des Grecs; mais rien n'y est plus frappant que 
l'abondance des diminutifs deslines 11 exprimer, suivanl 
le cas, la pelilesse des choses, ou la faiblesse ou l'elegance, 
ou encore loul ce qui fait naîlre la lendresse ou provoque 
le dcdain. 

La m~trique 
~appho el Anacreon, Archiloque el 
Hi·pponax onl fourni a Calulle la plu­

parl des meLres qu'il a adoples dans ses poemes lyriques, 
quoique meme la ii n'ail pas repudie Ies Alexandrins, puis­
qu'il doil aussi quelque chose a Callimaque I el a Phalecos. 

1. Au moins clnns 63. 
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II ne pouvait se llalter de reveler le premier aux Homains 

ces formes savanles de l'arl grec; assurement tel n'elail 

pas son bul; d'aulres, Malius el Laevius, l'avaient devance; 

mais ii esl i1 croire que, comme Ies poetes de son groupe 

gui se sonl appliques i1 la meme lâche, ii s'est elTorce sur­

loul de lrailer avec plus de rigueur qu'on ne l'avail fait 

jusque la quelques metres choisis, au lieu de chercher a 

~e distinguer par le grand nombre et la variete; une dizaine 

lui a su!fi: Horace en a pres du double. Deux melres l'ont 

parliculierement :;eduil: l'hendecasyllabe phalecien el le 

choliambe; Ies picce~ ou on Ies renconlre formenl Ies deux 

tiers de son ccuvre lyrique. A la difference d'Horace, ii 

pralique peu la slrophe; ii n'ya chez lui que deuxexemple:i 

de la strophe saphique, ii n'y en a aucun de l'alca'ique; 

Horace avaiL-il si grnncl lort de se considerer comme elant, a 

Rome, l'heri Lier de la lyre de Les bos? ;\fais, dans le domaine 

limite qu'il s'esl choisi, Catulle monlre superieuremenl ce 

que l'on peul oblenir par un art scrupuleux. Pour avoir 

une idee de son ingeniosite el de sa pntience dans l'execu­

Lion ii faut lire la picce d'un effel un peu Ctrange ou ii a 

chnnle en vers gnlliambiques Ies malheurs d'ALtis; ii est 

clair que dans d'autres, gui nous charmenl davantage, son 

<ime ardente a Iulie avec la meme obslinalion contre Ies 

dilliculles de la metrique. 

Ses hexametres daclyliques sont caraclerises surtout par 

la prescnce frequcnle du spondec au cinquieme pied; ces 

"vers sponda'iques » occupenl une Lei le place dans son epyl­

lion de Thelis el Pelee el dans ses disliques elegiaques 

qu'on ne peul douler qu'ils soienl l'elTel d'un procede sys­

temalique; par la au moins ii se raltache a l'ecole des 

poetes nou \'eaux, railles par Ciceron pour en avo ir abuse 1 • 

I. Ciceron, tellres ;l .4.lticus, i, 2, 1. 
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N'oublions pas cependant qu 'ii y a des vers spondai'ques 

chez Homere dans la proporlion d'un pour dix-huit vers 1 ; 

la proporlion est un peu plus forte chez Catulle, elle 

depasse de beaucoup celle qu 'on pe ul observer chez Ies 

aulres poetes latins aujourd'hui connus; une comparaison 
altf"nlive avec ce qui subsiste des poCles grecs d'Alexan­

<lrie prouve que ce sont bien eux qui onl donne !'exemple 

de celle recherche 2 • Notons aussi que parmi Ies Lalins 
aucun ne s'esl piu aulnnl que Catulle a terminer par un 

polysyllabe le pentamelre <laclylique 3 . Si l'on considere 
enfin que dans tous ses poemes ii a use assez largemcnt de 

l'elision et de l'hialus, on est amene a conclure que ses 
successeurs onl pousse encore plus loin que lui Ies exi­

gences de l'arl. De bons juges en eprouvent parfois un 
cerlain regret; le vers latin, aslreinl apres lui a des lois 
plus severes, est devenu aussi plus monotone; le sien 

n'avail rien perdu de son harmonie a garder quelque chose 

des libertes p1·imitives. 

III 

H ISTOIRE DU TEXTE 

li y a une large lacune enlre le temps ou lsidore <le 
Seville 4 citait le texte de Ca tuile 5 el celui ou nous le 

I. Plcssis, ,\/t!lrique grecque ellaline, p. 54. 
2. Ellis, ,[ comme11lary 011 Cal11ll11s, 2' cel. (1889), Prolego­

mena, p. xxxv1; Bern. Schrniell, cel. majeurc (1887), Proleyomena, 
P· LXXXVIII. 

3. Plcssis, ,\/t!lrique, p. 123. 
L l\lorl vers 6:16. 
o. Dans ses Oriyines 6, 12, 3; 19, 33. Tous Ies lcmoignngcs sur 

lesqucls s'appuie celle hisloirc onl ele rassembles pnr L. Schwabc 
en lele de son Milion (1866 et t886), p. v11-xx1v. 
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voyons reparaître en enlier pour la premiere fois. N ous 

avons bien parmi nos sources un manuscril du 1x• sieclc 

ayanl apparlenu a de Thou, le Thuaneus (T), mais ii ne 

conlienl gue le poeme 62; en 965, Ratherius, evegue de 
\' erone, declare formellemenl dans un de ses sermons gu'il 

a lu Calulle 1 , sans doute d'apres un exemplaire conserve 

dans la bibliolhegue de la calhedrale; mais ensuile c'esl 

de nouveau la nuil jusgu'au xiv• s1ecle; Ies rarcs temoi­

gnages gui s'espacent dans l'inlervalle ou bien sonl dou­

leux, ou bicn proviennenl indireclemenl de florileges 

aujourd'hui perdus, analogues au Thuaneus. L'apparilion 

d'un exemplaire complet du recueil, au debut du XIV" siecle, 

est celebree comme une verilable rcsurreclion par Benve­

nulo de Campesani dans celle epigramme ~: 

Ad palriam uenio longis a fini bus ex ul; 
Causa mei reditus compatriola fuil, 

Scilicet a calamis, lribuit cui Francia nomen, 
Quiquc notat lurbe prelereunlis iter. 

Quo licel ingcnio ucstrum celebrate Catullum, 
Cuius sub modio clausa papirus C'ral. 

Benvenulo de Campesani, de Vicence, esl mori enlre 
1323 el 1329; c'csl clonc peu de lemps auparavanl gue Ic 

recueil, aulant gu'on peul le conclure de ces vers enigma­

ligues, avait ele exhume par un« compalriole n de Catulle, 

donc un V cronais, un cerlain Francesco, gui aurail ele, 

~uivanl l'inlerprelalion de Mr Chalelain, « secretaire de la 

chancellerie, charge de viser Ies passeporls des voya­

geurs » 3 • Le recueil, jusgue la u tenu sous le boisseau" 

'vers 6), ful bienlâl connu de Pelrarque, de Guillaume de 

1. Dans la Patrologia latina de ~Iigne, l. 136, p. 752. 
2, Reproduile a la fin du Gernwnen.~is (G.). 
3. Collection de rcproduclions de manuscrils, publiee par L. Clc­

dal. Classiques /atins, I. Cati:lle. Paris, 1890, p.111 el 36. 
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Paslrengo, son ami, el aussi de 13occace 1• En avaienl-ils 

fail prendre des copies a V ero ne? C'esl assez probable, au 

moins pour Pelrarque; mais ni ces copies ni leur modele 

n'onl jamais reparu depuis. Nolre plus ancien manuscril 

du lexle complel dale de J'annee mcme ou esl morl Boc­

cace: en 1375 a ele ecril en llalie le Germanensis, 011 

manuscril de Sainl-Gcrmain-des-Pres (G); le 19 oclobrc 
de celle annee, le copisle, ayanl termine sa lâche, deman­

dail dans la souscriplion l'indulgence du lecleur pour Ies 

faules qui lui avaienl echappe, parce qu'il avail eu pour 
modele un exemplaire lres corrompu el qu'il n'en exis­
Lail pas de meilleur; mais ii esperail encore pou.voir faire 
Ies correclions necessaires, si quelque aulre venail par 

hasard a emerger: 

Tu, lector quicumque, ad cuius manus hic libellus obuenerit, 
scriplori da ueniam si tibi cor[r~uptus uidebitur, quoniam a 

corruplissimo exemplari transcripsil. Non enim quodpiam 
aliud extabat unde posset libelli huius habere copiam exem­

plandi, el ut ex ipso salebroso aliquid tantum suggel re Jrel 
decreuil polius tamen cor(r]uptum habere quam omnino 
carere, sperans adhuc ab alliquo alio fortuite emergente hunc 
posse cor[r]igere. Valebis si ei imprecatus non fucris. 

13i5, mensis octobris !9°, quando 
Casignorius laborabat in 
extremis 2 etc[ eLera], 

Lesbia damnose bibens interprelalur 3 , 

Tel esl le point de depart de Loules nos recherches. Les 
sources donl nous disposons actuellement sonl Ies sui­

vanles: 

1. Ellis, Calull11s in lhe xiv cenlury. Londres, 1905. 
2. Lorsquc Can Signorio, princc de V ero ne, cLaiL ă I 'agonic. 
3. ApplicaLion fanlaisisLe d'une cxpression d'llorace (S.11ire~. 

2, 8, 31) au personnage de Lcsbie, 
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1° Le manuscril du 1x• siecleayanl apparlenu a deThou, 

le Thrrnneus ('n, est conserve a la Bibliolheque nalionale, 

a Paris, sous le numern 8071 ; c'esl un flo1·ilcge qui con­

lienl, oulre le poeme 62 de Calulle, des exlrails de Marlial 

el de l'Anlhologie !aline. li reproduil un florilege forme 

probablemenl en Gaule au nn° siecle. Au milieu de beau­

coup de faules non moi ns graves que celles des manuscrils 

poslerieurs, ii offre, dans son exlrail de Calulle, quelques 

bon nes lec;ous qui lui sonl propres el qui meritent d'Clre 

mises au premier rang 1 • 

2° C'est aussi la Bibliolheque nationale de Paris qui pos­

sede, sou;; le numero 14137, le precieux manuscril de 

l'ancienne abbaye de SainL-Germain-des-Pres (G), ecrit a 
V crone ou pPes de V ero ne en 1375. Signale pour la premiere 

fois en 18:30 par Sillig, donl la collaliou ne ful publiee qu'en 

18.'l9, ii a ele de nouveau collalionne a plusieurs reprises, 

avec le soin le plus scrupuleux, et lous Ies edileurs depuis 

1866 (2" ed. de Schwabe) lui onl reconnu une valeur emi­

nenle; \I' Chalelain en a don ne par la pholographie, en 1890, 

une reproduclion inlcgrale 2 • Ce manuscril en parchemin 

a ele execute d'une main ex perle el allenlive par un copiste 

qui n'~lait pas depourvu de loules connaissances lilleraires. 

li porle dans le lexle meme des lraces de correclions ope­

rees tres habilemenl a l'aide de graltages (G 1); puis, dans 

Ies marges el enlre Ies lignes, des varian Les gui ameliorent 

souvenl le lexle (.q); puis encore des indicalions metriques 

el enfin des tilres a l'encre rouge, ajoules lanlât dans Ies 

inlerlignes, lanlol dans Ies marges. II est impossible de ne 

pas ''oir la a,·ec Max Bonnel, qui a fail de ces relouches 

un dcpouillement minulieux 3 , l'ccuvre d'au moins deux 

1. Unc pagc csl rcproduile t>n phologravure dans Chalclain, Paleo­
graphie des classiques /atins (IRXI), pi. xiv. 

2. Collection de reproductions de mss., I. c. 
3. Dans la Revue critique, 1877, ·1. p. 58. V. encore Morgcnthaler 

De Cal ulii codicibus, diss. inan~., Strasbourg, 190!1. 
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mams dilîerenles, execulee ii plusieurs reprises, quoique 
la premiere main puisse Clre ii la rigueur celle qui a copie 
le lexle lui-meme. 

3° Le manuscrit conserve i1 Oxford (O), dans la biblio­
lheque Bodleienne (Canonic. lat. 30), dale aussi de la fin du 
x1v0 siecle et ne peut pas elre de beaucoup poslerieur ii G ; 
originaire comme lui de l'IL<ilie du Nol'd, ii lui ressemble 
par l'ecrilure, maisilcontienl beauc:oup moins de variaules, 
el le copiste, plus ignorant, a souvenl reproduilson modele 
a vec une docili le machinale qui nous garanlil sa fideli Le 1• 

Le manuscril O a ele collalionne plu~ieurs fois depuis 
1867 2 el ii n'esl poinl aujourd'hui d'edilion critique gui 
n 'en don ne Ies lei;ons ii une place d'honneur 3 • 

li est hors de doule que Gel O sonl issus du manuscril 

decouverl ii VPI'one au commencemenl du xiv• siecle, cele­
bre aussilâl dans l'epigramme de De Campesani, puis de 
nouveau perdu; on doil clonc considerer l'accord de Gel de 
O comme represenlanl ce Veronensis evanoui (V de certai ns 
edileurs) que l'on cherche ii reconsliluer par induclion; 
GO sonl encore la base la plus solide pour l'etablissemenl 
du texte. Mais ilparlir d'ici uous nous heurlons a une foule 
de problemes. V, suivanl la souscription de 13i5, etail un 
exemplail'e lres i.:orrompu, herisse de difficulles, corr11ptis­
simus el salehrosus. D'apres la naluredes confusions paleo­
graphiques relevees, l\·I• Chalelain suppose que c'elail un 
manusc:ril en cursive romaine, de l'epoque carolingienne i. 

1. Ellis clans sa premiere eclition de Catulle (2' 1 k78, p. 1 W) el 
M• C'hatelain dans sa Paleographie, pi. xv, en ont reprocluit deux 
pages par la phulographic. 

2. Date ele la premiere cd. majeure cl'Ellis. 
3. Collations de Baehrcns (1873) el ele Sehulze (1878) utilisces par 

le second dans son eclition de 1893. Yoir en clcrnier lieu la petile 
cclition cl'Ellis (190•). 

4. Chat~lain el a ns son fac-simi le du Germanensis, p. 111. D'autrcs 
clisent: Cil ccl'ilurc lombarele. 
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Peul-etreelail-cecelui que Ralheriusavaiteu sous Ies yeux 

en 965. ~tais la ou Gel O dilferent, lequel des deux devons­

nous preferer el, dans l'ensemble, lequel repro<luit plus 
fi<lelement la tradition? Que,;tion encore <leballue. Les par­

Lisans de O font valoir surlout que son copiste, plus fruste, 

sachanl a peine le latin, nous don ne dans ses faules memes 

uneimage plus sincere du texte anlique i .Aquoi Max Bonnel 

a repon<lu qu'en une foule d'endl'oits O serait inintelligible 

sans G 2 • On peul ajouter que l'orthographe <le O, souvent 

plus conforme a J'u,age antique, est, elle aussi, sujelte a 
des caprices injusliliables 3 • A celle queslion esl liee celle 

<les variantes; d'ou viennenl Ies variantes qui sonl propres 

a G? Assuremenl ii yen avait dej11 dans V; mais g n'en a­

Lil pas pris ailleurs? car la souscriplion de 1375 dit bien: 

non quodpiam aliud extabat (exemplar); mais le copiste 

ajoute qu'il espere encore que le hasar<l en fera « cmerger" 

un autre. Ellis en elfel a ete de plus en plus convaincu que 

<l'aulres copies de V avaient circule en llalie enlre 1323 el 

1375. Aussi a-t-on pretendu que la souscription meme de 

G venail de plus loin el qu'il y a eu un inlermediaire (X) 

non seulemenl entre \'el G ;, nrnis encore enlre \'el 0 5 • 

Quoi qu'il en soit el bien que O ait gagne beaucoup de 

terrain, ii est prudent <le ne pas lui accorder une confiance 

excessive, surtoul en ce qui concerne ses archaîsmes, sou­

vent problcmaliques; et,d'aulre part, ii convientde ne pas 

oublier que g a des origines assez lroubles. 

4° On comp le plus de soixante el dix manuscrits inferieurs, 

1. Baehrens le premier (1874), puis Morgenlhalcr el Friedrich dans 
son cclilion {1908\. 

2. Revue crilique, 1877, 1, p. 63. 
3. Schulzc dans !'Hermes, xm (18i8j, p. 52-~6. 
4. Ciialelain, Paleographie, p. I; Lindsay dans la Class. rev„ 1906, 

p. 160. 

5. ~lorgcnlhalcr, p. 8 el 52. 
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presque Lous, sinon lous, clu XY" siecle. Da11s cc nombrc 

quelques-uns meri Lent une allenlion parliculiere. un des 

plus anciens ( 1400) paraîl elre un manuscril conserve il la 

bibliotheque de Sainl-:Marc (classe XII, !al. 80), a Venise 

(M). Collalionne en 1888 par l\I' Schulze 1, ii a ele mis en 

honncur dans l"edilion de ce savant el, plus recemmenl, 

dans l'edilion mineure d'Ellis; enlre lemps, Constanlin 

.Nigra en avail publie une reprocluction pholographique 

integrale, qui en a heaucoup facilile l"etude 2 • S'il n'a pas 

Loule l'imporlance que j\Jr Schulze lui avail d'abord allri­

buee, on ne saurail le negliger 3 • 

;-, 0 En 189U, un Americain, ;\I' Hale, a signale pour la pre­

miere fois et depuis ii a recommande avec une insistance 

parliculicre un manuscril de Home (R), qu'il avail etudie 

a la bibliolhec1ue du Vatican (fonds Otloboni, 1829). 

D'apres lui, ce Roma.11us <lalerait, non du xv• siccle, mais 

de la lin du xn·• ; îl deriverail direclemenl de V, serail 

par consequenl independanl de GO et mcrileraiL d'elre 

classe cn premiere lignc a cole d'eux ou meme au des­

><US. De la une longue polemique, d'autanl plus longue 

que M• Hale ne publiait pas sa collalion. Ellis, a qui ii 

l'avail cepcndanl communiquee, a foit connailre, sans 

enlrcr complelemenl dans ses vue,;, Ies lec;ons de R 4 ; ii Ic 

cile, chaque fois qu'il !'a pu, immediatcmcnl apres GO. La 

pluparl des criLiques reslent refruclaires; ils refusenl 

d'admellre que B ail plus de valeur que !'un quelconque 

des deteriores. Le sull'rag·e d' Ellis prouve au moins que la 

1. Dans t'/Jermcs xx111 ( 1883), p. 56i. 
2. Constontinus Nigra. Liber Catulli bibliolhecre Marci.1nac 

Venetiarum heliolypica arte ed„ 1893. 
3. Schulze dans la /Jcrlincr philolugische \\'ochensc/1ri{l, 1R99, 

442; Wochenschri{t f'iir lda.<sische PhiLoloyie, x1, 1901. 30. 
-L Elles ont ele aussi miscs li profit par un clc,·e de M• Ilaie, 

M• Ullman (B. L.), Tlte identifica.tion of the mss. of Catullus cited 
by Sta.tius (Esta~o), Chicago, 1908. 

CATVr.t.1! 1 Poesies, III 
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peine de ;\Jr Hale n 'a pas ete complelement perdue ; le 

Romanus esl, parmi Ies temoins du second ordre, un de 
ceux qu'il esl bon de consulter. 

Viennenl ensuile dans le meme groupe le Bononie11sia 

(B, bibliolheque de l'Universite, a Bologne, n° 26:21 ), achevc 

le 2i mars 1412, el son proche parenl le La.urenlianus 

(La 1, ii la bibliolheque de Florence, xxxm, 13), l'Am­
hrosia.nus (A, a .\<lilan, M. 38) el le Colhertinus (C, 11 la 

Bibliothcque Nationale de Paris, !?.t. 8234). Une menlion 

speci;ile est rl11e i1 un manusrrit de Berlin (San ten. 37), le 

Data1111s (I>). <1pnl <1pparlenu a Carlo Dali, puis ii LaurenL 

S;inlen ; ii ei;t bien fait pour piquer nolre curiosile; c'esl 

un des plus rccenls (îl dale de i.463) el on ne peul nier 

qu'il soit inlerpole; mais ii contient aussi des le~ons excel­

lenles qui ne peuvent pas provenir des conjeclnres du 

copiste. Tres dedaigne, apres a voir servi de so urce prin­

cipale a Lnchmann, ii a repris une autorite limilee a un 

pelit nombre de cas, mais cerlaine. 

S'il y a des points obscurs dans la genealogie de GO, ii 

n'y en a pas moins dans celle des deteriores. Qu'ils soient 

tous des copies deG, comme l'avail avance Baehrens, c'est 

une opinion a laquelle ii fanl renoncer; D suffiraiL a le 

prouver. Nous connaissons trop mal la poslerile c.le V pour 

affirmer que Ies copistes du xv0 siecle n'ont pas eu a leur 

disposilion, outre GO, des exemplaires aujourd'hui perdus 

el, en lcur absence, la discussion ne peul aboutir a un 

resullal bien precis. On a suppose au moins deux de ces 

manuscrits disparus, )'un pere de g, l'aulre pere de D 1 • 

Ou bien enco1·e G pourrait avoir eu un frere·inconnu, d'ou 

descendraienl M R el Ies autres ~. De Loutes fa'<ons on est 

arrive a celte conclusion, a laquelle en elfet ii esl difficile 

l. Fri<'<lrich dano sou edition (1908), l'orwort. 
2. l\Iorgcnlhalcr, op. l. (1909., 52. 
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d'echapper pour peu qu'on s'applique a l'elude du texte, 

c'esl qn'il est impossible de s'en tenir au temoignage de 

GO; malgre toul, Ies manuscrils qui onl ele indiques plus 

hanl ont encore leur prix. 

IV 

Pm:-1c1PES sun·1s DAi"S CETTll ilo1T10N 

En 1890, ~lax Bonnel ecrivaiL:" li devienl dillicile 

aujourd'hui, en parlanl de Calulle, d'Clre original sans 

lomber dans le paradoxe ou la sublilite .... Ne seraiL-il pas 

lemps de reporter sos efforls sur lanl d'auleurs moins elu­

dies, a propos desquels on ne serait pas reduit a Lourner 

el a retourner loujours Ies memes argumenls, a prendre 

parli dans des conlroverses anciennes, au lieu de soulevcr, 

avec quelque chance de lt:s resoudre, des problemes nou­

veaux '? Que d'auleurs qui allendent encore une edilion 

crilique, quand Catulle en comple dix ou douze; un com­

menlaire, quand ii en existe qualre ou cinq sur Calulle; 

des etudes biographiques, litleraires, gramrrwlicales„. ele„ 

quand CCJ.Lulle en est inonde I » 1 Depuis plus de lrenle ans 

que Max B mnet faisait enlendre celle pia inle, Mr Schulze a 

donnc une aulre forme (1893) a l'cdilion de Baehren~, Ellis 

a public son edition mineure (1004), Al' Frit:drich un com­

mentaire nouveau de 5GO pagcs gr. 8° (1908), pour ne ciler 

que Ies principau:x: ouvrages de celle categorie, el ii a paru 

plus de cenl soixanle arlicle~. dis8erlalions ou eludes lil­
lcraires en cinq ou six langues dill'Crenles 2 •• le m'e\'.cuse de 

1. Reuue criliquc, 1R90, 2, 33.\. 
2. Voir Ies hullcLins de M• Mogoue dans Ic .lahresbericht de 

llt11•,ion.GnrliLL el Kroll, L. 9i (1899), p. 190; 101 (1900), p. fii; 12H 
(\'106), p. 108, el celui de M• Schu\zc, ibid„ L. 183 (1920), p, 1. 
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grossir encore celle liste malgre !'a verlissementde l\Iax Bon­

nel; ii suffirail a me rappeler a la prudence si je n'y elais 

pas Lout porte de moi-meme. C'esl acluellement un devoir 

pour un edileur de chercher a se rapprocher aulant que 

possible de l'orlhographe en usage au lemps de Catulle, 

en se fondant parliculieremenl sur le lemoignage de OD; 

comme lous mes predecesseurs, je m'y suis efforce, sans 

oublier que Ies manies de certai ns copisles sonl quelquefois 

lrompeuses; mais surtout je me suis abslenu d'appliquer 

a priori, contre le temoignage des manuscrits, u:1 sysleme 

unique, qu'il s'agisse, par exemple, de la rencontre de deux 

u dans suus, equus etc., ou de l'assimilalion dans Ies verbes 

composes, ou ele !'a pherese de la \'O}'elle dans est. J'ai con­

serve Ies formes dites anciennes Iii ou elles sont fournies 

ou suggerces par un des bons manuscrils; je me Ies suis 

inlerdiles dans le cas contraire, meme quand elles 

paraissent pos~ibles ou lres waisemblables, el j'ni rcsisle 

a la lenlalion d'inlroduire parloul dans l'orlhographe une 

uniformilc arlificielle. Le lecteur esl clonc prevenu qu'il 

peut renconlrer pour le mcme mol, dans la meme piece, 

des graphies differenles, comme on en voit dans les insc1·ip­

tions du premier siecle avant J-C. J'ajoute que j'ai admis 

lres largement l'hiatus, presque dans lous les cas ou Ies 

editeurs d'aulrefois l'avaient elimine par des correclions. 

J'ai du, pour ne pas depasser les limites imposees aux 

ouvrages de celte colleclion, ecarler de l'apparat critique 

loules Ies conjectures que je n 'ai point acceptees dans le 

texle, quoiqu'il y en eul d'interessantes et que ce sacrifice 

necessaire m'ait cause plus d'un regret. 

Tout traducteur de Catulle doit observer la difference 

qui separe Ies deux groupes de ses poemes. Dans les 

poemes graves, longs et savanls du milieu, j'ai rendu aussi 

exactement que possible Ies repelilions de mols, Ies pcriodes 
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parfois un peu lraînantes, Ies meLaphores disparales, Ies 

tours un peu monolones gui onl paru etre l'elfel soil de 

l'imilalion, soit de l'inexperience chez un lresjeune poete 

gui cherchail encore sa voie. Les poemes courls, Ies vrais 

chefs-d'rcuvre, renfermenl beaucoup cl'expressions vio­

lenles ou familieres qu'on ne peul adoucir sans Lrahir l'au­

leur. II en esl meme beaucoup d"obscenes; pour Ies COll­

servcr loutes ii faudrail appeler Rabelais a son secours 1: 

j'en ai traduiL crumenl quelques-unes, j'ai rcmplacf. Ies 

plus enormes par des points; j'en ai rendu d'autres, pour 

que la suite des iclt•cs ne rut pas rompue, par des cguiva­

lenls it peu pres decenls que j'ai mis enlre crochels. Libre 

a de plus audacieux de pousser plus loin la fidelile. 
Je ne pouvais songer a foire lcnir dans l'espace gui 

m'etail mesure au bas des pages Ies renscignemenls neces­

saires pour ecJairer Inl'!lle )a lraduclion el pour )'eclairer 

lout enliere; je n'ai pas ,·ou lu cependant gu'elle cC1l elle­

meme besoin d'clre lraduile dans un J'rani;:ais plus cleve­

loppe pour devenir inlelligible : plulol que d'olfrir au 

lecteur un lissu d'enigmes, j'ai rassemble a la fin dans un 

pelit Lexique Ies observations qui conccrnenl l'histoire, 

la geographic el la mylhologie ; je prie le lccleur de vou­

loir bien s'y reporter. Le public lellre exige aujourd'hui 

avec jusle raison des lracluclions gui rendenl aus,;i exac­

lement que po,-sible Ies nuances du texle, l'onlre des 

mols, le mouvemenl des phrases, la valenr des images, la 

erudite de l'expres,;ion et meme Ies idiotismcs ; c·csl par 

1â en elfet que nous pouvons esperer avoir l'avanlage sur 

nas devanciers ; sinon nous ferions ceuvre vaine el nous 

n'aurions qu'a Ies laisser maîlres du champ. ;\lais alo1·s ii 

I. Rabelais lui-mcme, avcc unc prccision qu"on n'osc plus cg-aler, 
a e"pliqnc 5R el I raduiL cn vers une parlie d<> 23 : Pnnlagruel, 3, 
18 ; ~' 52. 
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faut an moms que le lecleur trouve dans des notes suc­

cincles Ies secours qu'une traduction serree ne lui donne 

pas, quand ii cherche a penelrer dans la pensee de l'au­

Leur. Calulle, pour des raisons gui saulent aux yeux, esl 

entre tous Ies poeles )atins un de ceux qui onl le plus 

besoin que leur traducleur resume a voix basse l'inlerpre­

lalion a câte de leur reu vre fidelemenl reproduile. 

Je manquerais a un devoir si je ne disais en Lerminant 

quels services m 'a readus le magistral commentaire cri­

tique el explicalif ele MM. Benoist el Thoma~ t. D'aulres, 

plus recenls, l'onlcomplete ou reclifie surcerlains points 2 ; 

ii n'en rest" pas moins indispensable pour une explication 

SUI Vie. 

G.L. 
Paris, I'"' novemhre 192:2. 

1. Poesies de Calullc lraduiles ert ver.< f"r«tn9ais par Eugene Hos­
lan<l. lome 2 (1883-1890/. 

2. Oulre Ic commcnlaire de Friedrich, cilc plus ha ul, voir Giri, 
ne /oris qui sunt ;1111 habenlur corrupli in C;tlulli carminibu1 (1-
63), vui. I (el 11nique,1, l~Yi. lnachevc. 
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CODICUM SIGLA 

T Thuancus, Paris. 8071 ; hahct carmcn 62 

G = Gcrmancnsis, Paris. 14131 

G 1 = quac sunt in ipso textu correcta 
g = quac in marf\'inihus aut inter !incas 

O = Oxonicnsis Dodi. Canon. lat. 30 

M l\Iarcianus, biblioth. S. Marei, class. x11, lat. 80, 

saec. 1x 

anni 1Ji5 

saec. xiv 

V cnctiis sacc. xv 
R Romanus, Valic. Otlob. 1829 'ilCC. x\· 

A Ambrosianus M. 38, ;\lcdiolani 
B = Bononicnsis, bibliothecac Vniucrsitatis 2621 
C = Colbcrtinus, Paris. 823.\ 

sacc. xv 
anni 1412 
saec. xv 

La'= Laurcntianus primus, plut. xxx111, 13, Florentine sacc. xv 
O = codiccs GOMRADCLa 1 omncs aut pleriquc. 

D = Dalanus, hibliothccac Dcrolincnsis, Santcn. 31 anni J .;6;1 

L = Derolinensis, nlim Laurcnlii Santcnii, 3tl 

a = Bril. Mus. Add. li, 9lo 

h = Harlcianus 2~1/i 
h2 = llarlcianus ·109.\ 

P = Parisiensis i989 
H = Hamburgcnsis L 139 

rasurac nota. 

sacc. xv 
anni 1.1Go 

sacc. xv 

sacc. xv 
anni 1423 
saec. xv 

https://biblioteca-digitala.ro



https://biblioteca-digitala.ro



(~ 1-\'f UL LE 

POl~SIES 

https://biblioteca-digitala.ro



1-2 2 

LIVRE DE CATULLE DE VERONE 

A qui dedier, Lout neuf, ce joii pelit livre, qu'une seche 

pierre ponce a recemment poli 1 ? A toi, Cornelius; car Lu 

altachais queJque prix a ces bagatelles, des le temps Oli 

tu o sas, seul parmi Ies I taliens 2 , dcrouler Lou te la suite 

des âges en Lrois volumes, savants, par Jupiter, et labo­

rieux. Accepte clonc le conlenu de ce pelit livre, guelle 

qu'cn soit la valeur; puisse-t-il, (, vierge, ma patronne 3 , 

111 vivre toujours jeune au dela d'un siecle ! 

2 

Moineau, delices de ma maîtresse, avec qui elle se plaîl 

a jouer, qu'elle lienl sur son sein, a gui elle donne le boul 

de son doigt a becqueter, provoquant ses ardenles mor­

~ sure~, quand celle beauLe, objel de mes dCsirs, se livre ă. 

un badinage qui a pour elle je ne sais guel charme el gui 

1. Q1iand on a\·ail fini cl'ccrirc un ouvragc sur Ies leuilles de 
papyrus collccs ;\la sui le Ies uncs des autres, on cbarbait Ies deux 
cxLr~miLes du rouleau (11olumrn1 cn Ies frollanl a la pierrc ponce, 
pour Ies rentlrc plus a;rcables ;\ l'<cil, surloul si l'exemplaire avail 
du prix. 

2. li scmble \'l'ai cn elTcL qu'a celle dale (an 61/60) pcrsonne 
n·aYailcncorc public cn langue latine el sur Ic meme plan unabre~c 
de l"hisloirc universcllc. Un ounage analogue, citi a la plume de 
Varron, n'a probablement paru qu'un peu plus Lard. 

2. On a pense a :\linerve, quoique Ies sujels LraiLes par Calulle 
dans ses nurpe soicnt un pcu lcgcrs pour clrc places sous un lei 
paLronagc. Pcut-clre pluL1il une des ~luses de la pocsic, Erato par 
exemple. cr. 63, 2 el 68, 45. 
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CATVLLI VERONENSIS LIBER 

Quoi dono lepidum nouum libellum 

Arida modo pumice expolilum? 

Corneli, Libi; namque lu solebns 

.\leas csse aliquid pulare nugas, 

lam tum cum ausus es unus Italorum 

Omne aeuum Lribus explicare cartis 

Doctis, lupiler, et laboriosis. 

Quare habe libi quicquid hoc libclli, 

Qualecumque; quod, o patrona uirgo, 

1-2 

Plus uno manea peremne sneclo. 10 

2 

Passer, deliciae meae puellae, 

Quicum luderc, quern in sinu lenere, 

Quoi primum digitum dare adpelenli 

EL acris solcl incitare morsus, 

Cum desiderio,.meo nilenli 

Karum nescio quid lubel iocari 

Tiluli: Catulli Vcroncnsis liber incipil G.lIR Catullus Vcroncnsis 
poclu O 

1. I. Quoi cd. pr. 1172 : Qui D1l Cui GO.IER TEnE:'iT. l\L\rn. 2560, 
l\I."'1vs V1cTon111vs p. 1IR,19 Keil, ,\vso:'<. 23, 1; 26, 1, Ism. Orig., 
6, 12, 3 i\ 2 Ari<la;S1rnv. ad Aen., 12, 528: Arido O. CAES1vs BAss,·s 
p. 260 /(ei!. Sc1101 .. VE1t0:'<. ad VF.1w. Ecl. 6, I ff 3, ·I lwbel p,,,,_., 
N.II. praef. 1 li 5 lum : lamcn n I est o li 8 tibi habc o li 9 o Olll, 

O li 10 pcrcmnc D : perimnc O pcrcnnc G.11 
2 3 Quoi C: Qui GOMDBL Cui 0 1R 1 \ aL pclcnli GO li 6 Karum GO 

Carum Gilf \ lubcl Baehrens' lihcl GOJ.f iubcl 0 1 
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console un peu sa douleur, afin, j'imagine, d'apaiser Ies 

lourmenls d'une passion brulanle ; puisse-je, comme elle, 

to cn jouanl avec toi, alleger Ies lrisles soucis de mon cccur '. 

2h 

... J'en suis auss1 charme que la jeune heroine agile 1 

le ful, dil-on, par la pomme d'or qui lui fil delachcr sa 

ceinlure longlemps nouee 2 • 

3 

Plcurcz,6 Venus 3 ; pleurcz, Amours, el vous lous lanl 

que YOUS eles, hommes sensibles a la beaule. Il esl morl, 

le moineau de monamie, le moineau, delices demon amie. 

qu'elle cherissail plus q ne ses yeux ; car ii elail doux comme 

miel~ el ii connaissait sa maîlresse aussi bien qu'une petite 

fille connaîl sa mere; ii ne s'eloignait jamais de son sein, 

10 mais, sau Lillanl de-ci de-Iii, ii ne cessai L de pe pier pour elle 

seule. :\lainlenanl ii va par la roule tencbreusc au par 

d'ou personne, diL-on, ne revienl. Quanl ii vous, soyez 

maudites, cruclles lencbres de l'Orcus, qui de\'orez loules 

1. Voycz A talan te dans Ic Lcxiquc. 
2. Ccrlains edilcurs onl mis ces lrois vers a ln suite de la piece 

1 I b : ils y onl ,.u Ic debris fourvoye d'unc secondc preface analoguc 
a la premiere (!) el deslincc par l'aulcur ă unc notl\'ellc seric de 
pacmcs ( 15 el suivants), qu'il aurail publii'c 1\ part; mais Ic presenl 
est fail difficullc dans laus Ies cas el ii va ul micux supposer ici unc 
lacune. 

3. A mon avis, on avail dti, dans des lemps lainlains, appclcr 
Veneres un graupc campase de Venus clle-mcme el de lrois divi­
nilcs, ses acolyles, qui furenl, a l'epoquc hislarique, identifice>' 
avec Ies Chariles, saus Ic nom de Gr.1li.1e. CL 13, 12. 

4. Expl'ession familiere de la dauccur ideale, par oti s'cpanchail 
unc lcndrcssc passiannce. CL 21, 11 ; 48, 1 ; 99, I. Mi mellile signi­
liail: mon mignon, mon cheri. Cicfron, dans unc lcllre (Ad Att. 1, 
lH, I) appcllc ainsi son fils. 
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EL solaeiolum sui doloris, 

Credo, ut turn grauis aequieseal ardor; 

Teenm ludere sieul ipsa possem 

2-3 

Et lrislis animi leuare euras ! 1 o 

2h 

Tam gralum esl mi hi quam ferunt puellae 

Perniei aureolum fuisse malum, 

Quod zonam soluit diu ligalam. 

3 

Lugele, o Veneres Cupidinesque, 

El quautum est hominum uenustiorum. 

Passer morluus est meae puellae, 

Passer, delieiae meae puellae, 

Quem plus illa oeulis suis amabal ; 5 

Nam mellilus erai suamque noral 

lpsam lam bene quam puella malrem, 
N ee sese a gremio illius mouebal, 

Sed circumsiliens modo hue modo illue 

Ad soiam dominam usque pi pia bat. 1 o 
Qui nune il per iler lenebrieosum 

Illuc, unde negant redire quemquam. 
Al vobis male sit, malae lenebrae 

Orei, quae omnia bella deuoralis; 

x l um g. ncqui cscal Bnpl. Gt·,1rinus: cum!\'· ocquiescel ~2 [adquies 
cl'l G1) 

2 b l sine inlerslilio carminis 2 versnm 10 sequitur in codici/rns, 
sed quaedam inlercidi~se mani(eslum e<I li 3 ligalam MABCDl.y 
P111sc1A"vs p. 16 llert:, Carm. epigr. 1501, 19 Biicheler : ncl\'a­
lam GO 

3 10 pipiabol Voss1vs : piplahol GO;lfll 11 Lenchricosum Itnli: 
Lcncbrosum O li 12 Illuc 0 1 : lllud GOM om. SBNBC, Apoco/ocynt. 11 
p. 62 B'vcheler 
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1~ Ies jolies choses; et ii ClaiL si joii le momeau que vous 
m'avez enleve ! Quel malheur ! pauvre pelit moineau ~ 

Voila maintenant qu'a cause de toi Ies beaux yeux de mon 
amie sonl gonfles et tout rouges de larmes. 

4 

Ce canol 1 que vous voyez, elrangers, ful, assure-l-il, le 

plus rapide des baleaux el ii n'y avait pas d"etrave flol­
Lanle donl ii ne pul devancer la course, qu'il lui fallut 

vaier a la rame on i1 la voile. II defie de le conlredire Ies 
rivages de l'Adrialique mena9anle el Ies îles Cyclades 

et I'illuslre Rhodes et l'horrible Propontide de Thrace el 
10 le golfe sauvage du Pont, ou, avanl de devenir un canol, 

ii ful jadis un bois chevelu 2 ; car le sommel du Cytore a 

souvenl relenli du silflemcnl de sa chevelure loquace. 
Amaslris du Pont et toi, Cytore couronne de buis, cellehis-

15 loire te 3 ful bien connue, el elle l'estencore, dit le canat; 
ii raconle que des Ies temps Ies plus lointains ii se dressail 

sur ta cime; dans Les llols ii trempa ses rames el c'est de 
la qu'a lravers tanl de mers orageuses ii a porte son 

20 maître 1, que la brise l'appelâl a gauche ou a droile, ou que 

I. Le ipoicrri),o; Clait un haleau mince el allonge comme un haricol 
(faseolus, faseole, fayol), qui pouvail avoir d"assez grandes dimen­
sions. Peul-clre ici un yacht piu tot qu'un canot ; mais ii reslerait ă 
expliquer commenl un yacht clait passe de l'Adrialique dans le lac 
de Garde, si ce lac esl hien, suivanl l'hypolhcse la plus generale­
menl admise, celui dont ii <.>sl queslion au vers 2-1. 

2. Ce baleau, desormais hors d'usage, est cense prendre la parole 
pour raconler lui-meme son hisloire aux passanls, ficlion tres ordi­
naire dans Ies cpigrammes grecqucs imitees ici par le poete !alin. 

3. Le Monl Cylore dominant la viile d'Amaslris, ils ne reprc­
!'enlenl, dans Ies souvenirs du poete, qu'un seul el mcme sile. 

4. Ce mailre Clait Ca tuile lui-meme, si Ies vers 6-9 se rapporlenl 
au voyagc qu'il fileu 13iLhynie. \'oyez l'INTnooucTIO:-<. 
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Tam bellum mihi passerem abslulistis. 

O faclum male! o miselle passer ! 

Tua nune opera meae puellae 

Flendo lurgidoli rubenl ocelli. 

4 

Phaselus ille, quem uidelis, hospiles, 
Ail ruisse nauium celerrimus, 

l'\eque ullius nalanlis impetum lrabis 

Nequisse praelerire, siue palmulis 

3-4 

15 

Opus foret uolare siue linteo. ~ 

El hoc negat minacis Adriatici 

Negare litus insulasue Cycladas 
Hhodumque nobilem horridamque Thraciam 
Proponlida Lrucemue Ponlicum sinum, 

Vbi iste post phaselus anlea fuil 10 

Comata silua; nam Cylorio in iugo 
Loquenle saepe sibilum edidit coma. 
Amaslri Pontica el Cylore buxifer, 
Tibi haec fuisse el esse cognilissima 

Ail phaselus; ultima ex origine 15 

Tuo slelisse dicil în cacumine, 

Tuo imbuisse palmulas in aequore 
El inde Lol per impolcnlia frela 

li 16 O factum - passcr D: Bonum faclum male bonus ilic posscr 
O li 18 turgidoli MR SrnoL. lvrni'<.ll.IS 6, 8 : turgiduli GO 

4 Cf. parodiam huius carminis i11 V1mt>1L1 Epigr. JO Galletier 
1 ha.benl T1rnBNTIAN. MAvn. 2276, MAmvs V1cTOlllN. p. 134 Keil, 
AvovsTii'I'. De musica 5, 4, 5; 6, 11 ; 8, l 6 el ap . .I/ai Script. vei. noua 
coli. 3. 3, 130 c. 17, lS, 19; C1<Nsn111,;. p. 612. li Keil; ScmlL. LvcANI 5, 
518; Sc1101„ B1mN. :ICI \'imn. Geo. 4, 2~9 li 1 phascllus O 112 AiunL f. 
n. cclerrimum i:2 Sc11<11.. UEnN. ad V 1mo. li 3 illius n. i. tardis GO.li 11 I 
ncquc cssc pr. sine GO.I/ li 5 •inc GO.li 11 G minacis R 1 : mina ci GOM li 
H Lraciam R'L Lraclamn 1111 cilcurio G cilcuno O li 13 cilhel'i GOMll 
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le soullle favorable de Jupiter lombâl a la fois sur ses deux 

ecoule~; jamais ii n'avail fait de \'Cl!UX aux rlieux des 

rivages 1, quand de la mer ii vint, pour finir, jusqu'a ce 

~:, lac limpide. :'llais toul cela est passe; aujourd'hui ii 

vieillit dans le calme de sa relraile el ii se consacre a loi, 

jume;1u Castor, el â toi, jumeau de Castor. 

5 

Vivons, ma Lesbie, aimons-nous elque lousles murmures 

des vieillards moro~es aien t pour nous la valeu r d 'un as 2 • 

Les feux du soiei! peuvenl mourir el renaîlre; nous, quand 

une fois est morte la breve lumiere de noli·e vie, ii nous 

faul dormir une seule el meme nuil eternelle. Donne-moi 

miile baisers, puis cent, puis miile aulres, puis une seconde 

' 11 fois cent, puis encore miile aulres, puis cent. EL puis, aprcs 

en avoir addilionne beaucoup de milliers, nous embrouil­

lerons le comple si bien que nous ne le sachions plus el 

qu'un envieux ne puisse nous porler malheur, en appre­

nanl qu'il s'esl donne lanl de baisers~. 

1. Porlunus, Glaucus, Palemon ele., ele. el surloul Ies Dios­
cures, protecleurs de la navigation (vers 2i), Le haleau n'arnit fail 
quc d'heurcuses travcrsces; il ne s'Ctait jamais trouvc dans le cas 
d'implorer J'assistancc divine pour echappcr au naufrage. 

2. Apcu prcs un sou de notrc monnaie.Aulanl dirc: qu.ils soicnl 
sans \·alcur. 

3. La croyance au maurnis reil ((asci11um) clait generale â celte 
epoque (Cf. i, 12). On elail convaincu quc tout bonhcur par lui­
mcmc attirail l'cnvic, â plus forle raison celui qui dCpassait lacom­
mune mesurc. Les gcns heurcux cle\·aienl se tenir en garde contre 
Ies jeleurs de sorls. Complcr ses biens, cn sa\·oir cxaclemcnl Ic 
nombre, c'clail prcndre conscicncc de son bonhcur el augmenler 
par IA Ic clangcr ; on a\·ail plus de chancc> cl'y cchapper si on 
s'abslenail de pr~ciser. 
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Erum Lulisse, laeua sive dexlera 

Vocarel aura, siue ulrumque lupiler ~o 

Simu I secundus incidissel in pedem; 

Neque ulla uola litoralibus diis 

Sibi esse facla, cum uenirel a marei 

Nouissime hunc ad usque limpidum !acum. 

Sed haec prius fuere; nune recondila ~:. 

Senel quiele seque cleclical libi, 

Gemelle CasJor el gemelle Casloris. 

Viuamus, mea Le~bia, alque amemus, 

Rumoresque senum seueriorum 

Om nes unius aeslimemus assis. 

Soles occidere el redire possunl; 

Nobis cum seme) occiclil breuis lux, 

Nox est perpetua una dormienda. 

Da mi basia miile, cleinde centum, 

Dein miile allera, clein secunda cenlum, 

Deincle usque allera miile, deinde cenlum. 
Dein, cum milia multa fecerimus, 

Conlurbabimus illa, ne sciamus, 

Aul nequis malus inuidere possil, 

Cum lanlum scial esse basiorum. 

5 

JO 

IV llcrum O li 20 Vocarel aura Ul 1 uocare curu GOMABC li 23 u morei 
Lachmann : amarel U li 25-27 ha/Jeni CHAllISl\'S p. 252, 24 ; D10>1E 0 

uns P· 3H, G Keil; PnISCIAN. p. 484' 2 llerlz li 25 recomd. o cr. Fried­
rich, p. 104 li 27 castor D Drn~11m1<s : caslorum y caslrum GOJll 

5 7-9Cf. 16, 12; l\1AnTJAI.. 6, 3.1,i; 'li, 6, J.l; 12, 59, 3; l'riap. 52,12. 
li 8 Deindc mille ullera dcindc s. GUR Dcindc mi * ultcru do * 

s. y. MD li 10 Dcinde GOM Dcincle DI milia OA millin G.11li13 la11-
lum R1 : tonlus GO,IJll I scial GOJJ/l : scicl /lucheler /lhein. Mus. 
18,401 ex Priapeo 
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6-7 CA TULLE 6 

6 

FlaYins , si celle qu1 fait les delices ne manquait de 

c.:harme el de grâce, lu voudrais en parler a Calulle, lu ne 

:1 pourrais le taire. l\Iais lu aimes je ne sais quelle calin 

fievrcuse'; voila ceque lu rougis d'avouer. Cai· lu ne passes 

pas Ies nuits dans le veuvage2 ; la couche a beau Hre muelte, 

elle le crie, tanl elle embaume Ies guil'iandes el !'huile de 

10 Syrie 3 ; el aussi ces coussins, !'un el l'aulre egalemenl 

Coulcs, ce lit branlant, disloque, qui craque el va el vienl. 

:'>Jon, ii ne scrl ii rien de laire ses debauches, a rien. Pour­

quoi? Tu n'elalerais pas un torse vide a ce poinl si lu ne 

15 faisais pas des sollises. Ainsi, que lu sois heureux ou mal­

heureux, dis-Ic moi; je veux vous porter aux nues, toi el 

Les amours, dans de jolis vers. 

i 

Tu clemandes combien de Les baisers, ma Lesbie, ii me 

faudrail pour que j'en aic assez el trop. Autanl de grains 

de sabie, en Libye, couvrenl le sol de Cyrene fertile en 

5 laser 1, enlrele temple brulanlou Jupilerrend ses oracles" 

el le tombeau sacre du vieux Ballus, aulanl d'astres, dans 

1. Maladive, par cons~quent hâve eL maigrc, comme devaient 
l'ctre souvent Ies courtisanes de bas Ctagc, qui ne mangeaient pas 
a leur faim. 

2. Entendez sans mailressc. 
3. C'ctait de !'Orient, particulierement de l'Arabie C'l de la Syrie, 

que venaient la piu part des parfums chers ii la jeunesse galante de 
Home. 

4. La precieuse plante appelee laser, laserpicium ou silphium 
servait aux usagcs Ies plus varics dans la cuisine, la pharmacie el 
la parrumerie; Cyrcne, qui en faisait d'abondanlcs recoltes surson 
terriloire, l'exportait dans toul le mondc nncicn et cn tirait des 
benclices considerables. Les moderncs n'onl pas encore rcussi a 
l'idenlifier a\·cc certitude. 

5. Le fameux temple de Jupiter Ammon, dans l"oasis de Siouah, 
a la limite du desert brulant de Libye. 
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6 

Flaui, delicias tuas Calullo, 

N ei sint inlepi<lae atque inelegantes, 

Velles dicere, nec tacere posses. 
Verum nescioquid febriculosi 

Scorti diligis; hoc pudel fateri. 
Nam le non uiduas iacere nocles 

Nequiquam tacilum cubile clamat 

Serlis ac Syrio fra·grans oliuo, 
Pulvinusque peraeque el hic el ille 
Allritus, lremulique cassa lecli 

Argulalio inambulalioque. 
Nam nil slupra ualel, nihil, tacere. 

Cur? non lam latera ecfuluta pandas, 

Nei lu quid facias inepliarum. 
Quare quicquid habes boni malique, 
Dic nobis; uolo le ac luos amores 
Ad caelum lepi<lo uocare uersu. 

7 

Quaeris quol mihi basialiones 
Tuae, Lesbia, sint salis superque. 
Quam magnus numerus Libyssae harenae 
Lasarpiciferis iacel Cyrenis, 
Oraclum Iouis inler aesluosi 
El Balli ueleris sacrum sepulcrum, 

6-7 

10 

15 

6 2 Nci D LACHMANN: Ne GOM /17 Ncquicquam GMR Ne quiu­
quam O// 9 hic et ilic gD : hec ct illo GOMR /I 10 cas~a D : quassa 
GO li 12 nil lfaurT slupra Sc.ALIGlln: ni ista pre GM/I inisla pre 
o 1/ 13 ecfutula LACHllAl<N: el futura GOM I/ 1~ Ncc n li 15 quicquid 
GM: quidquid O li 11 ucrsu G1R 1 : uersum GOII 

7 3 harene O: arene G /I 6 beati GOMll 
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i-8 C.1 TVLLE Î 

la nuil silencieuse, voienl Ies amours furlives des humains, 

aulanl ii faudrail de Les baisers a Calulle, dans son delire, 

pour qu'il en ail assez et lrop, si bien que Ies curieux ne 

puissenl Ies compter ni, d'une langue envieuse, leur jeler 

1111 sort 1 • 

8 

Malheureux Catulle, mels un lerme a ta folie el ce gue 

Lu vois perdu, ticns-le pour perdu. Jadis onl briile poUI' 

toi des jours lumineux, quand lu accourais a l'appel d'une 

:, jeune femme aimee de nous 2 , comme a ucu ne ne sera jamais 

aimee. En ce lemps-la ce n'elaienl qu'ebals joyeux; toul 

ce gue lu ,·oulais, la maîtresse le voulail aussi. Oui, en 

,·crile, onl briile pour toi des jours lumineux. Aujourd'hui 

elle ne veul plus ; Loi aussi, foible cccur, cesse de vouloir; 

111 au lieu de poursuivre celle gui le fuit el de vivre mise­

rable, alfermis ton âme, supporle, liens bon. - Adieu, 

femme. Desormais Ca tuile lienl bon; ii n'ira plus le cher­

cher, l'adresser des pri eres que Lu repousserais; mais toi lu 

pleurera~, quan<l personne ne L'adressera plus de prieres. 

1:, Scclerale, malheur a toi! Quel homme mainlenanl l'appro­

chera? Lequel le lrouvera joi ie'? Lequel mainlenanl aime­

ras-lu? Par qui le dira-l-on conquise? A gui Les baisers? 

A gui mordras-tu Ies levres? - Mais loi, Calulle, de la 

fermele, liens Lon. 

I. Cf. Ci, 12 el la nolc. 
2. Je conscr\'e cc piuriei, quoiquc nos soil bicn souYcnt, mcmc 

cn prase, l 'equi nilenl d'un singulier. Birl a soulenu qu 'ii y avait dans 
celte piece, comme dans plusieurs aulres (46, 51, 52, i6), un dia­
logue enlre le poete el son Genius ; cc serait le Gcnius qui aurail 
ici la parole dans Ies vers 1-11; ii a parlagc Ies senliments de 
Calullc, mais a la fin ii se revolte, parce qu'en sommc ii est sa 
conscience mcme, el ii lui fnil la lei;on. Je crois tres justifice ceLte 
hypolhi·sc ingcnicusc. 
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Aul quam sidera mulla, cum lacel nox, 

Furliuos hominum uident amores, 

Tam te basia mulla basiare 

Vesano saliset super Catullo est, 

Quae nec pernumerare curiosi 

Possinl nec mala fascinare lingua. 

8 

Miser Catulle, desiuas ineplire, 

Et quod uides perisse perditum ducas. 

Fulsere quondam candidi Libi soles, 

Cum uentilabas quo puella <lucebat 

A mala nobis quantum amabitur nulla. 

!bi illa mulla lum iocosa fiebanl, 

Quae tu uolebas nec puella nolebat. 

Fulsere uere candidi Libi soles. 

7-8 

10 

N unc iam illa non uoll; tu quoque, inpolens, 11oli, 
Nec quae fugit sectare, nec miser uiue, 10 

Sed obstinala menle perfer, ob<lura. 

Vale, puella. lam Catullus ob<lurat, 

Nec le requirel nec rogabit inuilam; 

Al lu dolebis, cum rogaberis nulla. 

Scelesta, uae te! c1uae tibi manel uita! Li 

Quis nune le adibil? cui uideberis bella '? 

Quem nune amabis '! cuius esse diceris? 

Quem basiabis? cui labella mordcbis? 

AL tu, Catullc, deslinalus obdura. 

8 1 inoplire D [[ lt quo f/M : quod GO li 9 uolL O I impolc GMARD 
inpolc O celera des11nt; suppl. AvA~Tl\'S [[ 15 uac le Rnlth;isar 
Venalor : ne le L1 
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9-10 CATULLE 8 

9 

Veranius 1 , toi que je prefere a Lous mesamis, fussenl­

ils Lrois cenl miile, es-lu de retour dans la demeure, aupres 

de Les pena Les, de Les freres si unis el de la vieille mere ? 

Tu cs de relour. Oh! pour moi Ies heureuses nouvelles 1 ! 

.le vais le revoir sain el sauf el je t'enlendrai nous <lire Ies 

conlrces de l'Hiberic, son hisloire el ses peuples 2 , comme 

lu sais le faire; atliranl vers moi Lon cou, je baiserai Lon 

I o aimable visage el Les yeux 3• O vous tous, Lant que vous 

elcs, morlels hcureux, yen a-l-il parmi vous de plus joyeux, 

de plus heureux que moi? 

10 

i\Jon ami Varus, m'ayanl trouvc oisif au forum, m'avait 

conduil chez l'objeL de ses amours: une petite calin qui, 

au premier coup d'ccil, ne me parul denuee assuremenl 

ni de charme, ni de grâce. A peine arrives, la conversalion 

lom ba sur differents sujeLs, e11tre autres sur la Bithynie: 

ou en elail-elle a presenl? qucl Clait l'etal de ses alfaires? 

n'y avais-je pas gagne quelque argenl ~? Je repondis, ce 

10 qui etail \Tai, que Ies preteurs eux-memes, pas plus que 

leur cohorle, n'en Liraient de quoi se mieux parfumer la 

I. On a supposc que nuntii pourrait etre un gcnilif exclamalif, 
imite du grec. Avcc d'autres, je rcjette celle hypolhese, parce que 
parloul ailleurs Calulle forme reguliercmenl en i, el non cn ii, le 
gcnilif des subslanlifs cu ius el en ium, suivant l'usage ancien, el 
parce qu'on ne connaît aucun exemple du contraire dans Ies Lexles 
epig1·aphiques anLerieurs a sa morl. 

2. C'esL probablcment ii celle source que CaLulle avait puise, au 
moins en parLic, cc qu'il savait de l'Espagne. Cf. 3i el 39. 

3. Les usages de l'antiquiLc admellaicnL fort bien, mcme enLrc 
hommes, ccs dcmonslralions de tendresse qui paraissenL aujour­
rl'hui excessives ;\des peuples moins expansifs. 

I. Calulle revenaiL alors de la Dithynie (an 56). Ce pays, organisc 
cn prO\·ince depuis moins de vingt ans, aYail beaucoup souITert 
cnsuile pendanL la guerre contre :\liL111·idale ; Ies proprcleurs 
envoycs pour le gouverner avaient du avoir de la peinc it y rcta­
blir l'ordrc. 
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9 

Veraui, omnibus e meis am1c1s 

Antistans mihi milibus lrecentis, 

Venisline domum ad luos penales 

Fralresque unanimos anumque maLrem? 

Venisli. O mihi nuntii beaLi ! 

Visam le incolumeni audiamque Iliberum 

N arrantem loca, facla, naliones, 

Vt mos esL luus, applicansque collum 

I ocundum os oculosque suauiabor. 

O quanlum est hominum bealiorum, 

Quid me laelius est beaLiusue ·? 

10 

Varus me meus ad suos amores 

Visum duxeral e foro oliosum, 

Scorlillum, ul mihi turn repente uisum est, 

Non sane inlepidum neque inuenuslum. 

1-1 uc ul uenimus, incidere no bis 

Sermones uarii, in quibus, quid es~el 

lam Hilhynia, quo modo se haberet, 

Ecquonam mihi profuissel aere. 

Respondi id quod eral, nihil neque ipsis 

9-10 

10 

Nec praeloribus esse nec cohorti, 10 

Cur quisquam capul unclius referrel, 

9 1. Vcranni GO.l!D Vcrani eidem codd. rcclius 12, 16, 17; 2M, 3; 
.17, 3 [[ 2 antislans Avantivs : antistas n I milihus o : millibu" 
GRM 11 ·I unanimos anum Faernus : uno animo sanam Oy .tL uno 
animo suam G.11 [[ 5 nuncii GO [[ 6 hybcrum GO li 7 naranlcm GL li 
9 suauiabor D : suabior !...l 

iO I Varius GOMR [I 2 ociosum G.11 li 3 tum G: I unc OM/l [i ·1 inlc­
pidum G illcp. G1 [[ 8 Ecquonnm STATIYS : Et quonam yM'll' Et 
quoniam GOJJR li 9 ncquc ipsis g: nequc ncc în ipsis OMll ncquc in 
ipsis G 
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tete au relour, surloul ceux gui avaienl pour preleur un 

bougre aux yeux de gui sa cohorle ne complail pas mcmc 

aulanl gu'un poil 1
• "Mais au moins, reprennenl-ils, lu as 

15 achele cc qui est, dit-on, un produil du pays, des hommes 

pour la litiere.» '.\Joi, voulant devanl celle fille me donner 

l'air cl"clre plus heureux gue tous Ies aulres: "La forlune, 

dis-je, ne m'a pas si mal traile dans celle miserable pro-

20 vince qui m'esl echue, gue je n'aie pu en ramener huil 

hommes de bellc preslance. „ 2 Or, pas plus ici guc la-bas, 

je n'en ni jamais cu un seul gui pul charger sur son cou 

le pied brise cl'un vieux grabal. Alors la dame, comme ii 

2:, convenait a une lelle elfronlee: " Je l'en prie, dil-elle, 

mon cher Calulle, prele-moi un peu Les hommes, je veux 

me faire porter au temple de Sarapis. » 3 " Allends, ai-je 

repondu a la bel le; je L'ai dit loul a l"heure gu'ils elaienl 

a moi, mais j"ai mal fait mon comple; j'ai pour camarade 

30 Ga'ius Cinna, c'esl lui qui Ies a acheles. Au resle, qu'ils 

soienl a lui ou a moi, gue m'imporle? Je m"en sers aussi 

bien gue si je Ies avais acheles. '.\Jais loi, lu es Lerrible­

menl solle el insupporlable de ne pas permellre gu'on 

soit dislrail. » 
11 

Furius el Aurelius, gue Ca tuile aurail pour compagnon~ 

s"il penelrail a l'exlremile du monde 1, dnns l'Inde, donl le 

rivage esl ballu au loin par Ies flols relenli'''mls de la 
mer d'Orienl, 

I. C. :\lcmmius, J"ami de Lucrccc, gou verneur dt• la Bithynic en 
5i. Voycz l"INT11onucT10:\", pagc 1x. 

2. Les por Le urs de li li eres a Home Ctaient SOll\"enL des esclavcs 
bithynicns; mais cn realiLc unc lilic1·c ;\ huit porleu1·s supposail 
un gTand lraln de n1aison. 

3. Cc dicu t•gyptien avail alors. cn dt'pit ele la lni, cks sancluairc,; 
priYcs dans l"enccinlc ele Home ; mais ii s·a!:[il s\11·cmcnl du Sora­
pcum du Champ cil· :\[ars, siluc hors du pomocrium. 

~. Ironiquc. Ccs dcux pcrsonnages a,·aienl ad1·cssc a Calullc des 
offrcs de scrYice el des prolcstalions ele dc,·oucmenl ciont il n't•Lail 
pa~dupP. 
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Praeserlim quibus esset irrumator 
Praelor, nec facerel pili cohorlem. 
« Al certe lamen n, inquiunl," quod illic 

10-11 

Nalum dicilur esse, comparasti 1:, 

Ad leclicam hominis. •• Ego, ul puellae 
Vnum me facerem beatiorem, 

" Non n, inquam, "mihi lam fuit maligne, 
Vt, prouincia quod mala incidisset, 
Non possem oclo homines parare reclM. " 20 

Al mi nullus eral nec hic neque illic 
Fraclum qui ueleris pedem grabali 
ln collo sibi collocare possel. 
Hic illa, ul <lecuit cinaediorem, 
u Quaeso "• inquil, «mi hi, mi Ca tuile, paulum ~;, 

lstos t commoda t; nam uolo ad Sarapim 
Deferri. »" Mane "• inquii puellae; 
u lslud quod modo dixeram me ha bere, 
Fugit me ratio ; meus sodalis 
Cinna est Gaius, is sibi parauit. 
Verum, ulrum illius an mei, quid ad me? 
Vlor lam bene quam mihi pararim. 
Sed lu insulsa male ac molesla uiuis, 
Per quam non licel esse neglegenlem. » 

II 

Furi el Aureii, comiles Catulli, 
Siue in extremos penetrabil Indo~, 
Litus ul longe resonanle Eoa 

Tunditur unda, 

30 

J:I ncc facercl Og: non faccrel GMR li 16 homini• GOM ii 21 
ncc hic GOMR li 26 commoda nam O : comodnm nam O I sarapim 
GD: serapim OgMR li 27 Dcferri gD: Dcscrli GOMR I mane inquii 
STA.TIVS : mane mc inquil O li 30 Cinna csl Gaius Reroaldus: Cuma 
"sl grnuis O li 31 ncglig. O 

H 2 pcnclrauil O 
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f> s'il parcourail l'Hyrcanie, la moile Arabie, le pays des 
Sages, celui des Parlhes armes de lleches, ou Ies eaux 
que le Nil colore par sept embouchures, 

ou encore s'il franchissail Ies haules cimes des Alpes, 
10 pour aller voir Ies trophees du grand Cesar, le Hhin 

Gaulois el Ies Bretons horribles, Ies plus lointains des 

hommes 1 , 

o vous qui dans loutes ces conlrces etes prels a alfron­
ter a ,·ec moi Ies perils auxquels m 'exposera la volonle 

lG celeste, portez a ma maÎlresse ces queiques paroies sans 
douceur. 

Qu'elle vive heureuse avec ses lrois cenls galants, gu'elle 
serre en meme lemps dans ses bras sans en aimer vrai-

20 menL un seul, mais sa ns cesser d'epuiser leurs fiancs a lous; 
qu'elle ne comple plus, comme aulrefois, sur mon 

amour; par sa faule il esl morl, comme, au bord d'un pre, 
la lleur qu'a louchee en passanl la charrue. 

1 :! 

Asinius le Marrucin , lu fais de ta mam gauche, au 

milieu de la gaiele et du vin, un usage qui n'est pas beau: 
Lu voles leur linge aux convives dislraits 2 • Tu trouves que 

~ c'esl spirituel ? Tu te trompes, imbecile; ii n 'y a rien de 
plus ignoble el de plus grossier. Tu ne me crois pas? Crois­
en Pollion, lon frere, qui donnerait bien un talent pour 
racheler Les larcins; car c'esL un gari;:on qui sait ce que 

10 c'esl que bon goul el plaisanlerie. Donc, ou bien allends-

1. Jules Ccsar vcnaiL a peine de passer le Hhin, limite de la 
Gaule, el de Leuler un dcbarquemenL en Grandc-Brelagne (an 55) ; 
Ies indigcnes de la grande lle cellique, a celle epoque, claienl 
encore lrcs sauvages; ils se lalouaicnl cn bleu pour fairc plus d"im­
prcssion sur !curs ennemis. 

2. De lout lemps Ies Grccs avaient ele assez coulumiers de ces 
larcins dans Ies feslins, Ies paleslres el Ies bains publics. Ici ii 
s'agil d'un mauvais lour jouc a Calulle par un camarade facetieux. 
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Siue in Hyrcanos Arabaşue molles, 

Seu Sagas sagilliferosue Parlhos, 

Siue quae seplemgeminus coloral 

Aequora Nilus, 

Sive trans alias gradielur Alpes, 

Caesaris uisens monimenla magni, 10 

Gallicum Ilhenurn, horribilesque ulti-

mosque Brilannos, 

Omnia haec, quaecurnque ferel uoluntas 

Caelilum, lemplare simul parali, 

Pauca nunliale meae puellae 15 

Non bona dicta. 

Cum suis uiual .uidealque moechis, 

Quos simul complexa Lenel trecento~, 

Nullum amans uere, sed idenlidem omnium 

Ilia rumpens; 

Nec meum respeclel, ul ante, amorem, 

Qui illius culpa cecidit uelul prali 

Vllimi llos, praelereunle poslquam 

Taclus aralro esl. 

12 

l\larrucine Asini, manu sinistra 

Non belle uteris in ioco alque uino; 

Tollis linlea neglcgenliorum. 

Hoc salsum essc pulas? fugit le, ineple; 

Quamuis rnrdida res el inuenusla est. 

Non credis mihi? crede Pollioai 

Fralri, qui lua fur la uel talento 

:\lulari uelil; esl enim leporum 

Disserlus puer ac faceliarum. 

~o 

6 Seu sagas D : Siuc sagax GUJ/R 1114 lemplare O,lf: tentare Gil li 
15 nunciatc G 1117 mcchis GOM 

12 1 Malrucinc Q 111 salsum G01M1/l1 : falsum OMg 11 D Dissertus 
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12-14 CATVLLE 11 

loi a trois cen Ls hendecasyllabes t, ou bien renvo1e-mo1 

mon linge; si j'y Liens, ce n'esl pas a cause de sa valeur; 

mais c'esl un souvenir d'ami. C'esl un deces mouchoir~ 2 

r:, de Saelabis que m'onl envoyes d'Hiberie, en cadeau. 

Fabullus el Vcranius; je dois Ies ai mer comme j'aime mon 

pelit Veranius el Fabullus. 

13 

Tu feras chez moi, mon cher Fabullus, un bon soupcr 

dans quelques jours, si Ies dieux le sonl favorables et si 

lu apporlcs avec loi un bon el copieux souper, sans oublier 

;, une blanche fillelle, des ,·ins, de l'cspril el loule la lroupe 

des Ris. Si, dis-je, lu apporles !oul cela, mon bel ami, tu 

feras un bon souper; car la bourse de lon Calulle esl plcine 

de toiles d'araignees 3 • ;\lais en relour lu recevras Ies 

10 marques d'une pure amilie el loul ce qu'on peul imaginer 

de plus suave el de plus dislingue; car je le donnerai un 

parfum donl Ies Venus 4 el Ies .-\mours onl fail cadeau i1 

ma maîlresse; quand lu le senliras, lu pl'ieras Ies dicux 

de le rendre, Fabullus, loul nez 

14 

Si je ne t'aimais plus que mes yeux, mon lres doux Cal­

vus, pour prix de ton cadeau je le haîrais d'une haine 

Valinienne ; qu'ai-je fail, moi, qu'ai-je dit, pour que lu 

1. Ilyperbole plaisante. La plus longue des pieces satiriques quc 
Calulle a ccrites, comme celle-ci. cn henrlecasyllabes (10) n'excedc 
pa~ 31 ,·ers. Le chilîre est employc ici sans valeur precise pour 
un nombrc considerablc. 

2. Le sudarium faisait office tantOt de mouchoir, lanlOt de ser­
vicllc. 

3. On pcul Yoir dans I'l:-iTROnecT1?".• page ''."'•ce qu'il faul penser 
de celle plainle; ii n'esl qucslion 1c1 que d un embarras passager 
dans une vie de plaisirs couleux. 

4. V oycz 3, 1 ct la no le. 
5. Cc jiarfum dc~ra Clre employc pendant Ic repas lui-mcme pour 

conlribucr aux jou1ssances des connves; ce sera le seul ecol du 
poete. 
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Quare aul hcndecasyllabos lrecenlos 

Expecla aut mihi linteum remilte ; 

Quod me non mouet aeslimalione, 

Verum esl mnemosynum mei sodalis. 

Nam sudaria Saelaba ex Hibereis 

Miserunl mihi muneri Fabullus 

El Verani us ; haec amem necesse esl 

Vl Veraniolum meum el Fabullum. 

13 

Cenabis bene, mi Fabulle, apud me 

Paucis, si tibi dei fauenl, diebus, 

Si lecum altuleris bonam alque magnam 

Cenam, non sine candida puella 

El uino el sale el omnibus cachinnis. 

Haec sei, inquam, alluleris, uenusle nosler, 

Cenabis bene; nam lui Calu Iii 

Plenus sacculus est aranearum. 

Sed contra accipies meros amores 

Seu quid suauius elegantiusue est; 

Nam unguenlum dabo, quod meae puellae 

Donarunl Veneres Cupidinesque, 

Quod lu cum ol facies, deos rogabis, 

Tolum ul le facianl, Fabulle, nasum. 

1 i 

Nei le plus oculis meis amarem, 

Iocundissime Calue, munere isto 

Odissem le odio Valiniano; 

12-14 

10 

I~ 
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14-14 h C.l TULLE 12 

m'assassines avec tous ces poetes? Que Ies dieux accablenl 

de maux lon client, qui l'a envoye lant d'impies I 1 Si, 

comme jele soupi;onne, ce presentoriginal et si bien lrouve 

le vient de Su Ila le grammairien , je n'y vois plus de mal; 

111 au conlraire, ii est bon, ii est heureux que Les lravaux ne 

soienl pas perdus 2 • Grands dieux ! I'horrible, le maudit 

pelit livre 3 ! Sans doute lu J'as cnvoye a ton Catulle pour 

1~1 Ic faire mourir du coup, le jour des Saturnales, le plus 

beau dcsjours·1• Non, non, farceur, cela ne se passera pas 
ainsi: des I' aurore, je vais courir aux boîtes des libraires :; ; 

Ies Caesius, Ies Aquinus, Sulfenus el aulres poisons, je 

~'l Ies râfierai lous el le rendrai supplice pour supplice. Quant 

a vous, en allendanl, adieu ; retournez au K lieux que vous 

avez quitles pour metlre ici vos pieds maudits, Oeaux du 

siecle, deteslables poetes. 

1 i h 

Si par hasard vous lisei mes folies el si vous ne redou­

lez pas d'approcher de moi vos mai ns 6 ••...• 

I. Un mauvais poete est impie envers les Muses, dont ii profane 
le culte; c'esl un sacrilege. Cf. 16, !>el la nole. 

2. Ironique. Cc Sulla clail le client ('·ers 6) de Calvus, thidem­
menl parce que Calvus avail plai de pour lui. 

3. Ces mau\•ais poemcs de divers auleurs ne formaienl clonc 
qu'un scul el m(·mc rccucil, unc deplorahle anlhologie. 

, . Pendant Ies rcJouissances des Salurnalcs (1 i decemhre) on 
echangcait des cadeaux entre amis. Sulla avait, pour s'acquilter, 
cn,·oye des pocmes de di,·crs auteurs contemporains ii Calvus, son 
avocat. qui, Ies trouvant detcstables, en avail malicieusemcnt 
gratific' Catulle, en guise de cadeau pcrsonnel. 

5. Le jour des Salurnales, Ies magasins ctaienl prohablcment 
rermcs: Calullc devra atlendre le lendemain. Sur Ies boitcs Oli on 
enfermail Ies livres cf. 68, 36. 

6. Di\bris d'une preface perdue, donl la deslinalion primiti,·e est 
maliere a discussion. Rapprochez 2 bel la note. 
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12 C,\ TVLL\'S 14-14 h 

Nam qui<l feci ego qui<lue sum loculus, 
Cur me lol male perderes poelis? 
lsli clei mala multa denl clienli, 
Qui lanlum tibi misit impiorum. 
Quod si, ul suspicor, hoc nouum ac reperlum 
Munus dat libi Sulla lilleralor, 
Non est mi male, sed bene ac bea le, 10 

Quod non dispereunl lui labores. 
Dei magni, horribilem el sacrum libellum ! 
Quem tu ~cilicel ad luum Calullum 
Misli, continuo ul die perirel 
Salurnalibus, optimo dierum. 
Non non hoc tibi, salse, sic ahibil; 
Nam, si luxerit, ad librariorum 
Curram scrinia, Caesios, Aquinos, 
Sulfenum, omnia colligam uenena, 
Ac le his suppliciis remunerabor. 
Vos hinc inlerea, ualele, abile 
Illuc unde malum pedem allulislis, 
Saecli incommoda, pessimi poelae. 

14 h 

Siqui forte mearum inepliarum 
Leclores erilis manusque ueslras 
Non horrebilis a<lmouere nohis, 

* * * 

20 

14 1 Nei Lachmann: i\c GOM li 5 mal' O malis GM li 6 <lei scrip.~i 
uii GOM I uanL GOM 11 !I sylla D: şi illa GOM I lileralor GOMR hahel 
MARTIANYS CAl'El.LA 3, 229 I( 10 mihi !.l li 12 Dei scripsi: Dii GOM li 
11 Misisli 0 li 15 optimo ff.lf'R' : npimo G.lf oppinio O lrnbet 
MAcnon. Saturn. 2, 1, 8 li 16 false Oy.11 I •iL GM fit O I nbihil M: 
auhibit O aubibit G li 19 Sulîcnam O li 20 Hac GOMR li 23 Secuii GO.li 

14b I sine interslilio carminis H 11ers11111 !1:1 in codicibus sequi­
/ur. Seiun:rit llapt. Gvarinus. Amiss,1 est /1.1rs lwius c,1rminis 
quae 11ers11m 3 seq11ebat11r. 
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15-16 13 

15 

Je me recommande a toi, moi el mes amour~, Aurelius . 

. le demande une faveur modeste: si au fond du cc.cur lu as 

jamais souhaile que l'objel de Les dcsirs reslâl pur el in-

;, Lacl, prese1·ve-moi cel enfanl 1 <le loule alleinle ;jene parle 

pas de celles du public; je ne crai ns pas Ies passanls qui 

sur une place vonl de cOle el d'aulre, loul occupes de leur 

alfaire; mais ce qui me fail peur, cest loi el ton membre 

Jo fatal aux enfanls, innocenls ou vicieux. Agile-le parloul 

ou ii te plaira et tanl que lu voudras, lorsqu'il sera dehors. 

pret a l'action; je n'excepte que mon ami; c'esl, je pense, 

un vc.cu modeste. Si les mauvais inslincls et une folie per-

l o verse le poussenl, scelerat, a un si grand crime quede L'en 

prendre par Les manccuvres a nolre personne, ah! alors. 

quel sera lon malheur, ton triste sorl ! On L'ecarlera Ies 

jambes el par la porte ouverle on fera courir Ies raiforls 

el Ies muges 2 • 

[Je vous donnerai des preuves de ma virilile,] Aurelius 

le gilon el loi, Furius, (infâmecomplaisanlj, qui, parce que 

mes pelils vers sonl licencieux, m 'avez accnse de devergon­

dage. un poele pieux 3 doil elre chasle dans sa personne; 

pour ses pelits vers, ce n'esl pas neccssaire •; ils n'onl de 

1. LeJu,·entius des pieces 21, -1~. 81, 99. 
2. Supplicc qu'on inlligeail a l'homme pris Cil flagrant delii 

d"adultere ou d'altenlat contre Ies mccurs. Le muge est Ic pois'o 11 

appele aussi mulet. 
3. Pieux en\"Cr' Ies Muses, dont ii est le prCLrc. CL 1-i, 7. 
-1. Celle di·claration disculable, qui \'a au delii de ce que tolerenl 

notre golit el nos habitudes cl'aujourcl·hui, lracluisait un sentiment 
Lres commun chcz Ies Romains ; car elle a etc reprise par Ovide, 
par :\farlial C'l par Pline Ic Jeunc. 
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13 C. \ 1'1' LL \'S 

15 

Commendo tibi mc ac meos amores. 

Aureii. Veniam pelo pudenlem, 

Vt, si quicquam animo luo cupisti, 
Quod caslum expeleres el inlegellum, 

Conserucs puerum mihi pudice, 

Non clico a popul o; ni hi\ ueremur 
Istos, qui in plalea modo huc modo illuc 

111 re praetereunl sua occupali ; 
Vcrum a te mctuo luoque pene 

15-rn 

lnfeslo pueris bonis malisque. 10 

Quem lu qua lubel, ul lubet, moueto 

Quantum uis, ubi eril foris, paralum; 

Hunc unum cxcipio, ul pulo, pudenler. 
Quod si le mala mens furorque uecors 
ln lanlam impuleril, scelesle, culpam, t;; 

Vt nostrum insidiis capul lacessas, 

A! lum le miserum malique fali, 
Quem allraclis pedibus patente porla 
Percurrenl raphaniquc mugilesque. 

16 

Pedicabo ego uos el irrumabo, 

Aureii pathice el cinaede Furi, 
Qui me ex uersiculis meis pulaslis, 
Quod sunt molliculi, parnm pudicum. 

Nam caslum esse decet pium poelam 
Ipsum, uersiculos nihil necesse est, 

{5 2 pclo pudcnlem O: pudcnlcm pclo G li 10 bonisq•1e malisquc 
GOM li 11 uL iubcL GO.llD li lJ pudcntcr O.lf'ff: prudcnLcr GMR ~I 
16 noslrum G : noslJ·orum OM li 17 a STATJYs : ah GM ha O I Lulll 
yM'A : lamcn O. 

{6 I PcdiLabo ,\ Dedic. GOM li 5-6 ha/Jel ,\Jon.. Apoi. 11, 5-8, 
PL1N1vs Epist. Io, l l, 5 I 6 ucrsiculo P1.1~1 codd. 
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16-17 C.1 TULLE 

sel el de grâce gu'a la condilion d'Hre licencieux el dever-

1 o gondcs el d'a voir de guui exciler le pruril, je ne dis pas 

chez Ies enfanls, mais chcz Ies hommes poilus gui ne peu­

venl plus mouvoir leurs reins engourdis. El vous, parce 

gue vous a,·ez vu dans mon livre des milliers de baisers 1 , 

vous m 'accuscz de n 'elre pas un vrai mâle? [ Je vous don­

nerai des preuves de ma virilile.J 

17 

O colonie, 2 lu voudrais bien prendre Les ebats sur ton 

ponl si long el lu Le prepares i1 y danser, mais Ies jambes 

mal assurees de ce pauvre ponl, que mainliennent debout 

des arches en maleriaux d'occasion, le font craindre gu'il 

ne lombe sur le dos el n 'aille se coucher au fond de 

ton marais; puissc-t-il elre, au gre de tes desirs, rem place 

par un pont assez solide pour gue Ies Saliens eux-memes 

y execulenl leurs bonds sacres 3 ! I\Iais offre-moi, colonie, 

un speclacle gui serail pour moi plus risible guc loul. 

li y a un de mes concitoyens gue je veux voir precipite 

de ce pont dans la boue, depuis la tete jusgu'aux pieds, 

111 mais Iii ou de loul le lac el de loul ton infect marccage le 

g-oulîre est le plus livide el le plus profond. C'esl l'homme 

le plus slupi<le; ii n·a pas la raison d'un enfanl de deux 

ans qui dorl berce sur Ies bras de son pere. li a epouse une 

jeune femme dans loule la ver<leur el la fleur de l'âge, 

Io une jeune femme plus delicate gu'un len<lre chevreau el 

qu'il faudrail garder avec plus de vigilance que des raisins 

I. Voyez 5, 7-13. 
2. On a pense a Cologna, Yillage siluc enlrc Verone el Venise ; 

mais ii s'agit bien plulol de V crone elle-meme, qui a eu rang de 
colonie, peul-Hre depuis 89 av. J .-C. 

3. Verone avail, comme Rome, une confrerie de Saliens, ou 
pretrcs sauleurs, qui, a cerlains jours de felc, cclcbraienLA lravers 
Ies rues, par des danses rilucllcs d'tm caractere Lres aaimc. le cullc 
de ;\Jars. 
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li- C.l T\'f,L\"S 16-17 

Qui turn denique liabenl salem ac leporem, 

Si sunt molliculi ac parum pudici 

El quod prurial incitare possunt, 

Non clico pueris, scd his pilosis 

Qui duros nequeunl mouere lumbos. 
V.os, quei milia mulla basiorum 

Legislis, male me marem pulatis? 

Ped icabo ego uos et irrurnabo. 

17 

O colonia, quae cupis ponte loedere longo, 
El salire paralum habes, set! uereris inepta 

Crura ponliculi arculeis slanlis in rediuiuis, 

Ne supinus eal cauaque in palude rccumbal; 
Sic Libi bonus ex lua pons libidine fiat, 
In quo uel Salisubsilis sacra suscipianlur; 

Munus hoc mihi maximi da, colonia, risus. 
Quendam municipem meum de luo uolo ponte 

lre praecipilem in lulum per capulque pedesque, 

to 

Verum lolius ul lacus pulidaeque paludis 10 

Liuidissima maximeque est profunda uorago. 
lnsulsissimus esl homo, nec sapil pueri inslar 
Bimuli lremula p;itris dormienlis in ulna. 
Quoi cum sil uiridissimo nupla flore puella, 
El puella lenellulo delicalior haedo, 15 

Adseruanda nigerrimis diligenlius uuis, 
Ludere hanc sinil ul lu bel, nec pili facil uni, 

i turn g.\f'll': lamcn GOM lune Pw•. JJ 8 sunt PLIN.: sinl GOMJl 12 
Vos G/JfD: HosO I quci llossbach: quc GOMD qui AC I millia 
GM li H Dc<licabo GO.lf 

i7 1 O culonia quac DAC Oculo in aquc GOM I loc<lcrc Scaii.ger: 
Iedere GOMD lu<lcrc 11u!r10 113 arculcis scripsi: ac sulcis GUM I 
slanlis STATI\"S : lanlis U li 6 Salisubsilis STATI\"S : sali subsili 

OIIA sali •ulnali .llD 111 i Quoi cum Scaliger: Cui iocum il [I 15 El 
AC: Vt GOJ/ J e<lo GOMll 16 a<lseru. O: asscru. G 
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17-21 r:A.1'ULLE 

bien noirs 1 ; ii la laisse folâlrer a sa guise, ii ne s'en soucie 

pas meme autanl quc el'un poil; incapable el'creclion, ii ne 

bouge ele son coin; mais, semblable â un aune couche au 

fond d'un fosse, quand la hache du Ligure !'a coupc au 

20 pi ed, Loul j usle aussi semible que si sa femme n 'exislail 
pas, mon idiot ne voit rien, n'enlend rien; qui ii est lui­

meme, s'il vil ou non, ii ne le sait pas non plus. \'oilit 

l'homme que je vcux aujourd'hui jeler du haut ele Lon 

pont la Lete en bas, pour voir s'il pourra du coup chasser 

~:, sa lorpeur imbecile el laisser son apalhie dans la fange 

pesanle, comme une mule sa chaussure de fer dans un 

hourbier tenace 2 • 

[18-20 

21 

Aurelius, pere des famines 3 , non seulement de celles 

d'aujourd'hui, mais de loules celles qui furenl, sont ou 

seronl dans Ies annees i1 venir, tu \'eux [debaucher] celui 

que j'aime ~. Et sa ns myslerc, cnr lu ne le quiltes pas; lu 

folâlres avec lui; colie i1 son flanc, tu essaies de lous le~ 

moyens. En vain; car lu as beau inlriguer contre moi, Uc 

le monlrerai le premier que je suis un homme ]. El encore 

10 si tu faisais toul cela le ventre plein, je me lairais; mais 

ce qui m'affiige, c'esl precisemenl, ah! misere <le moi! que 

ce gan;ou va apprendre a soulfrir de la faim el de la soif. 

.-\insi reslcs-en la, landis que lu le peux avcc honneur. 

pour n'avoir pas a cessel' quanel mcme, mais [deshonore~. 

I. C'Clail la coulume de faire surveiller Ies raisins murs par de> 
;;-ar<liens speciaux polii' Ies proleger contre Ies voleurs el Ies ani­
maux nubiblcs. 

2. Les anciens ne r~rraicnl pas Ies che\'allx COllllllC nous ; ils Ies 
chaussaienl a\·cc des cspcccs ele sandules ou de sabols (sole.ic 
;.:arnis de fer. 

3. II clait d 'unc tellc a varice qu'il cn1;-endrait la'.faminc autour de lui . 
. \. Juvcnlius. 
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15 C..11'\'LL 1·s 

Nec se subleual ex sua parte, seci uelut alnus 

In fossa Liguri iacel suppernala securi, 

17-21 

Tantundem omnia senliens quam si nulla sil usquam, 20 

Talis isle meus slupor ni! uidel, nihil audil, 

lpse qui sit, ulrum sil an non sil, id quoque nescit. 

Nune eum uolo <le luo ponte millere pronum, 

Si pole sloli<lum repente excitare uelernum, 

El supinum animum in graui clerelinquere caeno, 25 

Ferream ul soleam len:ici in uoragine mula. 

[ 18-20] 

21 

Aureii, pater esurilionum, 

Non harum modo, seci quot aul fuerunl 

Aut sunl aul aliis erunl in annis, 

Pe<licare cupis meos amores. 

Nec clam; nam simul es, iocaris una, 

Haerens ad lalus omnia experiris. 
Frustra; nam insidias mihi inslruenlem 

Tangam le prior irrumalione. 

Atque id si faceres salur, lacerem; 

Nune ipsum id doleo, quod esurire, 

A! meme, puer el silire discel. 

Quare desine, dum licel pudico, 

Nei linem facias, sed irrumalus. 

10 

19 suppcrnaln FP.ST\"S p. 305 Muller: supcraln GO.li li~:, clerelin­
qucre O : dclinquere G 

[18-20) Tria c111·mi1111 priape.1 qnae cJilores olim huc inserueranl 
in codicilms C11t11llianis dcsnnt. C.1rmen 18 idem est 11c Fragmen­
tum I ; carmina aulem f9 el 20 uide '" VmH;11,1 Epigr. 2, 3, Galle­
tier. Numerorum 11iltilomi111u or./incm qni lr;dilur rclincndum 
pufaui. 

21 I Pcdicarc AC : Dedicare GOM li 6 cxpcrihcis GM li 9 id si AC: 
1psi U li li Ah suppl. Sca.liyer li 12 desinat GOM 111:1 Nci Baeh­
rens: Ncc O 
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22-23 C.\ TULLE 16 

22 

Ce Sulfenus que tu connais bien, Varus, est un charmanl 

homme, spiriluel, plein d'urbanile, et ce meme personnage 

faiL beaucoup plus de vers que personne. Je crois bien 

qu'il cn a dix miile el plus copies lout du long, et non 

pas, comme ii arrive, reporles sur palimpseste 1 : papier 

royal, volumes neufs, ombilics neur~. courroies rouges au 

parchcmin ~. le tout regie a la mine de plomb el egalise (1 

10 la picrre ponce. Viens-lu a lire Ies vers, ce Suffenus si ele­

gant, si plein d'urbanile, te fait, en revanche, l'elfet d'un 

trayeur de chcvres ou d'un terrassier, tanl ii est mala­

droiL el di!Terenl de lui-meme. Que devons-nous en penser? 

Cel homme qui loul a l'heure semblaiL si malin, ou, mieux 

encorc, un esprit si aiguise, ce meme homme est plu,-

1~ grossier que Ies rustres Ies plus grossiers des qu'il a louche 

a la poesie; ce meme homme n'esl jamais si heureux que 

quand ii cerit un poeme, tanl ii est conlent de lui el s'ad­

mire lui-meme. Eh! oui, nous nous abusons Lous ainsi, 

~o el ii n'esl pcrsonne chez qui Lu ne puisses en quelque chose 

voir un Suffenus. Chacun a rei;u une erreur en parlage, 

mais de nolre besace nous ne voyons pas ce qui est dans 

natre dos 3 • 

:!3 

Furius, tu u'as ni esclave, ni coffre-fort, m punaises, ni 

araignces, ni feu; mais lu as un pere el une marâlre dont 

5 Ies dents peuvenl manger de la picrre el tu vis heurcux 

1. L'auleur ccrivail Ic brouillon de ses vers, sur des Lablettes ; 
il Ies rccopiail ensuilc sur du papyrus ou sur du parchemin, 
quelqucfois sur de vicux parchemins donl onl avaiL grallc Ic texte 
(palimp!;esles), 

2. Tex le controverse. Puisque Ies volumes sonL de papyrus 
(vers 6), j"enLends par parchemin (membrana) la cou,·erlure el par 
lor.1 Ies courroies qui la fe1·menl. 

3. Allusion a la vieille fable esopique reprise plus lard par PhCdre, 
4,10. 
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i6 C,l 1'VLL l'S 22-23 

22 

Sulîenus isle, Vare, quem probe nosti, 
Homo est uenuslus et dicax el urbanus, 

ldemque longe plurimos facil uersus. 

Pulo esse ego illi milia aul decern aul plura 

Perscripta, nec sic ul fil in palimpseslon 
Relata ; carlae regiae, nou ei libri, 

Nouei umbilici, lora rubra membranae, 

Derecla plumbo el pumice omnia aequata. 
Haec cum legas lu, bellus ilic el urbanus 

Sulîenus unus caprimulgus aut fossor 

Rursus uidetur; lanlum abhorrel ac mutal. 
Hoc quid putemus esse '? qui modo scurra 
Aul siquid hac re trilius videbalur, 

Idem infacelo est infacelior rure, 

.5 

10 

Simul poemata alligil, neque idem umquam 15 

Aequ~ esl bealus ac poema cum scribii; 

Tam gaudel in se lamque se ipse miralur. 
Nimirum idem om nes falii mur, neque esl quisquam 
Quem non in aliqua re uidere Suffenurn 
Possis. Suus cuiquc allributus esl error; ~o 

Seci non uidemus manlicae quod in lergo est. 

Furei, cui neque seruos esL neque arca 
Nec cimex neque araneus neque ignis, 

Verum est et paler el nouerca, qur>rum 

22 ~ miliu U li o palimpseslon Marcilius : palmisepLo n li 6 nouei 
Lachmnnn : noue GO.llA 117 membrane O: membrana Auanliu.< li 
11 abhoreL O li 13 LriLius ed. funt. 1503: lrislius (l 1114 infacelior C: 
in facelo GOR li 15 unqu. G li 21 h.1bet Ponr11Yn10 ne/ llonAT. Sal. 
2, 3, 299 

23 1 scruo GO.I/li 
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23-24 C.4TULLE li 

avec ton pere el avec celle femme en bois que ton pere a 

pour epouse. Rien Iii d'elonnant; car vous vous portez lous 

bien, vous digerez parfailemenl, vous ne craignez rien, 

10 ni Ies incendies, ni l'ecrasemenl sous des ruines, ni Ies 

allenlals criminels, ni le poison perfide, ni accidents, ni 

dangers d'aucune sorle. El puis vous avez des corps piu~ 

secs que la corne el que loutes Ies malieres plus arides 

15 encore, grâce au soleil, au froid etala faim. Comment ne 

serais-lu pas heureux el ii lon aise'? Tu n'as ni sueur, ni 

salive, ni morve, ni mauvaise pituite au nez. A celte 

proprele ajoule quelque chose de plus propre encore : 

211 lon cui esl plus nel qu'une saliere 1 el tu ne vas pas ii la 

selle dix fois par an ; ce que lu fais esl plus dur que feves 

el cailloux; Lu pourrais le presser el le frotler enlre les 

nrnim sa ns jamais le sal ir un doigl 2 . Ce sont la de si heu-

~'J reux avantages, Furius, que lu ne dois pas Ies mepriser ni 

Ies compler pour peu de chose; lu demandes loujours 

cent lmille] seslerces 3 ; n'en fais plus rien, car tu es 
assez heu reux. 

24 

O toi qui es la fieur des Juvenlius, non seulemenl de 

ceux d'aujourd'hui, mais de lous ceux qui onl vecu ou qui 
viHont dans Ies annees a venir, j'aimerais mieux que tu 

1. Sans doulc un pro,·crbc. 
2. Les vers 20-23 onl ele lraduils en vers fran~ais par RA0Er.A1s, 

Panl.1gr11el, l, 52. 
3. Pres de 22.000 francs. Sui,·anl l"usAge, Ic nombredes sesterces 

est multiplic par mi/ia soue-enlendu. Furius clemancle â emprunler 
celte sommc : on pourraiL s'aUcnclrc a une somme plus forte 
encore ; mais ii la mu!Lipliail par le nomhre rles p<'rsonncs a qui 
ii adressait la mcme demande. 
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11 CATVLLVS 

Denles uel silicem comesse possunt, 
Est pulcre Libi cum tuo parenle 
EL cum coniuge lignea paren Lis. 
Nec mi rum; bene nam ualelis om nes, 
Pulcre concoquilis, nihil timetis, 
Non incendia, non graues ruinas, 
Non facla impia, non dolos ueneni, 
Non casus alios periculorum. 
Atqui corpora sicciora cornu 
Aut siquid magis aridum est habelis 
Sole el frigore el esuritione. 
Quare non tibi sit bene ac bea le? 
.-\ Le sudor abesl, abesl saliua, 
Muccusque el mala pituita nasi. 
Hanc ad mundiliem adcle mundiorem, 
Quod culus libi purior salillo esl, 

23-24 

to 

15 

Nec loto decies cacas in anno, 20 

.-\lque id durius est fa ba el lapillis; 
Quod tu si manibus teras fricesque, 
Non umquam digilum inquinare posses. 
Haec lu commoda lam beata, Furei, 
Noii spernere nec pulare parui. 2;; 

El seslerlia quae soles precari 
Cenlum desine, nam sat es bealus. 

2-i 

O qui Oosculus es luuentiorum, 
Non horum modo, sed quot aul fuerunl 
.-\ul poslhac aliis erunt in annis, 

R conquoquilis D li 9 ruinns GD : minas OM li 10 fala D li 12 Aul 4ui 
0 li 13 oridum magis n li 17 Muccusue 0 li 19 culus G1Mli 1 : cuius 
GUM 1123 unquam GOM li 24 Luu comm. !l li 27 sat. cs bcolus CA1.­

rv11N1vs ! selis bcalus l] 

CATUL1,E, Poesies. 
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~H-26 CATULLE f8 

5 eusses donne tes richesses a ce Midas, qui n'a ni esclave ni 

coffre-forl 1 , el que lu ne supportes pasd'etre aime de lui. 

« Quoi ! n"esl-ce pas unhomme channanl? "diras-lu. Oui, 

mais cel homme charmant n'a ni esclave ni coffre-forl. 

10 Dedaigne ce point-la, fais-en fi lanl que lu voudras, lou­

jours esl-il qu'il n'a ni esclave ni colîre-fort. 
25 

Debauche Thallus, plus mou que le poil du lapin, que 
le duvel de l'oie, que le fin houl de l'oreille, que le membre 

languissanl du vieilla1·d, que la loile malpropre de l"arai­

gnee, Thallus, plus rapace aussi que Ies lourhillons de la 
Lempele quand la lune le montre Ies gens du vestiaire 

qui b;iillenl 2 , renvoie-moi mon manleau que lu m'as voie, 

mon mouchoir de Saelabis 3 el mes broderies Tbyniennes. 
que lu elales a tous Ies yeux, imbecile, comme un legs 

de Les ancelres. Decolle-moi lou~ cela de les ongles el 
10 renvoie-le moi, sinon sur Les petiles câles de laine el sur 

Les mains mollelles Ies coups de fouel brulanls laisseronl · 

leurs lraces honleuses el lu t'agileras de maniere insolite, 
comme un frele esquif surpris sur la mer immense par 
un venl furieux. 

26 

Furius, voire pelite maison de campagne n'est expo~ee 

ni au souffie de !'Auster, ni a ceux du Favonius, du redau-

L C'esl sans aueun doule Furius (cf. 23, 1 ) qui est ici compa1·c 
ironiquemcnl au !Cgendairc roi de Phrygic, type proverbial des 
morlcls comblcs par la fortune. Furius \ivail dans la gene, mais ii 
voulait faire figurc de grand scigncur el ii emprunlait i1 lout le 
mondc. 

2. Passage lres altere qui a donne lieu a un grancl nombre de 
conjcclures. Je me range du cOle des criliqucs qui supposenl que, 
pour accom1>lir plus suremenl ses larcins, Thallus attend, a la !1n 
du jou1·, 1"11eure ou se retache la vigilancc des gm·~ons de sc~ice. 
C!. Marlial, 8, 59, 11. 

3. Sur Ic sudarium cf. 12, 14. 
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18 C:\TVLLVS 

Mallem di11iti:is Midae <ledisses 

lsti, quoi neque seruus esl neque arca, 

Quam sic le sineres ah illo amari. 
« Qui? non esl bellus? „ inquies. Est; 

Sed bello huic neque seruus est neque arca. 
Hoc lu quam lu bel abice eleuaquc; 

24-26 

Nec seruum lamen ille habel neque arcam. 10 

25 

Cinaede Thalle, mollior cuniculi capillo 

Vei anseris medullula uel imula oricilla 
Vei pene languido senis siluque araneoso, 
Idemque Thalle lurbida rapacior procella, 
Cum luna uestiarios oslendit oscilanles, 
Remilte pallium mihi meum, quod inuolasli, 
Sudariumque Saetabum calagraphosque Thynos, 
Inepte, quae palam soles h<ibere lamquam auita 
Quae nune tuis ab unguibus reglulina el remitle, 
Ne laneum lalusculum manusque mollicellas 10 

Inusla lurpiter tibi llagclla conscribillenl, 
El insolenler aestues uelul minuta magno 
Deprcnsa nauis in mari uesanienle uenlo. 

26 

Furi, uillula uoslra non ad Auslri 
Flalus opposila est ncque ad Fauoni 

24 4 midac dcdi"cs \'ossius: mi <lccleclisscs O mi dedisRefi G li 5qui 
nequc G qui nec UM cui ncc g I arca O : archa GM 117 Qui GM: 
Quiel O li 9 Hoc Lu quem OM : Hcc tu qua GA/1 

25 1 el 4 Lnllc U 112 mcc!ullula O rne<lulln O I oricilla Scaliger : 
moricilla GM1R'D moricula UMR C{. C1cae. Ad Qu. fr. 2, 13, 411 
3 arancoso r11lf 1li 1 : arancoroso GO.I/li li 5 luna lleyse : diua O I 
ucsliarios scripsi: mulicr alios G m. nries OM m. aues ucl ades y 
I oslcndil M oslcndcl G· J 117 saclhahum G : salhebum OM I calha­

grophosque Lhiuos GUM li 11 Insula IJ Insule GOM I conscrihilenl 
O li 12 minula D : inimica GOJJ li 13 Dcprcnsa O : Dcprchcnse Gil/ 

26 I uoslra U : noslra G/lf 
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26-28 CA TULLf.: 19 

table Boree ou de l'Apheliote, mais a [ une hypotheque de] 
quinze miile deux cents seslcrces. O le vent horrible el 

pestilenliel ! 

27 

Enfant qui nous sers le vieux Falerne , remplis-moi Ies 

coupes d'un vin plus a mer 1, comme l'ordonne la !oi de Pos­

tum ia, nolre reine2 , plus amie de l'ivresse qu'un grain de 

raisin i vre [de jus J 3 • Et vous, Ies eaux, aliez vous en oii 

vous voudrez, fleau du vin; emigrez chez les gens austeres: 

ici reste pure la liqueur du fils de Thyone. 

28 

Compagnons de Pison, cohorte I a la bourse vide, qu I 

portez sur vous vos pelits bagages si legers, excellenl 

Veranius el toi, mon cher Fabullus, que failes-vous'? Avez­

vous assez supporte avec ce vaurien le froid el la faim? 

5 Avez-vous sur vos tablelles 5, au lieu d'un benefice, enregis­

tre une depense, comme ii m'est arrive a moi, qui, pour 

avoir sui"i mon preleur, porle un debourse a la colonne 

du benefice? O Memmius, comme lu as su longtemps [ me 

10 Lenir a la discretion el, sa ns te presser, abuser de moi ... ! _l 

Mais, a ce que je vois, volre malheur fut egal au mien: 

[rnus avez eu a subir un outrage Lout pareil. .• ] Aliez 

clonc chercher de nobles amis ! Quant a vous, que Ies 

dieux el Ies deesses vous accablenl de maux, opprobres 

de Romulus el de Remus! 

t. Du vin pur, toujours plus fort el plus capiteux que Ies prccc­
denls a mesure qu'on approche de la fin du rcpas. 

2. Les convives l'avaienl clue pour presider au festin en qualite de 
" reine • ; c'clail elle qui rcglaiL l'ordre el la qualilc des vins, le 
nombre des coupes que chacun devait vider.„ ele. 

3. Du vin qui gonfle sa peau. 
I. Officiers qui composaienl la " maison "• d'un gou,·erneur de 

province. 
5. Leurs livres de comples. 
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19 C.l1'\'LLVS 

Nec saeui Boreae aul Apheliolae, 
Verum ad milia quindecim el ducenlos. 

26-28 

O uenlum horribilem alque peslilen.lem ! 5 

27 

Minisler ueluli puer Falerni, 
lnger mi calices amariores, 
Vt !ex Poslumiae iubel magislrae, 
Ebria acina ebriosioris. 
AL uos quo lubel hinc abile, lymphae, 5 

Vini pernicies, el ad seueros 
Migrate; hic merus est Thyonianus. 

28 

Pisonis comiles, cohors inanis 
:\plis sarcinolis el expedilis, 
Verani optime luque, mi Fabulle, 
Quid rerum gerilis? salisne cum islo 
Vappa frigoraque el famem tulislis? 
Ecquidnam in labulis palel lucelli 
Expensum, ul mihi, qui meum seculus 
Praelorem ref ero dalum lu cello? 
O Memmi, bene me ac diu supinum 
Tola isla trabe lenlus irrumasli ! 
Sed, quanlum uideo, pari fuistis 
Casu; nam nihilo minore uerpa 
Farli eslis. Pele nobiles amicos l 
Al uobis mala mulla dei deaeque 
Denl, obprobria Rom ulei Remique. 

10 

15 

27 1-1 habet GP.L1.1vs 6, 20, 6 li 2 lngcr GBt.1.1 codd. optimi; c{. 
Thes. gloss. 576 Gol:: lngcrc GOM li!, Ebria acinu GsLLn·s: Ebriose 
acino GUM li 5 quod Q I lubeL D : iubct GOM 

28 2 snrcinolis ,lf : sarcinulis GU 11 ll Elquidnam O li 9 O mcm mi 
ORB : Omnem mi GMLD 1111 pari OgM'R' : parum GMR li 12 uerpa 
DM'R' : urpa OR uerba GM li 14 uobis GMR1: nobis OgMR'AB 11 

clei scripsi : dii GO M li 15 obpr. GMR : opr. O I rom ulei GM: 
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29 CA. TULLE 20 

Qui peul voii-, qui peut soulfrir, lt moms d'Ctre impu­

dique, vorace et joueur 1 , que :\famurra possede !oul ce 

que possedaienl avanl lui la Gaule Chevelue el la Bre­

lagne, ou linil la terre ? Romulus debauche 2, pourras­

Lu le voir el le supporler? El rnainlenanl cel hornme 

superbe el gorge, se promenera dans Ies lils de toul le 

morule, comme un blanc pigeon ou un Adonis 3.? H.omulus 

10 dcbauchc, pourras-lu le voir el le supporler '? Tu es 

impudique, vorace el joueur. Esl-ce pour celle raison, 

general unique;, que lu as ete dans l'île la plus loinlaine 

de !'Occident, pour que vot re 5 Menlula (Laverge), epuise 

par le co'il, mangeâl vingt ou tren le millions [de ses-

15 terces] '? 6 Qu'esl-ce la sinon une liberalilc perverse'? 

AuraiL-il dissipe, englouli peu de chose? II a commence 

par mellre en pieces Ies biens de son pere; sa seconde 

proie lui esl venue du Ponl, la lroisieme de l'I-Iiberie, 

celle-la bien connue du Tage aux flols charges d'or; ii 

20 esl la lerreur des Gaules, la lerreur des Brelagnes 7 . Com­

ment rcchaulfez-vous ce rniserable dans volre sein? r\ quoi 

est-ii bon, si ce n'est lt devorer de gras palrimoines? 
Est-ce pour celle raison, o tout puissanls mailres de la 

capitale, le beau-pere el le gendre, que wn1s <ll"ez lnul 

bouleverse ? 

I. Dirigc contre Jules Cesar, qui le rnyail el le soutl'rait. 
2. Nom donnc par dcrision a Ct'sar. q11e ses amis cxaltaienl 

comme le fondateur d'une Rome nouvclle. Ses mcrurs l'ournissaient 
a ses enncmis le lhcme de violcntcs sali;·cs. 

:i. L'oiseau consacre ii Venus el le jcunc hcros qu'elle aima. 
4. Sans parei!. Mol a <loublc cntcnlc crnployc ironiquement. 
5. Pompcc, que son mariage avcc Julie, !lile de Cesor (an 59; cf. 

le , .. 24) avait rapprochc de son ri,·al, est ici vise aussi bien que lui. 
G, Em·iron .1 ou fi millions de francs. 
: . Ces pluriels appliqucs a la Gaulc el a la Grandc-B„ctagnc, 

quoique pou,·anl l-l1·c juslilics hisloriqucmcut, sonl surtoul cmpho­
liques. 
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20 CATVLL V.S 

Quis hoc polesl uidcre, quis polesl pali, 

Nisi impudicus el uorax el alco, 
Mamurram habcre quod Comata Gallia 

Habebal anle el ul Lima Brilannia? 

Cinacde Romule, haec uidebis el feres? 

El ille nune superbus el supernuens 
Perambulabil omnium cubilia 

Vt albulus columbus aul Adoneus? 
Cinaede Hornule, haec uidebis el fercs '? 

Es impudicus el uorax el aleo. 
Eone nomine, imperator unice, 

Fuisti in ultima occidenlis insula, 
YL ista uoslra dilfulula :\lenlula 

Ducenlies comesset aul trecenlies? 
Quid esl alid sinistra libcralilas? 

Parum eKpal1·auit an parum eUualus est? 
Paterna prima lancinala sunt bona; 

Secunda praeda Pontica; in<le t.erlia 
I-libera, quam scit amnis aurifer Tagus; 

29 

IO 

15 

Timentque Galliae hunc, timenl Bril.Ltnniae. '.!O 

Quid bune malum fouelis? aul qui<l hic poLe!il, 

Nisi uncia deuorare patrimonia? 
Bone nomine, urbis o polissimei, 
Socer gencrque, peN.lidislis omnia? 

29 1-2 l1abet Qv1:<T1LL\Nvs 9, ·i, 141. C{. SvuoN. lu{. 73 li 3 habe 
PL1„1vs Nai. hist. 36, 4R Mammurram C '.\:'am murram GOM li i ante 
STATIVS : cum te O 117 Perambulauil GO,'d li 8 A<lonc11s STAT< vs : 
ydoneus GO i<loncus .lf/I li 13 uoslra <lilfulula D : nosLra <lifi'ulura 
GOM li 15 alici STAT1vs: aliL O 1117 prima 1\v;inli11s : primum O li 19 
sciL O : sit GJIL2 li 20 Timcnlquc Galliac hunc, LimenL Brilanniac 
Avantiu• ; I-Iune gallie timcl el brilonnie f.l 11 23 o polissimci 
L. Muller; opulcnlissime il 112 i i;ener soeerquc ha.bel V1mu1L1vs, 
Epigr. 6, 6 Gallelier 
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:m-31 C.1 TULl.E 21 

30 

Ingrat Alfenus, infidele a Les devoues camarades, lu n'as 

donc plus pilic, cruel, de lon lendre ami? Aujourcl"hui lu 

n'hcsiles clonc plus a me Lrahir, a me lromper, perfide? El 

pourlanl Ies aclions impies des morlels trompeurs ne 

plaisenl poinl aux habitanls des cieux; lu n'en as nul souci 

el lu abandonnes un malheureux en pleine infortune. 

llelas ! que peuvent faire Ies hommes, dis-moi, a qui 

peuvenl-ils se fier? C'elail loi qui m'engageais a livrer mon 

âme, barbare, m'alliranl vers celle alfeclion comme si elle 

m 'olTrail loule securite. El c'esl loi maintenant qui le retires 

10 et qui souffres que tout, Les paroles el Les aclions, soit san~ 

relour emporle dans Jps airs par Ies venls el Ies nuâges. 

Situ as oublie, Ies dieux du moins se souviennenl; la Bon ne 

foi se souvienl; elle le fera repentir u!l jour de la conduite. 

:li 

Sirmio, cril 1 de loutes Ies presqu'îles el de toules Ies iles 

qui, dans Ies lacs aux eaux limpides el dans la vasle mer, 

s'elevenl sur l'un el l'aulre Neplune, avec qucl plaisir, avec 

quelle joie je te revois ! J'ai peine i1 me persuader que j'ai 

quille la Thynie el Ies champs Bilhyniens el que je puis te 

conlempler sans crainte. Ah! qu'y a-l-il de plus doux que 

d'etre li bre Je tout souci, quanJ l'âme depose son fardeau el 

qu 'apres nous etre epuises de faligue chez des elrangers nous 

10 revenons a nolre Lare el que nous retrouvons le repos sur 

un lil longlemps desire. Voila ma recompense unique pour 

lant de peines. Salut, 6 belle Sirmio; rejouis-toi du relour 

de ton maîlre ; rejouissez-yous aussi, ondes du lac Lydien; 

riez lous lanlque VOUS eles dans ma demeure, lroupe des Ris. 

I. C'esl-lt-dire bijou, perle: " France, le pelit reil el la perle du 
moncle. " Remy !3B1.LE.1u, Bergerie, 1, p. 183 M11rty-Lave1111x. « La 
France, le cccur de !'Europe, centre ele la chrclienlc, cril de tout cel 
univers." NAunil, Rosecroix, 10, 1. " Anlioche, la lroisieme viile 
du monde, qu'on appelail l'ccil de !'Orient. n 13ossuET, Cinquieme 
avertissement .rnr Ies letlres de M. Jurie11, 31. 
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21 C11T\'Ltl'S 30-31 

30 

Alfene immemor alque unanimis false sodalihus, 

Iam le nil miserel, dure, lui dulcis amiculi? 

lam me prodere, iam non dubi las faliere, perfide? 

Nec facla impia fallacum hominum caelicolis placenl; 
Quae lu neglegis ac me miserum descris in malis. 

Eheu quid facianl, clic, homines, cuiuc habeanl fidem? 

Certe lule iubebas animam lradere, inique, me 
Inducens in amorem, quasi lula omnia mi forenl. 

Idem nune relrahis le ac lua dicta omnia faclaque 
Venlos irrita ferre ac nebulas aerias sinis. 10 

Si lu oblilus es, al clei meminerunl, meminil Fides, 
Quae te ul paenileat poslmodo facli faciel lui. 

31 

Paene insularum, Sirmio, insularumque 
Ocelle, quascumque in liquenlibus slagnis 

Marique uaslo fert uterque l'i eplunus, 
Quam le libenler quamque laelus inuiso, 
Vix mi ipse credens Thuniam alque Bithunos 
Liquisse campos el uidere le in lulo. 
O quid solulis esl bealius cu1·is, 
Cum mens onus reponit ac peregrina 
Labore fessi uenimus larem ad noslrum 

Deside1·aloque acquiescimus leclo. 
Hoc esl quod unum est pro laboribus lantis. 
Salue, o uenusla Sirmio, alque ero gaude; 
Gaudele uosque, o Lydiae lacus undae ; 
Ridele, quicquid esl domi cachinnorum. 

10 

30 1 Alfenc A : Alphene O li 3 non mc dubilns GUM li 5 negligis 
GOM li 6 clic A VA:'iTIVS : clico n li i mc .rnppl. AVANTl\'S : om. o li 
8 omnia lula GM om. luln O li 9 Idem 0.11 1/1 1 : lndc GMRB 1111 al 
D : ul O I clei scripsi : dii GUM 

311 sirmio G1M: sirinio GO li 5 lhunium M : lhimiam GO I bithy­
nos .li: bilhinios O bilhin*os G 11 l:l uos 4uoquc fl I lyclic GD : 
lidic OM 
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3'2-34 CA 1'ULUS 

32 

Je L'en pr1e 1 ma douce Ipsilhilla, mes delices, charme 

ele ma vie, invite-moi a venir passer chez toi celle apres­

midi. ~i lu m'y invites, ele grâce, qu'on ne melte pas le 

verrou a la porte el'entree, el toi, ne l'avise pas ele sortir; 

resle a la maison el prepare-loi a [faire l'amour] neur 

10 fois ele suite. Mais, si lu consens, invite-moi a l'inslanl; 

car. mon dejeuner fini, je suis la, elendu, el bien repu, 

couche sur le dos, je transperce tunique el manleau. 

O le meilleur 1 des voleurs qui pillenl Ies bai ns publics, 

Yibennius le pere, el toi, son debauche de fils (car la 

main droile du pere est plus souillee, le cui elu fils est 

~ plus vorace), que ne partez-vous en exil vers quelques 

rivages maudits, puisquc Ies rapines du pere sonl con­

nues ele LouL le peuple et que toi, le fils, lu ne peux plus 

Yendre un ns tes fe!'se,; poilues? 

34 2 

Diane nous prolege, jeunes filles el chasles gan;ons; 

chanlons Diane, chastes ,garr;,ons el jeunes filles. 

1. Gesl-a-dire le plus hahik; mais Ic poHc emploie ;\ dessein un 
mol ambigu, qui, appliquc ii un autre, passerait pour un compli­
ment. 

2. !lien ne prou,·e que celle pi~ce ail etc compos(·e pour une 
rete puhlique. Le" slrophes 2 el 4 scmblcnl clre allribuecs par le 
poete a un clircut· de jeuncs filles, Ies slrophcs 3 el 5 a un chccur de 
jcuncs µ-arc;ons, la prcrniel'~ el la <lcrniCrc aux dcux chn·u1·s 
rCunis. 
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22 C.1TVLLl'S 

32 

Amauo, mea dulcis Ipsithilla, 

Meae deliciae, mei lepores, 

luue ad le ueniam meridialum. 

El si iusseris illud, adiuualo, 

Nequis liminis obserel laucllam, 

Ncu tiui luueal foras auire, 

Sed domi maneas paresque nobis 

Nouem conlinuas futuliones. 

Verum, siquid ages, slalim iubelo; 

Nam pransus iaceo el salur supinus 

Perlundo tunicamque palliumque. 

33 

O furum optime balneariorum, 

Vibenni pater, el cinaede fiii, 

(Nam dexlra pater inquinaliore, 

Culo filius est uoraciore) 

Cur non exilium malasque in oras 

llis, quandoquidem palris rapinae 

Notae sunt populo, el nalis pilosas, 

Fili, non poles asse uendilare? 

34 

Dianac sumus in fide 

Puellae el pueri integri; 

Dianam pueri integri 
Puellaeque canamus. 

3:!-31 

10 

32 1 ipsi Lhila GBL ipsi illa O ipsicilla y.l!R li 6 lubcal. GDR' : lulH' 
O libcal MR 

33 I uoraliorc GOM uolanliorc G1.ll'R111Cll5 horas GOMllB ase 
vcndicarc O 

34 3 in codd. deest; snppl. Pnllndins 
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C1TULLE :!3 

O fille de Lalone, grande deesse qu'engendra le tres 

grand .Jupiter, toi que la mere mit au monde pres de 
l'olivier de Delos 1, 

10 pour que Lu regnes sur Ies montagnes, Ies verles forets, 

Ies bocages mysterieux el Ies rivieres sonores 2 , 

c'esl Loi que Ies femmes invoquent sous le nom de 

.I unon Lucine dans Ies douleurs de l'enfantement, toi 

1; encore qu'on appelle la puissante Patronne des carre­

fours el l'aslre i1 la lumiere empruntee 3 , la Lune. 

C'e~t Loi, deesse, qui, divisant a la mesure de La coursc 

~" mensueile la roule de J'annee \ emplis de riches moissons 

Ies Loil:> rusliques du laboureur. 

Sous quelque nom qu 'ii Le plai se:;, rec;ois nos hommage~ 

el accorde a la race de Romulus, comme tu l'as loujours 

faiL de loule anliquite, la bienfaisante proleclion. 

35 

Au lendre poete Caecilius, mon camarade, va di re, papy­

rus, je L'en prie, qu'il vienne a V erone, laissant la Ies murs 

:, de Come le l'leuf el Ies bords du Larius; car je veux lui 

confier cerlaines idees d'un de ses amis qui est aussi le 
mien 6 • 

I. Une legende faisail naltre Apollon el Dianc â Dclos, au pied 
tl"un olivier ou d'un palmier ; c'Clail un des souvenirs attaches au 
grancl sancluaire de l"ilc, ticu de pclerinage famcux, que Calulle pul 
visiler. 

2. Les torrcnts des conlrces meridionalcs, qui roulcnt avec fracas. 
3. El mcmc, litteralcmcnt," batardc "• parce que la Lune ne pro­

duil pas ellc-mcme sa lumi.:,re, mais l"emprunte au soleil. 
L En sa qualitc de <livinilc lunairc, clic divise l'annee cn douze 

mois el prcsidc aux di\"ers travaux <le la eampagne. 
5. Formule usitce dans Ies pricres, par laquelle Ies Homains se 

metlaient en gnrde contre Ies conscqucnces redoutablcs des oubli> 
qu'ils auraicnl pu commcllrc cn cnumcrant Ies nom" divins. CL 
10, 3. 

6, Cel ami de Catullc poull'ait bicn Clre Calullc lui-mcme et ses 
" idces " se rapporler a des p1·ojels de nouveaux pocmes. 
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23 C.\ TVLLVS 

O Lalonia, .maximi 

Magna progenies Iouis, 
Quam maler prope Deliam 

Deposiuil oliuam, 

Monlium domina ul fores 

Siluarumque uirentium 

Saltuumque reconditorum 

Amniumque sonanlum, 

Tu Lucina dolenlibus 

luno dicta puerperis, 
Tu potens Triuia el nolho es 

Dicla lumine Luna. 

Tu cursu, dea, menslruo 

Metiens iter annuum 

Rustica agricolae bonis 
Tecta frugibus exples. 

Sis quocumque tibi placel 
Sancta nomine, Romulique, 
Anlique ul solita es, bona 

Sospiles ope genlem. 

35 

Poetae lenero, meo sodali 
Velim Caecilio, papyre, dicas 
Veronam uenial, Noui relinquens 
Comi moenia, Lariumque lilus; 
Nam quasdam uolo cogilaliones 

34-:tj 

III 

8 Dcposiuil P111/adi11s : 0Deposuit Q I! 12 Omniumquc s. O Omnium 
s. GM I sononlium GOM li 17 mcnslruo Q 1J 21 Sis quocumquc tibi 
plnccl OgM' R' : Scis quccumquc libi placcnl GMRB 

35 2 papire GOM 
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CA TULU.; 

Donc, s 'ii est sage, ii devorera la roule, quand bien 

meme sa blanche maîlresse le rappellerait miile fois au 

10 moment du Jepart et, Ies deux mains jetees autour de son 

cou, le supplierait de differer, puisque, si j'en crois Ies 

nouvelles qu'on m'apporle, elle se meurl pour lui d'un 

amour effrene; depuis qu'il nous a lu l ses premiers vers 

1; sur la deesse du Dindyme 2, la pauvrelle senl un feu secret 

devorer la moelle de ses os. Je t'excuse,jeune Jemme plus 

docte qu'une des muses de Sappho 3 , car ii eslfort beau, le 

poeme sur la Grande Mere enlrepris par Caecilius. 

Annales de Volusius, papier merdeux, acquillez le vccu 

de ma maîtresse: elle a fait vcru a la sainte Venus el a 
5 Cupidon que, sije lui Ctais rendu ct si je cessais de darcler 

contre elle mes lerribles iambes 4 , elle choisirait enlre 

lous Ies ecrits du plus mauvais poete de quoi faire une 

olTrande au dieu boiteux 5 , pour qu'il le brule avec des 

10 bois maudils G. El voila ce que la friponne, dans son espie­

glerie charmante, a lrouve a vouer aux. dieux. :\Iaintenant, 

ci lille de la mer azuree ', toi qui ha bi Les la sainle ldalie 

1. Dans une rcunion prfree, eommc ·nous le \·oyons dans 44. La 
coulume des leclures publiques n'a Clc inlroduile qu'un peu plus 
lard. 

2. Le poeme de Caecilius sur Cybcle clc,·ail a,·oir, au moins par 
Ic sujel, drs rapporls a\•ec la piecc G3 ele Calulle. 

3. Par Sapphica musa ii esl dii'llcile cl'enlendre Sappho elle­
mcmc. Ces mols cloi\'enl dcsif,'Tier soit une des '.\luscs qui l'impi­
rcrenl, soit peul-elre, comme le Ycul Fl'icclrich, unc des jeuncs 
poclcsscs qui l'nrenl ses compagncs el ses de,·cs, lclles qu· El'Înna 
ou Damophyla. 

'i. Clodia-Lcsbic avail clonc etc tlcj;\ en bulle aux alllaqucs 
de Catullc pcnclant unc brouille ; peul-elrc rappellc-L-il ici la piccc 
8, par exemple. 

5. \'ulcain. 
6. Provenant d'arbres steriles ; on s'cn scl'\·ait pour bniler Ies 

Clres monstrueux. 
7. Venus. 
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Cil TVLLVS 

Amici accipiat sui meique. 

Quare, si sapiet, uiam uorabil, 

Quamuis candida rnillies puella 

Eunlem reuocet manusque collo 
Ambas iniciens roget morari, 

Quae nune, si mihi uera nuntiantur, 

Illum deperit inpotenle amore; 
Naro quo lempore legil incohatam 

Dindymi dominam, ex eo misellae 
lgnes inleriorem edunt medullam. 

lgnosco Lihi Sapphica puclla 
Musa doc li or; est enim uenusle 

l\lagna Caecilio incohata maler. 

36 

Annales Volusi, caca la carta, 

Volum soluile prn mea puella; 

:'\am sanclae Veneri Cupidinique 
Vouil, si sibi reslilulus essem 

Desissemque lruces uibrare iambos, 
Electissi ma pessimi poelae 

Scripla Lardipedi deo <laturam 
lnfelicibus ustilanda lignis. 
El hoc pessima se puella uidil 
locose lepide uouere diuis. 

Nune, o caeruleo creata ponto, 
Quae sanclum ldalium Vriosque aperlos 

35-36 

10 

15 

lll 

12 dcpcril inpolcnlc amorc ha/ici Ctt.,nis1vs p. 133,25 Keil : impo­
tcntcm amorc GO,\/ li 13 lc;.;il incohalam Gv,1rinus : clcgil indola­
lam O li 16 saphica O saphyca G.l/ li 18 cccilia O li 18 incohala 0]) : 
inchoala GM 

36 1 Annualc suo lusi GJI Anuale s. I. O I cacalo : cf. SE~Ec. 
Hpisl. 93, 11 li 5 Dcsisscm Avanlius: Dcdisscm O fi 9 hac GM]): hacc 
OD' li 10 uouc1·e se d. U li 12 adalium GOMR ydalium yAl'll' I urios 
OgMR : ulrios GD 
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36-37 C.l 1'ULLE 25 

i:, el la plaine d'Uries, Ancâne el Gnide fertile en roseaux 

el Amalhonle el Golges el Dyrrachium, Laverne de l'Adria­

lique , rcconnais ce vreu pour rec;u el acquille, s'il 

ne manque ni d'esprit ni de grâce. Quanl a vous, en 

20 attendant, vcnez c;a ! au feu, vers pleins de rusticite el 

de balourdises, Annales de Volusius, papier merdeux ! 

37 

Taverne lubrique 1 el vous qm failes campagnc 

cnsemblc au neuvieme pilier apres Ies freres coilTes de 

bonncls 2 , vous croyez-vous seuls pourYus de membres 

virils, seuls en droit de besogncr toules Ies jeunes femmes 

el de trailer lous Ies aulres de boucs? 3 Parce que vou~ 

eles la, assis a la file, cent ou deux cenls imbeciles, 

croyez-vous que je n'oserai pas [mellre a mal] tous 

10 ensemble deux cenls faineants toujours assis? Mais si, 

croyez-le bien, et je couvrirai d'inscriplions ~ ....... loule 

la fac;ade de voire taverne. Celle femme qui s'esl echap­

pee de mon sein, qui fut aimee de moi comme aucune ne 

Ic sera jamais, et pour qui j 'ai livre de si grandes balailles, 

15 est allee s'asseoir la! Tels de nobles el riches seigneurs, 

Lous vous lui failes l'amour el en realile, chose indigne, 

\'OUS eleS [OUS de pauvres heres el des galanls de ruelJes:;; 

toi surloul, sans rival enlre Ies chevelus, fils de la Celti­

berie, pays des lapins, Egnatius, qui dois Loul ton merite 

20 a ta barbe toulTue el a tes dents frollecs avec de !'urine 

hiberienne. 

1. Rendez-vous de la jcuncssc galante de Rome. 
2. Sous quelque porliquc, prcs du for111n, au-dela du temple de 

Castor el Pollux ; on represenlail loujours Ies deux jumeaux 
coilîes de :bonnels coniques. Trois colonncs de !cur temple sonl 
encore deboul. 

3. De bCLes puanles el brulales (cf. 69, 6; 71, 1). Seuls ils se 
croienl dclicats en amour. Toules Ies conjecturcs sur Ic v. 5 me 
scmblcnt inulilcs. 

4. Le sens de sopio esl mal etabli; Ic contexte scul indique la 
pensce. 

5. Des rues de Rome Ies plus Hroiles ct Ies plus miscrables. 
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25 C.\TVLL\'S 

Quaeque Ancona (;nidumque harundinosam 

Colis quaeque Amalhunla quaeque Golgos 

:J6-37 

Quaeque Durrachium 1-Iadriae labernam, 1; 

Acceplum face reddilumque uolum, 

Si non inlepidum neque inucnuslum esl . 

.-\L vos inlerea uenilc in ignem, 

Pleni ruris el inficeliarum 

Annales Volusi, caca la carta. 

37 

Salax laberna uosque conlubernales, 
A pilealis nona fralribus pila, 

Solis pulalis essc menlulas uobis, 

Solis licere quicquid est puellarum 

Confuluere el pulare ceteros hircos? 

An, conlinenler quod sedetis insulsi 

Cenlum an ducenli, non pulalis ausurum 

;\le una ducl.'nlos irrumare scssores '? 

Atqui puiate; namque lolius uobis 

20 

Fronlem labernae t sopionihus t scribam. 10 

Puella nam mei, quae meo sinu fugit, 

Amala lanlum quantum amabilur nulla, 

Pro qua mi hi sunt magna bella pugnala, 

Consedil islic. Banc boni bealique 

Om nes amalis, el quidem, quod indignum est, 1;; 

Om nes pusilli el semi tarii moechi; 

Tu praeler omnes une de capillalis, 

Cuniculosae Celtiberiae fiii, 

Egnali, opaca quem bonum facil barba 

El dens Hibera defricalus urina. 20 

13gni<lumO1111 Golgos Avantius: alcos O 11 19 ruris Palladi11.> : 
luris Q li 20 Annualc suo lusi G.ll Anuale s. I. O 

37 1 habet AT1L1vs FonT\'NATlANVS p. 293, 2 Keil 112 pilcatis yMll: 
pillcatis GO I non a O 11 5 Confutuerc D : Confuterc O I ltyrcos 
GOM li 10 sopionihus GOM scipionibus ue! scorpionihus deteriores li 
11 mei Schwabe : mc O 1111 comscd. O 1117 unc GO,\/' el Pnisc1.'"''" 
5, 77; i, 22 /{ei!: uno r1M • 

CATu1.1.E, Pofsies. 
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38-39 C.lTULLE 26 

38 

Le m;ilheur, Cornificius, accable ton ami Catu!Je, oui, 

le malheur, par Bercule, el la soulTrance i, el de plus en 

plus chaque jour, a chaque heure. Pourquoi ne lui as-lu 

pas adresse, chose bien simple el bien facile, un seul mol 

de consolalion? Je suis fâche contre loi. Esl-ce ainsi que 

'.Lu t'inleresses a] mes amours? [Allons], un pelit mol de 

consolalion plus louchanl que Ies larmes de Simonide 2 ! 

39 

Egnatius, parce qu'il a Ies denls blanches, rit a tout pro­

pos 3 • Est-on venu voir un accuse sur son banc, tandis que 

lorateurexcile Ies larmes, ii rit. Gernil-on <leYant le bucher 

d'un bon fils, d'un fils unique, landis que, priYee de ce sou­

tien, la mere pleure, ii ril. En Louie occasion, en loul lieu 

el quoi qu'il fasse, ii rit; c'esl sa maladie I, controire, je 

crois, au bon goul et a l'urbanite. li faul clonc que je le 

10 donne une lei;on, mon cher Egnatius. Quand lu serais de 

la capi laie, ou de la Sabine ou de Tibur, un Ombrien eco­

nome ou un f~lrusque obese, un fils de Lanuvium basane 

el bien endenle, ou, pour parler aussi de mes compa­

Lrioles, un Transpadan\ ou enlin d'un pap, quel qu'il soii, 

IJ ou 011 se lave Ies dents propremenl, meme en ce cas je 
ne ,·oudrais pas le voir rire a tc,u l propos; car un sol rire 

I. Ca usce par Ies i11fi<lclilcs <le Lcshie. 
2. CaLullc <lcmandc a son ami une elegie dans lc<,"Cnrc plaintif qui 

amil fail, qual!~ sicclcs plus tul, la rcpulaliou du grand poete 
grec Simonidc ele Ccos. 

3. Cf. 3i el \2, 8. [,es comiques gl'C<'."s a,·.aicnl deja raillc celte 
alfcctalion, ridiC'ulc dH'l. unc fcmrne, mais bicn plus cncorc chez un 
hommc. 

4. C'est cc quc nous appclons unc manie, un tic. 
5. Le P<i {Padus) scparail l'unc de !'auire Ies <lcux parlies de la 

Cisalpine el Vcronc, pai· rapporl a Home, se lrouyc au dela du 
llcuYc, dans la parlic scplcnlrioualc, ou Transpadane. 
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26 C.lTVLLVS 

38 

Malesl, Cornifici, tuo Catullo, 
l\lalesl, me bercule, el laboriose, 
Et magis magis in dies el horas. 
Quem Lu, quod minimum facillimumque esl, 
Qua solatus es alloculione? 
lra,;cor Libi. Sic meos amores? 
Paulum quid lubel alloculionis, 
Maeslius lacrimis Simonideis. 

Egnatius, quod candidos habel clenles, 
Renidel usque quaque. Sei ad rei uenlum esl 
Subsellium, cum oralor excilal llelum, 
ReniJel ille. Si ad pii rogum fiii 

38-39 

Lugelur, orba cum llet unicum maler, 5 

Renidel ille. Quicquid est, ubicumque esl, 
Quodcumque agil, renidel; hunc habet morbum, 
Neque eleganlem, ut arbilror, neque urbanum. 
Quare monendum esl te mihi, bone Egnali. 
Si urbanus esses aul Sabinus aul Tiburs 10 

Aul parcus Vmber aul obesus Elruscus 
Aut Lanuuinus aler alque denlalus 
Aul Transpadanus, ul meos quoque allingam, 
Aul qui lubel, gui puriler !auit denles, 
Tamen renidere usque quaque te nollem; 15 

Nam risu inepto res ineplior nulla esl. 

381 Mole csL Cornifici Pall.1dius: :\laic csl si carnifici [~ li 2 Male 
simc GO Mole csl si mc MllD 

39 2 sei 0.ll'R' : seu G.llR li 3 orator e:1.cilal 1h•antius: cxcilal 
orator. '111 .1 rogum JJD : rcgum GOM \ filii 0116 ubicunque G li 9 le 
suppl. ltlrehly: om. !î li 11 habent Glossae l'atica11.1e, Corp. gloss. 
latin. 7, p. 571 I po1·cus i2 : pinguis Glo„s.1112 lu111iuinus GOJl/J 
Ianuious DR 

https://biblioteca-digitala.ro



:l9-41 G.1 TULLE 2î 

est la chose du monde la plus solle. Mais lues Celliberien; 

en Celliberie, chacun a coulume de prendre le malin ce 

qu 'ii a pisse el d'en froller ses den Ls el ses gencives 

21 rougies 1 ; ainsi plus •tes denls sonl nelles el plus ellcs 

proclamcnt que tu as bu d'urine. 

40 

Quel egaremenl, pauvre Ravidus, le pousse lele baissee 

au-devanl de mes iambes 2 ? Quel d icu invoque de lravers 3 

t'inspire la foile pensee de me chercher querelle? Est-ce 

pour que Ion nom vienne sur loutes Ies levres? Quel est 

ton bul? Tu liens a etre connu, n'imporle commenl? Tu 

le seras, puisque Lu as voulu, au prix d'un long châlimenl, 

faire l'amour i1 mcs amo~1rs. 

41 

Ameana, celle fille [usee par le co"ilj, m'a demande, bien 

corn ples, dix miile seslcrces \ celle fille au vilain nez, 

l'amie du banqueroulier de Formies ! ;; Proches parenls de 

;, celle fille, qui veillez sur elle, convoquez amis el medc­

cins: celle lille n'esl pas en bonne sanle G. Ne demandez 

pas ce qu'elle a; elle esl sujelle aux hallucinalions i. 

I. Cel ignohlc denlifrice est mentionnc encore par d'aulrcs 
autcurs. cr. 37' 20. 

2. Cc mol sC"rnhlc s'appliriucr, non pas a une pihe que Catullc 
pourrait {·crirc dans l'avenir, mais pluLOL a celte piccc ellc-mcme 
quoiqu'cllc soit cerite cn hcndecasyllabcs phalecicns ; ii faut sup­
poser alors riu'on aurait fini par appcler iambcs Loute espcce de 
\·ers lyri<JllCS affcclcs a la sal irc. 

3. Unc inYocalion dans laquellc Ic <lien n'est pas nommc par 
lous scs noms ou par ceux qui lui plaiscnt, ou sous la forme el dans 
l'ordre prescrils par Ic ritucl, non sculcment ne sert a rien, mais 
pcut allircr sa co Icre sur celui qui le pric. cr. 31, 26. 

1. 2, 170 francs cn ,·iron, pour prix de ses faycurs. 
5. ~la111urra; cf. 29; .j3, 5; 57,.i; 11-J; 115. 
6. Les prochcs parents d'un fou dcv.1icnl con\'oquer le conseil de 

famille pour Ies aidcr a veillcr sur lui. 
i. Cc qui cxplique qu'clant laidc ct usec clle demande des prix 

inscnsCs. 
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Nune Ceiliber es; Celliberia in lerra, 

Quod quisque minxil, hoc sibi solel mane 
Denlem alque russam defricare gingiuam 

VL quo · isle uesler expolitior dens est, 

Hoc le amplius bibisse praedicel loli. 

40 

Quaenam le mala mens, miselle Rauide, 
Agil praecipilem in meos iambos? 

Quis cleus libi non bene aduocalus 

Vecordem paral excitare rixam? 

An ul peruenias in ora uulgi? 

Quiel uis? qua lu bel esse notus oplas '! 
Eris, quandoquidem meos amores 

Cum longa uoluisti amare poena. 

41 

Ameana puella defulula 

Tola milia me decern poposcil, 

Ista lurpiculo puella naso, 

Decocloris amica Formiani. 

Propinqui, quibus est puclla curae, 

Amicos medicosque conuocale; 

i\'on esl sana puclla. Nec rogale 

Qualis sit; sol el esse imaginosa. 

3U--i I 

20 

17 cs suppl. Conradus de Allio: om O ~I 19 habet ,\pv1,ti1vs Apoi. 6 I 
russam Arn.: rusnm O I pumicarc Arvr„ li 21 loli Bern. Pisanvs: 
lolus O 

403 n<luocnlus ff•\IDA: anocalus GORBL li 5 pcrncnias : pcrucnia­
mus O 11 B pocna D : poema G.I/ li pena Og .11 111 1 

4f 1 Amcnna p. Statius: Amca!l a p. O Am_e an ap. G.llR 112 mil­
liu GM li 5 puc lin ,\ C : p'-lcllc GO.lf li 6 conuocarc O li 7 rog are GO.II li 
8 solcL esse imaginosa Schwabc : sulcl el ymaginosum GO 
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C.l '/TLLt: 28 

42 

Accourez, hendecasyllabes 1, tous lanl que vous eles, de 

Loulcs parls, lanl que vous eles, tous ! Une inrâme calin 2 

mc prend pour jouet et re ruse de me rendre vos la blettes 3, 

alin de voir si vous pouvez le soulfrir, Poursuivons-la el 

reclamons. « Laquelle est-ce? „ demandez vous. C'est celle 

que \'Ous voyez, avec celte demarche indecente, dont le 

rire alfeclc, digne d'un mime 4 , rappelle la gueule d'un 
1o chien des Gaules :;. Entourez-la el redamez: " Infecte 

calin, rends nos carnels, rends, infocle calin, nos car­

nets ~ » Tu n'en es pas emue pour un as? O fange, 

15 lupanar, .:::rcature plus ,·ile encore, si c'est possiblc. \Jais 

ne croyons pas en avoir as~ez dit. S'il n'y a pas d'autre 

moyen, faisons rougir ce visage de fer , celle face <le 

chien 6 • Criez de nouveau tous ensemble, a voix plus 

haule: « Infecte calin, rends nos carnels, rends, infecte 

20 calin, nos carnets ! '' Peine perdue I elle ne bronc:he pas. 

II nous faul changer de syslcme el de lon, pour voir 

si vous aurez plus de succes : " O femme chaste el 
pure, rends nos c;irnets ! ,, 7 

43 

Salul,jeune femme qui n'as point le nez des plus pelits, 

ni le pied joii, ni Ies yeux noirs, ni Ies doigts effiles, ni la 

l. Calullc compare ses \'Crs a des chiens de chasse ou a des 
chiens de garde cn furcur. 

2. Pcul-clrc bicn Lcsbie clle-memc, quoiqu'on cn uit doulc. 
3. Calullc a\·ail ecril Cil hcndccasyllabes des lcllrcs d'amour el ii 

Ies a\•ail envoyces a sa maîlrcssc ; clic rcfusait de Ies lui rcndrc, 
npres leur ruplure. II lam::e scs vers contre clic, commc s'ils 
avaient a rcprendrc leur propre bicn. 

I. D'un hislrion \'ulgaire, d'un boufîon de bas elagc. 
5. Elle avait sans doule une grande bouche, d'oit celle comparai­

son avec la gueulc de ccrlains chicns, largcmenl ouverte quand ils 
aboicnt. 

6. Cc visage impas.ible, celle face impudcntc, eynique. 
7. Palinodie ironique, plus insultanlc encore pou runc femme 

clccrice. 
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28 C.\ 1'VLL \."S 

42 

Adcsle, hendecasyllabi, quol eslis 
Omnes undique, quolquol eslis omnes. 

locum m.e pulal esse moecha lurpis 

Et neg-al mihi ucslra reddituram 
Pugillaria, si pali poleslis. 

Perscquamur eam, et reflagitemus. 
Quae sit quaeritis. Ilia, quam uidclis 

Turpe incedere, mimice ac molesle 

Ridenlem caluli ore Gallicani. 

42-43 

Circumsislile eam, et reflagitate; 1 o 

" Moecha putida, redde codicillos; 
Redde, putida moecha, codicillos. n 

Non assis facis? o lutum, lupanar, 

Aut si perditius poles quid esse. 
Sed non est lamen hoc salis putnndum. 1'> 

Quod si non aliud potest, ruborem 
Fcrreo canis exprimamus ore. 

Conclamnte iterum altiore uoce 

" :\loecha pulidn, redde codicillos; 
Redde, putida moecha, codicillos. „ 20 

Sed ni! proficimus, nihil mouelur. 
Mulanda est ralio modusque nobis, 

Siquid proficere amplius polegtis; 

" Pudica et proba, redde codicillos. " 

43 

Salue, nec minimo puella naso 
N ec bello pede nec ni gris ocellis 

42:; Pugillariu propter neutr11m referi Cn.rn1s1Ys p. 97, 10 Keil li 
i illa OBL : illam GRDA li 8 mirnicc Turnebu.< : mirmice O 1114 
polcs GOMR : polcsl LDAC li 21 nichil proficimus nil GO,lfD 
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1 l-1 i C.l 7TL/,/; 

bouche nelle, m, a coup sur, un langage trop distinguc, 

maîlresse du banqueroutier de Formies t ! Est-ce bien toi 

que la province 2 dit jolie? Toi que l'on compare a ma 

Lesbie? O siecle stupide et grossier ! 

i4 

n mon domaine, Sabin ou Tiburlin (car tu es Tiburlin 

au dire ele ceux qui n'ont pas a cccur de blesser Catulle, 

mai~ ceux qui l'onl a cceur gagent tout ce qu'on voudra 

qu'il est Sabin), enfin, que lu sois Sabin ou plus exacle­

ment Tiburlin, j'ai fail un agreable sejour dans la villa 

suburbaine el j'ai chasse de ma poilrine une mauvaise loux 

bien mcritee, que je devais a mon venlre, excile par Ies 

10 fes lins somplueux. Pour avoir voulu etre le convive de 

Seslius, j'ai lu son discours contre la candidalure d'An­

lius, un morceau plein de venin el de peslilence. Li1-des­

sus rhume, refroidissemenl, avec de frequcnls acces de 

loux qui m 'ont secoue jusqu'au jour ou je me suis refu~ie 

1;; dans lon sein el ou je me suis lraite par le repos el 

l'ortie 3 • C'esl pourquoi, retabli, je le rends miile grâces 

pour ne pas m'avoir puni de ma faule. Je consens 

clesormais, si je rei;ois Ies nefastes ecrils de Seslius, que 

:io leur froideur donne le rhume el la loux, non a moi, mais 

a Seslius lui-meme 1, qui m'invite quand j'ai lu un mau­
vais livre:;. 

1. Mamurra. Cr. 41, .; el la note. II s'agit donc cncore de la 
memr, fcmmc. 

2. Trcs probablcment la Cisalpine. 
3. L'orlic cui le ctail un aliment rccommandc aux malades par Ies 

mcdecins Ies plus serieux, non sans raison, parall-il. 
4. La punilion a .\Le juste ; mai" Calullc souhailc plaisammcnl 

quc dcsormais clic frappe Scslius lui-memc, chutc inallencluc qu'il 
cprouvc le hcsoin de justifici' par Ic dcrnicr Yers. 

5. El quc je suis deja mal disposc, sous unc influcncc pcrni­
c1cu8c. 
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'.'llec longis dir;ilis ncc orc sicco 

:'\ec sane nimis eleganle lingua, 

Decocloris amica Formiani. 

Ten prouincia narral esse bellam ? 
Tecum Lesbia nostra comparalur? 

O saeclum insapiens el infacelum ! 

O funde nosler seu Sabine seu Tiburs, 

(Nam Le esse Tiburlem autumanl, qnibus non esl 

Cordi Calullum laedere ; al quibus cordi esl, 

Quouis Sabinum pignore csse conlendunl) 
Sed seu Sabine siue uerius Tiburs, 

Fui libenler in Lua suburbana 

Villa malamque peclore expuli lussim, 

Non inmerenti quam mihi meus uenter, 

Dum sumpluosas appeto, dedit, cenas. 

Nam, Seslianus dum uolo esse conuiua, 

Oralionem in Anlium pelilorem 

Plenam ueneni el pesLilcnliae legi. 

Ilic me grauido !frigida el frequens tussis 

QuassaviL usque dum in Luum sinum fugi 

EL me recuraui otioque el urlica. 

Quare refectus maximas tibi grales 

Ago, meum quod non cs uita peccalum. 

Nec deprecor iam, si nefaria scripla 

Sesii recepso, quin grauedinem el tussim 

Non mi, scd ipsi Seslio ferat frigus, 
Qui lune uocat me, cum malum librum legei. 

43 8 scclum gM : scclum GOB I el : alquc GM 

III 

20 

44 4 pignore AC : pignoris !.1117 malnm : aliam GOM I cxpnli Lns­
'im Avantius : cxpulsus sim n 11 S mcus ucnlcr Faernus: mcns 
ncrlur GOlll/11111 Oralioncm în Anlium Slalius: Oralioncm minnn­
Lium GO I pclilorcm OR: pclilorum G li 13 graui<lo GOMRll: gra­
ue<lo AC li 19 Scslirc ccpso ![lli '2 li 20 mi O : michi G mihi .ll li 21 
lcgci Friedrich: lcgil n 
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45 

Seplimius , Lenanl sur son sein Acme ses amours: 

«:\Ion Acme, dit-ii, si je ne t'aime eperdumenl el si jene 

suis prcl a L'aimer <lesormais a taule heure, Loule ma 

vie, autant que !'amant le plus passionne, puisse-je, aban­

<lonne dans la Libye ou dans l'In<le brulee du soiei!, 

Clre expose a la renconlre d'un !ion aux yeux glauques! n 

A ces mols l'Amour, comme ii l'avait d'abord fait a 
10 gauche, elernua a droile, en signe <l'approbation 1• Alors 

Acme, lournant legeremenl la tete, baisa de sa jolie 

bouche <le pourpre Ies yeux enivres <le son jeune amanl: 

" O ma vie, <lit-elle, mon pelil Seplimius, voila nolre 

1:, "eul maîlre 2 , celui qu'il nous faut loujours servir, aussi 

\'rai que le feu qui brule dans Ies moelles de mes os est 

beaucoup plus forl el plus ardent que le lien. >> A ces 
mols l'Amour, comme ii J'a,·ail crabord fait a gauche, 

Mernua a droite, en signe d'approbalion. :\Jainlenant, 

20 parlis sous un bon auspice, unis par une muluelle ten­

dresse, ils aimenl, ils sont aimes. Seule .-\cme a pour 

Seplimius, le pauvre gar~on \plus de prix que Ies SJries 

el Ies Bretagnes ~ ; seul Septimius vaut pour la fidele 

2;, Acme Loutes Ies delices el Lous Ies plaisirs. Qui a 

jamais vu mortels plus heureux? qui, auspices de Venus 
plus favorables ? 

1. Sans cloulc une slalue de l'Amour: l'imaginalion des deux 
amanls l'animc el croit voir des presages dans Ies mouvemenls 
qu·clle lui prcle. L'clernuemenl d"un lcmoin, rnivant qu'il se pro­
duisait ă droile ou ă gauchc, clait couramment interprete par la 
supcrslilion populaire comme un signc de bon ou de mauvais 
augure. Les deux aman ls \'cnaicnl de se rcconcilier aprcs unc 
brouille qu'un clernuemenl a gauche avail annonce. 

2. L'Amour qu'elle monlre du doigl. 
3. Dans son bonheur, ii est a plaindre, commc absorhe par sa 

passion. cr. 51, 13. 
~. IluLs des cxpcditions de Cra,;sus el de Jules Cesar (an ~5). 

Cr. 11 el 29. Pluriels emphatiqucs ; cf. 29, 20. 

https://biblioteca-digitala.ro



30 C.IT\'LLVS 

-i5 

Acmen Seplimius suos amores 
Tenens in gremio " mea » inquil cc :\cme, 
Ni le perdile amo alque amare porro 
Omnes sum assidue paratus annos 
Quantum qui pote plurimum perire, 
Solus in Libya lndiaque losla 
Caesio ueniam obuius )eoni. » 

Hoc ul dixit, Amor, sinistra ut ante, 
Dextra slernuil approbationem. 
Al Acme leuiler capul refleclens 
Et dulcis pueri ebrios ocellos 
Ilio purpureo ore sauiala 

" Sic » inquit " mea uila Septimille, 
Huic uni domino usque seruiamus, 
\'t multo mihi maior acriorque 
Ignis mollibus ardel in medullis. » 

Boc ul dixit, Amor, sinistra ul ante, 
Dextra slernuiL approbalionem. 
Nune ab auspicio bono profecli, 
Mutuis animis amanl, amanlur. 
Vnam Seplumius misellus AcmeP. 
Mauull quam Syrias Brilanniasque; 
Vno in Seplimio fidelis Acme 
Facil delicias libidinisque. 
Quis ullos homines bealiores 
Vidit, quis Venerem auspicatiorem? 

10 

15 

20 

25 

45 l scplimios O scplimos GMR RL 112 inquid O li 5 polcsl O li 6 
libia 0 li 9 approbalionc 0 li 10 Ad hacc mc GO Ad hanc me rtM li 12 
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Deja le prinlemps, chassant Ies frimas, ramene Ies 

Liedes journees, dejâ dans le ciel la fureur de l'equi­

noxe fait silence devant Ies douces brises du zephJI'. I 

5 Quiltons, Catulle, Ies champs de la Phrygie et Ies 

plai nes fertiles de la br(ilante Nicee; volons vers Ies 

citcs fameuses de l'Asie. Dejâ Lon esprit fremissanl 

d'impatience aspire aux courses vagabondes, deja tes 

pieds trouvent dans leur ardeur joyeuse de nouvelles 

l'orces. O mes compagnons, aimable societe, adieu ! Pour 
10 venir si loin nous etions parlis ensemble de nos foyers ; 

des chemins di,·ers nous y ramenent separement. 

Porcius el Socralion. Ies deux mams gauches de 

Pison 2 , 6 lepre el famine de !'univers, est-ce bien vous 

qui avez ete preferes ii mon pelit Veranius et a Fabullus 

par ce Pria pe [obscene J '? 3 \' ous, vous failcs des soupers 

splen<li<les et ruineux en plein jour 4 et mes amis quetent 

dans un carrefour des invitalions? 

1.8 

Si sur Les ycux doux comme miel, Juventius, on me 

laissait meltre sans relf1che mes baisers, j'en mellrais 

5 jusqu'a Lrois cent miile el je ne me sentirais jamais ras­

sasie, meme si je Le prenais, plus drue que Ies bles secs:;, 

une moisson de baisers ·! 
1. AHil de !'an 56. 
2. C'est avec la main gauche que Ies volenrs opfrent ponr ne pa> 

allirer l'allenlion. Pison cn a vail deux. 
3. Xucfa ylirnde, •}t•Jl.o;. Pison lui-mcme, loujours prCL a la 

debanchc. 
1. lls se meltenl â labie sans allendre la nuil, pouravoir plus de 

lemps. 
5. Parvenus a mulurile. 
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·16 

lam ucr cgelidos refcrl lcporcs, 

Iam caeli furor aequinoclialis 

locundis Zeph)'l'i silescil aureis. 

Linquanlur Phrygii, Calulle, campi 

Nicaeaeque ;iger uber aesluo,ae; 

Ad clarns Asiae uolemus urbes. 

lam mens praelrepidans auel uagari, 

Iam laeli studio pedes uigescunl. 

O dulces comilum ualele coelus, 

Longe quos simul a domo profeclos 

Diuersae uariae mae reporlanl. 

4i 

Porci et Socralion, duae sinistrae 

Pisonis, scabies famesque mundi, 

Vos Veraniolo meo et Fahullo 

Verpus praeposuit Pria pus ille? 

Vos conuiuia !aula sumpluosc 
De die facilis? mei sodales 

Quaerunt in lriuio uocaliones? 

48 

Mellilos oculos luos, luuenli, 

Siquis me sinal usque basiare, 

Vsque ad milia basiem trecenla, 

Nec numquam uidear salur fulurus, 

Non si densior aridis arislis 

Sit noslrae seges osculalionis. 

46-48 

111 

46 I ucrc gcli<los O li 5 ai;'cr rubc1· csluorc GOM li 10 q11os /ID : 
quo GOBJ, quoque .lf li 11 Diuc1·sc uaric GO.llR: .Diucrsc uariac C 

47 I pracposuil li: prop. O 
48 I inucnli 'IM in ucnli G li 3 mi Ilia G.11 li I ui<lcar salur /Japt. 
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4\J 

O Ic plus diserl des pelils-neveux de Homulus, presenls, 

passcs el â naîlre dans Ies annces fulures, i\larcus Tullius, 

rer;ois Ies remerciemenls infinis de Calulle, le plus mau­

,·ais de lous Ies poeles, qui est le plus mauvais de lous Ies 

poeles autanl que lu es le meilleur de !ous Ies avocals. 

50 

Hier, Licinius, elanl de loisir, nous nous sommes 

longlemps livres sur mes lablelles, comme ii avail ete con­

venu, a des jeux d'espril. Chacun de nous deux s'amusail 

a ecrire de pelils Yer~, lanl<'•l dans un melre, lan[o[ dans 

un aulre, riposlanl a son lour au milieu de la gaielc du vin . 

• le suis sorti de la si bien enllamme par le charme de la 

verve folâlre que ton pauvre ami ne lrouvail plus aucun 

10 aliment de son goul el qu'un sommeil paisible ne fcrmail 

plus ses yeux; en proie a un delire indomplable, je me 

relournais en tous sens sur mon lit, impatienl de voir le 

jour pour m'enlrelenir avec toi el jouir de la sociele. 

i:, Enlin, quand, epuises de faligue, mes membres sonl resles 

ctendus sur mon lit, a demi morls, j'ni compose pour loi, 

mon doux ami, ces vers des li nes a le faire connaîlre mes 

regrels. Mainlenanl garde-loi, s'il le plaîl, de te mon­

lrer lemernire; garde-Loi, je t"en conjure, de rejeter mes 

20 pri eres, tJ mon mii 1, si lu ne veux pas que N emesis 

l'inlligc un châliment reparaleur. C'esl une redoutable 

deesse; prends garde de l'offcuser. 

1. Mon prccicux ami, pruncllc <le mon cril: " ;\Jon cril, mon co.·u1\ 
ma Cassandrc, ma vie. " Ro1's.uw, Amours. l, b'legie .1 Cass,1ndre. 
:\la mailrcssc esl loule angdellc, loulc mon ccrur, loulc mon cril. " 
A111011rs. 2, Chan.<on. " Bonjour, 111011 cril, bon jour, ma chet·e 
amic. "Ibid. " Ma pelile loulc bcllc, l\lon pclil cei!, baisez moi." 
OJes, 2, 16. "Philis, cril demon ccrur el moiLic <le moy·mesme. " 
;\lATlll'lll" REG"IBn, Cloris el Philis, 1. 
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49 

Diserlissime Romuli nepotum, 
Quot sunt quotque fuere, Marce Tulii, 
Quolque posl aliis erunl in annis, 
Grnlias libi maximas Catullus 
Agit pessimus omnium poela, 
Tanto pessimus omnium poeta 
Quanto tu oplimus omnium patronus. 

50 

Heslerno, Licini, dic oliosi 
Mullum lusimus in meis tabellis, 
Vt conuenerat esse delicalos. 
Scribens uersiculos ulerque nostrum 
Ludebal numcro modo hoc modo illoc, 
Reddens mutua per iocum alquc uinum. 
Alque illinc abici luo lcpore 
Jncensus, Licini, facetiisquc, 
VL nec me miscrum cibus iuuarct, 

49-50 

Nec somnus legerel quiete ocellos, 10 

Sed tolo inclomilus furore leclo 
Versarer cupiens uidere lucem, 
Vl lecum loquercr, simulquc ul essem. 
At defessa Jabore membra poslquam 
Scmimortua leclulo incebanl, 1;, 

Hoc, iocunde, libi poema feci, 
Ex quo perspiceres meum dolorem. 
N unc audax caue sis, pr~cesque nosiras, 
Oramus, caue despuas, ocelle, 
Ne poenas Neme~is reposcal a le. 20 

Est vemens dea: laedere hanc cauelo. 

49 7 omnium(s) R I patronu~ OMH : patronum GCL 
50 I lucini D 11 fi ledcbat M1 R1 \I 7 abiei scrip~i : abiit Q li B face Li 

Luiquc O I 10 somnos GO : sompnos M li 12 ucrsnrclur GO.U I\ 13 
cssem OgM1R' : omnem GMR I\ 18 caueris O cancris A li 19 occlla 
Al. Gvarinus: ocello O li 20 ne mcssisO li 21 ucmcns Statius: vchc­
mens O 
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51 1 

II me semble elrc I' egal d'un dieu, ii me semble, si c'est 

possiblc, surpasscr Ies dieux celui qui, assis en face de 

toi, peut souvent le contempler el l'enlendre, 

5 doucemenl souriante, bonheur qui ravit a ma pauvre 

fime l'usage de lous mes sens; car a peine t'ai-je aperi;ue, 

Lesbie, que ma voix expire dans ma bouche, 
10 ma langue est paralysee, un feu subtil coule dans mes 

membres, un bourdounement inlerieur fait Linler mes 

oreilles el une double nuil s'elend sur mes yeux 2 • 

- L'oisivele, Ca tuile, t'esl funeste; l'oisivete fail naîlre 

1;; en toi trop de lransporls el d 'excitalion; c'est l'oisivele qui, 
avant toi, a perdu tant de rois el de villes florissanles ~. 

Quoi clonc, Ca tuile? que Lardes-lu a mourir? Nonius le 

scrofuleux siege sur une _chaise curule·• el Vatinius fait 

de faux sermenls en juranl par son consulat:;. Quoi clonc, 

Calulle? que lardes-lu ii mourir? 6 

1. Les lrois premicrcs slrophcs sonl libremcnl lraduiles d'unc 
oele c!·lcbrc de Sappho donl nous avons conserve la parLie corres­
pondanLc. 

2. La nuil s'clcnd sur mcs dcux ycux. 
3. C'csl ainsi que Piiris el Ilclcnc onl pcrdu Troic. Beaucoup 

d'cdilcurs, croyanl â unc lacune de nos mss., enLrc Ies vers 12 el 
13, onl public la derniC..c slrophc a parL sous le numcro 51 b. A 
lorl 'crois. Corn parez la piccc 8, noLe. 

~. Cc pc rsonnaf.\·c vcnail d'Clrc eleve â une des magislratures 
curulcs, au moins it J'cdililc. 

5. Valiniu s, ne ful consul qu'cn 4i, longlcmps apres la morl de 
Calu llc ; ma1s ii avail ele prclcur cn 55 el ii aspirail au consulat. 
Devani;anl Ies cn~ncmcnls, ii SC croyail si1r d'clrc clu; cn juranl 
par un consulat hypolhcliquc ii faisait, pour Ic moment, un faux 
scrmenl. 

G. li csl dcgoi1lc par Ies succes de ccs clcux Ccrnriens qu'il hait 
ou qu'il mcprisc. 
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51 

lile mi par esse deo uidelur, 
Ilie, si fas est, superare diuos, 
Qui sedens aduersus idenlidem le 

Spectat el audit 
Dulce ridentem, misero quod omnis 
Eripit sensus mihi; nam simul te, 
Lesbia, aspexi, nihil est super mi 

Vocis in ore, 
Lingua sed lorpet, tenuis sub artus 
Flamma demanat, sonitu suople 
Tintinant aures, gemina teguntur 

Lumina noele. 
Otium, Calulle, tibi moleslum esl; 
Olio exullas nimiumque geslis. 
Otium el reges prius el beatas 

Perdidil urbes. 

Quid est, Ca tuile? quid morar1s emori? 
Sella in curulei struma Nonius sedet, 
Per consulalum perierat Valinius; 
Quid est, Ca tuile? quid moraris emori ? 

51-52 

10 

15 

Sf l mi impar G mihi impar l2 li 5 quod g: quc GOMRB li 8 om.Q 
uersum quo Catullus haec uerba Sapphus 1wrterat : ~pozlw; i'E 
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J(eil; CABs1vs BAssvs p. 257, 7 Keil; An1.1vs FonTVNATIANvs 3J.l 
Gais(ord curulu O curuli O I nonius auclores: nouius O li 3 perieral 
GOMR/,: peicral A DC I ue.linius OD : uacinius GMR 

CATULLR, Poesies. 5 

https://biblioteca-digitala.ro



53-55 CATULLE 

53 

,J'ai bien ri, l'aulre jour, du mol d'un quidam dans l'as­
sislance du lribunal; quand, avec son merveilleux talent, 
man cher Calvus eul developpe ses accusalions contre Vati­
nius, plein d'admiralion el levant Ies mains, ii s'ecria : 
"Grands dieux, l'eloquent pelil boul! t „ 

54 

Chez Olhon sa lele loule pelite, chez Herius ses jambes 
de rustre a moitie lavees, chez Liban ses pels subtils et 
legers, sinon leurs personnes enlieres, devraienl bien, a 

:; man grc, vous degouter, loi el Fuficius, ce vieux recuil 
a neuP. Fâche-toi une seconde fois conlre mes iambes 
innocenls, general unique :1• 

55 

Je ['en prie, Sl la demande ne te contrarie pas, revele­
moi dans quelles Lenebres lu le caches. J e t'ai cherche au 
Pelit Champ et au Cirque 1 et au milieu de tous Ies li vres 

5 el dans le temple auguste de Jupiter souverain 5 . Dans 

I. Sans doute a,·ec un sens obscene ; mais le mol latin lui-meme 
esl enigmatique jusque dans sa forme. 

2. Un vieux g:ilanlin, qui reparail par des proccdes artificiels Ies 
outrages des ans sur sa personne. Allusion au vieux Pelias de la 
fablc, quc Mc,Ice avait promis de rajeunir en faisant bouillir son 
corps dans un chaudron. De la une expression qui clail devenue 
proverbiale (ilimpOo; yipwv). 

3. li est probablc que c"claicnl des Cesariens de marque el que­
Ccsar lui-mcme (tibi, vers 5) est atteinl dans leurs personnes. Des 
lors ii n·y a pas lien de supposer, commc on l'a fait, que Ies vers 6 
el 7 apparliennenl a une aulre piccc ou qu'il y a une lacune enlre 
5 el 6. Cesar avail He attaque deja une fois dans la piece 29 (voyez 
le vers 11 ). 

4. Chez Ies libraires du Forum, qui Ies exposaienl sous Ies por­
tiques, devanl Ies passanls. 

5. Au Capitole. 
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53 

Risi nesc10 quem modo e corona 
Qui, cum mirifice Vatiniana 
Meus crimina Caluos explicasset, 
Admirans ait haec manusquelollens, 
" Di magni, salapullium disertum ! n 

5i 

Otonis capul oppido pusillum, 
Herei rustica semilaula crura, 
Suhlile el leue peditum Libonis, 
Si non omnia, displicere uellem 
Tibi el Fuficio seni recocto. 
lrascere iterum meis iambis 
Inmerentibus, unice imperator. 

55 

Oramus, si forte non molestumst, 
Demonstres, ubi sint tuae tenebrae. 
Te in Campa quaesiuimus minore, 
Te in Circo, te in omnibus libellis, 
Te in templo summi Iouis sacralo. 
ln Magni simul amhalatione 

53-55 

5 

5 

53 3 caluos GOMll 5 salapullium discrlum habet SsNEc. Contron. 
7, 4 {19) 7 Bornecque : salapantium descrlum Q 

54 t opido est GOM Secnntur in codieibu.~ uersus duo ex 50, 16, 
fi repetiti : Hoc iocundc - mcum dolorcm 112 Herci Friedrich: 
EL cri GO EL heri gMR1ICD I rustice GO 115 Fuficio Hauvt: sufl\cio 
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unde incipere mutilum alterum carmen multis 11is11m est, q11i 
facunam indicant 117 !mm. GM 
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55 CA 1'l'U,E 3 .. " 
la promenade de Pompee le Grand j 'ai arrele en meme 
temps, mon ami, toules Ies peliles femmes; mais j'ai vu sur 
leu!'S visages a loutes la meme se!'enile. Helas l oui,j'avais 

10) beau le reclamer moi-meme en ces termes: « Et Came­
rius? Rendez-le moi, mauvaises pieces ! » L'une d'elles m'a 
dil, en decouvranl son sein nu: "Tiens, ii esl ici, cache dans 
celle gorge de rose. » Mais supporler plus longlemps ton 

11] caprice esl un lravail d'Hercule. Non, quand meme je 
prendrais la forme de celui qui garde la Crete 1, quand 
Pegase m'emporlerail dans son voi, quand je serais Ladas 
ou Persee aux lalons ailes, quand j'aul'ais la vilesse des 
deux coursiers de Rhesus, blancs comme neige ; ajoules-y 
Ies heros aux pieds emplumes qui volenl dans Ies airs 2 , fais 

20] appel au souffie impetueux des venls; quand tu me Ies 
olfrirais, Camerius, lous a la fois, je n'en serais pas moins 
epuise dans toules Ies moelles de mon corps el consume de 

~3] faligue, mon ami, a force de te chercher. Pourquoi donc 
~5] le derober avec lanl de dedain, mon ami? Dis-moi ou on 

le lrouvera, parle, du couragc ! de la confiance l ose paraîlre 
au grand jour. Es-lu caplif de quelques jeunes beaules au 
teint de lail? Si lu reliens la langue dans la bouche close, 

:10] tu perdras tous Ies fruils de ton amour: Venus aime unc 
parole expansive 3 • Ou bien, si lu veux, verrouille-toi le 
palais, pourvu que lu l 'inleresses a mes amours 4 • 

1. Talos, geanl d'airain quc Vulcain avail donnc ă Minos pour 
garder la Crete el qui cn faisail Ic lour lrois fois par jour. Celle 
fable scmble avoir etc emprunlce a Apollonius de Rhodes, 4, 16, 
36. 

2. Munis de lalonniercs merveilleuses, comme Ies venls Zetes el 
Calals, ou d'ailes fabriquces, comme Dedale. 

3. Elanl hostile aux amanls trop secrals, Venus Ies empeche de 
reussir dans leurs enlreprises galanlcs. D'aulrcs poCles, mcme a 
Rome, onl dil au eonlraire, avec beaucoup plus de verile, que la 
discrction cn amour Hait indispensable. 

4. Si lu ne veux pas me faire les eonfidenccs, au moins laissc-toi 
aborder pour que je puisse Le faire Ies miennes. 
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Femellas omnes, amice, prendi, 
Quas uullu uidi lamen serenas. 
A! uel le sic ipse llagitabam; 

55 

« Camerium mihi, pessimae puellae ! » 10 

Quaedam inquit, nudum sinum reducens, 
« Em heic in roseis lalet papillis. » 

Sed le iam ferre Herculei labos est. 13 

[H] Non cuslos si fingar ille Cretum, 
Non si Pegasco ferar uolalu, 
\Ion Ladas ego pinnipesue Perseus, 
Non Rhcsi niueae cilacquc bigae; 
Adde huc plumipedas uolatilesque, 
Venlorumque simul require cursum, 

[~u] Quos iunctos, Cameri, mihi dicares, 

[23) 

Defessus tamen omnibus medullis 
Et mullis langoribus peresus 
Essem le mihi, amice, quaerilando. 
Tanto ten fa~lu negas, amice? 

[25) Dic nobis ubi sis fulurus, ede 
Audacter, commilte, crede lucei. 
Num le lacleolae tenent puellae? 
Si linguam clauso tenes in ore, 

[30) 

Fruclus proicies amoris omnes; 
Verbosa gaudet Venus loquella. 

Vei si uis, licet obseres palatum, 
Dum nostri sis parliceps amoris. 

14 

20 

i (ll'cn<li O: prchcndi G.1111 B serenas AD: scrcna GOM li 11 nu<lum 
•inum rc<lucens ,\,•;inlius : nudum re<luc O li 12 Em GOLB : Hem 
G,,lfD I hcic Schwahe : hcc GO hacc M hic ceteri li \'erms [11·23], 
in codicihus post 5S, .; scriptos, auctore Bapt. Gvarino plerique 
huc inserunt li 16 pinnipes fi .lt'R' : primipcs GUMR li 20 iunclos 
f/CD: uiclos O uinclos GM.iB li 21 len Muretus: Le in U li 26 
Au<lacler hoc o I lucci Scaliyer : luccl o li 2i Nune n li 32 nostri 
gM: ueslri GO 
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56 

Oh! la plaisanle avenlure, Calon, el amusanle, el digne 
de Les oreilles el de Les risees ! Ris, aulanl que tu aimes 

Ca tuile, Calon; l'avenlure est plaisanle el par trop amu­
sante. Je ,·iens de surprendre un moulard qui donnait la 

saccade 1 a une fille; moi, je !'ai tont cl'un trait, n'cn 

deplaise a Dione 2 , [ corrige a ma fa<;on J ... 

57 

L'accord esl parfait entre ces debauches infâmes, le gilon 

Mamurra el Cesar. Rien d'elonnant; ils se sonl tous deux 

COU\'erls des memes souillures, l'un a Rome, l'aulre a For-

" mies 3 ; ils Ies portenl gravees sur eux el rien ne Ies lavera; 
ils sont alleints de la meme maladie\ jumeaux compa­

gnons de lil, sa\'anls lous Ies deux 5 , l'un aussi bien que 
l'aulre avides d'adultere, associes pour rivaliser avec Ies 

10 filles. L'accord esl parfail enlre ces debauches infâmes. 

58 

Caelius, ma Lesbie, celte Lesbie, oui celte Lesbie que 
Calulle a aimee seule plus que lui-meme el que tous Ies 

siens, mainlenant, dans Ies carrefours et Ies culs-de-sac, 
5 ecorce 6 Ies descendants du magnanime Remus. 

I. Cf. RADELAIS, Gargantua, 1, 45; Pantagruel, 2, 17. 
2. Que Dione (Venus) mc pardonne ! Adaplalion plaisanle de la 

formule de scrmenl ordinaire si dis placet, que l'on cmployail pour 
faire acceptcr un mol ou unc idee qui pou,·aienl surprendre. Le 
poHe rcconnall qu'il a ele un peu loin: ii a inflige au coupable unc 
p:mition qui depasse ce que V cnus elle-meme peut Lolerer. 

3. Ccsar li Rome, Mamurra a Formies. 
4. La luxure devenuc une manie. 
5. Mamurra semble s'Hre essayc dans la litteralure: cf. 10;;. 
6. Ci Le el interprete par HAuELAIS, Pantagruel, 3, 18: " Le quarl 

dicL. „ " 
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56 

O rem ridiculam, Cato, el iocosam 
Dignamque auri bus el luo cachinno. 
Ride, quicquid amas, Cato, Catullum ; 
Res est ridicula el nimis iocosa. 
Deprendi modo pupulum puellae 
Trusanlem; hunc ego, si placel Dionae, 
Prolelo rigida mea cecidi. 

57 

Pulcre conuenit improbis cinaedis, 
l\Jamurrae pathicoque Caesarique. 
Nec mirum; maculae paris ulrique, 
Vrbana allera el illa Formiana, 
Impressae resident nec eluenlur; 
Morbosi pariler, gemelli utrique 
Vno in lecliculo, erudituli ambo, 
Non hic quam ilic magis uorax adulter, 
Riuales sociei puellularum. 

56-58 

Pulcre conuenil improbis cinaedis. 10 

58 

Caeli, Lesbia nostra, Lesbia illa, 
Ilia Lesbia, quam Catullus unam 
Plus quam se alque suos amauil om nes, 
Nune in quadruuiis el angiporlis 
Glubil magnanimi Remi nepoles. 5 

66 5 Deprendi GOMR : Deprehcndi RACD I pupulum Parlhenius: 
populumlJ 

57 5 necelucnlur O [[ 7 lecliculo O: !celulo GM li 9 sociei Scaliger : 
socii el O 

58 1 nostra RD : ucslra GO 114 quadruuiis G : quadriuiis O li ~ 
mngnn admircmini ncp· Q 
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5U 

llufa de Bologne [a d'ignobles complaisances 1) pour son 
pelil Rufus, Rufa la femme de Menenius, celle que vous 
aYez vue si souvent au milieu des Lomheaux derober son 
souper sur un bucher, quand, poursuivant un pain qui 

avail roule du feu, elle recevait Ies coups du chaulîeur a 
demi Londu i. 

60 

Esl-ce une lionne des monls de Libye ou Scylla, aboyanl 
du bas de ses aines 3 , qui t'a enfanle, loi ~ qui as l'âme 

'• assez dure el assez noire pour mepriser la voix d'un rnp­
plianl reduil a la dcrniere extremite? Ah! creur impi­
loyable I 

Gl 

O habitanl de la c.olline d'Helicon, fils d'Uranie, loi qui 

entraînes vers son epoux la lendre vierge, 6 Hymenee 
5 Hymcn, â Hymen Hymenee, 

ceins ton front des fieurs de la marjolainc cmbaumee, 
prends joycuscment ton voile coulcur de fiamme el viens 

I o ici, viens, porlanl a Les pieds de neige Ic jaunc brodcquin ; 

1. Le seul mol c"acl se trouYc dans HAUEL.\IS, P.1nlayr11el, 3, 18: 
" Le tiers dict. .. " 

2. Les chaulfeurs et gardiens des btichcrs funcbrcs se recruteicnt 
parmi Ies cscla\'es du plus bas etage; on alfectait a cel cmploi 
ccux qui pur leur conduite avaicnt mSrile qu'on lcur tondil la 
tele d'un scul c1"ile, pour Ies signalcr a tous Ies ycux comme de 
mauvais sujels, dont ii fallait se defier. lls avaient pour consignc 
d'cmpcchcr que le repes destine eu mort ne rut dcrobc sur Ic 
bucher, par de plus miserables qu'et1". 

3. Scylla, personnification des Oots dcchaîncs, Clait reprcsentce 
commc unc fcmme nuc, cnlource au-dcssous de la ceinturc par des 
chiens furicux. Elle ne fcu·m3iL avec cu~ qu"1111 seul el mcme Clre 
monslrucux. d'o(1 celle mCtonymic. <[Ui, dans sa erudite \'Oulue, 
cvcillc unc imagc Ctrange . 

. 1. Un ami quc nous ne connaissons pas. Cf. dans le mcmc genre 
30 el 3S. 
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59 

Bononiensis Rufa Rufulum fellat, 
Vxor Meneni, saepe quam in sep.ulcrelis 
Vidistis ipso rapere de rogo cenam, 
Cum deuolutum ex igne prosequens panem 
Ab semiraso tunderetur ustore. 5 

60 

Num te leaena montibus Libyslinis 
Aut Scylla latrans infima inguinum parle 
Tam menle dura procreauil ac taetra, 
Vt supplicis uocem in nouissimo casu 
Contemplam haberes, a! nimis fero corde? !'> 

61 

Collis o Heliconiei 
Cullor, Vraniae genus, 
Qui rapis teneram ad uirum 
Virginem, o Hymenaee Hymen, 

O Hymen Hymenaee, 

Cinge tempora lloribus 
Suaue olenlis amaraci, 
Flammeum cape laelus, huc 
Huc ueni niueo gerens 

Luleum pede soccum, 10 

59 1 Rufulum Palladins: rufum U I fellal O: faliat G,lf 
60 I LibysLinis Scaliger : libisinis G libissinis O li 2 scyllo A : silla 

GORB/, li 5 ConLepLom G' : ConLcnLam G I animis O 
6l 1 beli icon ici O cliconei G.1111 5 O hymcncc hymcn O 
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61 CATULLE 38 

excile par I'allegresse de celle journee 1 , chantant 
l'hymne nupLial de La voix argenline, frappe la terre de 

10 Les pieds 2, secoue dans la main la torche de pin 3• 

Junie se donne a l\Janlius, aussi belle que l'habilante 

d'ldalie, Venus, lorsqu'elle vint trouver le juge Phry-

20 gien 4 ; elle se don ne a son epoux, vierge parfaite, sous de 

parfails auspices 5 , 

semblable a un myl'Le de l'Asie, Loul briliant des fleurs 
de ses rameaux, que Ies deesses Amadryades, en se 

25 jouanl 6 , nourrissent d'une rosee limpide. 
Va clonc, porte ici Les pas; hâle-toi de quiller Thespies 

el Ies anlres de la montagne Aonienne, arroses par Ies 

30 ondes fraîches qu'y verse la nymphe Aganippe, 
el appelle dans sa maison 7 la maîlresse de la maison, 

enchaînanl par Ies liens de l'amour l'âme passionnee de 

35 son nouvel epoux, comme le lierre Lenace enveloppe un 
arbre de loules parls dans ses replis erranls. 

1. Cc chanl de noces, quoiquc imilc de Sappho, suit pas a pas 
toules Ies peripclies d'un mariage romain, depuis le moment ou la 
maricc va quil ler la demeure de ses parents jusqu'a celui ou elle 
enlre chez son epoux. Les vers 1 â 75 formenl un hymnc au dieu 
Hymcn, servant de prcambulc el chante devant la porte close de la 
jcune fille. Vers 11145: invocalion. ll y a dans la premiere slrophe 
un sou,·enir de l'anlique Lradilion populaire qui veul quc tout 
mariage soit precede d'un enlcvement simule. La seconde strophe, 
par une fiction poCLique, atlribue au dieu Hymen la couronne de 
lleurs, le voile el la chaussure jaunes qui en realile cnlraient dans 
Ic costume de la marice elle-meme. 

2. Pour marquer la eadence du chnnt. 
3. Altribut ordinaire de toule ceremonie nuptiale. Cf. le vers 77. 
4. Pâris, pris pour juge enlre Ies lrois dcesscs qui se disputaient 

le prix de la beaulc. 
5. Tout mariag-e, au moins entre pcrsonncs nobles, etail en elTet 

precede d'une consullation des auspices. 
6. Les nymphes prenncnl plaisir a faire croitre cc myrle; c'esl 

pour elles un amuscmcnl, une dislraction. 
7. Dans la maison de l'epoux, donl on lui rcmeltra les clefs au 

moment ou elle en franchira le seuil el qui des lors deviendra 
sienne. Rapprochez Ies vers 156 el suivants. 
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Excitusque hilari die 
N uplialia concinens 
Voce carmina linnuJa 
Pelle hu111um pedibus, manu 

Pineam quate laedam. 

Namquc Iunia Manlio, 
Qualis ldalium colens 
Venit ad Phrygium Venus 
ludicem, bona cum bona 

Nubet alile uirgo, 

Floridis uelul enilens 
Myrtus Asia ramulis, 
Quos Amadryades deae 
Ludicrum sihi rosido 

Nutriunt humore. 

Quare age huc aditum ferens 
Perge linquere Thcspiae 
Rupis Aonios specus, 
Nympha quos super irrigal 

Frigerans Aganippe, 

Ac domum dominam uoca, 
Coniugis cupidam noui 
Mentem amore reuinciens, 
Vt tcnax hedera huc et huc 

Arborem implicat errans. 

61 

15 

20 

25 

30 

12 concincns ACD: conlincns GO.li li 16 iunia G10MR ; uinia GD I 
mallio O li 31 uoea, interpunxit Bonnet li 33 reuinccns O 
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EL ,·ous aussi, Loulcs cnsemble, chasles vicrgcs, pourqui 

approchc un jour semblable 1 , aliez, di Les en mesure: " O 

io HJmcnee Ilymen, o Hymen Hymcnee ! n 

afin qu'en s'enlendanl appeler a remplir son minislere 

ii soil plus empresse a porter ici ses pas, celui qui con­

;;, duil la Venus honnete el qui noue Ies honneles amours 2• 

Quel dieu :i est plus digne d'etre implore par Ies amants 

aimes 1? A qui Ies morlels adresseronl-ils plus d'hommages 

:io parmi Ies habilanls des cieux? O HJmenee Hymen, o 
lfymen llymenec ! 

C'e~l loi que le pere Loul Lremblanl invoque pour Ies 

siens;;, c 'esl pour Loi que Ies vierges denouenl la ceinlure de 

o'> leur sein 6 , Loi que, l'oreille crainlive el impalienle 7 , guelte 

le nouvel epoux. 

C'esl loi qui livres aux mams du jeune homme ardent 

lajeunc fille en fleur, enlevee des bras de sa mere. o HJIDC­

till nee Hymen, o Hymen Hymenee ~ 

· I. Les jcunes fillcs, compagnes de la marice, qui foni partie du 
cortcgc el dont se compose un des chccurs, quoiqu'il soit hasar­
deux de detcrminer quelle part lui revient dans cc chant, qucllc 
auire aux jeuncs gens, compagnons du mari. Mais ii est clair quc 
ccs strophes, depuis Ies vers 1 jusqu'au vers 120, sont chantt!es 
tlcvant la maison de la jcune fillc, avant quc le corlege se mclte en 
marc he. 

2. C'esl-â-dirc Ic dicu Hymcn lui·mcmc. 
3. Vers 46 â i5: louang·cs du dieu, qui csl ccnse s'Ctrc rcndu a 

l'appcl du chccur. 
4. Par ceux ciont l'amour est payc de rclour. La lec;on des manu­

scrils est parfaitement cxplicahle avec Ic dcplacemcnt dii a Bcrgk. 
Comparcz 45, 20 et pour la lmcsc Ies vers 86, 87. 

;,, Le pere de familllc a d'autant plus de hâtc de ma1·ier ses 
,•nfanls, surtoul scs fillcs, qu'il se senl plus pres de sa fin. 

6. La ceinlurc qui ferme el mainlienl en place Ies longs vetemenls 
llollanls <Ic la jcunc fillc est comme Ic symholc de sa virgini le. On 
dcnouait la ccinlure de la marice, il la lin ele la ceremonie, avec une 
ccrlainc solcnnilc. 

7. Le mnric, allcndanl Ic codcge bruyanl qui doit conduirc sa 
fcmmc chcz lui, pcut Loujours crainclrc quc quelquc incitlcnl 
imprcvu ne retarde son honheur. 
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Vosque ilem simul, inlegrae 

Virgines, quibus aduenit 

Par dies, agile in modum 

Dicile "o Hymenaee Hymen, 

O Hymen Hymenaee, » 

Vt lubentius, audiens 

Se cilarier ad suum 

Munus, huc adilum feral 

Dux bonae Veneris, boni 

Coniu~alor amoris. 

Quis deus magis est ama-

Lis pelenclus amantibus? 

Quem colenl homines magis 

Caelitum? o Hymenaee Hymen, 

O Hymen Hymenaee. 

Te suis tremulus parens 
lnuocal, Libi uirgines 

Zonula solu unt sinus, 

Te Limens cupida nouos 

Caplat aure maritus. 

Tu fero iuueni in manus 

Floridam ipse puellulam 

Dedis a gremio suae 

Matris, o Hymenaee 1-Iymen, 

O Hyme11 Hymenaee. 

61 

IO 

50 
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60 

38 mo<lum M'R' : no<lum GOMR li 46 csl ama-lis !Jergk: amnlis 
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Venus sans loi ne peul prendre aucune privaule qu'ap­

prouve l'honneur; elle le peul, quand lu Ie veux. Quel 

65 dieu osera1t se comparer au nâtre? 

A ucu ne ma ison sans toi ne pe ul donner d'enfants 1 , aucun 

pere s'appuyer sur une poslerile; ils le peuvent quand lu 

:o le veux. Quel dieu oserail se comparer au nâtre? 

i5 

Prive de lon culte, un pays ne peut donner de defen­

seurs a ses frontieres; ii le peut quand tu le veux. Quel 

dieu oserail se comparer au nâlre? 

Ouvrez la cioture de la porte; jeune fille, parais 2. 

Vois-lu comme Ies lorches secouenl leurs chevelures res­

plendissanles 3 ? ...........................•........ 

80 .................... . 

. . . . . . . . . . , ............................ , quoiqu'une 

noble pudeur retarde ses pas -1, el le !'ecoule plus docile­
s;, ment et pleure d'etre obligee de parlir 5 • 

1. Commc Ies arbrcs" donnenl" des fruils, Ies cpoux • donnenl » 
des ciloyens a l'Elal. La continuation de la familie csl chez Ies 
Romains le bul csscnliel du mariage. Mais Ies enfants nes d'une 
union illcgilime, a laquelle Ic dieu Hymen n'a pas preside, ne 
comptent pas dans la cite, ils n'ont pas de pere aux yeux de la loi. 

2. Vers i6 a 120: la porte s'ouvre el la jeune fille apparail sur le 
seuil de la maison paternellc, sans la quitter encore. Le chreur 
J'inYile a sortir dans la rue. 

3. Signal du dCparl. Cf. Yers 1-i. Les lorches de resinc, secouees 
par leurs porteurs, se sonl raviYces el brillcnt d'un nouYel eclat. 
excellenl prcsage qui doit decider la marice : le contraire serait un 
presage fu nes le. 

4. La lacune esl rendue eYidcnte p.ir la metrique. Quelques edi­
leurs font du Yers 83 le vers 82 et supposenl 83 perdu. Quoi qu'il en 
soii, Ic chirur dcpeignail sans doutc l'hcsitalion de la mariee qui 
rcsistait un moment ou fcignail de rcsisler a son invilalion. 

5. Cf. 66, 15. Encore aujourrl'hui, Ies pleurs de l'epousee en cel 
instant sont, nu Maroc, un des rilcs obligaloires de toule ceremo­
nie nuptiale. Voyez la curieuse descriplion de A. R. de Lcns, Le 
harem entr'ouvert, Revue de Paris, 15 avril t919, p. 723 a 733 De r­
riere Ies vieux murs en raines. Ibidem, 1" a vrii, 1922, p. 6~7. 
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Nil potesl sine te Venus, 

Fama quod bona comprobet, 

Commodi capere; al polesl 
Te uolente. Quis huic deo 

Compararier ausit? 

Nulla quil sine le domus 

Liberos dare, nec parens 
Slirpe nitier; at potest 
Te uolente. Quis huic deo 

Compararier ausit? 

Quae luis careal sacris, 

Non queat dare praesides 
Terra finibus; al queal 

Te uolenle. Quis huic deo 

Compararier ausil '! 

Claustra pandite ianuae ; 
Virgo, ades. Viden ul faces 
Splendidas quatiunl comas? 

Tardel ingenuus pudor; 
Quem lamen magis audiens, 

Flel quod ire necesse est. 

61 
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85 
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Cesse de pleurcr. II n'y a pas de danger, Aurunculeia 1
, 

!JO qu'unc femme plus belle que loi voie la lumiere du jour 

venir de !'Ocean 2. 

Telle, dans lejardin diapre d'un maîlre opulent, se dressc 
la 11eur de l'hyacinthe 3 • Mais lu le fais altendre, le jour 

!•:> fuil 1• Sors, nouvelle epouse 5• 

Sors, nouvelle epousc, si lu veux bien, el ecoule mes 
paroles. \'ois comme Ies 11ambeaux secouenl leurs cheve-

100 lures d'or; sors, nouvelle epouse. 
Jamais ton epoux ne sera assez volage pour s'abandonner 

a des adulleres cou pables el pour poursui vre de honleuses 
10:, debauches, jamais ii ne voudra reposer loin de les seins 

delicals, 
mais, comme la vigne 11exible enlace Ies arbres vo1-

110 sins 6, lu l'enlaceras de lcs bras. Mais le jou1· fuil; sors 
nouvellc epouse. 

1. Sccond nom de Junia (\"Cl'S lfi): avanl son mariagc, clic avail 
pcul-clrc passc par adoplion d'une familie dans l'aulre, 011 bic11 
clic ajoutail au nom de son pere Junius celui de sa mere. 

2. Dcmain malin, quand lu le rcvcilleras. Tu n'a pas A craindrc 
quc ton mari desabuse le don ne une rivale. 

3. L'hyacinlhc, deja nommec par Homhe, dont Catullc s'est sou­
vcnu ici, n'est pas nolrc jacinlhe, importce d'Asie dans Ies temps 
modcrnes, mais, suivanl Ies uns, !'iris, sui,·ant Ies autrcs, le dcl­
phinium. 

!i. Le jour avait deja foit place a la nuit quand la ceremonie a 
comml'nce, suivanl l'usagc, a la lucur des lorches; ii s'egil clonc de 
la jour1H'c ci vile. 

5. Pour combler la lacune des manuscrits, on a resliluc ici la for­
mule des vers 100, 110 el 120, non sans vraisemblance, malgrc la 
rcpclilion au vers 96. Cc dcvail Clre un cri lradilionnel. 

6. Dans Ies vignoblcs italicns le vignc, comme aujourd'hui 
cncorc, ctail plantcc par rangces sous des ormeaux auxquels ellc 
s'cnlal;'ait. 
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Fiere desine. ~on libi, Au­
runculeia, periculum est, 
Nequa femina pulcrior 
Clarum ab Oceano diem 

Viderit uenienlem. 

Talis in uario solel 
Diuilis domini horlulo 
Stare flos hpcinthinus. 
Sed moraris, abit dies; 

Prodea.s, noua nupla. 

Prodeas, noua nupla, si 
lam uidelur, et audias 
Nostra uerba. Vide ut faces 
Aureas qualiunt comas; 

Prodeas, noua nupta. 

Non tuus leuis in mala 
Dedilus uir adullera 
Probra turpia persequens 
A tuis teneris uolet 

Secubare papillis, 

Lenta sed uelut adsitas 
Vitis implicat arbores, 
lmplicabilur in tuum 
Complexum. Sed abil dics; 

Prodeas, noua nupla. 
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61 CATULLE 42 

O couche nuptiale, qui a Lous .•......•.............. 

115 .....................•..•.••..•• le pied blanc du lil 1, 

quelles joies se preparenl pour ton maître, que de joies 

ii va gouler pendant la nuiL rapide, que d'autres au 

120 milieu du jour ! Mais le jour fuiL; sors, nouvelle epouse. 

Enfanls, levez vos flambeaux 2 ; je vo1s vemr le voile 

couleur de flamme 3 . Allez, chanlez Lou..> en mesure: «Io 
125 Hymen IIymenee io ! Io Hyr.ien Hymenee ! „ 

N'imposons pas silence plus longtemps aux saillies 

130 licencieuses des vers fescennins .i; que le mignon du maître 

ne refuse pas des noix aux enfanls 5, landis qu'il enlend 

di re que celui qui l'aimail le delaisse. 

Donne des noix aux enfants, inutile mignon; assez 

longlemps Lu as jou.e a\·ec des noix; on veul mainlenant 

t:lj que Lu serves Talasius 6 • Mignon, donne des noix. 

1. li est d"ivoire ou incruslc d'ivoire. Celle invocation au lit 
nuptial, ici mutilce, semhle bien avoir ele inspirce, commc le 
resle, par unc lradilion populai-re. 

2. A ces mols la maricc sort de la demcurc de scs parenls el 
prcnd place avec son epoux {vers 147) au milieu du corlege, qui 
se mel en marchc. Vers 121 a 1a5: pcndant le Lrajel, le clHcur fait 
cntcndre, comme le voulail un antiquc usage, des gaillardi3cs ă 
I'adrcssc des marics. 

3. Cf. vers 8. 
4. A )'origine, pocsies populaircs el anonymes, lres librcs de 

ton, qui seraicnl vennes, suivanl une tradition conleslce, de la viile 
de J:<'escennium, en Elruri.e; ii n'ea re&te rien. Les vers 126 ă 155 en 
sonl unc imilalion, sous une forme tout hcllcnique, dans un lan­
gagc rajcuni el sans doule plus decent. 

~- Les cnfanls jouaienl avcc des noi.x commc Ies nâtres avec des 
billcs. C'clail en outrc une friandise qu'on leur distribuait sur Ic 
parcours du cortcge nuplial, cn signc de rejouissance, commc on 
distribuc des dragces dans J.cs bapti'rnes. 

6. Le mignon du mailrc, jusquc la inaclif, est oblige, pour com­
menccr toul de suite sa nou,·elle vie, de Lravailler au service du 
dieu d'hymcn. 
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O cubile, quod omnibus 

Candido pede lecti, 

Quae tuo ueniunt ero, 

Quaula gaudia, quae uaga 
Noele, quae medio die 
Gaudeal I Sed abil dies; 

Prodeas, noua nupta. 

Tollile, o pueri, faces; 
Flammeum uideo uenire. 

lle, concinite iu modum 

" Io Hymen Hymenaee io, 
Io Hymen Hymeuaee. » 

Ne diu taceat procax 
Fescennina iocalio, 
Nec nuces pueris negel 

Deserlum domini audiens 
Concubinus amorem. 

Da nuces pueris, iners 
Concubine; salis diu 
Lusisli nucibus; lubet 

lam seruire Talasio. 
Concubine, nuces da. 

61 

115 

120 

125 

130 

13:; 

post 1 tl tres uersns om. !J li 116 hcro GOM !I 117 gaudiaquc il li 118 
nocLcque O I/ 121 o 0111. il Jl 122 Flamineum GM Flammincum O li 123 
post 125 ponunt 11li125 om. O hymcnce io G.lrf /lcm in uersibus 
150, 155, 160, 165, 170, 17:;, 180, 185, 190li126~LaceaL RB: Laccalis 
GOM li 127 loLaLio G loculio gM li 132 diu GM: domini O 

https://biblioteca-digitala.ro
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Tu faisais fi des fermieres, mignon, hier, aujourd'hui 
encore 1 ; mainlenanl le friseur va le londre 2 • Malheu-

110 reux, ah ! malheureux mignon, don ne des noix. 
On dilque tu as de la peine, epoux parfume, a renoncer 

a Les glabres amis 3 ; mais ii faut y renoncer. Io Hymen 

1 •~ Hymenee io ! /o Hymen Hyme11ee ! 
Nous savons bien que Ies plaisirs permis te furent seuls 

connus ~ ; mais a un mari ils ne sonl plus permis comme 

1:,0 auparavanl. Io Hymen Hymenee io ! Io Hymen Hymenee ! 
EL toi, jeune epouse, quand ton epoux Le demandera les 

faveurs, garde-loi de Ies lui refuser, si lu ne veux pas 
i :.~ qu'il aille en demander ailleurs. Io Ilymen [-Jymenee io ! 

Io Ilymen Ilymenee ! 

Voici a toi la maison (combien puissanle el forlunee !) 
de ton epoux 5 ; permels qu 'elle soit a ton service (Io 

iuo Hymen Hymenee io ! Io Hymen Hymenee !) 

I. Locution proverbiale pour dirc : ii n·y a pas si longlemps. 
Quan<l son maitrc l'cmmenaiL a la campagnc, le mignon dedaignait 
Ies carcsscs des fermieres, Lrop rustiques pour lui. Maintenanl ii 
<lcvra rabatlre <le scs prelenlions, quand son mailre, pour se 
<lcbarrasser <le lui, le rcnvcrra seul <le la viile a la campaguc comme 
Ies escla,·es en <lisgrâce. 

2. II clail fier <le sa chevclure, qu'il porlait longuc, soignce el 
parfumcc comme Ies jcuncs esclaves atreclcs au mcme emploi. 
'.\lainlcnanl ii va clrc lon<lu, Îl ironie, par l'ouvrier mcmc qui 
jusque la Ctait chargc de friser scs chcveux au fer chau<l (cine­
narius). 

3. 011 cpilait avce soin Ies jeunes esclaves qui remplissaienl dans 
sa maison !'office de pueri delicati. 

4. La Joi romaine clail lrcs tolerante au sujel <le ces plaisirs; elle 
ne prolcgcait quc Ies personnes <le condition librc el Ies femmes 
mariees; le jcune homme, jusqu'il son mariage, lrouvail largement 
parmi Ies esclavcs de quoi saLisfaire ses passions, sans que personne 
songcal a l'en bl<lmel'. 

5. Vers 15G ii 190: arrivc devanl la maison <le l'cpoux, le cor­
tcgc s'arrcLe; l'epousc franchiL Ic seuil, elle est accueillie par 
l'cpom: qui l'avait devancec <le quclques pas; puis des malrones 
la con<luisenL au lil nupLial 
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Sordebant tibi uilicae, 
Concubine, hodie atque heri ; 
Nune luum cinerarius 
Tondet os. Miser, a ! miser 

Concubine, nuces da. 

Diceris male le a Luis 
Vnguenlale glabris marile 
Abstinere; sed abstine. 
Io Hymen llymenaee io, 

Io Hymen Hymenaee. 

Scimus haec tibi quae licenl 
Soia cognila; sed marilo 
Ista non eadcm licenl. 
Io Hymen Hymenaee io, 

Io Hymen Hymenaee. 

Nupla, tu quoque, quae luus 
Vir pelel, caue ne negcs, 
Ni pelitum aliunde eal. 
Io Hymen Hymenaee io, 

Io Hymen Hymenaee. 

En tibi domus ul polens 
El beata uiri lui, 
Quae tibi sine seruiat, 
Io Hymen Hymenaee io, 

Io Hymen Hymenaee, 
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j usqu 'au jour ou la vieillesse, branlant sa tMe chenue, 
160 dil toujours oui a lout le monde 1• Io Hymen Hymenee io ! 

Io Hymen Hymenee ! 

Franchis le seuil sous un heureux presage 2 , de tes pieds 
dorcs 3 , el passe la porte au batlant poli. Io Hymen Hyme-

1 ~o nee io ! Io Hymen Hymenee ! 
Regarde; au dedans, ton epoux, etendu sur des cous­

sins de Tyr 4 , se penche Loul en Lier vers toi:;. Io Hymen 
1;5 Hymenee io I Io Hymen Hymenee ! 

Non moi ns que la tienne, sa poilrine briile d'une flamme 
secrete, mais plus profondement. Io Hymen Hymenee io ! 

iso Io Hymen Hymenee ! 
Quille le bras rond de l'epouse, enfant veLu de la pre­

texte 6; qu'elle aille mainlenant vers le liL de l'epoux7. Io 
1s5 Hymen Hymenee io ! Io Hymen Hymenee ! 

I. Plaisanlerie prohablcmcnl populaire. Les vicillards, hochanl 
sans cessc la lele par un mouvcmcnl ncr\·eux involontaire, 
scmblenl chaquc fois dirc oui. 

2. II est csscnticl qu'cn passanl Ic scuil la mariee ne le louchc 
pas dn pied: cc serait un presagc funeslc: souvenl, pour plus de 
prccaution, on la soulcvait toul entierc a bras. Peul-Ctrc voulait­
on simplemcnl .;,-ilcr que pour ses dcbuls elle ne fit un faux pas; 
mais pcut-Clrc aussi aurait-clle profane Ic seuil, qui etait consacre 
a Vesta. 

3. Chausscs de brodequius dores. 
4. Non pas sur Ic lil nuptial, mais sur un sofa dressc dans 

!'atrium dcvanl une table scrvic; c'csl Iii que l'cpoux, accueillanL 
l'epousc, va l'admetlre a la communaute du feu el de l'eau. Les 
coussins du sofa sonl lcinls avec la pourprc de T)'r. 

5. En signc de bon accucil, il lui lend Ies bras. 
6. Un jeunc gar.;on d'honncur qui l'avail conduite, vetu de la 

robe a bande de pourprc <JUC portaienl Ies cnfanLs jusqu'a seize ans. 
Ces acolytcs, choisis parmi Ies enfanls qui avaient encorc leur 
pere et leur mere, etaicnt, suivanl un aulre Lcmoignage, au nombre 
de lrois : dcux qui conduisaicnL la jcunc fillc el un qui porlait unc 
torche devanL clic. 

7. Le lit nuptial, dans la chambre a couchcr. 
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Vsqae dum lremolum mouens 

Cana lempus anilitas 

Omnia omnibus annuit. 

Io Hymen Hymenaee io, 
Io Hymen Hymenaee. 

Transfer omine cum bono 

Limen aureolos pedes, 

Rassilemque suhi forem. 
Io Hymen Hymenae io, 

Io Hymen Hymenaee. 

As pice, inlus ul accuhans 
Vir tuus Tyrio in toro 
Totus immineat tibi. 

Io Hymen Hymenaee io, 
Io Hymen Hymenaee. 

Illi non minus ac tibi 
Peclore uritur intimo 

Flamma, sed penile magis. 
Io Hymen Hymenaee io, 

Io Hymen Hymenaee. 

Mitle bracchiolum teres, 

Praetexlale, puellulae, 
lam cubile adeat uiri. 

Io Hymen Hymenaee io, 
Io Hymcn Hymenaee. 
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Et vous, femmes de bien, donl Ies vieillards con­
naissenl la verlu, conduisez l'epouse a sa place 1 • Io 

190 Hymen Hymenee io ! Io Hymen H)·menee! 

Mainlenanl lu peux venir, nou vei epoux; l'epouse es l 
dans la couche ; son visage a !'eclat des Jleurs, celui de 111-

1% blanche malricaire ou du rose pavot 2 . 

El toi, jeune epoux, (que Ies dieux du ciel m'as­
sislenL!) lu n'es pas moins beau el Venus ne t'oublie 

200 pas 3 • Mais le jour fuil ~ ; approche, ne larde pas. 
Tu n'as pas tarde longlemps, le voici 5 • Que la bonne 

Venus 6 t'assisle, puisque c'esl devanl lous que Lu desires 
20> ce que lu desires 7 el puisque tu ne caches pas un amour 

de bon aloi. 
Qu'il comple plulâl Ies grains de sabie de l'Afrique 8 el 

210 Ies aslres elincelanls, celui qui veul compter vos miile el 
miile plaisirs. 

1. A son lil. Gcsl Ic couchc1· de la mariec cn prcscnce des 
fcmmcs t1gccs qui lui scrvenl ele dames d'honneur (pronubae): 
cllcs <levaient n'avoir cu qu'un scul cpoux. 

2. Sous l'efTet de l'emotion elle est tantOt pâlc el lantot rougis­
sanle. La parlhenice ou fleur des vierges est peul-Ctre choisie a\·ec 
inlcntion par le poete ă cause ele son nom; on !'identific en general 
avec la malricaire (camomille), plante tres commune, donl Ies 
fleurs blanches ne sonl plus apprcciees aujourd'hui quc pour leurs 
vcrlus medicinales, mais semblcnl avoir conlribuc dans l'anliquilc 
â la <lccoralion des jardins. 

3. Dans la dislribulion de ses dons; elle le rcnd scduisanl aussi. 
4. Cf. le vers 94 el la note. 
5. Le maric, qui etail reste quclques instants dans l'all'ium, entre 

a son lour dans la chambre ă coucher. 
6. Celle des unions legitimes, par opposition a l'aulre. Voyez le 

vc1·s 4-L 
7. La le9on c11pis capis resuite d'une intcrpolalion e t doit i\lre 

ccarlce. li y a dans cupis cupis une fa~on populaire d'afllrmer for­
tcmcnl sa pcnsec par la rcpetilion du mol cssentiel. Corn parez scu­
lemcnt ici 8, 2 el 64, 55. 

B. Des dcserls de l'Afriquc. 
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l'os, bonae senibus uiris 
Cognilae bene feminac, 
Collocale puellulam. 
Io Hymen Hymenacc io, 

Io Hymen Hymenaee. 

Iam licet uenias, marile; 
Vxor in thalamo libi est, 
Ore floridulo nilens, 
Alba parlhenice uelut 

Luteumue papauer. 

At, marile, (ila me iuuent 
Caeliles) nihilo minus 
Pulcer es, neque le Venus 
Neglegil. Seci abil dies; 

Perge, ne remorare. 

Non diu remoralus es, 
lam uenis. Bona te Venus 
Iuucrit, quoniam palam 
Quod cupis cupis el bonum 

Non abscondis amorem. 

lile pulueris Africei 
Siderumque micantium 
Subducal numerum prius, 
Qui uoslri numerare uolt 

Mulla milia ludei. 
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Livrez-vous de Loul creur au plaisir 1 el que bient6t ii 

naisse de vous des fils. U ne racc d'un nom si ancien ne 

21'> doil pas s'eteindre raule de fils, mais produire a jamais 

des rejelons de la meme souche 2 • 

Je veux qu'un petit Torqualus, tendanl du sein de sa 

mere ses mains mignonnes, sourie doucement a son pere, 

no Ies levrcs entr'ouverles 3 . 

Qu'il ressemble a Manlius son pere, que, sans ilire aver­

Lis, lous le reconnaissenl aisemenl el que ses Lrails 

22; lemoignenl de la chaslete de sa mere. 

Qu'il se glorifie de la verlu de sa mere, garante de la 

purele de sa race, comme Telemaque, gui <lut un renom 

230 umque, imperissable, a !'insigne vertu de sa mere Pene­

lope 4 • 

Fermez Ies portes, jeunes filles :; ; nous nous sommes 

assez diverlis. Pour vous, dignes epoux, vivez heureux et 

que volre jeunesse robuste accomplisse assidumenl le 
n; devoir d'amour. 

1. Vers 211 a 230: vrcux pour Ies deux cpoux. 
2. La famillc des \fanlii Torquati ctail patricienne el compLait 

en effct parmi Ies plus anciennes de Rome. Lucius Manlius, a qui 
la picce est adressce, devail mourir dans Ies rangs pompciens. li 
semble mcme avoir ele asse7. vain de sa noblcssc, si l'on en croit 
Ciceron, qui a parlc de lui dans le Pro Sulla (8, 2 i). 

3. Celle slrophe universellement admirce eclaire d'un jour lumi­
neux Ies senlimenls que la palernilc evcillaiL dans le cceur des 
Homains. Ce petit tableau si touchant nous permet ele deviner par 
quelle Lendresse ils Lemperaienl l'excrcice de l'auloritc paternelle, 
dont ii est si souvenl que~tion dans !cur liLLcralurc. 

'i. Plusieurs poetes ancicns, a commencer par Hcsiode, ont, 
comme Catulle, exprime le sentiment de sal.isfaclion qu'un pere 
cprouve ă relrouver ses traits dans ccux de ses enfants; Ies 
Romains ont atlachc ă celle ressemblance plus de prix quejamais 
dans Ies periodcs de leur hisloire ml Ies mccurs ctaient trcs Iibres 
el l'adullere frequent. llorace, fcliciLant Augusle des rCformes par 
lesquelles ii a remis en honneur Ies vertus domestiqucs, assnre 
que grâce â ses lois tutclaires on voit plus souvent des Ccmmes 
donncrcette preuve de leur fidclitc (Odes, 4, 5, 2-l.). 

5. Vers 231 a 235 : adieux du chccur. 
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Ludile ul lubel el breui 

Liberos dale. Non decel 

Tam uelus sine )iberis 

Nomen csse, sed indidem 
Semper ingcnerari. 

Torqualus uolo paruulus 

Matris e gremio suae 
Porrigens leneras manus 

Dulce rideal ad patrem 
Semihiante labello. 

Sil sno similis patri 

Manlio el racile inscieis 
Noscilelur ab omnibus, 

El pudicitiam suae 
Matris indicel ore. 

Talis illius a bona 
Malre laus genus approbel, 
Qualis unica ab optima 
Malre Telcmacho manel 

Fama Penelopeo. 

Claudile ostia, uirgines; 
Lusimus salis. Al, bonei 
Coniuges, bene uiuile el 
Munere assiduo ualenlem 

Exercele iuuenlam. 
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62 

J,es jeunes gens 

Voici Vesper; jeunes gens, tous deboul ! Vesper dans 
l'Olympe leve enfin son flambeau longlemps altendu. II 
esl temps de se dresser, de quilter Ies lables somptueuses; 
maintennnl nous allons chan ter l'hymenee. Hymen o 
Hymenee, viens, Ilymen â Hymenee ! 

Les jeunes filles 

J eu nes filles, voyez-vous ces jeunes gens '? Toules de boul 
pour luller contre eux ! car sur l'Oeta l'eloile du soir fait 
paraîlre sa lumiere. Oui, poinl de doule ; voyez-vous avec 
quelle promptilude ils se sont elances? Ce n'esl pas sans 
raison qu 'ils se sonl elances ; leur chanl sera digne de la 

10 vicloire. Hymen â Hymenee, viens Hymen â Hymenee ! 

J,es jeunes"gens 

II ne nous sera pas focile, camarades, de remporler la 
pulme; ,·oyez comme ces jeunes filles medilenl, comme 
elles cherchenl. Ce n'esl pas en vain qu'elles medilent; ce 
qu'elles onl lrouve sera digne <le memoire. Comment s'en 
elonner? elles y appliquenl sa ns reserve leur esprit toul 

Ei entier. Nous, nous avons tourne nos esprits d'un câte, nos 
oreilles de l'aulre; nous aurons donc meri le nolre defaite; 
la victoire aime l'elfort. Maintenant du moins pretez a 
celle lulle Loute volre allention; elles vonl commencer 
it chanler, nous devrons leur repondre. I-Iymen â Hyme­
nee, viens, Ilymen â Hymenee ! 

Les jeunes filles. 

20 I-lesperus, parmi Ies astres donl Ies feux parcourenl le 
ciel, en esl-il un plus cruel que toi'? Tu peux arracher une 
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62 

Vesper adesl, iuuenes, consurgile; Vesper Olympo 
Expeclala diu uix tandem lumina lollit. 
Surgere iam lempus, iam pinguis linquere mensas ; 
Iam ueniel uirgo, iam dicelur Hymenaeus. 

62 

Hymen o Ilymenaee, Hymen ades o Hymenaee ! 5 

Cernilis, innuplae, iuuenes? consurgile contra; 
Nimirum Oelaeos oslendil Noe li fer ignes. 
Sic cerlesl; uiden ut perniciler exiluere? 
Non temere exiluere; canenl quod uincere par esl. 

Hymen o Hymenaee, HJmen ades o Hymenaee l 10 

Non facilis nobis, aequalis, palma parata est; 
Aspicite, innuplae secum ul meditata requirunt. 
Non frustra medilanlur; habenl memorabile quod sit. 
Nec mirum, penilus quae tola mente laborant. 
Nos alio menles. alio diuisimus aures; 1;; 

lure igilur vincemur; amal uicloria curam. 
Quare nune animos saltem conuerlile ueslros; 
Dicere iam incipient, iam respondere decebit. 

Hymen o Hymenaee, HJmen ades o Hymenaee. 

Hespere, qui caelo ferlur crudelior ignis? 
Qui nalam possis conplexu auellere malris, 

TGOMRBL 

20 

62 Hoc u11um carmen seruatum est i11 codice Tliua11eo (T), 
nune Parisino Lat. 807-1, saeculi IX. 

1 Vcsper udesL habet VARllO De l. l. 7, 50 li 3 pinguis TO: pingucs 
GMR li 6 consurgi crctcra T 117 ocla cos T : hoc cos GM hacc cos 
O I ignes Alrl. I: imbrcs T imber GO li 8 Sic cerLesL Ilaupt: Sicccr 
Les. i. T Sic certe si GO Sic ccrLc gM 119 uinccre Avantius : quod 
uisere par esL T quo uisere parenL GO.ll 'I 11 facil îs nobitis T li 12 
innuple que sccum ut meditare qucrunt G.I! i. querunt s. u. m. q. 
O 111·1 .rnr11a11it T solus li 15 Non T li 17 nune T: non O I conuerlile 
T: commillile O li 20 qui O: quis T li 21, 22 con plexu T: complexu Li 
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62 CATULLE 

fille des bras de sa mere, arracher des bras d'une mere sa 

fille qui l'etreint el livrer a un jeune homme ardent une 

25 chasle vierge. Des ennemis fonl-ils rien de plus cruci dans 

une viile forcee? Hymen 6 Hymenee, viens, Hymen o 
Hymenee! 

Les Jeu11es gens 

Hesperus, parmi Ies aslres donl Ies feux eclairenl le 

ciel en est-ii un plus aimable que toi? Tu scelles de ta 

llamme Ies accords des epoux prepares a l'avance par 

leurs peres, prepares par leurs meres, mais qui ne Ies 

:rn unissent qu'apres l'apparition de la lumiere ardente. Quel 

bienfait des dieux esl plus souhaite que celte heure bien­

heureuse? Hymen 6 1-Iymenee, viens Hymen 6 Hyme­

nee' 

Les Jeu11es (illes 

llesperu~, b mes compagnes, a enleve l'une de nous. 

* * * Les Jeu 11es _ge11s 

* * * Ton lever donne loujours aux gardiens le signal de la 

veillee. La nuit pro lege de son om bre Ies voleurs; mais 

35 Loi, bien souvent, lorsque tu reviens, Hesperus, sous un 

aul re nom, tu Ies prends encore sur le fai t. Li bre a ces 

jeunes filles de medire de toi dans leurs plaintes menson­

geres. Que l'imporle qu'elles medisenl de toi, puisque 

tacilement leurs creurs t'appellent 3 ? Hymen 6 Hymenee, 

viens, Hymen 6 Hymenee ! 

Les Jeu11es (illes 

Comme une fleur, a l'abri dans I'enceinle d'un jardin, 

10 croit ignoree du belail, preservee des alleintes de la char­

rue; Ies zephirs la caressenl, le soiei! l'affermit, la pluie 
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Conplexu matris retinenlem auellere nalam 

Et iuueni ardenli castam donare puellam. 

Quid faciunt hosles capla crudelius urbe? 

62 

Hymen o Hymenaeo, llymen ades o Hymenaee I 25 

Hespere, qui caelo lucet iocundior ignis? 

Qui desponsa tu.a firmes conubia flamma, 

Quae pepigere uiri, pepigerunl ante parenles 
Nec iunxere prius quam se Luus exluliL ardor. 

Quid dalur a diuis feliei oplatius hora? 30 

Hymen o Hymenaee, Hymen ades o Hymenaee ! 

Hesperus e nobis, aequalis, abslulit unam 

* * * 

* * * 
Namque tuo aduentu uigilat custodia semper. 
Noele latent fures, quos idem saepe reuerlens, 

Hespere, mulato comprendis nomine eosdem. 35 

At lubet innuptis ficlo te carpere queslu. 
Quid turn, si carpunt tacita quem mente requirunt? 

Hymen o Hymenaee, Hymen ades o Hymenaee ! 

Vt flos in saeplis secretus nascitur hortis, 

Ignolus pecori, nullo conuolsus aralro, 40 

Quem mulcent aurae, firmat sol, educat imber; 

TGO.IJRBL 
25 Kymcno kymencc kymcnadcs o kymcncc 1' !tem in 11ersibus 
31, 38, 48, 66 li 26 qui u: quis T I iocondior n iucundior T li 2i fine' 
T I conubia T: connubia lJ li 28 Quae 1': Quo GOMR li 30 a om. 1' 
li 32 acquolis T: equalcs GOII cqualcm gM li Post 32 plures 11ers11s 
excidisse necesse est, ul uidit Avanlius li 35 comprcndis Og : com­
prehcndis GM compcrendis T I eospem 1' li 36 AL libeL () 
AdluceL T li 37 QuiLLum 1' Quod tamcn GM [Quid g] I 40 conuol­
sus T : conclusus O contusus G/l IJ 41 Quae mulcens aure firma T li 
Post 41 lacunarn suspicatus est Spengel, de qua non satis conslare 
opmor. 
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la nourril. .................. ; beaucoup de jeunes gar-

i;ons, beaucoup de jeunes filles la desirent; puis, lorsque, 

cueillie du boul de l'ongle, elle s'est fanee, ii n'y a plus de 

;;, jeunes gari;ons ni de jeunes filles qui la desirenl ; ainsi 

Lant qu'une vierge rcsle intacte, elle est chere a tous Ies 

siens ; quand une souillure a fait perdre a son corps la 

lleur de la chaslele, elle n'est plus recherchee des jeunes 

gari;ons ni cherie des jeunes filles. Hymen o Hymenee, 

viens, Hymen o Hymenee. 

Les jeunes ,qens 

Comme une vigne sans soulien, qui croit sur un terrain 

50 nu, ne peut jamais s'elever, jamais produire de doux rai­

sins, rnais, courbant son corps flexible sous le poids qui 

l'entraine, fait bienlot .toucher sa racine ·a l'exlremile de 

ses rameaux ; ii n'y a point de laboureurs, point de tau­

reaux qui la cullivent ; mais, si on la marie a un ormeau 

55 ou elle s'enlace, beaucoup de laboureurs, beaucoup de 

laureaux la cultivenl; ainsi, lanl qu'unc vierge resle 

intacte, elle vieillit privee de soins; lorsque, mure pour 

le mariage, elle a contr<icte une union assorlie, elle esl 

plus chere a son epoux, moi ns a charge a son pere. Hymen 
6 Ilymenee, viens, Hymen 6 llymeneel 

60 Pour toi, ne resisle pas a un tel epoux, jeune vierge. 11 

n'est pas ju!'le de resister a celui qui t'a rei;ue de ton pere 

lui-meme, de ton pere el de ta mere, a qui lu dois obeir. 

Ta virginite ne l'appartient pas toul entiere a toi seule; 

une part est a tes parenls; un tiers en a ele don ne â ton pere. 

un tiers a la mere; un liers seulement est a toi; ne resisle 

tij pas a la double volonte de ceux qui ont remis a leur 

gendre leurs droits avec La dol. Hymen o Hymenee, vien,;, 

Hymen o Hymenee ! 
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Multi illum pueri, mullae optauere puellae; 

Idem cum lenui carptus delloruil ungui, 

Nulli illum pueri, nullae oplauere puellac; 

62 

Sic uirgo, dum iulacla manet, dum cara suis esl; 45 

Cum caslum amisit pollulo corpore llorem, 

Nec pucris iucunda manel, ncc cara puellis. 

11ymen o Hymenace, Hymen ades o Hymenaee ! 

Vl uidua in nudo uitis quae nascitur aruo 

Numquam se extollit, numquam milem educat uuam, 50 

Sed lenerum prono delleclens pondere corpus 

lam iam conlingit summum radice llagellum; 

I-Ianc nulii agricolae, nulli accoluere iuuenci; 

Al si forle eadem esl uimo coniuncla marito, 

Multi illam agricolae, multi accoluere iuuenci; 55 

Sic uirgo dum intacta manel, dum inculta sene~cil; 

Cum par conubium maturo lempore adepta est, 

Cnra uiro magis el minus est inuisn parenli. 

Ilymen o Hymenaee, llymen ades o Hymenaee ! 58 b 

El lu nei pugna cum lali coniuge, uirgo. 

Non aequom est pugnare, pater cui lradidil ipse, 60 

lpse pater cum malre, quibus parere nccesse est. 

Virginitas non Lola lua esl, ex parte parenlum est, 

Terlia pars pairi, pars est dnla lerlin malri, 

Terlia soia lua est; noii pugnare duobus, 

Qui genero sua iura simul cum dote dederunl. 65 

Hymen o Hymenaee, 1-Iymen ades o 1-Iymenaee 1 

TGOMRBL 
43, H om. 1'0 1115 hahcl QnNTILIA"'"' 9, 3, 16 intactu O : innupLn 
Qv1"Tll.IA"us I dum cara Qvi:<T11.1ANVS BI. tum cara 1"GOMR I cs t 
Qv1"Tll,1A1<Ys T: sed GOM/! li 50 cxtollitquam munitcam ducat uuam 
T li 53 acolucrc TG : coluerc OyJ/ li 51 mari to n: mui la T li ;5 ncco­
luere ~l acoluere 1' li 51 conubium TB: connubium GUM U :>8 h s11p1il. 
M11l'cl11s li 59 lua T I nci Friedrich : nec U li 60 equom T : equo 
GOJ/ li 6~ om. 1' li ~3 pars paLri, pars est data Fl'iedrich : palris pars 
est data T pars patri est dala O pars pairi dala pars dala GM li 
6-1 solit tu est noii luignare T 

CATu1.1.1<, Poesies. 
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63 

Lorsquc .-\Llis, porte par un navirc rapide sur Ies mers 

profondes, eul louche a la hâle, d'un pied impalient, la 

forel phrygicnne el pcnCLre dans Ic domaine de la deesse, 

quc couronnenl d'epais ombrages, la, aiguillonne par une 

;, rage inscnsec, l'esprit cgarc, ii se lrancha avec un silex 

c?upant le farclcau de l'aine. Puis, voyant son corps prive 

des org:rnes de la virilitc, souillant la terre de son sang 

Lout frais encorc, elle 1 saisil dans ses mains de neige le 

tambourin leger, ton tambourin, 6 Cybele, mere des dieux, 

10 J'inslrumenl cher a Les inities, el, frappant de ses doigls 

dClicals la peau de !aureau sur la cavile sonore, elle com­

mcnc;a, en frissonnan t, a chanler ainsi pour ses corn pagnes: 

« !Lilons-nous, venez Loutes ensemble, o Galles, vers Ies 

sommels boises de Cybele, venez toutes ensemble, lroupeau 

vagabond de la souveraine du Dindyme, vous qui, cher-

15 chanl, comme des exiles, une terre etrangere et, suivant 

mon exemple, ave1., sou,; ma conduite, brave Ies dechaine­

menls el Ies <langers re<loutables de l'onde salee, vous qui 

a vez depouil Ic votre corps <le sa virili le par une haine sa ns 

mesure contre Venus, egayez vos esprits par des courses 

precipilces a la suite de nolre mailresse. Point de retard; 

point d'hesitaLion dans vos cc.eurs; venez loutes, suivez-

~o moi vers la demeure phrygienne de Cybele, vers Ies bois 

phrygiens de la deesse, la ou resonne la voix des cymbales, 

ou relenlissenl Ies lambourins, ou le Phrygien fait entendre 

Ies graves accenls de sa llULe au luyau recourbe, ou Ies 

Menades parees de lierre secouenL violemment leurs tCles, 

1. A parlir ele cc moment. le jcunc hommc a pc1·dn son sexe; 
ll~sorn11is, le po~lc, a\'CC intcnlion. ]~ cl~;-;i~nc Lnnlt>l au fCn1inin, 
lanlot au masculin, pour incliquc1· sa nalurc cquivoquc. 
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63 

Super alla ueclus Allis celerei ralc maria 
Phrygium ul nemus citato cupide pecie leligit 
Adiilque opaca, siluis redimila, loca deae, 

.SLimulalus ibi furenli rabie, uagns animis, 
·Deuolsil ilei acuto sibi pondera silice. 
llaque ul relicla sensil sibi membra sine uiro, 
Eliam recenle lerrae soia sanguine maculans 
Niucis cilala cepil manibus leue typanum, 
Typanum luom, Cybclle, lua, maler, inilia, 

63 

Qualiensque lerga Laurei leneris caua digilis 10 

Canere hacc suis adorla esl lremebunda comilibus. 
" Agile ile ad alla, Gallae, Cybeles nemora simul, 
Simul ile, Dindymenac dominae uaga pecora, 

·Aliena quae pel41ciles uelut exules loca 
·Seclam mcam execulae duce me mihi comiles 
Rapidum salum lulislis truculenlaque pelagi 
El corpus euiraslis Veneris nimio odio, 
lililarale erae citalis crroribus animum. 
:\lora larda mente cedal; simul ile, sequimini 

]5 

Phrygiam ad domum Cybelles, Phrygia ad nemora deae, 20 

Vbi cymbalurn sonat uox, ubi l.vmpana reboant, 
Tibicen ubi canil Phryx curuo graue calamo,, 
Vhi capila Maenadcs ui iaciunl ederigerae, 

63 l hahenl TEnE„TIA"''s M.\Vnvs 2899 el MAn1vs V1cTon1Nvs, 
p. 151, 23 Keil allis iidem: aclis GOB alhis AD I cclcrei Brehrens: 
cclcre O cclcri aurtores 112 /ia/Jet CAEs1vs IlAssvs p. 262, 13; 263, 7 
J(eil li o Deuolsit llaupl : Deuoluil GO I ilei Bergh: ilelasGOM I 
pondera silice Avanlius: pondere silices GOillll 8, !l Lypanum 
Scaligar : lympanum G.lf timp. O I luom Lac/imann : LubamO I 
cybelles /LI : cibclcs GOflL li JO Laurei L.ichmann : lauri el 0 li 12 
cibelcs G.lt : cihellrs o 111 J pecora A l'<llllius: pcclora n li J.I }JOS 

loca add. cclrri il li 17 cuiraslis GD : cuilastis OMll 18 ere citali 
M'll' : crocilatis O crocitatis G.ll/LIL'/J li crroribus an nnimurn U 
20 cibcllcs O cibcles GJfll li 23 menade sui f.l cdc1·igcrac C.1lp111·-
11i11s : ci dcrigerc n 
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ou ellcs cclebrent lcurs ceremonie,; ~acrees avcc des hur-
2:, lemenls aigus, ou le corlegc crranl de la decsse a coulume 

de volligcr, 0(1 doivenl nous emporler promptemcnl nos 

danses impelueuses. » .-\ peinc Allis, femme au sexe inde­

cis, a-L-cllc cn ccs lermcs exhorle 5es compagnes que sou­

dain toules Ies bouches du thiase 1 poussenl des hurlemenls 

dcsordonnes, auxquels repondenl Ies mugissemenls du 

:111 leger lambourin, le fracas des cymbalcs creuses, el le 

chceur, ii pas presses, s'elance sur l'lda verdoyanl. En 

meme lemps, dcliranle. halelante, egaree, cxpirantc, Allis, 

au son du Lambourin, guidc ses compagnes ii Lravers Ies 

bois loullus, semblable a une genissc indomplee qui se 

de robe au poids du joug: ra pi des Ies Galic~ sui ve!! L Ies 

3;, pas precipiles de leur guidc. Aussi, quand elles onl alleinl, 

extenuees, Ic sancluaire de Cybele, clan-; ('exces de leur 

fatigue, elles s 'en<lormen L sa ns souci d~ Ceres. Dans la 

Lorpeur qui Ies accable, un lourd sommeil ferme leurs 

yeux; un doux repos apaise la rage insensee de leur âme. 

40 Mais, des que le Soleil a la face doree parcourul de ses 

yeux rayonnanls l'elhcr qui blanchissail, la lerre ferme, 

la mer sauvage, el chassa Ies ombres de la nuil devanl Ies 

pas retenlissanls de ses vigoureux coursiers, alors Allis 

reprit ses sens el le Sommeil s'enfuil loin d'elle d'un voi 

rapide; la deesse Pasilhee le rcr;ul sui· son sein palpitant. 

Donc, au sorlir du doux rcpos qui avail mi,; fin aux cnlraî-

15 nemenls de sa fureur, lorsque Allis se rappela au fond de 

son cccur ce qu'elle avait fail el lorsqu'elle ,.jt clairemenl 

ce qu'elle availperclu el ou elle elail, l'f1me bouillonnanle, 

elle revinl en arriere vers le rivage. La, conlemplanl la 

vaste mer de ses yeux pleins de larmes, elle adressa a sa 

patrie, cl'une ,·oix plainlive, ces douloureuses paroles: 

I. Par assimilalion Calullc donnc au corlcgC' de Cybclc Ic nom 
quc Ies Grccs donnaicnl cn general au corlcgc lumullucux de Dio­
nysos. 
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Vbi sacra sancla aculis ululalibus agilanl, 
Vbi sueuit illa diuae uolilal'e uaga cohor~; 2; 

Quo nos dcccl cilalis celerarc lripudiis. » 

Simu! haec comilibus Allis cecinil nolha mulier, 
Thiasus repente linguis lrepidanlibus ululal, 

Leue lympanum remugit, caua cymbala recrepanl, 

Viridem cilus adil ldam properanle pede chorus. 30 

Furibunda simul anhelans uagă uadil, animam agens, 

Comitala lympano .-\llis per opaca nemora dux, 
Veluli iuuenca uilans onus indomila iugi; 

Hapidae ducem sccunlur Gallae propcripedem. 
llaque ul domum Cybellcs leligere lassulae, J;, 

:'llimio e labore somnum capiunl sine Cerere. 
Piger his labanle !angore oculos sopor opcril; 
Abil in quiele molii rabidus furor animi. 

Sed ubi oris aurei Sol radianlibus oculis 
Luslrauil aelhera album, soia dura, mare ferum, 40 

Pcpulilque noctis umbras uegelis sonipcdibus, 
lbi Somnus excitam Allin fugiens cilus abiil; 

Trepidante cum recepil dea Pasilhea sinu. 
Ila de quielc molii rapida sine rabic 
Simu! ipsa peclore Allis sua facla recoluit, ·15 

Liquidaquc menlc uidil sine queis ubique forel, 
Animo aesluanle rusum redilum ad uada lelulil. 
lbi maria uasla uisens lacrimantibus oculis, 
Palriam allocula maesla esl ila uoce miseriler. 

27 olhis D alris GOM I nolha O : nola O li 31 animam agens Lach­
rnann : animagcns OMR animo gens G,lBLD li 32 aclis O li 33 iu~·i : 
luci O li 31 secunlur O : sequnlur G.lf I properipedem Balthas.11· 
\'enator : properc p. O li 38 habet l'RsTYs p. 273 M li 39 hods eurcis 
O li -12 cxcilam Lachmarrn : cxcilum O li 45 ip se Al. Gvarin us : ipsc 
!.l li 46 sinequc is O sincque his O li ·li acstuenlc rusum l'icloriu.ţ: 
csluonler usum O I lclulil Calprrrnius : rclulil O li 49 alloculo -
miscrilcr Avantius : nllocula csl ile uocc miscrilus mnicslns 
GUMRBL [miscrilcr gM'] 
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50 " O ma patrie, loi gui m'as mis au moncle, â ma palrie, 
ma mere, loi que j'ai abandonnee, malheureux, comme 

Ies esclaves fugilifs abandonnenl leurs maîlres, pour por­

ler mes pas vers Ies bois de !'Ida, pour vivre dans la 

neige, dans Ies regions glacees que hanlenl Ies bcles sau­

vages et pour parcourir lous Ies repaires ou elles deploienl 

5; leurs fureurs, ou es-lu, ,) ma palrie, de guel c!ile dois-je 

le chercber? D'elles-memes mes prunelles s'efforcenl de 

lourner vers loi le urs regards dans ces courls inslanls ou 

mon f1me esl delivree de ses lransporls farouches. Fau­

dra-L-il clonc gue je sois enlraîne vers ces bois, si loin de 

ma demeure '? separe de ma patrie, de mes biens, de mes 

fio amis, de mes parenls ? separe du forum, de la palestre, du 

slacle el des gymnases ? Malheureux:, ah ! malheureux ! 

g-cmis ! g'(\mis encore, 6 mon cccur. Quelle esl la figure que 

je n'aie poinl revclue ? Me voila femme; j'ai ele jeune 

homme, j'ai ele ephebe, j'ai ele enfanl, j'ai ele la fleur du 

65 gymnasc, j'ai ele la gloire des alhleles frolles d'huile; it 

moi jadis Ies porles assieg-ees 1 , a moi Ies seuils echauffes 

par la foule, it moi Ies couronnes de fleurs gui ornaienl 

ma maison des l'heure ou ii me fallail, le soiei! leve, aban­

donner ma couche. EL c'esl moi mainlenanl gu'on Yerra, 

prClresse des dieux, servante de Cybele, courir de lous 

cules? ~loi, devenir une Menade 2 ; moi, un morceau de 

io moi-mcme; moi un homrne sterile? :\loi, habiler, sur l'Ida 

verdoyanl, des relrailes gb1cces, revelues de neige? Moi, 

passer ma vie sur Ies sommels des monlagnes de Phrygie 

avec la biche, hâlesse des forels, el le sanglier, nomade des 

Laillis? A presenl je dcplore ce gue j 'ai fail, a presen! jele 

regTelle. " A peine de ses levrcs de rase Allis avail-elle 

''' laisse echapper ces paroles rapides, porlanl aux deux 

I. Par le foule de scs admiralcui·s. 
2. cr. Ic \'Cl'S 23. 
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" l'alria o mei crealrix, palria o mea genelrix, 50 

Ego quam miser relinquens, <lominos ul erifugae 

Famuli solenl, aci Iclae Leluli nemora pedcm, 

VL apul niuem el ferarum gelida slabula forem 

El earum omnia adirem furibunda lalibula, 

Vbinam aul quibus locis Le posilam, patria, reor? 55 

Cupil ip:;a pupula ad le sibi dirigere aciem, 

!labie fera carens <lum breue Lempus animus est. 

Egone a mea remola haec ferar in nemora domo? 

Patria, bonis, amicis, geniloribus abero? 

Abero foro, palaeslra, sladio el guminasiis '? 60 

Miser a! miser, quercndum esl eliam alque eliam, anime. 

Quod enim genus figuraesl, ego non quod obierim? 

Ego mul iei', ego adolescens, ego ephebus, ego puer, 

Ego gymnasei fui flos, ego eram decus olei; 

l\lihi ianuae frequenles, mihi limina lepida; 

l\lihi Ooridis corollis redimila <lomus e!'al, 

LilllJUendum ubi essel orlo mihi sole cubiculum. 
Ego nune <leum minislra el Cybeles fa mula ferar? 

Ego Maenas, ego mei pars, ego uir slerilis ero? 

65 

igo uiridis algida Idae niue amicla loca colam? 70 

Ego uitam agam sub allis PhPygiae columinibus, 

Vbi cerua siluicullrix, ubi a per nemoriuagus? 

-Iam iam dolcl quod egi, iam iamque paenilel. n 

Roseis ul huic labellis sonilus citus abiil, 

Geminas deorum ad auris noua nunlia referens, 75 

50 gcnclrix G : gcnilrix OMR li 51 hc1·ifugc li 52 tctuli O : retuli O 
li 53 \'t copul O I stabilio GO stabilla gM li 56 pupula [): popula 

GO.li I al Le 12 ii 60 guminasiis Ellis ed. 1 : gummasiis O ginoasiis 
G.1111 gymnosiis G 1 1161 oh G.\lllLOR li 62 llguracst Lacltma1111 : figura 
est U I obicrim Slali11.<: ahicrim l.l i 64 gymnasci Ellis: gymnasli 
GO.li li uG corolis C.ilpurnius : circulis l.2 li 67 solo !2 li 68 nune San­
len: ncc !211 70 niuc C:1lp11rni11s: nene O li 71 hinc O I cilus suppl. 
lJcntley I odiit n li 75 auris o : OUl'CS u 
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oreilles des dieux une nouvelle inallendue, que C:ybcle, 

delachanl Ies lions alte Ies ii son joug 1, louche de l'aiguillon 

celui de gauche el Lienl ce langage i1 l'ennemi des lrou­

peaux: ((\'a, <lil-elle, \':!, elance-loi, lerrible; fais en sorle 

que le delire !'agile, que sous Ies coups du delire ii renlre 

~o dans Ies bois, ce lemeraire qui prclend se souslraire a mon 

empire. Va, bals Lon· dos de La queue, frappe-toi Loi-meme 

sans faiblir, que loul le pays relenlisse du bruil de tes 

rugissemenls: secoue farouchemenl la rousse crinierc sur 

lon cou musculeux. » Ainsi parle Cybele menai;aule el de 

x5 sa main elle denoue Ies liens du joug. );animal sauvage, 

s'enc0uragea11l lui-meme, excite son impcluosile; ii courl, 

ii fremil, ii brise de lous coles Ies arbrisseaux sous ses pas. 

Arrive sur le rivage, blanc de l'ccume des eaux, des qu'il 

a vu la jeune Allis pre;; de la mer marmoreenne, ii bondil : 

!10 celle-ci, eperdue, s'enfuil vers Ies forels sauvages; la, pour 

loujours, Lanl que dura sa vie, elle ful esclave. Grande 

deesse, deesse Cybele, deesse qui regnes sur Ic Dindyme, 

ecarte, o souveraine, loules les fureurs de ma maison ; 

que d'aulres rnienl par Loi agiles deces transporls, d'aulres 

agiles de celle rage '. 

64 

Au lemps jadis, des pins nes sur le sommel du Pelion 

voguerenl, dil-on, 11 lravers Ies eaux limpid~s de Neptune, 

jusqu'aux flols du Phase etj usqu 'au myaume d'l~eles, quand 

de robusles guerriers 2 , elile de la jeunesse argienne 3' 

voulanl ra\·ir a la Colchide la loison d'or ;, 0scrent lance1· 

l. On rcprescnlail <:ybclc assisc sur un char traine par des lions. 
2. Les Arf{onaulcs. 
3. Au sens laq;c, c'esl-i1-<lirc i;rccquc. 
·1. Gardcc jour el nuil par un dragon qni ne dormail jamais. 

https://biblioteca-digitala.ro



;;3 C.l 7TU.\"S 

Ibi iuncla iuga resoluens Cyhele leonibus 

Laeuumquc pecoris hoslcm slimulans ila loquilur. 

ti3-6 i 

« Agedum » inquit u age ferox i, fac ul hunc furor ayitet, 
Fac uli furoris iclu redilum in nemora ferat, 

Mea libere nimis qui fugere impcria cupil. 

Age caede Lerga cauda, lua uerbera patere, 

Fac cuncla mugienli fremilu loca relonent, 

Rulilam ferox lorosa ceruice quale iubam. » 

Ait haec minax Cybelle reli~alque iuga manu. 

80 

Ferus ipse sese adhorlans rapidum incitat animo. 85 

Vadil, fremit, refringil uir~ulla pede uago. 

Al ubi humida albicanlis loca liloris adiil, 

Teneramque uidil Attin prope marmora pelagei, 

Facil impelum; illa demens fugit in nemora fera; 

lbi semper omne uilae spalium famula fuit. 90 

Dea magna, dea Cybelle, dea domina Dindymci 

Procul a mea luos sit furor omnis, era, domo; 

Alios age incilalos, alios age rabidos. 

()4 

Peliaco quondam prognatae uertice pinus 

Dicunlur liquidas Nepluni nasse per undas, 

Phasidos ad fluclus el fines Aeelaeos, 

Cum lecli iuuenes, Argiuae robora pubis, 

.\uralam oplanles Colchis auerlere pellem 5 

76 Vbi IJ 1178 i suppl. Scaliger I agilel s11ppl. erl. Canl.1brig. 1702 li 
79 uli Lachmann : ul O li 81 Age y : A G I ucrbera Calpl'rnîvs : 
ucrum ucru l.l li 84 cibcllc O : cibclc G cyhclc Jlf li ~5 n<lhorlo lis G 
adorlalis OMRA li 87 lilioris O li 88 Tcncrom l.achmann : Tcncrum 
l.2 I marmorea O I pclogei Ellis : pclago n 11 89 illo Lac/111wrm : ilic 
~l \i 91 <lin<limci GOJIBL: <linclimcnci y.1/ \192 tuos Vsener: Luo 
l.l j ero O: hero GM li 93 ropi<los lJ 

64 //uius carminis meminit Ll'GllA>l\'S 6, H li I lw/Jel M.u11\·s V1c­
To111r<Vs p. 125, 3 /{ei! I Pcliaco M.'"'"" V1C"ro111:ws : Pclliaco D li 
:i l'hasidos g : Fosi<los D Fasdclicos G.1/ Fasidicos Oli I 11clicos 
GMR.IC cclicos O li I puppis U 
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sur l'onde salee leur nef rapide 1 el balayer la plai ne azuree 

de leurs ramcs de sapin. La deesse gui prolege Ies cila­

delles sur Ies hauleurs des villes 2 leurconslruisil elle-meme 

111 ce char qu'un soullle leger faisail voler, formant des pins 

assembles la trame de sa carene arrondic. Le premier, leur 

navire inilia Amphilrile a ces courses nouvelles 3 • A peine 

SOll eperon cut-ii fendu la plaine ou regnenl Ies venls, a 
pcine ses rames eurenl-elles relourne Ies eaux blanches 

cl'ecume guc de l'abîme blanchi~sant emergerenl Ies visages 

I:, des :'\erei des, ha bi lan Les de i'clemenl liquide, ctonnees d'une 

Lei le merveille. Ce jour-lit, un aulre, puis un autre encore, 

des morlels vircnl de leurs yeux Ies nymphes des mers s'ele­

vanl jusgu'aux seins sur J'abîme argenle. Ce fut alors que 

2U Thdis inspira, dit-on, a Pelee, une passion brulante, alors 

gue Thetis ne dedaigna poinl l'hymen d'un mortei, alors 

gue Thelis obtinl l'assenlimenl du pere des dicux lui-meme 

a son union avec Pelee. O vons gui etes nes dans des siecles 

trop heureux, heros, salul, rejelons des dieux, 6 fils gui 

failes honneur i1 vos meres, salul encore une fois ! ....... . 

2;, Yous lous je vous invo11uerai souvenl dans mes vers, toi 

surloul gui dois a une heureuse alliance une gloire sans 

egale,colonne de la Thessalie, Pelee, a gui Jupiter, oui Jupi­

ter lui-meme, pere des dieux, ceda l'objet de ses amours ~. 

EsL-il vrai gue Lu as ele rei;u dans Ies bras de la belle The­

lis, fille de Nerce? acccple pour epoux de leur pelile-fille 

:io par Telhys el par !'Ocean, donl Ies eaux embrassent loul 

!'univers? Quand sonl arrivcs pour Pclee, au terme con­

venu, Ies jours gu'il appelail de ses vccux, Louie la Thessa-

I. Le na\•ire Argo. 
2. ~linervc (Athena Polias). 
3. La dcesse des mers en eul pom· la premiere fois Ic speclacle. 
li. D'ap1·es une lcg~nde, Jupiler, qni, a\'anl Pclcc, amil lui-mcmc 

aimc Thetis. a urui l SOllf>C a l'cpouser. 
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Ausi sunl uada salsa cila decurrere puppi, 

Caerula uerrenles abiegnis aequora palmis. 
Diua quibus relinens în summis urbibus arces 
Ip~a leui fecil uolilanlem !lamine currum, 

Pin ea coniungens inllexae lexta carinae. 

Ilia rudem cursu prima imbuit Amphilrilen. 
Quae simul ac roslro uenlosum proscidit aequor, 

Torlaque remigio spumis incanduit unda, 

Emersere freli t candenti t e gurgile uultus 
Aequoreae monslrum Nereides admiranles. 

·Hac, illa alque alia uiderunt luce marinas 

Morlales oculis nudalo corpore Nymphas 
Nulricum lenus exlanles e gurgile cano. 
Turn Thelidis Peleus incensus ferlur amare, 

64 

10 

15 

Turn Thelis humanos non despexil hymenaeos, 20 

Turn Thetidi pater ipse iugandum Pelea sensil. 
O nimis optato saeclorum lempore nali 
Ileroes, saluele, deum genus, o bona malrum 
Progen ies, &aluele ilerum ................ . 

Vas ego s~epe mea, uos carmiae compellabo, 
Teque adeo eximie laedis felicibus aucle, 
Thegsaliae columen, Peleu, cui lupiler ipse, 
lpse suos diuum genilor concessil amores. 

Tene Thelis tenuil pulcerrima Nereine'? 
Tene suam Tethys concessil ducere neplem, 

23b 

25 

Oceanusque, mari lolum qui ampleclilur orbem? ao 
Quae simul oplalae finilo tempore luces 
Aduenere, clomum conuenlu Lola frequenlal 
10 lcxla O : lcsla Q li 11 prima D: primam !.î I a111philritcm GMRIU 
aphilrilc O 1113 Tola U 11 l'i lrcli Schrader : feri f2 1116 llac sup­
pleui: nm. !.1. cr. 68, 15i I uidcrc o li 23 saluclc malrum lwbet 
Schol. Veronen.~is ari Vm1G. Aen . . ;, illi (p. 94, 11 Keil) gcnus 
U: gcns Schol. Veron. I malrum Schol. \'ero11. : maler O malrc 
y 11 23 b 111111s seruauil Schol. l'eron. li 26 Thessalic G1,I/: Thcsalic 
GO li 28 Ncrcine llau1il: neplunnine D ne pline fi RL nectinc GO/IAC li 

29 Thclis !.111 31 oplnlo GOM 
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lic J'eunie affiuc dans ~a maison, la demeure royale s'em­

jllil d'unc assemblee cn feLe, lous apporlent avec eux des 

:15 prescnt~, lajoie eclate sur leurs visages. On deserle Scyro~, 

on quillc Tempe de Phlhiotide, Ies demeures de Crannon 

el Ies murs de Larise, on accourl a Pharsale, on se prcsse 

sous le~ toils de Pharsale. Dans Ies campagnes, plus de 

cultivateurs; Ies cous des bccufs se detendent, on ne voit 

plus Ies hoyaux recourbes netloyer la vigne qui traine a 
10 terre, ni le taureau dechirer la glebe a\'ec le soc penetrant, 

ni la serpe des emondeurs eclaircir l'ombrage des aJ'bres; 

Ies charrues abandonnees se lernissent sous la rouille qui 

Ies couvre. :\lais la dcmeure princiere de Pelee, jusqu'au 

fond de ses opulentes retraites, resplendit de !'eclat de !"or 

n et de l'argenl. La blancheur ele l'ivoire briile sur Ies sieges, 

Ies coupes etincellenl sur Ies Lables, Loute la maison s'egaie 

des feux de son tresor royal. La couche nuptiale deslinee 

a la deesse se dresse au milieu du palais; ornee avec Ies 

defenses de !'animal lndien, clle est couverte d'un tissu de 

pourpre, impregne du suc de rose qu 'on doit a un coquillage. 

;o Ce voile, ou sonl represenles par des figures de dilîerentes 

couleurs des hommcs des anciens temps, retrace Ies hauls 

fails des heros avec un al'l merveilleux. Tandis que du 

rivage de Dia aux vagues retentissanles, en promenanl au 

loin ses regards, elle aperi;oit Thesee qui s'enfuit avec son 

vaisseau 1·apide, Ariane, impuissanle a dompter Ies fureurs 

:J'.1 donl son cccur est plein, ne peut encore se persuader qu'elle 

voit ce qu'elle voit; car, a peine eveillee d'un sommeil lrom­

peur, l'inforlunee decouvre qu'elle esl abandonnee sur une 

plage deserte. Cependanl, sans songer â elle, le jeune heros 

qui fuit frappe Ies eaux de ses rames, li\'l'anl ~es Yaines pro-

6U messes aux venls des tempetes. De loin, au milieu des algues, 

la lille de Minos, Ies yeux mornes, semblable a la stalue de 

marbre d'une bacchante, le suit du reg·ard, he las! du regard 
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Thcssalia, opplelur laclanli regia coelu; 
Dona l"erunl prac se, declarant gauclia uullu. 

Descrilur Scyros, linqunl PLhiolica Tempe, 
Crannonisquc domos ac mocnia Larisaea, 
Pharsaliam· coeunl, Pharsalia lecla frcqucnlanl. 

Rura eolit nerno, mollescunl colla iuucnci~. 
Non humilis curuis purgalur uinea raslris, 

;; ~, 

Non glebam prono conuellil uomere taurus, io 

Non falx allenual frondalorum nrboris umbram, 
Squalida deserlis rubigo inferlur ara lris. 

lpsius alsedes, quacumque opulenla recessil 
Regia, fulgenli splendcnl auro alque argcnlo. 
Candel ebur soliis, collucenl pocula mensac, ;:, 

Tola domus gaudcl regali splendida gaza. 

Puluinar uero diuae geniale localur )')ol) 

Sedibus in mediis, Indo quod plodentel ilum 

Tineta legil rnsco conchyli purpura fuco. 

Haec uestis priscis hominum uariala figuris 50 

Heroum mira uirlulcs indicat arle. 
Namque tluenlisono prospeclans lilore Diae 
Thesca cedenlcm celcri cum classc luelur 
lndomilos in coreic gcrens Ariadna furorcs, 
Necdum etiam sese quae uisil uisere credit, 

Vt pote fallaci quae lum primum excila somno 
Deserlam in soia miseram se cernal harena. 
Immemor al iuucnis fugiens pef!it nada remis, 
Irrila uenlosae linquens promissa procellae. 

55 

Quem procul ex alga maeslis M inois ocellis, 60 

Saxca ul elligies bacchanlis, prospicil, eheu ! 

33 Thcssalia G1M: Thcsalia GO li 35 siros O syros GJ/ li 36 Crnn­
nonrs \'ictorius: Groiunonis GM Grnuinonis O/ID,1C ! niccnis ola­
crisca O li 52 clia OM clya G li 5-1 aclriana O li 55 uisil uiscre Vossirrn: 
sui lui se GOMIILD 11 57 arena O n 61 bach. GOR I chcu Ber[!k: hcuc U 
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el flolte sur une mer de soucis 1 ; plus de bandcau dont le 

fin tissu relienne sa blonde chevelure, plus de voile leger 

o5 qui COU\'re sa poilrine mise a nu; plus d'echarpe delicale 

qui emprisonne ,;a gorge blanche comme le lail; Lous ces 

ornemenls onl glisse de loul son corps; cpars aux pieds de 

la jeune femme, ils servenl de jouels aux vagues de la mer. 

~Iais elle n'a plus aucun souci de son bandeau, ni de son 

voile, emporlc par Ies llols: c'esl ii toi, Thesee, que s'atla-

;o chaient, dans son egaremenl, Loul son cceur, loule son âme, 

Loul son espril. Ah! la mnlheureuse, que la deesse de l'Eryx 2 

a mise hors d'clle-meme, par des douleurs sans relâche, 

scmanl, cn ce temps-la, des soucis epineux dans son cceur, 

depuis le jour ou le fier Thesee, ayanl quille la cole sinu-

;:, euse du Pirce, aborda au palais du Lyran de Gorlyne ! On 

raconle en elfel que jadis, forcee par une pesle cruelle a 

ex pier le meurlre d'Androgeon, la viile de Cccrops eul cou­

lume de donner l'elile de ses jeunes hommes el, aYec eux, 

so la fleur de ses vierges en pf1Lure au :\Iinolaure. Voyant son 

el roi le enceinle dcsolee par une Lelle calamile, Thcsce dccida 

de se sacrifier lui-meme pour sa chere Alhenes plutât que 

de laisser la viile de Cecrops envoyer en Crete ces convois 

de morls qui n'etaient pas morls 3 el ainsi, monle sur son 

,5 lcger navire, que poussait une douce brise, ii arriva chez 

l'arroganl Minos, dans sademeure superbe. 11 allira sur lui 

Ies rcgards avides de la fille du roi 1, quc son eh as le petit 

lil, degageanl de suaves odeur,:, voyail grandir sous Ies 

Lendres embrassemenls de sa mere, tels Ies myrles gui 

1. Celle comparaison avec une slalue donnc a penscr quc Ca tuile 
a\·ail ,·u cn clîel unc ccuvre d'arl rcprescnlant Ariane ou unc 
bacchanlc dans l'allitude qu'il decril. 

2. Venus. 
3. Des jcuncs gcns qui. hicn que vi,·anls encorc pour pcu de 

Lcmps, claicnl You,\s d'a,·ancc ;\ unc mort ccrtainc: c'claicnt des 
con,·oi' funehrcs de ,-iyanls . 

. J. Ariane. 
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Prospicit el magnis curarum fiuctual undis, 

Non fiauo retinens sublilem uerlice milram, 

Non contecla leui nudalum peclus amiclu, 

64 

Non lereli strophio laclenLis uincta papillas, 65 

Omnia quae Loto delapsa e corpore passim 
lpsius ante pedes fiuctus salis adludebanl. 

Sed neque turn mitrae neque turn fiuiLanlis amictus 
lila uicem curans loto ex le peclore, Theseu, 

Tolo animo, Lola pendebal perdila mente. 10 

A! misera, assiduis quam luclibus exlernauil 

Spinosas Erycina serens in peclore curas 
lila lempeslale, ferox quo ex Lempore Theseus 
Egressus curuis e li loribus Piraei 

ALLigit iniusti regis Corlynia lempla. 
Nam perhibent olim crudeli pcsle coaclam 
Androgeoncae poenas exsoluere caedis 

Eleclos iuuenes simul el dccus innuplarum 
Cecropiam solitam esse dapem dare Minotauro. 

i5 

Quis angusla malis cum moenia uexarenlur, so 

Ipse suum Theseus pro caris corpus Alhenis 
Proicere optauit polius quam talia Crelam 
Funcra Cecropiae nec funera porlarentur, 
Alque ila naue leui nilens ac lenibus auris 

Magnanimum ad Minoa uenit sedesque superbas. 65 

Hunc simul ac cupido conspexit lumine uirgo 
Regia, quam suauis expirans caslus odores 
Lectulus in molii complexu matris alebal, 

GI nudalum Schwahe : uclalum O li 65 sll'Ophio - papillas /iabel 
Isrnorws Orig. 19, 33, qui lrnec uerba Cinnae fuisse nit laclanlcs 
cincla Isrnmws li 67 ndludcbanl O: allud. G.l! li 68 Si ncquc O li 71, 72 
ha/Jet :'\mr,·s p. 108 I il A NoNws: Ah GU.IIR I 72 fcrcns No,nvs li 
i3 quo ex /1.1/i qua el O li 75 cortinia lcmpla D c. Lcmpla GO,llllDL 
i7 Cum andl'Ogcancc O I ex solu. OB: cxolu. G.ltn li 82 Proiiccrc G.l/ 
Prohiccrc O li 87 cxpi1·ans O 
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\IO puisent la vie dans Ies eaux <le l'Eurotas, ou Ies fieurs aux 

miile couleurs que fail eclore la brise printaniere; elle n'avail 

pa'> encore detache de lui ses regards ardenls que dejâ la 

llamme l'avail penetree loul enliere el que loules Ies moelles 

de son corps en etaienl embrasees jusqu'au fond. O loi qui 

inlliges helas ! aux malheureux mortels le lourmenl d'un 

9;, si cruci delire, di,·in enfanl 1 , qui meles _â leurs joies lanl 

de peines, el loi, deesse qui regnes sur Golges el sur l'om­

breuse !dalie, <le quelles tempeles vous avez agile le cc..cur 

enllamme <le celle vierge, quan<l l'elranger 11 la blonde che­

velure lui arrachail tanl de soupirs ! Que de crainles onl 

100 accable son f1me languissante ! Que de fois elle est <levcnue 

plus pâle que l'or aux brillanls rellels 2 , lorsque, brulanl de 

comballre le monstre farouche, Thesce allail chercher la 

morl ou une glorieuse vicloire ! Pourlanl ce ne ful pas en 

vain ni it des dieux hosliles qu'elle promit ses offrandes el 

10;, que, Ies levres closes, ellc adressa ses vmux. Comme, au 

sommel du Taurus, un chene agilanl ses bras, ou un pin aux 

fruils coniques el a J"ccorce suanle, tordus par le soullle 

indomptabled'un ouragan, sonljelesii lerre (l'arbrearrache 

avec ses racines tombe bien loin, la tete en avanl, brisanl 

110 aux alenlours lous Ies obslacles); ainsi, domple, le corps du 

monstre farouche ful abaltu par Thesee, landis qu'il frap­

pail vainemenl <le ses cornes Ies venls impalpables. Puis, 

sain el sauf, cou verl de gloire, le heros revinl en arriere, 

<lirigeanl ses pas erranls a l'aide <l'un fii leger \ qui lui per-

115 mit de sorlir des detours du labyrinlhe sans s'egarer dans 

l'inextricable reseau <le l'edilice. Mais pourquoi m 'ecar-

I. L'Amour. 
2. L'or frappc par la lumiere a des rellcls brillanls, mais ii n'a 

pas potu· cela la couleur de la vie : Ies g·ens heurcux el bien porlanls 
ne sonl pas jauncs. Cf. 81, 4. 

3. Qu'Ariane lui a,·ait mis cn main, lorsqu'il elail enlre dans le 
Lahyrinlhe. 
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Qualcs Eurotae progignunt flumina myrtus 
Auraue dislinclos educit uerna colores, 
Non prius ex illo flag1·anlia declinauit 
Lumina, quam cuncto concepit corpore flammam 
Fundilus atque imis exarsit Lola medullis. 
Heu misere exagilans immiti corde furores, 

64 

90 

Sancte puer, curis hominum qui gaudia misces, 95 

Quacque rcgis Golgos quaeque ldalium frondosum, 
Qualibus incensam iactaslis mente puellam 

· Fluctibus in flauo saepe hospile suspiranlem ! 
Quaulos illa tulit languenti corde timores ! 
Qu;rnlo saepe magis fulgore expalluil auri, 100 

Cum saeuum cupiens contra contendere monstrum 
Aut mortem appeteret Theseus aul praemia laudis ! 

. Non ingrata lamen frustra munuscula diuis 
Promillens tacito succepit uota labello. 
Nam uelut in summo quatienlem bracchia Tauro 105 

Quercum aut conigeram sudanli cortice pinum 
Indomilu~ 1 turbo contorquens flamine robur 
Eruit (illa procul radicilus ex turba la 
Prona cadii, late quaeuiscumque obuia frnngens), 
Sic domilo saeuum prosl1·auit corpore Theseus, 110 

Nequiquam uanis iactanlem cornua uentis. 
lnde pedem sospes mulla cum laude reflexii 
Errabunda regens lenui uestigia filo, 
Ne labyrinlheis e flexibus egredientem 
Tecli frustrarelur inobseruabilis error. 115 

Sed quid ego a primo rlig-ressus carmine plura 

89 curope pergignunL !..l 11 96 Quique !..l j Golgos Hermol<ius Barba­
rus : colchos GM chokos O 11102 appeLcrcL O : opp. !..l 11101 succc­
pit Slatius : succcnclit !..l 11106 cornig. fl li 109 !ale quacuiscumquc 
/Wis: laLeque cum cius U I obuia OgM'R' : omnia GM li 111 Nc­
quicquam GM Ncquiclquarn O 1111~> Sunvl\·s ad Vmu;. ,\en. 5, 591 
uidetur !tune uersum 11wmorare, q1rnnq11am differu11t uerba 111 lu 
cum primo U 

CATULW, Poesie.~. 
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d'un homme; c1u'aucune n'espere enlendre de la bouche 

1.~5 d'un homme des propos sinceres; lan l que le desir d'oblenir 

quelque faveur leur brule le cceur, ii n'esl pas de sermenl 

qui leur colile, pas de promessequ'ils epargnenl; mais, aus­

sil<>l qu'ils ont rassasie leur passion avide, ils ne redoulenl 

plus l'elfel de leurs paroles, ils n'ont plus souci de leurs 

parjures. ~foi, quand le lourbillon de la mort t'enveloppail. 

1;,0 je l'en ai arrache etj'ai mieux aime causer la perle demon 

frere que de te manquer, lraître, a l'inslant supreme; en 

recompense, je serai livree aux animaux sauvages et aux 

oiseaux comme une proie bonne a dechirer et nul ne jel­

tera de la terre sur ma depouille pour m'assurer un lom­

beau. Quelle lionne L'a enfante sous une roche solitaire, 

I 55 quelle mer t'a con<;u et rejele de ses onJes ecumanles, 

quelle Syrte, quelle Scylla rapace, quelle Charybde mons­

trueuse, pour que tu payes de ce prix la douceur de vivre 

encore '? Si ton cceur repugnait a nolre union parce que lu 

160 redoulais l'autorile inhumaine de lon vieux pere, tu aurais 

pu du moins me conduire dans volre demeure; j'aurais 

ele heureuse de L'y rendre par mon tra vai! Ies services 

d'une esclave, de delasser Les pieds blancs dans une eau 

limpide ou d'etendre sur ta couche un lapis de pourpre. 

165 Mais a quoi bon fatiguer de mes plainles, dans l'egarement 

de ma douleur, la brise indifferente, insensible, qui ne peut 

ni enlendre Ies paroles qui m'echappent, ni me repondre? 

Lui, ii a presque gagne deja la pleine mer et pas un etre 
humain n'apparaît au milieu des algues deserles. Ainsi la 

1 ;o fortu ne impiloyable, se surpassant, pour finir, dans ses 

insulles, m'a refuse meme des oreilles ouvertes a mes 

gemissemenls. O Jupiter lout-puissant, plul au ciel que des 

le debut Ies navires de la viile de Cccrops n'eussenljamais 

atleinl Ies rivages de Gnose, que jamais, apporlanl l'abo­

minable tribut au laureau indomple, un matelot perfide 
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N ulla uiri sperel sermones esse fidelis; 
Quis dum aliquid cupiens animus praegeslit apisci, 145 

Nil metuunl iurare, nihil promillere parcunl ; 
Sed simul ac cupidae menlis saliata libido esl. 
Dicta nihil meluere, nihil periuria curanl. 
Certe ego le in medio uersanlem lurbine leli 
Eripui, el potius germanum amiltere creui, 150 

Quam Libi fallaci supremo in tempore deessem; 
Pro quo dilaceranda feris dabor alitibusque 
Praeda, neque iniacla lumulabor mortua terra. 
Quaenam le genuil soia sub rupe leaena, 
Quod mare conceplum spumantibus expuit undis, 155 

Quae Syrlis, quae Scylla rapax, quae uasla Charybdis, 
Talia gui reddis pro dulci praemia uita? 
Si libi non cordi fuerant conubia nostra, 
Saeua quod horrebas prisci praecepta parenlis, 
Al lamen în uestras poluisli ducere sedes, 160 

Quae libi iocundo famularer serua labore, 
Candida permulcens liquidis uestigia lymphis 
Purpureaue luum consternens ueste cubile. 
Sed quid ego ignaris nequiquam conquerar aureis, 
Externata malo, <1uae nullis sensibus auclae 165 

Nec missas audire queunt nec red.dere uoces? 
Ilie au tem prope iam mediis uersalur în undis, 
Nec quisquam apparet uacua morlalis în alga. 
Sic nimis insullans extremo tempore saeua 
Fors etiam noslris inuidil queslibus aures. 1;0 

lupiler omnipotens, ulinam ne tempore primo 
Gnosia Cecropiae teligissent litora puppes, 
lndomilo nec dira ferens stipendia !auro 

144 fidelis O 11153 iniacla Schwabe : inlocla !J li 15R conub. ABC: 
connuh. GOMR li 164 nec quicquom GORBC I oureis JJ.1eltrens : 
aures GO auris gM !1165 Exlcrnaln OD : Exlenuala 1J 11171, 172 
habet l\IAcnomvs 6, 1, 42 1171 luppilcr o. u. non MAcnoon·s li 1i2 
lillora OM MAcnoun-s 
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11;; n'eUL fixe en Crele son amarre, que jamais ce miserable, 

dissimulanl sous Lanl d'atlraits ses cruels desseins, ne 

f1H venu chcrcher dans notre demeurc le repos el l'hospi­

Lalile ! Ou me refugier '? quelle:esperance me soulicnl dans 

ma deLresse? Rclournerai-je vers Ies monts de rida, quand, 

helas ! l'immcnsile de l'abîme m'en separe el que Ies eaux 

iso d'une mer redoutable m'arrelenl? Pourrais-je complcr sur 

Ic sccours demon pere, qnand je !'ai abandonne la premiere 

pour suivrc un jeune hommc inonde rlu sang demon frere? 

Pourrais-jc trouvcr ma consolalion dans l'amour d'un 

epoux fidele, quand ii fuit, courbant sur le goulfre ses 

rames flexiblcs? El puis, sur ce rivage pas un toit; une île 

lf<> soli tai re; pas une issue ouverte sur Ies flots de la mer qui 

l'environnc; aucun moyen de fuir, aucun espoir; tout se 

tail, loul esl desert, Loul me presage le lrepas. Cependant 

la mort n 'eteindra pas mes yeux el mon corps epuise ne 

J!IO perdra point loul sentiment sans que j'aie demande aux 

dieux le jusle châlimenl de celui qui m'a Lrahie, el invoque, 

a ma derniere heure, la prolection des cieux. Vous clonc qui 

poursuivez de peines vengeresses Ies crimes des hommes 1 , 

Eumenides, vous dont le front, couronne d'une cheve­

lure de serpenls revele Ies coleres qui s'exhalent de 

J!1~, volre sein, ici, ici! accourez, ecoulez Ies plainles que la 

soulfrance, helas ! arrache, du plus profond des moelles 

de son corps, a unc femme denuee de tout, enflammee, 

avcuglee par un delire furicux. Je n 'ai que lrop de raisons 

pour qu'elles sorlenl du fond de mon cceur; ne permeltez 

~oo dane pas que mon inforlune resle sa ns vengeance; mais, 

puisquc Thesee a pousse l'oubli jusqu'a m 'abandonner 

dans celle solilude, que, par un oubli semblable, o deesses, 

ii fasse lomber le malheur sur lui el Ies sicns ! » 

A peine Ariane eut-clle laisse echapper ces mols de son 

1. Par Ies hommes il faut plulol enlendre le sexe masculin (cf. 14-1). 
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Perfidus in Creta religassel nauila funem, 
Nec malus hic celans dulci crudelia forma 
Consilia in noslris rcquiesscl sedibus hospes ! 
Nam quo me referam? quali spe perdila nitor? 
ldaeosne pelam montes? a! gurgile lato 
Disccrncns ponli truculenlum ubi <liuidit aequor? 
An palris auxiliurn sperem? quemne ipsa reliqui, 1so 

Respersum iuuenem fraterna caede secu la? 
Coniugis an fi do con~oler memet a more? 
Quine fugil lcnlos incuruans gurgite remos~ 
Praelerea nullo lilus, s.ola insula, leclo, 
Nec palcl egressus pelagi cingenlibus undis; 
Nulla fugae ralia, nulla spes; omnia mula, 
Omnia sunt deserla, ostenlant omnia lelum. 
Non lamen ante mihi languescenl lumina morle, 
Nec prius a fesso secedenl corpore sensus, 

185 

Quam iustam a diuis exposcam prodita multam, 190 

Caeleslumque fidem postrema comprecer hora. 
Quare facla uirum multantes uindice poena, 
Eumenides, quibus anguino redimita capillo 
Frons expiranlis praeporlal pecloris iras, 
H uc huc a<luenlale, meas au<lite querelas, 
Quas ego uae I misera extremis proferre medullis 
Cogor inops, ardens, amenli cacca furore. 
Quae quoniam uerac nascunlur peclore ah imo, 
Vos nolite pali noslrum uanescere luctum, 

195 

Sed quali soiam Theseus me menle reliquit, 200 

Tali mente, deae, Cuneslel seque suosque. » 

Has postquam maesto profudil peclore uoces, 

ii l ere la OD : crcLam G.lf 11176 Consilium nostris rcqui•issct Q 
[nosLris om.O] 11178 ldaeos Parthenius : Ydoneos GR ldoncos 
OMBL ldmoneos gMR ldomencos D 11119 ponti O : pontum GM li 
180 An G1 : ln GM Im O li 191 comprecor !...l [[ 195 querelas GMR: 
quercllas OAB li 200 qualis soia O 
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Lrisle cccur, reclamant a vec desespoir le châlimenl du for­

l'ail, que celui qui regne sur Ies dieux du ciel lui accorda 

20'> d'un signe de lele rappui de sa puissance invincible; ce 

l\esle fil trembler la terre el Ies mers soulevees el le fir­

mament secoua Ies aslres elincelanls. Alors Thesee, l'espri t 

aveugle par d'epaisses lenebres, laissa fuir de son cceur 

oublieux Ies ordres qu 'il a vail jusque la relenus fidelement 

210 el, negligeanl de hisser l'heureux signal pour son pere 

alarme, ii ne lui annoni;a poinl qu'il revoyait sain el saur 

le port d'Erechlhee. Caron <lil qu'aulrefois, quand ii con­

fia aux venls son fils pret a quitter sur un vaissea u Ies 

murs de la deesse 1 , Egee, en embrassanl le jeune homme, 

215 lui donna cel ordre: " O mon fils, mon unique fils, loi 

qui m'es plus cher que ma longue vie, loi que je suis oblige 

de lancer au milieu de lanl de perils, quand lu venais de 

m'elre rendu 2, au terme extreme de ma vieillesse, puisque 

ma forlune el lon bouillanl courag-e t'arrachenl a moi, en 

220 depil de moi-meme, sans que j'aie encore pu rassasier mes 

ycux affaiblis <le la chere ligure de mon lils, ce sera sans 

plaisir ni joie que je le \·errai parlir el je ne le laisserai 

pas emporler avec toi Ies signes d'une heureuse fortune; 

mais d'abord je <lonnerai un libre cours a mes plaintes el 

je ~ouillerai mes cheveux blancs en y repan<lant de la terre 

225 el de la poussiere, puis je suspendrai a ton m<Î l \'Opl{eUr 

des voiles <le couleur, afin que la rouille sombre de la 

toi le hiberique 3 publie mon deuil el Ies brulanls soucis de 

mon âme. Si la deesse qui habile la viile sainle d'ILone 

el qui donne a notre race el a la terre d'l~rechlhee lant de 

230 signes de sa proteclion, le permel d'arroser la main du sang 

1. Les murs d'Alhencs, la viile chere a ;\Iincrv<'. 
2. Thcsee, eleve a Trezene, dans le Pcloponnese, n'elaiL venu a 

ALhenes que quand ii avail alleinl l'f1gc d'homme. 
3. Sur Ies loiles fabriquccs en Espagne au lemps de Catulle 

cf. 12, 14; 25, i; ii supposc qu'ellcs claienl deja en usagc dans 
Ies Lemps mylhiques. 
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Supplicium :;aeuis cxposcens anxia faclis, 

Annuil inuiclo caelestum numine rector. 

61 

Quo molu lellus alque horrida conlremuerunl 20; 

Aequora concussilque micanlia sidera mundus. 

Ipse aulem caeca menlem caligine Theseus 

Consilus oblito dimisil peclorc cuncla 

Quae mandata prius constanli mente lenebal, 

Dulcia nec maeslo subslollens signa parenli 210 

Sospilem Erechlheum se oslendit uisere portum. 

Namqne ferunt olim, classi cum moenia diuae 

Linquentem gnalum uenlis concre<leret Aegeus, 

Talia complexum iuueni mandata dedisse. 

" Gnale mi hi longa iocundior unice uita, 215 

Gnale, ego quem in dubios cogor <limittcre casus, 

Reddite in exlrema nuper mihi fine scnectae, 

Quan<loquidem forluna mea ac lua feruida uirtus 

Eripit inuilo mihi te, quoi languida nondum 

Lumina sunt gnati cam satura la figura; 220 

Non ego Le gaudens laelanli peclore mitlam, 

N ec le ferre sinam forlunae signa secunclae, 

Scd primum mullas expromam mente querelas, 

Canitiem terra alque inruso puluere foedans, 

Inde infecta uago su;ipendam linlea malo, 225 

Nostros ul luclus noslraeque incendia menlis 

Carbasus obscurata clicet rerruginc IIiLera. 

Quod tibi si sancli concesseril incola lloni, 

Quae nostrum genus ac sedcs defondere Erechlhei 

Annuit, ul lauri respergas sanguine dexlram, 230 

201 inuicLBo : inuilo O li 205 Quo molu lleyse : Quom lune GOR 
Quomodolunc MAC li 207 mrnlc O li 210 subsL. D Friedrich p. 364. 
CI'. v. 23~: susl O 11 211 Ercchlhcum. \-'ossivs : crcclum B crcplum 
~i li 213 concrcdercl AYantius : cum credcrcl O li egcus M: C!(cns 
GU li 219 quoi Schwabe : quem G cui O,q;\/ li 223 querclas G : qucrcl­
las ORB 11 22i obscurata GORD : obscura ACL I diccl O li 228 lloni 
Al. Gvarinru: ilhomi O,lfyLhomi O 11229 ErcchLhei Vossius: frcli O 
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du laureau 1, oh! alors aie soin quP. mcs ordres, conserves 

dans la memoire, reslenl vivants et ne lnisse pas le lemps 

Ies elfacer: des que Les yeux reverronl nos collines, je 

veux quc Les vcrgues depouillenl de toutes parls leurvele-

23:, mcnl funebre el que des câbles solides hissent des voiles 

blanches, alin qu'aussilol en Ies apercevanl je reconnaissc 

cc signal de joie et d'allegresse, quand sera venu l'heu­

rcux moment de lon rclour. n Ccs ordrcs, d'abord retenus 

21,0 lidelcment par Thesee, s·cnfuircnl de sa memoire, comme 

des nuage~, chasses par le souflle des vents, fuient la cime 

aeriennc d'une monlagne neigeuse. Son pere alors, du haut 

de la ciladelle, promen<iit au loin ses regards, usant par 

des larmes sans fin ses yeux. anxieux.; a peine eul-ii apcrc;u 

Ies toilcs de la voilure gonllee qu'il se precipita du som-

2;; mel des rochers, croyanl qu'un cruel destin lui avait ravi 

Thesee. Ainsi, en penetrant sous le toit de la demeure 

remplie de deuil par la mort de son pere, Thesee triom­

phanl ressenlit unc allliclion egale a celle que son creur 

oublieux avail ca usce a la fillc de Minos. Cependanl celle­

ci, suivanl de ses yeux. desolcs la carene qui s'eloignait, 

250 roulail dans son âme blessee miile pensees douloureuses. 

i'Vlais d'un autre cote Iacchus Jlorissanl accourail avec son 

lhiase de Satyres el avec Ies Silenes, enfanls de Nysa; ii 

le cherchait, Ariane, enllamme d'amour pour toi ........ . 

. . . . . (Les Menades) 2 agiles, possedees d'un delire furieux, 

~55 errai•nl c;a el la, criant evohe I evohe! el secouant la tete. 

Les unes agit<iient la poinle de leur thyrse 3 couverte de 

I. Le ~Iinotaure, qui avaiL une tete de taureau sur un corps 
d'homme. 

2. Cf. 63, 23. On ne peul appliquer aux Satyres el aux Silcnes Ies 
vers 25.l-264, qui ne !cur conviennent en aucune fa<;on; d'ou la neces­
sitc de supposer ici une lacune. 

3. Longue hampe, souvcnt surmontee d'une pomme de pin el 
cnguirlandee de rcuillage, allribut ordinairc de Bacchus el de ses 
compagnons. 
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Turn uero facilo ut memori tibi condila corde 

Haec uigeanl mandala, nec ulla oblileret aelas, 

Vt, simul ac noslros inuisent lumina colles, 
Funeslam anlemnae deponant undique uestem, 

64 

Candi<laque intorli subslollant uela rudentes, 2.% 

Quam primum cernens ul lacla gaudia mente 

Agnoscam, cum Le reducem aelas prospera sislel. " 
Haec mandata prius conslanti menle lencnlcm 

Thesea ceu pulsae uenlorum fla mine nubes 

Aerium niuei monlis liquere cacumen. 240 

Al pater, ul summa prospectum ex arce pelebal, 
Anxia in assiduos absumens lumina fletus, 

Cum primum inllati conspexit lintea ueli, 

Praecipitem sese scopulorum e uertice iecit, 
Amissum credens immiti Thesea fato. 
Sic funesta domus ingressus tecla paterna 

Morte .ferox Theseus qualem Minoidi luctum 
Obtuleral mente immemori lalem ipse recepit. 
Quae turn prospectans cedenlem maesta carinam 

Mulliplices animo uoluebat saucia curas. 250 

At parte ex alia florens uolilabaL Iacchus 
Cum thiaso Satyrorum el Nysigenis Silenis, 
Te quaercns, .-\riadna, luoque inccnsus amore. 

Quae turn alacres passim lymphala mente furebant 
Euhoe bacchantes, euhoe capila infleclenles. 25;, 

Harum pars lecla qualiebant cuspide thyrsos, 

231 Turn O : Lu O li 232 nblilcrcl Og : oblif*crcl G li 23·1 anlcmnac 
Schnl:e : anlcnnc ne GO li 235 subslollant G1 : subslolanl G su•­
Lollanl M suslolanl O li 237 sislcnl G1 sislcns G li 239 ceu G1.M: scn 
GO li 2 li minoidi C : minoida !.2 li 219 Quc lamcn prospcclans O 
Qucm lamen prosp. G Quc lamcn aspcclans G'D li 251 pnrlc AC: 
pater O I iachus GOM li Post 253 uersus unns uidetur periisse, ul 
statuii Berqk I/ 25·1 Qnae Berg/< : Qni O li 25~ Euohc - cuohc 
G'BL: Enchc - euchc GOMA CD I bachanlcs GOM li 256 Harum O 
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feuillage, le~ autres brandissaienl Ies membrcs d'un tau­

reau mis en pieccs; d'autres ceignaienl leur laille de ser­

penls enlaces; d'aulres escorlaienl Ies objels mystigues 

260 caches au creux des ci~les 1, ces objels donl Ies oreilles des 

profnnc~ cherchenl \•ainemenlil connaîlre Ic secret; d'aulres 

frappaienl Ies tambourins de leurs paumes levees ou tiraient 

du bronzc arrondi ~ des tinlemenls aigus; beaucoup souf­

llaicnl dans des cornes, d'ou s'cxhalaienl de raugues mugis­

semenls, el la llule barbare dechirail l'air de ses notes 

stridenles. 

265 Tclles etaienl Ies figures magnifigues gui decoraient le 

Yoile donl Ies plis enveloppaient de lous câles la couche 

nuptiale. Quand la jeunessc lhessalienne eul rassasie de 

ce spectacle ses ycuxavides, elle ceda la place aux divinites 

2;0 sainles. Comme le Zephyr, herissanl la mer lranquille de 

'<On souffie matinal, excite Ies vagues houleuses, lorsque 

!'Aurore se leve devanl le seuil d'ou le soiei! prend sa 

cou rsc; d'abord, poussees par celle douce haleine, elles 

nvanccnl lenlemenl el leur rire ne produil encore gu'un 

bruil lcgcr; puis, a mesure quc le ,·enl augmente, elles 

2i5 s'enllenl loujours dnvanlage elen nageanl resplendissenl au 

loin d'une lumiere de pourprc; ainsi Ies hâles du roi, guil­

lanl Ic vestibule de sa demeure, relournaienl chacun chez 

soi, disperses sur des chemins di,·ers. Apres leur deparl, 

le premier, du sommel du Pelion, arriva l.hiron, apporlnnl 

280 des forets scs presenls; loules Ies fleurs gui couvrenl Ies 

plaines, gue produisent Ies haules monlagnes du pays lhes­

salien ou quc fait naîlre sur Ies rives de son fleuve le 

souffie fecondanl du tiede Favonius se confondenl, lrcs­

sccs dans Ies couronnes donl ii s'esl charge lui-meme el 

1. Corbeilles 01°1 Ies inilies enfermaienl certain' ohjels symbo­
iques dont seuls ils connaissaienl le sens : gâteaux, fruits, etc. 

2. Les cymhalcs. 
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Pars e diuolso iaclabanl membra iuuenco, 
Pars sese lorlis serpenlibus incingebanl, 
Pars obscura cauis celehrabanl orgia cislis, 
Orgia, quae fruslra cupiunl audire profani, 
Plangebanl aliae proceris tympana lpalmis 
Aul lereli lenuis linnilus aere ciebanl, 
Mullis raucisonos effiabanl cornua bombos 
Barbaraque horribili slridebal tibia cantu. 

64 

260 

Talibus amplifice ueslis decorala figuris 265 

Puluinar complexa suo uelabal amiclu. 
Quae poslquam cupide spectando Thessala pubes 
Explela esl, sanclis coepil decedere diuis. 
Heic, qualis flalu placidum mare matulino 
Horrificans Zephyrus procliuas incilal undas 210 

Aurora exorienle uagi sub limina Solis, 
Quae larde primum clemenli flamine pulsae 
Procedunt, leuilerque sonanl plangore cachinni, 
Post uenlo crescenle magis magis increbescunl 
Purpureaque procul nanles a luce refulgenl, 2;5 

Sic turn ueslibuli linquenlis regia lecla 
Ad se quisque uago passim pede discedebant. 
Quorum post abilum princeps e uerlice Petei 
Aduenil Chiron porlans silueslria dona; 
Nam quoscumque ferunl cam pi, quos Thessala magnis 280 

Monlibus ora creat, quos propler fluminis undas 
Aura paril flores lepidi fecunda Fauoni, 
Hos indistinclis plexos lulil ipse corollis, 

263 Mullis Rern. Pisanus : Multi ~)li 269 Heic B.whrens : llcc 
O li 270 2ephyrus G1 .I/ : ccphirus GO I procliuas O : procliuil O 
- uis 0 1 li 271 suhlimia O li 2i3 que om. GM I plangm·e GO hahenl 
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toule la maison rit sous la caresse de leur delicieuse odeur. 

285 Aussitlil apres, le Pern~e accourl de la verle Tempe, de 
Tem pe que couronnenl Ies forels suspendues au-dessus; 

ii a laisse Ies Naîades Ies animer de leurs danses 

Doriennes; ses mains ne sonl poinl vides: ii a apporle, 

avec !curs racines, des helres de haule venue, des lauriers 

290 au tronc droil el elance, sans oublier le platane a la cime 

mobile el I"arbre flexible ou vil la sa!ur de Phaethon devore 

par Ies flammes el Ie cypres aerien. li a enlrelace leurs 

rameaux loul aulour de Ia demeure, pour que leur souple 

feuillage decore le vestibule d'un voile de verdure. Apres 

no lui vient l'ingenieux Promelhee, portant Ies cicatrices a 
demi elfacees du châlimenl qu'il subit autrefois, lorsque 

son corps ful fixe a un rocher par une chaîne el suspendu 

au sommel d'un precipice. Ensuile le pere des dieux 

arriva avec sa sainle epouse el ses enfanls, le laissanl seul 

300 au ciel, Phebus, el, dans ses montagnes, la jumelle, habi­

lanle d'ldrus; car, aussi bien que toi, la se.cur a dedaigne 

Pelee el n 'a pas voulu faire honneur par sa prese nce aux 

lorches nupliales de Thelis. Quand Ies dieux eurent flechi 

leurs membres sur des sieges blancs comme la neige, une 

:ioo foule de mets de loutes sorles se dresserenl sur Ies tables, 

landis que, secouees par leurs gesles debiles, Ies Parques 

commenc;aienl a faire enlendre un chant prophelique. 

Leur corps tremblanl elait enveloppe de tous coles par 

une robe blanche bordee ele pourpre, qui tombait aulour 

310 de le urs lalons; des bandeleltes de neige ornaient Ieur tete 

aux ro~es reflels 1 el le urs mai ns accomplissaienl a vec regu­

lari le leur lftche clernelle. La gauche lenail Ia quenouille, 

revetue d'une laine moelleuse; la droile, liranl legerernenl 

1. J'cnlcnds que la lClc de chacunc des Parqucs csl illumincc par 
unc a111·cole, aLlribuL ordinairc des divinilcs, quand cllcs appa­
raisscnl aux hommcs. 
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Quo permulsa domus iocundo risit odore. 
Confestim Penios adest, uiridanlia Tempe, 28~ 

Tempe, quae siluae cingunt super impendenles, 
Naiasin linquens f Doris f celebranda chorcis, 
Non uacuos ; namque ille tulil radicilus al tas 
Fagos ac recto proceras slipile laurus, 
Non sine nutanti plalano lenlaque sorore 290 

Flammali Phaelhonlis el aeria cupressu. 
Haec circum sedes !ale conlexta locauil, 
Vestibul um ul molii uelatum fronde uireret. 
Posl hunc consequitur sollerti corde Prometheus, 
Extenuala gerens ueleris uesligia poenae, 205 

Quam quondam silici reslriclus membra catena 
Persoluil pendens e uerlicibus praeruptis. 
lnde pater diuum sancta cum coniuge gnatisque 
Aduenit, caelo le solum, Phoebe, relinquens 
Vnigenamque simul cullricem moutibus Idri; aoo. 
Pelea nam lecum pariter soror aspernala est 
Nec Thetidis laedas uoluil celebrare iugalis. 
Qui poslquam niueis flexerunl sedibus arlus, 
Large multiplici conslructae sunt clape mensae, 
Cum inlerea infirmo qualienles corpora molu 30;; 

Veridicos Parcae coeperunl edere canlus. 
1-Iis corpus lremulum compleclens undique uestis 
Candida pupurea lalos incinxeral ora, 
Al roseo niueae residebant uerlice uitlae, 
Aelernumque manus carpebanl rile laborem. 310 

Laeua colum molii !ana retinebal amictum, 
Dexlera turn leui ler deduce ns fila supinis 
Formabat digilis, lum prono in police lorquens 

285 penios g: penies IJ I adcsl ul IJ li 287 Naiasin //aupl : Mino­
sim n li 288 Non uacuos Ber[JI• : Non ocuos GM No accuos O li 208 
g-nalis G!J/11,AC : gratis y.1111 300 iuri ,\C: yuri GO.lf li 307 ucslis 
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Ies brins, leur donnait la forme avec Ies doigls releves, 

puis, Ies lordaul sur le pouce renverse, clic faisait lourner 

:\Jj Je fuseau, equdibre par Je peson arrondi; Cil mcme lemps 

Ieurs denls, dclachanl Ies asperites, egalisaient leur 

ou vrage sa ns relâchc el a le urs levres dessechees adhe­

raienl Ies brins de laine qui, auparavant, avaient depasse 

la surface unie du fii; a leurs pieds, Ies flocons moelleux 

:120 de laine blanche emplissnient des corbeilles d'o,;ier. Alors, 

lout Cil pou,;sanl Ies llocons sous leurs ·doigls, elles revt"­

lerenl d'une voix sonore Ies arrcls de ia deslinee dans un 

chant divin, un chant que la poslerite n'accusera jamais 

de mcnsonge. 

« O toi 1 qui par tes exploils rehausses encore l'eclal 

incomparable de ton nom el qui souliens la puissance de 

l'Emathie, toi qui devras a ton Jils 2 ta plus g-rande illus­

:125 tralion, ecoule l'oracle veridique que Ies lrois sccurs te 

devoilent en ce jour de fete. Mais vous, tournez en etirant 

Ies fils que suivent Ies deslinees 3 ; lournez, fuseaux. 

Bientâl va venir Hesperus \ qui t'apportera Ies joies 

auxquelles aspire un epoux; avec cet astre heureux vien-

330 dra ton epouse, qui repandra dans lon âme le;; seductions 

de l'amour el se disposera a gouter a câte de toi un doux 

sommeil, enlai;ant de ses bras lisses ton cou robuste. Tour­

nez en etirant Ies fils; tournez, fuseaux. 

335 Jamais demeure n'a abrile de si belles amours, jamais 

amour n 'a uni deux amants par de si beaux mruds que ceux 

qui enchaînent aujourd'hui Ies creurs de Thetis et de Pelee. 

Tournez en etirant Ies fils; tournez, fuseaux. 

1. Pclce. 
2. Achilie. 
3. Auxquclles sont attachccs, dont dependent Ies dcstinces des 

hommes. Mais le mot latin cvoquc l'image d'un appareil donl 
toulci Ies pieces sont entraînecs par le mcme mouvcment meca­
niquc . 

.i. cr. 62. 
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Libralum lereli uersabal turbine fusum, 

Alque ila decerpens aequabal semper opus dens, 315 

Lancaque aridulis haerebanl morsa labellis, 

Quae prius in leui fueranl exlanlia filo; 
Anle pedes aulem candenlis mollia lanac 

Vellera uirgali cuslodibanl calalhisci. 
Haec lum clarisona pellenles uellera uoce 220 

Talia diuino fuderunl carmine fala, 

Carmine, perfidiae quod posl nulla arguel aelas; 

O decus eximium magnis uirlulibus augens, 

Emalhiae tulamen opis, clarissime nalo, 
Accipe, quod laela Libi pandunl luce sorores, 325 

Veridicum oraclum. Sed uos, quac fala secunlur, 
Currile ducenles subleg·mina, currile, fusi. 

Adueniel Li bi iam porlans op la la ·marilis 

Hesperus, adueniel fauslo cum sidere coniunx, 
Quae libi flexanimo menlem perfundal amore 330 

Languidulosque parel lecum coniungere somnos, 
Leuia substernens robusto Lracchia collo. 

Currile ducenles subtegmina, currile, fusi. 

Nulla domus umquam lales conlexil amores, 
N ullus amor la li coniunxil foedere a man Les, 
Qualis adesl Thelidi, qualis concordia Peleo. 

Currile ducenles sublegmina, currile, fusi. 

335 

319 cuslodihanl OD: cuslodicbanl O\\ 321 lu lamcn opis f/M: 
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sublcgmina O: sub lcgmina GM sub lcgminc MAcnou1vs li 330 om. 
o I ncxanimo mcnlcm p. umorc Muretus : ncxo anirno mcntis p. 
amorcm O\\ 331-33 7om. DB 
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II vous naitra un lils elranger a la crainle, Achilie, ciont 

l'ennemi ne connaîlra poinl le dos, mais la vaillanlc poi-

3 IO Lrine, qui, souvent vainqueur en lultant de vitesse dans Ies 

delours de la course, dcvancera Ies pas de la biche rapide 

comme la llamme. Tournez en eliranl Ies fils; lournez, 

fuseaux. 

Aucun heros ne pourra se comparer a lui dans la 

guerre ou le sang Lroyen arrosera la lerre de Phrygie 1, 

;1 i5 dans la gucrre ou Ies murs de Troie seront, apres un 

long siege, depeuples p;:ir le troisieme heritier du parjure 

Pelops 2 • Tournez en etiranl Ies lils; lournez, fuseaux. 

Ses hauls fails, ses nctions d'eclat seront souvent atles-

:1;,o Les par Ies meres aux funerailles de leurs fils 3, quand 

elles denoucront !curs cheveux blancs aulour de leur 

fronl pour Ies couvrir de cendre et meurtriront de leurs 

mains debiles leurs poilrines lletries. Tournez en elirant 

Ies fils; lournez, fuseaux. 

Comme Ic moissonneur, coupanl Ies epis presses sous le 

35:; soiei! briliant, moissonne Ies campagnes jaunissantes, ii 

abaltra Ies guerriers troyens de son fer redoulable. 

Tournez en eliranl Ies fils ; Lournez, fuseaux. 

Ses cxploits auronl pour temoin l'onde du Scamandres 

qui s'ecoule de divers cotes dans l'Hellcsponl rapide; 

360 relrecissant son cours par des monceaux de cadavres, ii y 

melera des llots de sang, qui en tiedironl Ies eaux pro­

fondes. Tournez en etirant Ies fils; Lournez, fuseaux. 

1. La Troa<le. Cf. -16, .1 ; 61, 18; 63, 2, 20, 71. 
2. Agamemnon, roi de Myccncs apres PClops, son gran<l-pere, 

Alrcc, son pere, et Thyeste, son oncle. Pclops avait corrompu, 
avanl une course, le conducteur d'un char appartenant a un de ses 
concurrenls. Vainqueur gril.cc â celle lrahison, ii jela ă. la mer son 
complice, qui, en mourant, le mau<lit, lui et toutc sa Camille ; d'ou 
Ies malheurs des Pelopides. 

3. Tombcs sous Ies coups d'Achille. 
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Nascetur uobis expers terroris Achilles, 
Hostibus haud le1·go, sed forli peclore nolus, 

Qui persaepe uago uictor certamine cursus 

Flammea praeuertet celeris uestigia ceruae. 
Currile ducenles subtegmina, currile, fusi. 

Non illi qui~quam bello se conreret heros, 

Cum Phrygiae Teucro manabunt sanguine lerrae, 

64 

340 

Troicaque obsidens longinquo moenia bello 3~5 

Periuri Pelopis uastabit tertius he1·es. 
Currile duccntes sublegmina, currite, fusi. 

lllius egregias uirtutes claraque facla 
Saepe fatebuntur gnalorum in funere matres, 
Cum in cinerem canos soluent a uertice crines 350 

Putridaque infirmis uariabunt peclora palmis. 
Currite ducentes sublegmina, currite, fusi. 

N amque uelul densas praecerpens messor ari stas 
Sole sub ardenli flauentia demetit arua, 
Troiugenum infeslo prosternel corpora ferro. 

Currile ducenles subtegmina, currile, fusi. 

Teslis eril magnis uirlulibus unda Scamandri, 
Quae passim rapido dilîundilur Hellesponlo, 
Cuius iter caesis angustans corporum aceruis 
Alla lepefacict permixla Ilumina caede. 

Curri le ducenles subtegmina, currite, fusi. 

355 

360 
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Enfin, morl, ii aura encore pour lemoin la part de 

bulin qui lui sera payee, quand le grand lerlre arrondi, 

amasse sur ses cendres 1, recevra le corps de neige d'une 

3oj vierge immolee. Tournez en eliranl Ies fils ; tournez, 

fuseaux. 

Car, aussitot que la forlune aura permis aux Acheens 

epuises d'ouvrir Ies murs ou Neplune avait enferme la 

viile de Dardanus, le faîle de son tombeau sera arrose du 

sang de Polyxene, qui, semblable â la victime lombanl 

3;11 sous le fer â deux tranchanls, s'affaissera, decapitee, sur 

se,; genoux defaillanls. Tournez en eliranl Ies fils; tour­

nez, fuseaux. 

Donc, aliez, unissez-,·ous, comme vos c<eurs le souhai­

laient, par Ies liens de l'amour. Que l'epoux rec;oive la 

deesse qui noue avec lui celle heureuse alliance; que 

l'epouse soil livree a celui qui, depuis si longlemps, la 

3;;, de,;ire. Tournez en etirant Ies fils; Lournez, fuseaux. 

Sa nourrice, e11 la revoyant au lever du jour, ne pourra 

plus enlourer son cou du mcme fii que la veille 2 • 

Tournez en etirant Ies fils; tournel, fuseaux. 

La mere de la jeune epouse ne pourra pas s'inquieter el 

:;emir de la voir eloignee par la discorde du lit conjugal, 

:;so ni repousser l'espoir d'avoir des pelils-::nfanls a cherir. 

Tournez en etirant Ies fils; lournez, fuseaux "· 

Ce ful par ces chanls que la voix divine des Parques 

annonc;a jadis a Pelee son heur~ux destin. Car, en ce 

lemps-la, Ies habilanls des cieux venaient en personne visi-

3s:, ter Ies demeures pures des he ros el se montraien t aux 

1. Ce Lcrlrc funfraire d'Achille amil ele idenlifie dans l'anliquitc 
a\"Cc une haulcur du Cap Sigcc. C'csl la qu'aurait etc immolee 
Polyxcnc. 

2. On croyait que le cou d'une fcmme grossissait des qu'clle pcr­
dail sa virginile. II y a cncore ailleurs quclqucs rares lraces de 
celle superslilion populaire, donl !'origine csl inconnuc. 
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Denique lcslis eril morti quoque re<ldita prae<la, 

Cum leres excelso coaceruatum aggere buslum 
Excipiet niueos percussae uirginis arlus. 

Currile ducenles subtegmina, currile, fusi. 

;'IJnm simul ac fessis <lederil fors copiam Achiuis 

\'rbis Dardaninc Neplunia soluere uincla, 
Alia Polyxcnia madefienl caede sepulcra, 
Quae, uelul ancipili succumbens uiclima ferro, 

64 

365 

Proiciel truncum summisso poplile corpus. 3iO 

Currite ducenles sublegmina, currile, fusi. 

Quare agile, oplalos animi coniungile amores. 
Accipial coniunx feliei foedere diuam, 
Dedatur cupido iam dudum nupta marilo. 

Currile ducenles sublegmina, currile, fusi. 3i5 

Non illam nulrix orienli hice reuisens 
Heslerno collum polerit circumdare filo; 

Currile ducenles sublegmina, currile, fusi, 

Anxia nec maler <liscordis maesla puellae 
Secubilu caros millel sperare nepoles. 

Currile ducenles sublegmina, currile, fusi. 

Talia praefanles quondam felicia Pelei 
Carmina <liuino cecinere e peclore Parcae. 
Praesenles namque ante domos inuisere caslas 
Heroum el sese mortali oslenclere coelu 

.180 

385 
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assemblees des morlels, qui ne faisaienl :pas encore fi de 

Ia piele. Souveb1l le pere des dieux, de relour dans son 

temple resplendissanl, quand l'annee ramenail Ies jours 

des fCLes sacrees, vil cenl taureaux lomber a lene devanl 

390 lui. Souvenl Bacchus, erranl sur le sommel du Parnasse, 

conduisil Ies Th.,·ades, qui, Ies cheveux cpars, criaienl 

evohc t ! quand Delphes toul enliere, se precipilanla l'envi 

hors de ses murailles, accueillail le dieu avecjoie devanl 

Ies aulels fumanls. Souvent, dans Ies lulles meurtrieres 

395 de la guerre, :Mars, ou la deesse qui regne SUI' le Triton 

rapide, ou la vierge de Rhamnonle encouragerent par leur 

presence Ies balaillons en armes. l\Iais, depuis que le crime 

nefaste a souille la lerre el que la passir•n a chasse la jus­

lice de loules Ies âmes, depuis quc Ies freres onl trempc 

400 leurs mai ns dans le sang de leurs frcres, que le fils a cesse 

de pleurer la mort de ses parcnls, que le pere a souhaile 

voir Ies funerailles de son fils premier-ne, pour pouvoir 

libremenl ravir la fleur d'une vierge el en faire une 

marf1lre 2 ; clepuis qu'une mere impie, oui impie, parlageanl 

la couche de son fils sans en Hrc connuc. n'a pas crainl 

40:1 de profaner ses dieux penales, loules ces horreurs d'une 

folie penerse qui ne dislingue plus le bien el le mal onl 

delourne de nous Ies jusles dieux. Voila pourquoi ils ne 

daignenl pi us visi ler nos assemblees el ne nous per­

mellenl plus de Ies loucher dans la claire lumicre du 

JOUr. 

65 

II esl \Tai, le chagrin cruci qui m'accable sans relâche 

me Lienl eloigne des docles vier~es, Orlalus, el Ies douces 

1. Cri des adoraleurs de Bacchus echaulîcs par le Yin. cr. 25:>. 
2. Pour pouvoi1· epouscr la jcunc lille quc "on fils aimail el en 

fairc la marâlre de ses proprcs cnfanl~. 
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Caelicolae nondum sprela pielale solebanl. 

Saepe pater diuum lemplo in fulgenle reuisens, 

Annua cum feslis uenissenl sacra diebus, 
Conspexil terra cenlum procumbere lauros. 
Saepe uagus Liber Parnasi uerlice summo 

Thyiadas elfusis euanlis crinibus egil, 

Cum Delphi tota cerlalim ex urbe ruenles 
Acciperenl laeli diuum fumantibus aris. 

Saep_e in letifero belii cerlamine l\lauors 

64-65 

390 

Aul rapidi Trilonis era aul Rhamnusia uirgo 393 

Armalas hominum esl praesens horlala caleruas. 
Sed poslquam Lellus scelere est im bula nefando, 

I usliliamque om nes cupida de mente fugarunt, 
Perfudere manus fraterno sanguine fratres, 
Destilit exlinclos natus ]ugere parentes, tioo 
Oplauit genitor primaeui funera nali, 

Liber ul innuptae poleretur flore nouercae, 
Ignaro mater subslernens se impia nalo 
Impia non uerita est diuos scelerare penates; 
Omnia fanda nefanda malo permixta furore 405 

Justificam nobis menlem auerlere deorum. 
Quare nec talis dignanlur uisere coetus, 

Nec se conlingi paliunlur lumi ne claro. 

65 

ELsi me assiduo confeclum cura dolore 
Seuocal a doclis, Ortale, uirginibus, 

Post 386 11ersuni 67, 21 Lang-uidior - hela /iabent Q li 388 cum : 
dum Q 11 389 Louros Ita li : currus !) 11 391 Thyiados /tf: Thyados 
GRBL Thiadas O.\ C li 395 lwra GOilf I ramnusia O ranusio G li 402 
polirclur O 11404 pcnalcs Al. G11arin11s: parcnlcs O li 40i lalis GO 
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produclions des \f uses ne peu venl germe1· dans mon âme 

agilee par lanl d'orages ; car ii y a bien peu ele lemps 

encore que l'onde qui chemine dans le goulfre du LeLhe a 
baigne Ies pied,; decolores de mon frere, que la lerre 

lroyenne, pesanl sur ses resles aux bords de Rh<.elee, 

derobe a nos regards; j'aurai beau L'adresser la parole, 

jamais plus je ne L'enlendrai parter de ce que lu as fail, 

10 jamais plus â mon frere, qui m'elais plus cher que la vie, 

je ne le verrai desormais; mais du moi ns je l'aimerai lou­

jours; loujours je composerai dans la relraile des chanls 

allrislcs par la perle, semblables aux gemissemenls que 

fail enlendre sous Ies epais ombrages la Daulienne, 

1;, deploranl la cruelle mort d'llyle. Cependanl, en depil 

d'nne si grande douleur, Orlalus, je L'envoie, lraduils par 

moi, ces vers du descendanl de Baltos t, afin que lu ne 

croies pas que Les paroles, abandonnees aux caprices des 

venls, se sonl echappees de ma memoire, comme une 

~o pomme, presenl furlif envoye par un amant 2 , roule du sein 

d'une chasle vierge, lorsque, sans songer qu'elle l'avail 

placec sous sa lunique moelleuse, la pauv1·e enfanl, se 

levanl d'un bond a l'approche de sa mere, la laisse lombet· 

a ses pieds; la pomme poursuit en avanl sa course rapide; 

la jeune lille sent la rougeur de la hon le se repand1·e sur 

son visage desole. 

66 

Celui qui a denombre lous Ies llambeaux du ciel 

immense, qui a decouvert le levei· el le coucher des 

L Le pocle grec Callima<1ue. Le poeme G5 esl 11nc sorle de Jll'C­
face qui annonce l'cnvoi <le la pii·ce 66, lra<luilc d\:n poeme de 
Callimaque a11jourcl'hui pcrclu. 

2. La pomme clait un presenl symbolique quc Ies jcunes gcns, 
eu Grece, faisaient sou,·cnt aux jcuncs fillcs; unc pommc oll'erle 
pal' CllX cquin1Jail a llllC cicclaralion ci'alllOUI'. 
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:'llec polis esl dulcis Musarum expromere l'clus 
Mens nnimi (lnnlis fluctuat ipsa malis; 

65-66 

Namque mei nuper Lelhaeo in gurgile fralris 5 

Pallidulum manans nlluil unda pedem, 
Troin Hhoeteo quem subter litore lellus 

Ereplum noslris oblerit ex oculis; 
Alloquar, nudiero numquam tun facla. loquenlem, 

Numquam ego le, uita fraler mnnbilior, 10 

Aspiciam poslhac; nt cerle sem per nmabo, 
Semper maesla lun carmina morte legam, 

Qualia sub densis ramorum conciuit umbris 
Daulins absumpli fala gemens Itylei) 

Sed tamen in lanlis maeroribus, Ortale, millo 
I-Iace expressa libi carmina Battiadae, 

Ne lua dicta uagis nequiquam credita uenl1s 
Ellluxisse meo forle pules nnimo, 

Ut missum sponsi furtiuo munere malum 

15 

Procurrit casto uirginis e gremio, 20 

Quod miserne oblitae molii sub ueste localum, 
Dum aduenlu malris prosilit, exculilur; 

Alque illud prnno prneceps agilur decursu, 
Huic mannl lrisli conscius ore rubor. 

66 

Omnia qui magni dispexil lumina mundi, 
Qui slellarum ortus comperil alque obilus, 

3 dulcis musnru111 D : dulcissimus ha1•um O li 5 Lelhncu in g. 
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G I lillorc O.I! li 9 faclo suppl. Vos.ţius: om. D Tolum uersum om. 
GOMR/ICll IONmu1uamG 11 Il alD:auL n li 12 cnrn1inn D: carmine 
O I legam O : canam D 111 i Daulias D : Bnuila G Bnuilla O Bauilns 
G1 I nsurnpli G nssumpla O assumpli G'M I ythilci G ilhilci 0.-1<.' 1116 
hncliudc /ll ncliadc O.I/li.IC ncciadc G li li ne quicquam !J li 18 
I~flluxissc .l/G 1 : EITuxissc G E!luxissc O 

Inia 65 el 66 in co<licilrns intcrstitium 11111/um est l dispcxil 
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conslellalions, qm sait comment est obscurcie la flamme 

resplendissanle du soiei! rapide, comment Ies a~Lres dispa-

5 raissenl ii des epoques fixes, commenl, releguant furlive­

nwnl la Dcesse des carrefours sous Ies roches du Lalmos, 

un lcndre amour la detourne de sa course aerienne, 

celui-la mcme, Conon, au milieu de la lumiere celesle, 

m'a vue, boucle delachee du front de Berenice, jeler des 

10 fcux cclalanls, apres que celle reine m'eul promise a plu­

sieurs deesses en tendanl vers elles ses bras polis, lorsque 

Ic roi, engage dans Ies liens d'un hymen tout nouveau, 

elail alle devasler Ies champs de l'Assyrie, portant encore 

Ies douces marques du combat nocturne ou ii l'avail 

1 ;, depouillee de sa virgini le. Venus est-elle odieuse aux 

nou\·elles cpousees? OU bien abusent-elles Jeurs parenls en 

joie par Ies larmes mensongeres qu'elles repandenl a pro­

fusion en de<;ii du seuil de leur chambre? Non (que Ies 

dieux m 'assislenl ! ) le urs gemissements ne sont pas sin-

211 ceres t. i\la reine me l'a bien fait voir par loules Ies plainles 

que lui arracha son nouvel epoux, quand ii alia alfronter 

Ies combals farouches. Peul-elre pleurais-Lu, non pas 

d'clre <ibandonnee dans ta couche soli tai re, mais de te voir 

privee, par une separalion lamentable, de ton frere cheri 2 ? 

Quel profond chagrin, quel souci le devorail jusqu'aux 

moclles ! Quelle inquietudc rempliss;iil alors ton cLCur 

25 el, t'enlcrnnt l'usage de tes sens, egarail la r<iison ! Moi du 

moins, depuis le lemps ou lu n'elais qu'une petile fille, je 

connaissais bien ln grnnde âme. As-lu oublie la belle 

action qui fil de Loi l'epouse du sou,·erain, cel exploit que 

meme un plus fort n'eut poinl ose? l\Iais,quand ton epoux 

1. cr. 62, so. 
2. C"est-ă-dire de lon cpoux, Ic roi Evcrg&te lui-mcrne. II clitil en 

rcalilc son cousin germain ; Ies Lalins se scnaient du mol (rater 
pour designer cc dc~rc de parenlc ; mais du resle il arrivait souvenl 
que Ies souvcrains orientaux cpousaicnl !cur s02ur. 
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Flammeus ul rapidi solis nitor obscuretur, 
Vt cedant cerlis sidera temporibus, 

Vl Triuiam furlim sub Latmia saxa relegans 

Dulcis amor guro deuocet aerio, 
Idem me ille Conon caelesti in lumine uidit 

E Beroniceo uertice caesariem 

Fulgenlem clare, quam mullis illa dearum 

Leuia protendens bracchia pollicila est, 

Qua rex tempeslate nouo auctus hymenaeo 
Vaslatum finis iueral Assyrios, 

Dulcia nocturnae porlans uesligia rixae, 
Quam de uirgineis gesseral exuuiis. 

66 

5 

10 

Eslne nouis nuplis odio Venus? anne parentum 15 

Fruslranlur falsis gaudia lacrimulis, 
\'berlim lhalami quas intra limina fund unt? 

Non, ita me diui, uera gemunl, iuuerint. 
Id mea me multis docuit regina querelis 

lnuisenle nouo praclia lorua uiro. 
Et lu non orbum luxli deserla cubile, 

Sed fralris cari llebile cliscidium? 
Quam penilus maeslas excdil cura medullas ! 

Vt Libi tune toto peclore sollicilae 
Sensibus ereptis mens exciclit ! al le ego cerle 

Cognoram a parua uirgine magnanimam. 
Anne bonum oblila es facinus, quo regium adepta es 

Coniugium, quod non forlior ausil alis? 

20 

25 

5 sub Lalmia Calpurnius : sublamia B sublamino O sublimia 
GM I religans O li 6 guro : guioclero GORAC li 7 eaclcsli în lumine 
Vossius: caclcsli numine O li 8 meminit poeta Anlhol. lat. 916, S 
Riese Eborc niceo O li 11 Quarc cxlcmp. O 1112VaslumO1115 ennc 
Pnlfadius : alquc O li 17 limine D : lumina O li 10 qucrclis GOMR : 
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U li 2.1 lune Og: nune GM I solieilcl GO li 25 le suppl. Avanlius IJ 26 
uidetur memorare HYG1Nus Poet. aslron. 2, 21, quanquam unum 
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ausil Nicellus : aul sit O 
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pril congc ele loi, quelles Lrisles paroles sorlirenl ele La 
:rn bouche I Par .Jupiter, que de fois la main a use les yeux ! 

Quel si grand dieu L'a ainsi transformee ? Ou bien serail­

ce que Ies amanls ne peuvenl supporler l'eloignement de 

la personne cherie? A ce moment lu promis a lous Ies 

dieux de me sacri fier pour Lon Lendre epoux, sans oublier 

:i:; de verser le sang des Laureaux, s'il revenail pres de toi. 

Lui, en peu de lemps, ii avail conquis l'Asie el l'avail 

ajoulee aux fronlieres de l'Egyple. Voila pourquoi, olTerle 

a l'a~semblee celesle, j'acquille par le don d'aujourd'hui 

io le vu•u que lu lui adressas jadis. C'esl bien malgre moi, 

â reine, que j'ai quille ton fronl, oui, malgre moi; j'en fais 

serment parloi, par la lCte, el maudil soit celuiqui l'invo­

querail dans un faux sermenl; rnais qui prelendrail pou­

voir rivaliser avec le fer? Elle a ele aballue aussi, celle 

rnonlagne t, la plus haule que franchisse sur lerre le fils 

"' resplendissant de Thia, lorsque Ies Medes creerenl une 
mer nouvelle et qu'une jeunesse barbare navigua au tra­

vers de l'ALhos. Que fcronl des cheveux, quand le fer a 

raison de lels obstacles? O J upiler, rnaudils soienl loule la 

~, 0 race des Chalybes el celui qui Ic premier s'obstina a cher­

cher Ies filons cachcs sous le sol, ct a forger le fer resis­

Lanl ! Recemmcnl separees ele moi, Ies aulres boucles, mes 

smurs, pleuraienl ma deslinee, lorsque s'offril a ma vue, 

fendanl l'air du battemenl de ses ailes, le frere de i\lemnon 

;•, l'J'.:thiopien, le cheval ailc 2 de la Locrienne Arsinoe; ii me 

prend, voie au milieu des lenebres du firmament el me 

I. Le mont Alhos nommc au vers .\6. II y a dans Ies lermes une 
rortc hypcrbole. 

2. Passage encore mal C'xpliquc. Par cheval aile ii est possiblc 
qu'il faille enlendre l'autruche, oiseau ciont la fable nurail fail Ic 
rrerc de Menmon, roi legendairc de l'Ethiopie. Une aulruche, mcs­
sagere sacrcc, aurail pris la houcle, l'aurail lransporlce dans Ic 
temple d'Arsinoc el dcposce sur sa statuc. Mais ii y a dans tout 
cela plus d'unc conjcclurc. 
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Sed lum maesta uirum millens quae uerba locula es ! 
lupiter, ul lrisli lumina saepe manu ! 311 

Quis le mulauil lantus deus? an quod amantes 

Non longe a caro corpore abesse uolunl? 

Atque ibi me cunclis pro dulci coniuge diuis 
Non sine taurino sanguine pollicita es 

Sei redilum lelulisset. Is haut in lempore longo 3;, 

Captam Asiam Aegypli finibus adclideral. 
Quis ego pro faclis caelesli reddila coelu 

Prislina uola nouo munere dissoluo. 
Inuita, o regina, luo de uertice cessi, 

Inuita ; adiuro tequc luumque capul, .111 

Digna feral quod siquis inaniter adiuraril; 
Sed qui se ferro poslulet esse parem? 

Ilic quoque euersus mons esl, quem maximum in oris 
Progenies Thiae clara superuehilur, 

Cum '.\Jedi pepercre nouum mare, cumque iuuenlus 4:, 
Per medium classi barbara nauit Alhon. 

Quid facicnl crines, cum ferro lalia cedanl '? 
lupiter, ul Chalybum omne genus pereat, 

El qui princi pio sub lerra quaerere uenas 
lnslilil ac ferri slringere duriliem ! 50 

Abiunclae paulo anlc comae mea fata sorores, 
Lugcbanl, cum se i\Jemnonis Aelhiopis 

Vnigena impellens nulanlibus aera pennis 
Oblulil Arsinoes Locridos ales equos, 

Isquc per aelherias me lollens auolal umbras 5; 

32 adcssc G li 33 me Colutius el Perreius : pro Q li 35 Se Scltwabe: 
Sed G Si g I aul O li 41 adiurarcl O li 43 maximum Guarinus : 
mn:<ima O li 44 Thine Vossius : philin O phylhic GMR \\ 4> pcpcrcrc 
llali : propcrc O I 48 Chalybon Politianus cclilum GMJILAClJ 
celerum O li 50 fcrri slringe1·c Ileyse : fcrris fringcrc G,I/ fcrris 
fingcre O fcrris frangere D li J.I Locridos Benlley : clocridicos U I 
alis Q li 55 auolal O : nduolaLG.W 
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depose sur le chasle sein de Venus. C'etait elle, la maî­

lresse du Zephyrion, qui avait charge son servileur de 

celle mission, elle-meme la deesse grecque habilante des 

rivages de Canope 1 • Alors elle decida qu'on ne verrait plus 

seulemenl, fixee au milieu des flambeaux epars dans le ciel 

60 divin, la couronne d'or deLachee du front d'Ariane, mais 

que j'y brillerais aussi, depouille sacree d'une tele blonde; 

el quand j'arrivai, toule baignee de larmes, au sejour des 

dieux, ladees~e fit de moi un astrenouveau, qui prit place 

65 parmi Ies anciens; louchant aux feux de la Vierge et du 

Lion feroce, voisine de Callisto, la fille de Lycaon, j'incline 

vers le couchant, guidant le Bouvier paresseux, qui se 

plonge lenlcment el avec peine dans Ies profondeurs de 

l'Occan. :\Iais quoique, pendant la nuit, Ies dieux me 

iO foulenl de leurs pas~ el que la lu miere du jour me rende 

a la blanche Tclhys 3 (permels-moi cel aveu, 6 vierge de 

Rhamnonle"; car aucune crainte ne me forcera a cacher 

la verile el, meme si Ies astres devaient me dechirer dans 

leurs discours hostiles, ils ne m'empecheront point de 

:;; devoiler ;ivec sincerile le fond de mon c~ur), j'eprouve 

moins de joie de ma forlune presenle que de lourment ii. 

la pensee que je serai loujours scp<1ree, oui, separee du 

front de ma maîlresse, avec qui, privee de lous Ies par­

fums au lemps ou elle etait jeune fille, j'en ai bu a la fois 

lanl de milliers. El vous mainlenanl, femmes pour qui 

so s'esl allumee, au jour souhaile, la torche nuptiale, ne 

livrez pas VOS corps a VOS lendrcs epoux, )orsque, rejetant 

1. Arsinoc etait grccquc au mcmc titre quc toutc la familie des 
Lagides. 

2. Parce qu'ils habitcnt dans l'cmpyrec, au-dessus des Cloiles. 
3. On croyait que Ies etoiles, le jour venu, se plongcaient dans 

!'Ocean. 
4. La boucle pourrait para!tre impie, si clic dcdaignait l'honneur 

quc Ies dieux lui ont fait cn la plai;ant parmi Ies nstres. 
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Et Veneris caslo collocal in gremio. 
lpsa suum Zephyritis eo famulum legaral 

Graiia Canopieis incola litoribus. 
Hic dii uario ne solum in lumine caeli 

Ex Ariadneis aurea Lemporibus 
Fixa corona forel, sed nos quoque fulgeremus 

Deuotae flaui uerticis exuuiae, 
Vuidulam a flelu cedentem ad lempla deum me 

Sidus in anliquis diua nouum posuit; 
Virginis el saeui conlingens namque Leonis 

Lumina, Callislo iuncla Lycaoniae, 
Verlor in oceasum, lardum dux anle Booten, 

Qui uix sero alto mergilur Oceano. 
Sed quamquam me noele premunt uesligia diuum, 

60 

65 

Lux autem eanae Telhyi resliluit, 70 

(Pace lua fari hie liceal, Rhamnusia uirgo; 
Namque ego non ullo uera limore legam, 

N ec si me infeslis discerpent sidera dielis, 
Condita quin uere pecloris euoluam); 

Non his tam laelor rebus, quam me afore semper, 75 

Afore mea dominae uerlice discrucior, 
Quicum ego, dum uirgo quondam fuit, omnibus expers 

Vnguenlis, una milia multa bibi. 
Nune uos, optato quom iunxit lumine Laeda, 

Non prius unanimis eorpora coniugibus so 

51 zypbirilis G1f.l cypb. G I lcgarol OgJ}/ : Jegcral G li 58 Graiia 
Baehrens : Gratia f.l I Canopicis A uantius : canopicis O 11 59 H <Iii 
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minc f.l 11 60 auriancis f.l li 63 Vuiuulam Bapl. Guarinus: Vinuulum 
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vos veLemenls, vons decouvrirez vos seins nus, sans que 

1'011yx ail repandu cn mon honncur d'odoranles libalions, 

l'onyx de celles qui parmi vous observenl leurs devoirs 

dans un lit irreprochable ; mais pour celle qui s'abandonne 

85 iJ. un impur adultere, ah! pour celle-la puissenl ses 

o!frandes maudites se perdre, bucs par la poussiere 

legcre ! car jc ne deman<le aux femmes indignes aucun 

hommagc. Tâchez plulol, 6 epouses, que loujours la con­

corde, q ue toujours un amour inallerable habilenl vos 

demeures. EL loi, reine, lorsque Ies yeux tournes vers Ies 

90 aslres, lu olfriras, pendanl Ies jours de fele, des sacrifices 

i1 la divine Venus, ne me laisse pas manquc1· de parfums, 

moi qui t 'apparliens, mais consacre-moi de riches presenls. 

Si Ies astres _ sonl boulcverses, puisse-je revenir a la che­

velure royale ! Qu'aupres du Vcrseau brillcnl Ies feux 

d'Orion ! 

G7 

Catulle 

o loi qui es si chere a un lendre epoux,)i chere i1 un 

pere, salul! el que Jupilcr le comble de biens, 6 porle, 

qui, dil-on, as servi Bal bus de si bon cccur au temps jadis, 

quand le vieillard en personne habilait la maison, mais 

qui, en revanche, a ce qu"on assure, fais ton service en 

maugreanl, depuis que la mort a couche le vieillard toul 

de son long el que lu es devenue la propriete de gens 

maries. Allons, parle-moi de vous; dis-moi pourquoi tu as 

change, comme on le raconle, au point d'abandonner ton 

ancienne fidelitc envers ton maîlre. 

La. porte 

Non (u'en deplaise a Cecilius, a qui j'apparliens 

10 aujourd'hui), ce n'est pas ma faule, quoiqu'on dise que 
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Tradile nudanles reiecla uesle papillas, 

Quam iocunda mihi munera libel onyx, 

Vesler onyx, casto colilis quae iura cubili. 
Sed quae se impuro dedil adullerio, 

lllius a! mala dona leuis bibat irrila puluis; 

Namque ego ab indignis praemia nulla peto. 

Sed magis, o nuplae, semper concordia uostras 
Sem per amor sedes incolal assiduus. 

Tu uero, regina, luens cum sidera diuam 

Placabis festis luminibus Venerem, 
\'nguinis experlem non siris esse luam me, 

Sed polius largeis affice muneribus. 
Sidera corruerinl ; ulinam coma regia fiam ! 

Proximus Hydrochoi fulgerel Oarion ! 

67 

O dulci iocunda uiro, iocunda parenli, 
Salue, teque bona lupiter auclel ope, 

Ianua, quam Balbo dicunt seruisse benigne 
Olim, cum sedes ipse senex tenuil, 

Quamque ferunl rursus uolo seruisse maligno, 
Poslquam es porreclo facla marila sene. 

Dic age de uobis, quare mulala feraris 
I n dominum uelerem deseruisse fidem. 

Non (ila Caecilio placeam, cui tradila nune sum) 

66-67 

85 

90 

Culpa mea esl, quamquam dicilur esse me;i, 10 

83 colilis GO : qucriLis JllR pclilis D li 85 leuis hibaLndo Oa li 
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c'esl la mienne, el persoane ne peut dire que j'a;e le 

moindre lorl; mais pour ces gens la c'esl t.oujours la porte 

qui est cause de loul; des qu'on s'aperQOil quelque par'l 

de quelque mefail, tous rne crienl:" Porte, c'esl la faute." 

Carul le 

1;, II ne suffil pas que tu le dises d'un seul mot; ii faul 

encore que tu le fasses comprendre el voir a lout le monde. 

La porte 

Comment le puis-je? Personne ne cherche la verile el 

ne prend de peine pour la savoir. 

Catulle 

:\foi, j'y liens; n'hesitc pas a mela <lire. 

La porte 

Donc, avanl loul, quand on dit que la femme nous a ele 

~I remise vierge, c'est faux. Le mari n'a pas ele le premier a y 

toucher; sa verge, qui penel plus languissante que la tige 
molie de la betle, ne s' est jamais souievee jusqu 'au milieu 

de sa tunique; mais on raconte que le pere du mari a 

viole sa couche el souille par un crime celle maison infor-

~;, Lunee, soit que son âme impie brulât d'un amouraveugte, 

soit que le fils rut ne impuissant el sterile el qu'il falhîl 

chercher un homme doue d'un organe plus nerveux el 

capable de denouer une ceinture virginale. 

Catulle 

Voila un pere excellent el d'une admirable Lendresse que 

30 celui donl tu me parles la, qui [ s'esl epanche dans J le sein 

cher a son fils ! 

La porte 

Et encore ce n'esl pas toul ce que prelend savo1r 

Brescia, assise au pied de J'observaloire <le Cycnus, la 
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Nec peccalum a me quisquam pole dicere quicquam; 
Verum islis populis ianua quidque facil, 

Qui, quacumque aliquid reperilur non bene faclum, 
Ad me omnes clamanl : « ianua, culpa lua esl. » 

Non isluc salis est uno le dicere uerbo, 

Sed facere ul quiuis senlial el uideal. 

Qui possum? nemo quaeril nec scire !aboral. 

Nos uolumus; nobis dicere ne dubita. 

Primum igitur, uirgo quo<l fertur lradita nobis, 
Falsum est. Non illam uir prior atligeril, 

Languidior lenera cui pendens sicula bela 
Numquam se mediam suslulit ad lunicam; 

Sed paler illius gnali uiolasse cuLile 
Dicilur el miseram conscelerasse domum, 

Siue quod impia mens caeco flagrabal a more, 
Seu quod iners slerili semi ne nalus erat 

El quaerendus is unde foret neruosius illud 

Quod possel zonam soluere uirgineam. 

Egregium narras mira pielale parenlem, 
Qui ipse sui gnali minxeril in gremium. 

Atqui non solum hoc se dicil cognitum habere 
Brixia Cycneae supposila speculae, 

67 

20 

25 
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viile que Ic jaune l\Iella parcourl ele ses eaux inclolenLes, 
:1:, Brescia, mere bien-aimce de ma V erone. Mais elle jasc 

aussi de PosLumius el de la passion de Cornelius, avec 
lesqucls celle fcmme a commis un adu!Lere criminel. Ici 
on me <lira: "Cornmenl sais-lu loul cela, toi, porte, qui 
ne peux jarnais quiller le seuil de Lon maître, ni aller 

;,1 ecouLer Ies gens, mais qui, fixee ici sous Lon linLcau, n'as 
poinl d'aulre foncLion que de fermer el d'ouvrir la mai­
son ? » C'esl que bien souvenl j'ai enlendu la dame, 
seule avec ses servanles, Ies enlrelenir a voix basse de ses 
debauches, en nommanl par leurs noros ceux que j'ai 
ciLes, parce qu'elle se figure que je n'ai ni langue, ni 

;:, oreilles. Elle en ajoulail encore un auire, que je ne veux 
pas nommer par son nom, de peur de lui faire hausscr 
ses rouges sourcils. C'esl un homme long 1, qui a eu jadis 
de grands proces au sujel cl'unc grossesse supposee el 
d'un accouchement fictif2. 

li8 

Accable par la forlune el par un malheur cruel, 111 

m'envoies celle lellre qui porte la trace de tes larmes; 
apres ton naufrage, rejele par Ies vagues ecumanLes de la 
mer, lu veux que je Le releve el que du seuil de la mort je 

" le ramene a la vie ; car la sainte Venus ne te laisse plus 
reposer d'un sommeil paisible dans la couche solitaire ou 
Lu es abandonne el pour loi Ies Muses des anciens poetes 
el leurs melodieux accords n'onl plus d'allrails, quand le 
chagrin Lienl Lon âme eveillee ; ii m'est doux que lu 

10 m'appelles Lon ami el que lu me demandes Ies presenls 
des i\I uses el de Venus ; mais afin que lu n 'ignores pas mes 

t. Porlrail qui suffisail c\•i<lcmmcnl a faire rcconnaîlre ce person­
nage anonyme pur Ies habilanls de V ero ne, ou la piece a du etre ecri te. 

2. II a\'uil prcsenlc commc sien, pour ne pas per<lre un herila 0·<', 

un cnfanl supposi\. 
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Flauus quam molii percurril flumine ~Iella, 
Brixia Veronae maler amala meae. 

67-68 

Sed de Poslumio el Corneli narral a more, 35 

Cum quibus illa malum fecil adulterium. 

Dixerit hic aliquis: « qui lu islaec, ianua, nosli, 

Cui numquam domini limine abesse licel, 
~ec populum auscultare, sed heic suffixa tigillo 

Tantum operire soles aul aperire domum? n 40 

~acpe illam audiui furtiua uoce loquenlem 
Soiam cum ancillis haec sua flagitia, 

~omine dicenlem quos diximus, ul pole quae mi 
Sperel nec linguam esse nec auricularo. 

Praelerea addebal quendam, quem dicere nolo 45 

'.'lomine, ne Lollal rubra supercilia. 
Longus homo est, magnas quoi liles intuii! olim 

Falsum mendacei uentre puerperium. 

68 

Quod mihi forluna casuque oppressus acerbo 
Conscriptum hoc lacrimis millis epislolium, 

N aufragum ul eieclum spumantibus aequoris undis 
Subleuem el a morlis limine reslituam, 

Quem neque sanda Venus molii rcquiescere somno 

Deserlum in leclo caelibe perpelitur, 
Nec uelerum dulci scriplorum carmine Musae 

Obleclanl, cum mens anxia peruigilal, 
Id gralum est mihi, me quoniam libi dicis amicum, 

Muneraque el Musarum hinc pelis el Vene1·is; 10 

33 mello GMmelo O li 35 poslhumio GOMR li 37 qui Ald. I: quid O 
I islec M : isle GO li 39 heic Schwabe : hec GM hic D li 42 Soiam 

cum ancillis Stalius : Soia cunciliis (concillis O] GOM li H Sperel 
i\IDC : Sperenl GOR li 46 le lollol GOMR li ·i 7 qui O li 48 mendacei 
Schulze : mendacii O 
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peines, :\fonlius, el que tu ne me cro1es pas capable de 
repudier Ies <levoirs <le l'hospitalite, apprends dans quels 

flols orageux la forlune m 'a plonge moi-meme et desor­

mais tu ne dcmanderas plus ii. un malheureux Ies dons 

15 qu'on atlend des gens heureux. Au temps ou pour la pre­

miere fois on me fit revetir la toge blanche, quand ma jeu­

nesse florissante etait toute aux joies de son prinlemps, 

je me suis assez souvent livre a de tels amusements, je ne 

suis pas un inconnu pour la deesse qui mele aux soi ns 
amoureux une douce amerlume; mais le deuil ou m'a 

20 jele ln mort de mon frere m'a arrache a tous ces lravaux. 

Quel malheur pour moi, â mon frere, que tu m'aies etc 

ravi ! Tu as par la mort brise tout,'mon bonheur ; â mon 

frere, avec Loi nolre maison tout enlicre a ele couchce 

dnns la tombe; avec toi ont peri toutes Ies joies qu'entre­

tenait en nous, pendant ta vie, une alfection si douce. 

25 Depuis qu'il n'esl plus, j'ai cnlieremenl banni de ma pcn­

see mes travaux el toul ce qui foisait mes dclices. Tu m'e­

cris: « c'est une bonte pour Catulle de resler ii. Verone, 

qua11d ici Ies hommes de la meilleure marque rechaulfent 

30 leurs membres refroiclis dans son lit abandonne 1 • » Non, 

Manlius, ce n'est pas une honte, mais plulât un malheur. 

Tu me pardonneras clonc si jene t'olfre poinlles presents 

que m'a interdits la <louleur; cnr jene puis. Je n'ai pas 

une grande provision de livres avec moi, parce que je vis 

3;, a Home ; la-bas est ma nrnison, la-bas, mon domicile ; 

c'esl la-bas que se passe mon existence; ici de mes boîtes 

une seule me Lient compagnie. Ainsi clonc, je l'en prie, ne 

m'accuse pas de manquer d'obligeance ou de courloisie 

pour n'avoir pas don ne satisfaclion a Les deux demandes; 

10 je m'empresserais d'y deferer, si j'avais de quoi le satis­

faire. 

1. Lui onl pris sa mailrcssc. Passage controverse du resle. 
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Sed Libi ne mea sinl ignola incommoda, ~!anii, 
Neu me odisse pules hospilis officium, 

.-\ccipe, quis merser rortunae fluclibus ipse, 
Ne amplius a mi sero dona bea la petas. 

68 

Tempore quo primum uestis mihi tradila pura e~t, 15 

Iocundum cum aetas florida uer ageret, 

Mulla salis lusi; non est dea nescia nostri, 
Quae dulcem curis miscet amaritiem; 

Sed lolum hoc studium luclu fraterna mihi mors 

Abslulil. O misero frater ademple mihi, 20 

Tu mea lu moriens rregisti commoda, frater, 

Tecum una tola est nostra sepulta domus, 
Omnia lecum una perierunt gaudia nostra, 

Quae tuus in uita dulcis alebat amor. 

Cuius ego inleritu tola de mente fugaui 
Haec sludia alque omnes delicias animi. 

Quare, quod scribis Veronae tnrpe Catullo 
Esse, quod hic quisquis de meliore nota 

Frigida deserto lepefactal membra cubili, 
Id, Manii, non est turpe, magis miserum est. 

lgnosces ig-ilur, si, qu11e mihi luclus ademil, 

Haec tibi non lribuo munera, cum nequeo. 

Nam, quocl scriptorum non magna esl copia apuci me, 
Hoc llt, quod Romae uiuimus; illa domus, 

25 

30 

llla mihi secles, iii ic mea carpitur aetas; 35 

Huc una ex multis capsula me sequilur. 
Quod cum ita sit, nolim slatuas nos mente maligna 

Id facere aul animo non salis ingenua, 
Quod libi non ulriusque pelenti copia posta est; 

Vllro ego deferrem, copia siqua forel. 10 

11 incommoda D: commoda O I manii D: meuli AIR meii GOCL malli 
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(68 /J] I 

Je ne puis Laire, 6 deesses, le secours que j'ai re9u d'Al­
lius, le secours que je dois a ses bons offices; le lemps 
qui fuil, au cours des siecles oublieux, ne saurait ensevclir 

15 son devouemenl dans Ies tenebres de la nuil ; rnais je 
\'OUS le <lirai; vous, a volre Laur, redi Les-le a des milliers 

el a des milliers d'hornmes el faites que celle feuille en 

parle encore, devenue vieille, ..................... que 
sa reputalion grandisse chaque jour davantagc apres sa 
morl el que l'araignee, qui tisse dans Ies hauleurs sa toile 

;o legere, ne couvre poinl de son ouvrage le nom d'Allius 

laisse a !'abandon. Quel tourment rn'a fait subir, en sa 
duplicite, la deesse d'Arnathonle, vous le savez, el par 

quelle sorle d'amour elle a cause ma ruine, quand j'eLais 
aussi brulant que la monlagne de Trinacrie el que la 

source Maliaque des The1·mopyles, voisines de l'Oela, 
;,5 quand mes yeux desoles ne cessaient poinl de fondre en 

larmes intarissables el de baigner mes joues de leur 

lrisle rosee. Tel qu'un ruisseau limpide qui, au sommel 
d'une monlagne elevee, jaillil d'une roche moussue, puis, 
apres avoir roule en se precipitant sur la penle de l'Alpe, 

60 lraverse une roule frcquentee, ofTranl un doux soula­
;.:cmenl au voyag·cur faligue el couverl de sueur, quand 
une chaleur accablanle fend Ies lerres brulees; ou telqu'un 

vcnt favorable, donl Ies malelols, ballolles au milieu d'un 

noir tourbillon, senlenl approcher !'halei ne plus clemente, 

I. C'esl une queslion de savoir si 68 el 68 b formenL deux pieces 
dislinctcs. Ceux qui admeltenL dans 68 la conjecturc Mani (vers 
11 el 30) y voienl le prcnom du pcrsonnogc appelc plus bas Allius 
vers 41, 50, 66, 152); ii y aurail en ce cas des chances en ra \'eur de 

runilc. Elle est problemaLique dans Ic cas conlraire, sans parter 
de raisons lrcs forles qui plaiclenL en favcur de la di,·ision. 
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(68 h ! 

Non possum relicere, deae, qua me Allius in re 
Iuueril aul quanlis iuueril officiis; 

Nec fugiens saeclis obliuiscenlibus aelas 

Illius hoc caeca noele legal sludium ; 

68 h 

[ 5] Sed clicam uobis, uos porro clicile multis 45 

Milibus el facile haec carta loqualur anus, 

Nolescalque magis morluus alque magis, 
Nec lr.nuem lexens sublimis aranea lelam 

[to] ln clcserlo Alli nomine opus facial. 50 

Nam, mihi quam dederil duplex Amalhusia curam, 

Scilis, elin quo me corrueril genere, 

Cum lanlum arderem quanlum Trinacria rupes 

Lymphaque in Oelaeis Malia Thermopylis, 

[ 15 J Maesla neque assiduo tabesccre lumina fletu 55 

Cessarenl lrislique imbre madere genae. 

Qualis in aerii perlucens uerlice monlis 

Riuus muscoso prosilil e !apide, 

Qui cum de prona praeceps est Alpe uolulus, 

r2o] Per medium clensi lransil iter populi, 60 
Dulce uialori lasso in sudore leuamen, 

Cum grauis exuslos aeslus hinlcal agros ; 
Hic, uelul in nigro iaclalis turbine nautis 

Lenins aspirans aura secunda uenil 

[68 h] sine ullo inlerslitio carminis 68 uersum 40 seqrritu r in codd. 
Primus seiun.z:it Ramler (1î93), qrrem mulii editores im1tati sunt. 
H <(Un mc Allius Scaliger: quam fallius O li 13 se<lis O li 46cnrla MR: 
ccl"la GBLCAD cerata O 1147 deficil, utait nota in margine adscripta 
rracuo spatio GMB li Post 49 in GOM praue iteratrrs est uersus 16 
locundum - agerel li 50 alli O: alii Moii G li 51 Nnm OM: :\'on G li 
H eelheis G oclheis O octhis MRBL I maulin GOMR li 59 Alpc Ross­
berg : ualdc O li 61 duce O · 
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f>'i lorsque deja ils onl dans leurs prieres implore Pollux el 

Caslor, lei ful pour moi Allius, quand ii me Yint cn aidc. 

Ce ful lui qui ouvril largement devanl moi la carrierc 

fermec', lui qui me donna une maiso!l 2, lui qui me donna 

ma maîlrcsse 3 et l'asile ou ii nous ful permis de nous 

;o livrer a nolre amour muluel. Ma blanche deesse y porta 

ses pas lcgers el sur le seuil use arrcla ses pieds brillants, 

chausscs de sandales sonores, comme aulrefois, brulanl 

d'amour pour son cpoux, Laodamieenlra dans la demeure 

75 de Protcsilas, vainemenl commencee avant que le sang 

d'unc viclime offerle en sacrifice eul atlire sur elle la pro­

lection des maîtres du ciel. Puisse-je, 6 vierge de Rham­

nonle, ne jamais me plaire ainsi a des amvres temeraires, 

enlreprises contre la volante des dieux nos maîtrcs ! 

Combien un aulei a jeun est allere d'un sang picux, 

so Laodamie l"apprit par la perle de son epoux, quand, a 
peine mariee, elle fut contrainte de se detacher ducou du 

jeune homme, avant qu'un hivcr, succedant a un autre 

hiver, eut rassasie dans de longues nuits son amouravide, 

assez pour qu'elle pul vivre encore apres que son compa-

~5 gnon lui ful arrache ; car Ies Parques savaient que c'en 

scrail bientOL faiL de lui, s'il s'en allait combatlre sous Ies 

murs d'Ilion; a celle epoque, l'enlevement d'Ilc\lene com­

men9ait a exciter Ies chefs des Argiens contre Troie, la 

miserable Troie, le lombeau commun de l"Asie et de l'Eu-

90 rope, Troie, ou furcnl rc<luils en cendres, aYant l'heure, 

lous Ies hfros el !curs exploils, la viile qui a porte aussi 

a mon frere un coup fatal. Ah ! quel malheur pour moi, 6 

mon frere, que t.u m'aies ele ravi ! Ah! quel malheur pour 

1. La carricrc de ses amours avec Lesbie. 
2. Enlendcz: ii me I'a pretce ou procurcc pour mes rendez-vous. 
3. Les uns inlcrprClcnL : ii m'a l'ourni Ic moyen de renconlrer 

ma maltresse; Ies nutres : ii a mis A ma disposition la maîlresse de 
celle maison. Jc prefere Ic premier s~ns. Cf. Ic vers 158. 
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[25] Iam prece Pollucis, iam Casloris implorata, 65 

Tale fuit nobis Allius auxilium. 

Is claussum lato patefecit limite campum, 

Isque domum nobis isque dedil dominam, 

Alque ubi communes exerceremus amores. 

[ ao J Quo mea se molii candida diua pede 

lntulil el trito fulgentem in limine plantam 

lnnixa arguta constituit solea, 

Coniugis ul quondam flagrans aduenit amore 

Protesilaeam Laudamia domum 

70 

[ao] lnceptam frustra, nondum cum sanguine sacro 75 

Hoslia caelestis pacificasset eros. 

Nil mihi tam ualde placeat, Rhamnusia uirgo, 

Quod temere inuitis suscipiatur eris. 

Quam ieiuna pium desideret ara cruorem, 

[40] Docta est amisso Laudamia uiro, eo 

Coniugis ante coacla nonei dimillere collum, 

Quam ueniens una atque altera rursus hiems 

Noclibus in longis auidum saturasset amorem, 

Posset ul abrupto uiuere coniugio, 

[45] Quod scibant Parcae non longo tempore abisse, ~5 

Si miles muros isset ad Iliacos; 

Nam Lum Helenae raptu primores Argiuorum 

Coeperal ad sese Troia ciere uiros, 

Troia (nefas) commune sepulcrum Asiae Europaeque, 

[50] Troia uirum el uirlutum omnium acerba cinis !lO 

Quaene etiam nostro lelum miserabile fratri 

Allulil. Ei misero Crater adempte mi hi I 

66 ellius Omonlius 0 i\ 67 claussum Baehrens : classum GMllAR 
clasum C clausum O I\ 69 Atquc ubi Thomas: A<l quem !J I\ 74 Lau­
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toi, o mon frere, que la rianle lu miere du jour l'ail ete ravie ! 

Avec toi nolre maison Loul enliere a ele couchce dans la 

95 lombe ; avec toi onl peri loules Ies joics qu'entrelenait en 

nous, pen<lanl la vie, une affedion si douce. El maintenanl 

lu reposes la-bas, loin <lcs lombes familieres el des cendres 

de Les proches; la sinistre Troie, la maudile Troie relienl 

100 Les restes au boul du mon<lc, dans une lerre elrangere. 
Accouranl vers elle a la fois de toules parls, la jeunesse 

grecque abandonna, dil-on, ses pcnales el ses foyers, pour 

empecher Pf1ris de jouir de la femme adultere qu'il ava1l 

enlevee el de mener libremenl une vie oisive dans sa 

10:1 chambre paisible. Celte calaslrophe, belle Laodamie, t'en­

leva l'epoux que lu cherissais plus que la vie, plusque ton 

âme ; l'engloutissanl dans son tourbillon, une passion 

houillonnanle l'avail entraînee vers un abîme abrupt, sem­

blable a celui qui, au dire des Grccs, pres de Phenee el 

1111 <lu Cyllene, desseche, en epuisanl l"eau des marais, Ies 

campagnes trop grasses el qui passe pour avoir ete jadis 

creuse dans Ies enlrailles <lechirees <le la monlagne par le 

lils suppose <l'Amphilryon, au lemps oii ii per9a de ses 

lleches inevitables Ies monslres de Slymphale sur l'ordre 

d'un maîlre deteslable, pour qu'un dieu nouveau s'ajoutâl 

115 a ceux qui foulaient le seuil de la celeste demeure el pour 

qu'Hebe ne flll pas condamnee a une longue virginile 1 • 

\fais encore plus profond que cel abîme ful ton amour si 

profond 2 , qui, L'ayanl domplee, t'appril alors a supporler 

le joug; la lille unique <l'un vieillard accable par l'âge ne 

120 veille pas avec aulanl de lendresse sur la lele du pelit-fils, 

1. Ce dieu ful llercule lui-mcme, lorsque, apres şa mort tragique, 
ii ful re<;u dans Ies cieux, oii ii cpousa Hebc. Scs fiTands travaux 
furent aulanl d'cpreuvcs qui devaient le rendrc digne de !'apo 
I hcosc. 

2. Le poete sadressc de llOll\'Cau a Laodamic. 
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Ei misero fratri iocundum lumen ademptum ! 
Tecum una tota est nostra sepulta domus, 

(55] Omnia lecum una perierunt gaudia nostra, 95 

Quae luus in uita dulcis alebat amor. 

Quem nune lam longe non inter nota sepulcra 

Nec prope cognatos compositum cineris, 
Sed Troia obscena, Troia infelice sepultum 

[60] Delinel extremo terra aliena solo. 10 

Ad quam tum properans fertur simul undique pubes 
Graeca penelralis deseruisse focos, 

Nei Paris abducla gauisus libera moecha 
Olia pacalo degeret in thalamo. 

(65] Quo tibi lum casu, pulcerrima Laudamia, 105 

Ereplum est uita dulcius alque anima 

Coniugium; tanlo le absorbens uerlice amo1·is 
Aeslus in abruplum detulerat barathrum, 

Quale ferunt Grai Peneum prope Cylleneum 
[7o] Siccare emulsa pingue palude solum, 110 

Quod quondam caesis montis fodisse medullis 

Audil falsiparens Amphitryoniades, 
Tempore quo certa Slymphalia monstra sagilla 

Perculil imperio deterioris eri, 

[75] Pluribus ut caeli lereretur ianua diuis, 115 

Hebe nec longa uirginitale forel. 
Sed tuus allus amor baralhro fuit allior illo,; 

Qui turn le domitam ferre iugum <locuit; 
N am nec lam ca rum confecto aelale parenti 

(so] Vna capul seri nata nepotis alil, 120 

93-96 ul repetitos multi deleuerunl; cr. 68, 20·24 11101 simul 
suppl. Itali li 103 Nci B.iehrens : Nec OM Ne GD li 105 Quo D: Quo<l 
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tardivement eleve, en qui îl a enfin lrouve un heritier de 

ses richesses et donl le norn, inscrit sur les tabletles de 

son leslamenl, dissipant les joies irnpies d'un parenl 

12;; dec;u, fait envoler ce vaulour Ioin de sa lele blanche; la 

compagne du pigeon aux plumes de neige n 'a jamais goli­

te avec lui autant de plaisir, lorsqu'en le mordillanl sans 

cesse de son bec, elle lui prend des baisers beaucou p 

plus avides, dil-on, que ceux de la femrne la plus passion­

nce; mais toi, lu as, a toi seule, depasse de tels transporls, 

130 dl's que tu as ete unie au blond heros, ton epoux. Elle ne 

le ccdail en rien, ou peu s'en faut, a Laodamie, la lurniere 

de ma vie, quand elle vinl se jeler dans mes bras, tandis 

qu'aulour d'elle, courant de-ci de-Ia, l"Arnour resplendis­

sait d'une blanche aureole 1 , avec sa tunique couleur de 

135 safran. Quoiqu'elle ne se contente pas du seul Catulle, je 

suFporlerai Ies rares infidelilcs de ma maîlresse, reser\'ee 

d'ailleurs, pour ne pas me rendre lrop deplaisaul, a la 

l'ac;on des sols. Souvent Junon elle-meme, la plus grande 

des habilanles du ciel, a dissimulc Ia caiere qui I'enllarn-

uo mail contre son coupable cpoux, quand elle apprenail Ies 

nombreuses infidelites de J upiler, loujours passionne. 

~Iais d'abord ii n'est pas juste de cornparer Ies hommes 

aux dieux ......................................... . 
( Catulle), laisse la l'imporlune se verile d'un vieux. pere 

li> loul lremblanl 2 . Et d'ailleurs ce n'est pas la main de son 

pere qui me l'a amenee dans une demeure embaumee des 

parfums de l'Assyrie 3 ; mais elle ne m 'a accorde ses faveur~ 

1. Cf 6-l, 309 el la note. 
2. El ne va pas scrmonncr mal â propos une fcmme qui, apres 

toul, n'esl pas ton cpouse legitime. Une idee analoguc, servant de 
lransilion, <lc,·ail clre exprimee dans la lacune, que je ne crois pas 
lrcs clendue. 

3. Comme l'Clail ordinairemcnt la maison de J'cpoux le jour <lu 
mariuge. 
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Qui, cum diuiliis uix landem inuenlus auitis 
Nomen testatas intulit iu labulas, 

Impia derisi genlilis gaudia lollens 
Suscitat a cano uolturium capili ; 

68 b 

[85] Nec tanlum niueo gauisa esl ulla columbo l'.!5 

Compar, quae multo dicilur improbius 
Oscufa mordenti sem per deccrpere roslro 

Quam quae praecipue multiuola est mulier; 
Scd tu horum magnos uicisti sola furores, 

[9o J Vt semel es flauo conciliata uiro . 130 

Aul nihil aut paulo cui turn concedere diKna 
Lux mea se nostrum contulit in gremium, 

Quam circumcursans hinc illinc saepe Cupido 
Fulgcbal crocina candidus in lunica. 

[95] Quae tamenelsi uno non est contenta Catullo, 135 

Rara uerecundae furta feremus erae, 
Ne nimium simus sLullorum more molc~li. 

Sacpe etiam luno, maxima caclicolum, 
Coniugis in culpa flagrantem condidil iram, 

[100 l Noscens omniuoli plurima furta Iouis. uo 
Atqui nec diuis homines componier aequm est, 

lngratum tremuli tolle parentis onus. 
f 105] Nec tamen illa mihi dexslra deducla paterna 115 

Fragranlem Assyrio uenit odore domum, 

12.1 Scuscilaln O 11128 Quam quac 1·ossius : Quamquam O 1112-
Luorum 011 t:io clllauo O cflauo G c nauo MJl 131 Lum Murelus : Lu 
O li 136hereO11139 conclicliL iram Polii: cotidiana O quolicliana O 
(orlasse co1buiL aul cobuiL iram C(. Lucn. 1, 977; 3, 864111.io 
furlo D : faclo Q 111.\1 ALqui ltali: ALquc O Al quin DAC I com9 
ponicr Calpurnius : componcrc O I equm O li Post 111 alii duos 
uersus, alii plures excidisse pulanl, qu.1mquam nulla lacuna codi­
cibus · inrlicalur. ,l/iquirl utique deesse ui.c negem. li H5 dculra 
Sc/110,1/Je : deaslra !J 11146 Fragranlem D : Flagranlem O 
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qu'a la dcrobee, pendanl une nuil miraculeuse, apres s'etre 

cchappee des bras memes de 5011 epoux en personne. Je 
suis clonc sali~l'ail si a moi seul elle accorde des instanb 

150 qui valenl qu'elle marque sa journce d'une pierre blanche. 

Ce poeme ou j'ai mis Lous mes soi ns est un present que je 

L'offre, Allius, en echange de Lanl de bons offices, pour que 

Lon nom ne soil pas alleint par la rouille rugueuse aujour­

d'hui, demain, un auire jour el un autre encore 1 • Les 

1;,5 dieux y ajouleront en foule Ies biens donl Themis aulre­

fois recompensait la piele des hommes de l'ancien temp~. 

Soyez heureux, Loi el celle qui esl toute ta vie 2 el la 

maison ou j'ai pris mes ebals avec ma maîtresse el celui 

qui, d<1ns Ies debuts, m 'a permis d'aborder au rivage, 

160 A11ser (?), le premier auleur de ma felicile, el, bien avanl 

Lous Ies autres, celle qui m'esl plus chere que moi-meme, 

ma lumiere, celle dont la vie fait Loule la douceur de la 

m1cnne. 

69 

Ne L'elonne pas, Hufus, qu'aucune femme ne veuille 

elendre sous ton corps sa cuisse delicate, meme si Lu l'e­

branlais en lui o!franl une eLoffe rare ou une pierre pre-

5 cieuse de la plus parfaite transparence. Ce qui le fail tort, 
c'esl cerlain mauvais bruit qui prelend qu'au creux de Les 

aisselles loge un bouc redoutable. Tout le monde en a peur. 

llien la d'etonnanl: c'est une lres mauvaise bete, avec 

laquelle aucune jolie femme ne voudrait coucher. Aimi 

10 <lelruis ce cruci fieau des narines ou cesse de t'etonner 

que lu metles Ies gens en foile. 

I. Loculiou familicrc pour <lire : pcndanl longlemps. Cf. 6-i, 16. 
2. La femmc ou la mailrcssc d'Allius. Donc ii ne peul pas ctre 

i<lcnliquc au pcrsonnage a qui sonl dedies Ies vers "I ;\ -iO (voyez Ies 
vers 5, 6). C'esl un des plus forls argumcnls en ra,·eur de la division 
<le 68 el 68 b. 
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Sed furliua dedil mira munuscula noele, 

lpsius ex ipso dempla uiri gremio. 

Quarc illud salis est, şi nobis is dalur unis 

68-6\1 

110] Qucm !apide illa diem candidiore nolal. 150 

Hoc libi, quod polui, confeclum carmine munus 

Pro mullis, Alli, reddilur officiis, 

Ne uoslrum scabra langal rubigine nom~n 
Ilaec alque illa dies alque alia :ilque alia. 

:11>] Huc addenl diui quam plurima, quae Themis olim 155 

Anliquis soli la esl munera ferre piis; 

Seilis felices el lu simul el lua uila 

El domus ipsi in qua lusimus el domina, 

El qui principia nobis lerram dedil Anser, 

[120) A quo sunt primo omnia·nala bona. 160 

El longe ante omnes mihi qune mc carior ipso esl, 

Lux mea, qua uiun uiuere dulce mihi est. 

69 

Noii admirari, quarc libi femina nulla, 

Rufe, uelil lenerum supposuisse femur, 

Non si illam rarae labefactes munere uestis 

Aul perluciduli deliciis lapidis. 

Laedit le quaedam mala fabula, qua libi ferlur 

Valle sub alarum Lrux habilare caper. 

Hunc metuunl om nes. Neque mirum ; nam mala ualde est 

Bestia, nec quicum bella puella cubet. 

Quarc aul crudelem nasorum inlerfice peslem, 

Aul admirari desine cur fugiunl. 10 

1~9 is D: his GM hiis O li 150 clics O li 152 Alli Scaliyer: nliis O li 
153 noslrum ,l/J)ucslrum O li 157 Scilis Bae/rrens : Salis GO.I/ Silis 
D li 158 ipsi Slaliu.,: ipsa Dom. [2 li I:i9 Anscr lleyse: aurcrt O A/ii 
alia coniecerunl non minus incerta li 160 bono n li 162 michi clulCL· 
csl n 

69 2 Rurc M: HulTc GORAC li 3 Non si illam rarac Av,mlius: Nos 
illa marc O li R qui cum B : cui cum GOMR 

11 
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70 

La femme que j'aime dil qu'elle ne voudrait pas s'unir 

a un aulre que moi, meme si Jupiter en personne l'implo­

rait. Elle le dit; mais ce qu'une femme dit a un amant 

bien epris, ii faut l'ecrire sur levent el sur l'onde rapide. 

71 

S'il est un homme digne que le maudit bouc de ses ais­

selles mette obslacle a ses plaisirs, s'il en est un qui 

merite que la goul le Jechire son corps alourdi, c'esl bien 

ton rival, qui, en faisanL l'amour avec celle qui vous est 

commune, a, grâce a toi, reuni miraculeusement !'un el 

5 l'autre mal. Car autant de fois ii besogne avec elle, aulant 

de fois ils en sont punis tous Ies deux : ii !'infecte de son 

odeur ; el I ui, la gou lle le lue 1• 

72 

Tu disais aulrefois, Lesbie, que tu ne connaissais poinl 

d'aulre homme que Calulle el que Lu ne voudrais pas renon­

cer a moi pour tenir dans tes bras Jupiter. Je t'ai cherie 

alor!', non pas seulement comme le vulgaire cherit une 

maîlresse, mais comme un pere, scs enfanls el ses gendres. 

5 ~Iaintenanl je te connais ; aussi, quoique je m'abandonne 

plus que jamais au desir qui me consume, tu es pour moi 

beaucoup plus indigne <l'eslime el d'egards. Comment esl­

ce possible? diras-lu. C'est qu'une trahison telle que la 

tienne redouble la passion d'un amant el diminue sa ten­

dresse. 

1. On a pense que M. Caclius nufus ( cf. 69), amant de Clodia 
aurait etc atteinl de la goulle aprcs Mclellus, son mari, a qui, 
serait adresscc l'epigrammc ; mai" ii est hasardeux d'identificr Ies 
personnages; on s'est Ctonnc qu'aucun d'eux ne soit nommc! par 
son nom. 
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70 

Nulii se dicil mul ier mea nu bere malle 
Quam mihi, non si se lupitei· ipse pelat. 

Dicil; sed mulier cupido quod dicit amanti 
ln uenlo el rapida scribere oporlel aqua. 

71 

Si quoi iure bono sacer alarum obslilil hircus, 
Aul si quem meri to tarda podagra secal, 

Aemulus isle luus, qui uostrum exercel amorem, 
Mirifice esl a te nactus ulrumque malum. 

70-72 

:Nam quoliens fuluil, toliens ulciscilur ambos; 5 

Illam affiigit odore, ipse perit podagra. 

72 

Dicebas quondam solum te nosse Calullum, 
Lesbia, nec prae me uelle lenere louem. 

Dilexi lum Le non lanlum ul uulgus amicam, 
Sed pater ut gnalos diligit el generos. 

Nune le cognoui; quare elsi impensius uror, 
Mullo mi lamen es uilior el leuior. 

Qui polis esl? inquis. Quod amanlem iniuria talie 
Cogil amare magis, sed beae uelle miaus. 

701 mule O 
7i 1 quoi Palladius : quo R qua O I iurc Palladius : uiro O I secer 

alnrum Ttali : sncralorum O sacrorum GM 112 qunm Q I secal D : 
secunl O secum O li 3 u[ost]r[u]m GOM: n[o•L]r[u]m G• 

72 2 pre mc M : prime O per me G li 3 Lune D li 4 Set D li 6 mi 
Lnmen cs Bapl. Guarinus: Hn me nec O 117 quod D: quam Q li 8 habet 
DoNATVS ad TunBNT. Andr. 4, 3, 3. 
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,) 

73 

Ne cherchez plus a rendre le moindre service a per­

sonne, ne complez plus que personne puisse devenir 

reconnaissanl. On est loujours paye d'ingralilude, Ies 

bienfailş ne rapporlenl rien el meme ils sonl une sourcc 

de degouls ; pis encore, ils vous nuisenl ; moi, par 

exemple, je n'ai pas d'ennemi plus impitoyable el piu,; 

acharnc que l'homme qui naguere a lrouve en moi sonseul 

el unique ami 1 • 

74 

Gellius avail enlendu dire que son onclc ne cessail pas 

de gronder contre ceux qui parlaienl de l'amour ou Ic 

faisaient. Pour eviter d'avoir le meme sort, ii a petri i1 

fond la propre femme de son oncle el ii a transforme son 

;, ancie en Harpocrale. li est arrive a ses fins; car aujour­

d'hui, quoiqu'il ~abuse de] son ancie lui-merne, son oncle 

ne soufflera mol. 

Voila ou mon âme en esl venue, 111a Lesbie, par la 

faule ; voilit a quel point elle s'esl perdue elle-meme par 

sa fideli le; desormais elle ne peul plus le cherir, quand tu 

deviendrais la plus verlueuse des femmes, ni cesser de le 

desirer, quand Lu ferais pour cela loul au monde 2 • 

7G 

Si l'homme lrouve du plaisir i1 se rappeler ses bonnes 

actions d'aulrerois, quand ii se dit qu'il a rempli lous ses 

1. Nous n'avons aucun rnoyen de connaître cel anonyme. Pour Ic 
senlimenl, rapprocher 30 el 77. 

2. Quand lu ferais lo11s LPs efforts pour me <U(\'outer de toi. 
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i3 

Desine de quoquam quicquam bene uelle mereri 
Aul aliquem fieri posse pulare pium. 

Omnia sunt ingrata, nihil fecisse benigne 
Prodest, immo eliam laedel obeslque magis, 

VL mihi, quem nemo grauius nec acerbius urget 5 

Quam modo qui me unum atque unicum am1cum 

[habuil. 

ii 

Gellius audieral patruum obiurgare solere, 

Si quis delicias dicerel aut facerel. 
Hoc ne ipsi acciderel, palrui perdepsuil ipsam 

Vxorcm el palruum reddidit 1-Jarpocratem. 

Quod uoluit fecil; nam, quamuis irrumel ipsum 5 

Nune palruum, uerbum non faciel palruus. 

75 

1-Iuc est mens deducla lua, mea Lesbia, culpa, 
Atque ila se officio perdidit ipsa suo, 

Vt iam nec bene uelle queat libi, si opluma fias, 
Nec desislerc amare, omnia si facias. 

76 

Siqua recordanli benefacla priora uoluplas 
Est homini, cum se cogilat esse pium, 

73 1 quicquam D: quisqunm U li l Proclcsl suppl. At•antius J obcsl 
que magisquc nrngisl.l ii 5 quc f:l ii fi habuil O: hobcl GMllACD 

74 1 Gcllius O : Lclius G.11/IIJCDJ, I solcrc Partheniru Ocrc O JJ 

3 perclcpsuil Scali11er : pcrclcspuil Q 
75 3 ucllc qucnl Lachmann : uellcquc lol O Jl 3 opluma O : oplima 

GM 

https://biblioteca-digitala.ro



76 CA1'ULLE 84 

devoirs, qu'il n'a jamais manque a la foi juree, que dans 

aucun engagement ii n'a faussement invoque la puissance 

5 des dieux pour lromper Ies bommes, alors lu l'es prepare, 

Ca tuile, bien des joies, si loogue que soil ta vie, par cel 

amour malheureux.. Car tout le bien que Ies hommes 

peuvenl faire a aulrui par paroles ou par actions, 

lu l'as fait par Les paroles el par Les actions el loul 

10 a peri pour avoir ete seme dans une âme ingrale. Alors 

pourquoi le torlurer davanlage ? Pourquoi ne veux-tu pas 

affermir ton cccur, le retirerde la, toi aussi, et cesser de le 

rendre malheureux, quand lu as Ies dieux contre toi?- II 

esl diffi.cile de se dc!faire soudainement d'un long amour 1 • -

la C'esl difficile ; mais tu dois a tout prix y parvenir. Voila 

pour toi l'unique salut, voila la vicloire que tu as a rem­

porler ; voi la ce qu 'ii le faut faire, que ce soit possible ou 

non. - O dieux, sila pilie est volre apaoage, si jamais des 

malheureux que la morl saisissait deja ont rei;u de vous 

une supreme assislance ~, tournez vers moi vos regards 

dans ma misere et, s'il esl vrai que ma vie a ele pure, 

20 arrachez de moi celle pesle, ce fleau, gui, se glissant 

comme une lei hargie dans mes fibres Ies plus secreles, a 

chasse de_ mon cr.eur loule joie. Je ne demande plus que 

celle femme reponde a ma lendresse, ou, chose impossible, 

25 qu' elle veuille bien respccter la pudeur ; mais moi, j'aspire 

a guerir el a chasser celle maladie noirc O dieux, accor­

dez-moi celle grâce pour prix de ma piele. 

I. Celle picce, ou se dedoublc la pcrsonnalite du poete, est une 
sorle de dialoi;-uc qu'il engagc a,·cc lui-mcme. J'a<lmels, commc on 
l'a proposc, qu'il rcpond a son Gcnius, qui rcprcsenle, en somme, 
sa propre raison el qui lui fait la lc<;'Oll. Voyez la pi~ce 8, avec 
laquclle celle-ci presenle beaucoup de rapports ; mais ici on scut 
bicn qu'il s'ogit d'un adieu deflnitif, clalanl cles dcrniers temps de la 
I ia ison du poete avec Lcsbic : ii n 'y o que la piece 58 qui puisşe etre 
consideree comme poslericurc. 

2. Les cpicuri1•ns Ic niaicnl, mais rien ne prouve quc Calulle ait 
parlagc leur doctrine el qu'il y ail ici l'exprcssion <l"un doutc veri­
Lable. 
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Nec sanclam uiolasse fidem, nec foe<lere nullo 

Diuum ad fallendos numine abusum homines, 
Multa parata manent turn in longa actale, Catulle, 

Ex hoc ingrato gaudia amore tibi. 

76 

Nam quaecumque homines bene cuiquam aut dicere pos­

[ sunt 
Aul facere, haec a le diclaque factaque sunt; 

Omniaque ingralae perierunl credita menti. 

Quare cur te iam amplius excrucies? 10 

Quin lu animum oflirmas alque islinc leque re<lucis 

Et deis inuitis desinis essc mi ser? 
Difficile esl longum subito deponere amorem. 

Difficile est, uerum hoc qua lubet efficias. 

Vna salus haec esl, hoc est tibi peruincendum; 15 

Hoc facias, siue id non pole siue pole. 
O clei, si ucslrum esl misereri, aul si quibus unquam 

Exlremam iam ipsa in morte lulislis opem, 
Me miserum aspicile el, si uitam purilcr egi, 

Eripile hanc peslem perniciemque mihi, 20 

Quae mihi subrepens imos ul lorpor in arLus 
ExpuliL ex omoi pectore laeliLias. 

Non iam illud quaero, contra ul me diligat illa, 
Aul, quod non polis est, esse pudica uelil; 

Ipse ualere oplo el laelrum hunc deponere morbum. 25 

Odei, reddile mi hoc pro pietate mea. 

76 5 manenl Lum in Schulze : manenlum in O manenLi in GM li 10 
cur le iam O : iam te cur D 1111 Qui Lui GO Qui lu MI animum 
Statius : animo O I islinc leque J/einsius : inslinclequc O inslinc­
toquc O li 12 deis lachma11n : des O 1114 quamlubel O li 11 de 
Schulze dii GO.li I unquam GM 1118 exlremam D : extrema I 
extremo GO I ipsa in /ta!i : ipsam IJ li 21 Quae Hali : Seu O I sub­
repens O: surrcpcns G.11 li Lorpor ed. 1413 : corpore O Jl 23 contra 
ul mc DA : contra mc ul mc O li 25 LcLrum O li 26 dci GO : dii MR I 
michi GO I proprietate Q 
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77 

Hufus, Loi que j'avais pour rien 1 el a lorl cru mon am1 

(pour rien ? non, mais pour mon plus grand dommage el 

mon malheur), as-lu bien pu te glisser ainsi dans mon sein, 

el, me brulant Ies entrailles, me ravir, ah! misere ! toul 

mon bonheur? Oui, me le ravir, helas ! cruel poison 

de ma vie, helas ! pesle de mon amour. 

78 

Gallus a deux freres, donl l'un a une lres charmanle 

cpouse, l'aulre un charmanl fils. Gallus est un homme 

aimaLle ; grâce a lui se noue une douce liaison el l'aimable 

jeune femme couche avec l'aimable gar~on. Gallus est un 

homme slupi<le ; ii ne voil pas qu'il esl marie, cel oncle 

qui enseigne i1 tromper un oncle. 

78 '1 

•••....••..•....•••..••••.. 2 Mais ce qui me chagrine 

mainlenant, c'esl que Ies levres pures d'une pure jeune 

femme aient ete souillees par Lon immonde salive. Du 

moins tu n'echapperas pas a la punition; lous Ies siecles 

apprendronl a te connaîlre el la Reuommee, <levenue 

viciile, <lira encore qui lu es. 

I. \' ainemenl, sans molif scrieux. La seconde fois le meme mol 
signific : sa ns rcsullal; d 'oii une sor le de jeu de mols dans celle 
rcpCLilion. 

2. On ne ,·oil pas comment Ies idecs pourraicnt s'enchainer enlrc 
i8 el 78 h, quc Ies manuscrils ne separenl pas. HaLLa~her 78 bă 77, 
commc Ic voulail Scaliger, semble plus salisfaisanl: mais dans 77 
ii doil Clre queslion de Lesbic; on admcllra difficilcment quc 
Ca tuile, mi·mc au debut de sa liaison, ait jamais pu l'appcler " unc 
pure jeune fcmmc " (";8 b). Bergk a rcportc :s h a la suite de so, a 
causc de !'analogic des sujcls; Corradini de A Ilio, a la suite de 91 ; 
mais Ic lien seraiL loujours asscz faiblc. L'hypolhcsc la plus pro­
bable est quc nous avans alîairc â une cpigrammc indcpendanlc, 
mulilee par un copiste. 
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77 

Hufe, mihi fruslra ac nequiquam credile amice, 

(Fruslra ?immo magno cum prelio atque malo), 
Sicinc subrepsli mei, alque inleslina pcrurens 

Ei misero eripuisti omnia nostra bona? 

Eripuisti, eheu nostrae crudele uenenum 

Vitae, eheu nostrac peslis amiciliae. 

78 

i7-78 b 

Gallus habet fratres, quorum est lepidissima comunx 
Allerius, lepidus filius alterius. 

Gallus homo est bellus; nam dulces iungil amores, 
Cum puero ul bello bella puella cubet. 

Gallus homo esl slultus nec se uidet esse maritum, 5 

Qui palruus palrui monstret adullerium. 

78 b 

Sed nune id doleo, quod purae pura puellae 
Sau ia conminxit spurca saliua lua. 

[5] Verum id non impune fercs; nam le omnia saccla 
Noscenl, el qui sis fama loquetur anus. 

77 nequiquom M : ne quicquam GOR I amice O : amico GM li 3 
'.'iiccine GO.li I subrepsi <":alp11rni11s : subrepli OM subrccli O I!~ 
Ei Lachmann : Si G0.1/R Sic D Mi lJ li 5, 6 chcu Friedrich : he hcu 
G hcu hc11 .II li G peslis A ld. I : peclus O 

78 b Q11al/11or uersus post c.1rminis 78 uersurn 6 sine 11llo inler-
11.1llo in codicilms scriplos cum car111i11e ii coniunxerat Sc:rliger. 
Pro (rag mento lrnbendi sunt carminis alicuius incerli, cuius i11ilio 
perieri111l duo uersus aul f'ortasse plures. 2 Sauia ,1/: Sania GO I 
conminxil Scaliger : coniunxit O connuxiL O li 3 ici non O: non 
ici G ici uerum non M li li fnma loquelur anus C.1lp11rni11s : famu­
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79 

Lesbius esl beau ; commenl ne le serait-il pas, lui que 

Lesbie le prefere, Calulle, a Loi et a toute ta familie? Mais 

qu 'ii soi l permis a ce bel homme de vendre Calulle el sa 

familie avec, si, parmi Ies gens de sa connaissance, ii en 

lrou1·e qui consenlent a recevoir de lui trois baisers. 

80 

Qu'est-ce a <lire, Gellius? pourquoi tes levres roses 

deviennenl-elles plus blanches que la neige hivernale, 

quand tu sors de chez toi le malin et quand la huitieme heure 

d'une longue journee le reveille apres une sieste noncha­

lanle ? II y a une raison, a coup sur; est-ii vrai, comme 

le chuchote la voix publique, que rtu as de sales plaisirs)? 

Oui, c'esl bien cela; c'eslce que proclamenl le~ flancsepui-

scs du pauvre \'ictor el tes levres souillees ............. . 

81 

N'y avait-il clonc dans une si grande populalion, Juven­

Lius, aucun homme aimable, digne de ta lendresse, pour 

que lu choisisses lon ho le, ce personnage 1·enu du mortei 

5 sejour de Pisaurum, plus pâle qu'une slalue doree, qui 

remplil Lon clCur et que Lu oses me preferer? Helas ! lu 

ne sais pas quel crime tu commels la. 

82 

Quintius, veux-tu que Catulle te doive ses yeux el plus 

encore, s'il y a rien de plus precieux queles yeux? Ne lui 

arrache pas ce qui lui esl beaucoup plus precieux que ses 

yeux ou que Ies biens plus precieux encore que ses yeux. 
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79 

Lcsbius csl pulce1·; quid ni? quem Lesbia malit 
Quam Le cum Lola genle, Calulle, lua. 

Sed lamen hic pulcer ucndat cum genle Calullum, 
Si lria nolorum sauia reppererit. 

80 

Quid clicam, Gelli, quarc rosea ista labclla 
Hiberna liant candidiora niue, 

Mane domo cum exis el cum le oclaua quiete 
E molii longo suscitat hora die? 

Nescio quid certe esl; an uere fa ma susurrat 
Grandia te meclii ten la uorare uiri? 

Sic certe esl; clamant Vicloris rupta miselh 
Ilia el emulso labra notata sero. 

81 

Nemone in lanto poluil populo esse, luuenli, 
Bcllus homo, quem tu diligere inciperes, 

Praelerquam isle tuus moribunda a sede Pisauri 
Hospes inaurala pallidior stalua, 

79-82 

,, 

Qui tibi nune cordi esl;quem tu praeponere nobis 5 

Au des? ei! nescis quod facinus facias. 

82 

Quinti, si tibi uis oculos debere Calullum 
Aut aliud, si quid carius est oculis, 

Eripere ei noii multo quod carius illi 
Est oculis, seu quid carius est oculis. 

79 1 pulccr O I ni quem : inquam O ll 3 pulccr O li 4 notorum OBI: 
nalorum O j rcppcrcriL O: repererit GRAC 

80 3 exis el D : exissel 0116 Lenta OD: lan la GM li 8 Ilia et emulso 
Pierius Valerianus et Faernus apud Stalium: tllc te mulso O tlla le 
mulso M 

81 1 uiuenli O 11 5 Qui Calpurnius : Quiel 01! 6 ci scripsi : elf.l j 
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CATULLE 8î 

83 

Lesbie, en presence d~ son mari, lance contre moi force 

malediclions; c'esl pour cel imbecile une grande JOie. 

\[ulel, lu n'ycomprends rien. Si, m'ayanl oublie, elle se 

laisail, son cccur serail inlacl; puisqu'elle gronde el 

5 m'injurie, non seulemenl elle se souvienl de moi, mais, 

chose encore bien plus forle, elle esl irrilee, c'esl-a-dire 

brulanle, embrasee. 

84 

" Havanlages n, disail Arrius, quand ii voulaildire «avan­

lages '"el« hembuches "• au lieu d'" embuches » ; ii se 
figurail aYoir parle merveilleusement, quand ii avail dil de 

loule sa force « hembuches "· Ainsi disaienl, je crois, sa 

mere el l'alfranchi, frere de sa mere, son ai'eul et son 

ai'eule malernels 1• Quand ii ful envoye en Syrie ~.ce ful le 

repos pour loules Ies oreilles; elles enlendaienl ces m.;mes 

mols sous leur forme douce el legere et n'en redoulaienl 

10 plus d'aulres pour l'avenir, quand lout ii coup arrive une 

nouvelle horrible: la mP-r lonienne, depuis qu'Arrius etail 

alic la-bas, ne s'appelail plus lonienrie, mais Hionieune. 

85 

.le hais el j'aime. Commenl esl-ce possible '? demandez­

vous peul-elre. Je !'ignore, mais jele sens el c'est une tor­

lure. 

I. La familie malcrncll<' d'Arriusclail d'originc servile, si on con­
sidere liber commc un acljcclif el non commc un nom proprc, cn 
loul cas d'originc plebeicnnc: mais puisquc le poete se rcjellc sur 
celle-la, c'cst qu'il cn Clail aulremenl de son ascendancc palcr­
nelle. Nous ,·oyons aussi qnc ccs ospiralions abusives alors ăla 
mode avaicnl cu d'abord quclquc chosc de vulgairc, qui scntail Ic 
pcuple. 

2. Sans doulc cn l'an 55, a\·cc le lriumYir Crassus, contre lcs 
Parlhcs. 
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83 

Lesbia mi praesenle uiro mala plurima <licit; 
Haec illi faluo maxima laelitia est. 

:\fole, nihil senlis. Si noslri oblila lacerel, 

Sana essel; nune quo<l gannil el obloquilur, 
Non solum meminit, sed, quae multo acrior esl res, 

Irata est; hoc esl, urilur el coquitur. 

84 

Chommoda dicebal, si quando corn moda uellel 

Dicere, el insidias Arrius hinsidias, 

[9) El turn mirifice sperabat se esse loculum, 

)Oj Cum quanlum polerat dixerat hinsidias. 
[a) Credo, sic maler, sic liber auunculus eius, 

Sic malernus auus dixeral alque auia. 

[5] Hoc misso in Syriam requieranl omnibus aures; 
Audibant ea<lem haec leniler et leuiler, 

~ ec sibi poslilla meluebanl talia uerb;i, 

[B] Cum su bilo alîerlur nunlius horribilis, 
lonios fluclus, poslquam illuc Arrius issel, 

lam non lonios esse, sed Hionios. 

85 

Odi el amo. Quarc id faciam, forlasse requiris. 
Nescio, sed fieri senlio el excrucior. 

83-8:-) 

10 

83 4 Sanna O Samia GM.4BC li 6 coquilur lipsius : loquilur O 
84 memorat Qv11'T11.1.>NYS /nsl. or. 1, 5, 20111 Chommoda Calpur­

nius : Commodu O li 2 arius hinsitlias M: arrius insitlias GOJl 11 uer·­
sus J el 4 qui post 11ers11m 10 in codicibus leguntur huc primu., 
reuocauil Po/.lianus I l in,itlias !:2115 ci11s esl O ci est D 11 B Audi­
banl D : Audicbanl U li 11 arlius GM/I m·bus U li t2>cd.hionios D : 
scd ionio U 
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86 

Quinlia esl belle pour beaucoup de gens ; pour moi elle 

est blanche, grande, bien faiLe. Qu'elle ait chacun de ces 

avantages, je l'accorde ; mais que dans l'ensemble elle 

merite le nom de belle,je le nie; car ii n'y a pas la moindre 

grâce dans ce grand corps, pas un grain de se!. Lesbie 

est belle, non seulemenl parce qu 'elle esl tout enliere 

d'une forme parfaite, mais encore parce qu'a toules Ies 

femmes elle"- derobe a la fois toutes Ies grâces. 

87 

Acune femme ne peut dire qlle a ele aimee auss1 

sincerement que tu !'as ete par moi, ma Lesbie. Jamais on 

n'a respecte un engagement avec autanl de fideli te que j'en 

ai monlre de mon câte dans mon amour pour toi 1. 

88 

Que fail, Gellius, celui qu1 assou\'il son prurit sur sa 

mere 2 el sa sccur el qui passe des nuits entieres a veiller 

avec elles, chemises bas? Que fait celui qui empeche son 

oncle d'elre un vrai mari? Ne sais-tu pas quel crime ii 

commel? li commel, â Gellius, un crime que ne lavent ni 

THhys qui borne le monde, ni !'Ocean, pere des nymphes; 

car ii ne peut pas aller plus loin dans la voie du crime, pas 

meme si, lele baissee, ii se devorait lui-mcme. 

89 

Gellius est mince ; comment ne le serait-il pas ? ii a une 

si bon ne mere, el si gaillarde, une sreur si joi ie, un si bon 

1. Quelques cditeurs ont place 75 h la suite de 87 contrairemenl a 
l'ordre des manuscrils. Transposition inutile. 

2. La femme de son pere, dit Vaiere Maxime 5, 9, 1. Catulle va 
plus loin. 
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86 

Quinlia formosa est mullis, mihi candida, longa, 

Recla esl. Haec ego sic singula confileor, 
Tolum iii ud « formosa » nego; nam nulla uenuslas, 

N ulla in lam magno esl corpore mica salis. 

86-89 

Lesbia formosa est, quae cum pulcerrima Lola est, 5 

Turn omnibus una omnis subripuit ueneres. 

87 

Nulla potesl mulier tantum se dicere amalam 

Vere, quanlum a me Lesbia amata mea es. 
Nulla fides nullo fuil umquam foedere lanta, 

Quanta in a more luo ex parte reperla mea est. 

88 

Quid facil is, Gelli, qui cum malre alque sorore 

Prurit el abieclis peruigilal lunicis? 
Quid facil is patruum qui non sinil esse marilum? 

Ecquid scis quanlum suscipial sceleris? 
Suscipit, o Gelli, quanlum non ullima Telhys 5 

Nec genitor nympharum abluil Oceanus; 
Nam nihil est quicquam sceleris quo prodeal ullra, 

Non si demisso se ipse uoret capite. 

89 

Gellius est lenuis; quid ni? cui lam bona mater 
Tamque ualens _ _11iual lamque uenusla soror, 

86 4 Nulla esl in corpore m. s. habet Qv1NTILIANvs Inst. or. 6, 3, 
18 li 5 pulcerrima O li G omnis O I subripuiL OD 

87 2 cs Scaligcr: esl n li 3 nullo D: ullo o I unquam GM I Lan to 
O: Lanta D 

88 2 ProruiL GJ/ Prorurit O 114 Ecquid ed. Parm.147.,: El quid f.l I 
qunnlum GO : taolum MRAD 11 5 LeLhis ML : lhelis GORC 
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oncle el, de lous cotes, lanl de jeunes parenles; commenl 

5 ceşseraiL-il d'Clre maigre ? l\'leme s
1

il ne louchait qu'ă. cc 

qu'il lui esl inlerdil de loucher, vous vous expliqueriez 

encore largement pourquoi ii esl maigre. 

90 

Puisse-l-il naîlre un mage de I 'union abominable de 

Gellius avec sa mere el puisse-t-il apprendre l'aruspicine 

des Perses 1 ! li faul que la mere el le fils donnenl le jour a 
un mage, s'il y a quelque verile dans la religion impie des 

5 Perses, pour que Ies dieux accueillenl avec plaisir ses 

prieres el ses chanls, lorsqu'il fera fondre sur la flamme 

Ies grasses enlraille~ des viclimes. 

Ul 

:\'on, Gellius, si j'esperais pouvoir me lier a loi dans 

mon malheureux amour, dans mon amour eper<lu, ce n'e­

Lail pas parce que je le connais~ais bien el le croyais fidele 

et capable d'ecarler de la pensee une aclion honlcuse el 

deshonorante; mais je me disais qu'elle n'eLail ni ta mere 

ni ta sceur celle pour qui je me consumais <l'amour el, 

quoiqueje fusse lie avec Loi par d'elroites relalions,j'avai~ 

cru que ce n'etail pa~ une raison suffisanle pour loi. Toi, 

10 Lu l'as lrOU\'Ce surtisanle ; lu ne pren<ls plaisir a une l'aule 

qu'aulant qu'clle a quelque chose <l'un crime. 

92 

Lesbie me maudit sans cesse el ne lat"it pas sur mon 

comp le; que je meu re, si Lesbiene rn 'aime pas. La preu ve "? 

c'esl quej'en puis dire aulanl: je la couvre d'imprecalions 

i1 chaque inslanl ; mais que je meure si je ne l'aime pas. 

1. Chez Ies Perscs, Ies mages, disaiL-on, pouvaient cpouser leur 
mere. Le vreu de Calullc esl, naLurellemenL, un pur sarcasme. 
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Tamque bonus p;ilruus, Lamque omnia plena puellis 
Cognatis, quare is desinat esse macer? 

Qui ul nihil allingal, nisi quod fas tangere non esl, 
Quantumuis quare sit macer inuenies. 

90 

Nascatur magus ex Gelli malrisque nefando 
Coniugio el discal Persicum aruspicium; 

Nam magus ex malre· el gnato gignalur oportel, 
Si uera est Persarum impia religio, 

Gratus ul acceplo uenerelur carmine diuos, 
Omenlum in fiamma pingue liquefaciens. 

9L 

'.'Ion ideo, Gelli, sperabam Le mihi fidum 
ln misero hoc nostro, hoc perdilo am ore fore, 

Quod le cognossem bene conslanlemue pularem 
Aul posse a lurpi menlem inhibere probro, 

Sed neque quod malrem nec germanam esse ui<lebam 
I-Ianc tibi, cuius me magnus edebat amor, 

Et quamuis tecum multo coniungerer usu, 
Non salis id causae credideram esse tibi. 

Tu salis id duxli; tantum tibi gaudium in omni 
Culpa est, in quacumque esl aliquid sceleris. 

92 
Lesbia mi dicit semper male nec Lacet umquam 

De me; Lesbia me dispeream nisi a mat. 
Quo signo? quia sunt Lotidem mea; deprecor illam 

Assidue, uerum dispeream nisi amo. 

89 I maccr MAC : maler GOilfL GO/W [[ 6 fi/IC 

10 

90 I mo,;ns D : magnus O li ; Gralus L. Muller : Gnulus O li 
6 OmcnLnm .lf: Omne turn G Qni lum O 

9t ' AuL po'SC oul n I mentcm D : menle n ll 9 id duxti .Hd. 1 : 
indnxli G0.1//1 

92 hahet Gm.1.1vs 7, 16, 2 [[ 1unquamG112 amnt 00 GBLl.IVS: an:o 
GACL li 3, .\ /1,1bent O,\ Gm.L1vs om. U [ 3 Lotidem ea 0.1 Gm.u 
corl.J. I I ucro O 

C.\T111,1.n, Pnesies. 12 
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93 

Je n'ai pas une envie demesuree, Cesar, de chercher a 
le plai re 1 , ni de sa voir si tu es blanc ou no ir 2 • 

94 

Laverge fait la debauche. - La verge fail la debauche ?­
Bien sur. Comme on dit, la marmite ramasse Ies legumes 

toule seule. 

95 

La Zmyrna de mon cher Cinna, neuf moissons el neuf 

hi \·ers apres qu'il l'a commencee, est enfin publiee, lan dis 

qu'Horlensius a ecrit cinq cent mille vers en une seule 

5 annee(?) .......... La Zmyrna sera envoyee jusqu'aux 

eaux profondes du Satrachus, la Zmyrna sera dans long­

lcmps encore deroulee par Ies siecles chenus. Mais Ies 

annales de Volusius mourront aux bords memes de la 

Padoua el fourniront souvent de larges chemises aux 

maquereaux. Que Ies petils chefs-d'ccuvre de mon ami 

10 soient toujours chers a mon cccur ! Libre au peuple de 

savourer l'ccuvre ampoulee d'Anlimaque. 

96 

Si Ies tombeaux muets peuvenl trouver, Calvus, quel­

que douceur el quelque salisfaclion dans notre chagrin, 

dans Ies regrels qui ravivent nos anciennes amours et nous 

font verser des larmes sur Ies affeclions d'anlan auxquelles 

5 nous avons dit adieu, assurement Quinlilia est moins affli­

gee de sa mort premaluree qu'heureuse de ton amour. 

1. Hcponse ă des avances de Jules Cesar pour une rcconcilialion 
apres Ies cruelles cpigrommes 29 el 51. 

2. Proverbe. Tu m'cs in<liITerenl. 
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93 

Nil nimium sludeo, Caesar, Libi uelle placere, 
N ec scire ulrum sis albus an aler homo. 

9-l 

Mentula moechatur. Moechalur menlula? Certe. 
Hoc est quod dicunl, ipsa olera olla legit. 

95 

Zmyrna mei Cinnae nonam post denique messem 
Quam coepla est nonamque edila post hiemem, 

Milia cum interea quingenla Horlensius uuo 

93-96 

Zmyrna cauas Salrachi penitus miltelur ad undas, 5 

Zmyrnam cana diu saecula peruoluenl. 
Al Volusi Annales Paduam morienlur ad ipsam 

Et la xas scombris saepe dabunl lunicas. 
Parua mei mihi sint cordi monumenla sodalis, 

Al populus Lumido gaudeat Antimacho. 10 

96 

Si quicquam muleis gratum acceplumue sepulcris 
Accidere a nostro, Calue, dolore polest, 

Quo desiderio ueleres renouamus amores 
Alque olim missas llemus amicilias, 

Certe non Lanlo mors immatura do~rist 
Quinliliae quanlum gaudel amare Luo. 

5 

93 2 /iabel Qv1NT11.1Ar<vs 11, 1, 38 I scirc : si orc O I si saluus an 
allcr O sis alcr an albus Qv1r<T1L1A1ws 

941 mcnlula'? Certe i11lerpu11xit Miillenbach. 
95 1 memorant Qv1NTll.IAN\'S lnsl. or. 10, 4, 'i; P1111.AnGYmvs ad 

V1ma. Ecl. 9, 35; Co mm. Cruq. Hon. p.635 I/ 3 Millia GM 11 ·I uacuum 
inlcrrrnllum lrn/Jel Dom. sine inleruallo O li 5 canas O Jl 6 pcruoluil 
O 119 sodalis A1.11. I : om. O li 10 cutimacho O 

96 mutcis Scl11v11be : mutis el O I/ 5 dolol'ist l/aupl : dolor est 
GUJIRBL 
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97 

Je crois bien, n'en deplaise aux dieux, gue Je ne ferais 
a ucu ne di!Terence si je senlais la bouche ou le cui d'Aemi­

lius. L'une n"esl pas plus propre, l'aulre n'est pas plus 

sale, el meme son cui esl encore plus pro pre, el prefera­

ble; car ii n'a pas dedents; sa bouche a des denls de six 

pieds el des gencives comme celles d'un vieux co!fre de 

voilure 1 , el avec i;a un riclus gui rappelle la vulve, beanle 

par la chaleur, d'une mule gui pisse. Mon homme beso;.;ne 

10 beaucoup de femmes el ii fail le beau. El on ne l'envoic 

pas a la meu le el a l'âne du bonlanger 2 '? El celles gui 

le louchent, qu'en penserons-nous '? Ne sonl-elles pas 
dignes de !echer le eul d"un bourreau malade :i? 

!l8 

Tu meriles aulanl que personne, sale \'eclius, gu'on 

dise contre toi ce gu'on dil aux bavarcls el aux sols: avec 

une langue comme la tienne, lu pourrais, au besoin, !echer 

;, des culs, ou cncore des souliers de pay5an. Si lu veux 

nous faire lous mourir loul â fait, Veclius, ouvre la 

bouche; lu obliendras loul a fait le resullalgue lu desires. 

99 

Je L'ai derobe, au milieu de Les jeux, â Juvenlius loul 

de miel 1, un pelit baiser plus cloux que la clouce ambroisie. 

1. II y a la encore chez Calul le un souvenir du pays natal; car 
le mol ploxenum, par lcquel ii designe cc colîre, venail des bords du 
Po, comme en lcmoigne Quinlilicn; ii CLail probablemenl d'origine 
eclLique. 

2. li faudrail lui inOiger la mcme punili'Jn qu'aux esclaves pris 
en faulc; mais c'csl impossiblc, parce qu'il n'csl pas <'sclave. La 
punilion consislail lt Lourner la mcule soi-meme ou ii survciller 
!'line qui la Lournail. 

3. Les bourreaux il. Rome, comme dans Lous Ies pays du monde, 
inspiraient l'efTroi el la rcpulsion. 

4. Dclicieux, plcin d'attrail. E"<p1·cssion du langage familier. 
cr. 3, 6. 
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97 

Non (ila me di amenl) quicquam referre pulaui, 

Vlrum os an culum olfacerem Aemilio. 

:'\ilo mundius hoc, nihiloque immundius illud, 

Verum etiam culus mun<lior el melior; 

~am sine denlibus est; dentis os sesquipedalis, 

Gingiuas uero ploxeni habel ueleris, 

Praeterea rictum qualem diffissus in aestu 

Meientis mulae cunnus habere soiei. 

Ilic fuluil mullas et se facil esse uenustum ; 

El non pislrino Lraditur atque asino? 

Quem siqua allingit, non illam posse pulemus 

Aegroli culum lingere carnificis? 

98 

ln Le, si in quemquam, clici polc, putide Vecii, 

Id quod uerbosis dicilur el fa Luis ; 

Ista cum lingua, si usus uenial libi, possis 

Culos el crepidas lingere carpalinas. 

Si nos omnino uis omnes pe!'dere, Vecti, 

Deiscas; omnino quod cupis efficies. 

99 

Surrupui Libi, dum ludis, mellile luuenli, 

Sauiolum dulci dulcius ambrosia. 

97-99 

10 

5 

971 dii GOJf ! quicquam DL : quicqui<l GOMRAC li 3 Nilommun­
<lius G Nihil omun<lius O I hoc nihiloque O hoc nohisque O 11 ~ est 
hic <lcnlis hos sellquipc<lolis D est hic <lcnlis sescquc dc<lolis O 11 
6 memorat Qv1NTI1.lANvs .Inst. or. I, 5, ~; habet FssTVS p. 290 
Muller I ploxcni ex QnNTll.IANO \'ossius : ploxnio O ploxonio 
GllA C ploxomio M li 7 diffissus Statius : <lclîessus O defcssus G li 
8 Mcicnlis .MII : Mcgcnlis GO I connus O li 9 facil OD : fccit O li 
10 prislrino O 

98 l inquom quom n I Vecli Bae/1ren.ţ : uicli o 111 carpotians 
GOM li 6 Dciscas Hendrikson : Discos O 

99 1 Surrnpni Friedrich : surrnpuil O Surripuil O I iuucnli R : 
utucnli i.i 112 Suouiolurn n (cf. V. 1-11 I ornbrosio D : ambrosio o li 
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~lais mon larcin n'esl pas reslc impuni; pendanl plus 

5 d~une heure fai ete„ je m"en souviens, comme cloue au 

sommet d'une croix, quand je me suis excusc aupres de 

loi, sans que mes larmesaienl pu flechir si peu que ce flit 

la co Icre. A peine ma faule commise, lu as essuye de lous 

les doigts Ies goutles donl tes levres elaienl couverles, 

pour enlever la souillure que ma bouche y avait laissee, 

10 comme si c'eul ele la salive immonde d'une louve 1 [qui 

s'abandonne a lous venanls]. Ensuite tu n'as pas cesse 

d'appeler sur ma pauvre personne Ies rigueurs de l'Amour 

el de me lourmen ler de lou Les Ies maniereş, si bien qu 'a­

pres avoir ele d'ambroisie ce petit baiser est devenu pour 

15 moi plus amer que l'amer ellebore. Puisque c'esl la le 

châlimenl donl tu menaces mon malheureux amour, 

jamais, a l'avenir, je ne te deroberai plus de baisers. 

100 

Caelius el Quinlius, fleur de la jeunesse de Verone, se 

meurent d'amour, le premier pour Aufilenus, le second 

pour Aufilena, !'un pour le frere, l'autrn pour la sceur. 

C'esl la ce qu'on appelle la camaraderie fralernelle dans 

5 taule sa douceur. Pour lequel ferai-je plutât des vcrux? 

Pour toi, Caelius ; car tu m'as donne de ton amilic unique 

des preuves eclalanles, quand une flamme insensee m'em­

brasail jusqu'aux moelles 2 • Sois heureux, Caelius, et, dans 

ton amour, lriomphanl ! 

1. u Fcmme insaliable dans la dcbauchc : La pluparl des femmes 
sonl un pcu louves. C'esl une franche louve. " Il.ichelel, Diction­
naire (1680). Cf. FunETJEnE, Dictionnaire (1690), au mol Loup. 
" Ribaudcs, paillardes, .. louves. " Nom. nu FA11., Propos rustiques 
el {acecieux, 9 ( 1547). " Cc trio de louves surannecs ... " J .-B. 
lloussEAU, Epitres, 1, 3. 

2. Ce pcrsonnagc avail manifcslc sa sympalhie a Catulle deses­
pcrc! par Ies infidclitcs de Lesbie el peul-etre aussi l'avaiL-il aide, 
comme Allius (68, 66), a vaincre cerlaines difficultes materielles. 
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Verum id non impune tuli ; namque amplius horam 

Suffixum in summa me memini esse cruce, 

Dum tibi me purgo nec possum fletibus ullis 

Tanlillum uostrae demere saeuiliae. 

Nam simul id factum est, multis diluta labella 

Gutlis abstersti omnibus articulis, 
Nei quicquam nostro contractum ex ore maneret, 

5 

Tamquam commictae spurca saliua lupae. 10 

Praeterea infesto miserum me tradere Amori 

Non cessasti omnique excruciare modo, 

Vt mi ex ambrosia mutatum iam foret illud 

Sauiolum lristi tristius elleboro. 
Quam quoniam poenam misero proponis amori, 

Numquam iam poslhac basia surripiam. 

100 

Caelius Aufilenum et Quinlius Aufilenam 
Flos Veronensum depereunl iuuenum, 

Hic fralrem, ille sororem. Hoc esl, quod dicitur, illud 
Fralernum uere dulce sodalilium. 

Cui faueam potius? Caeli, Li bi; nam lua nobis 
Perspecta egregie est unica amicitia, 

Cum uesana meas torrerel flamma medullas ; 
Sis felix, Caeli, sis in amore potens. 

15 

8 abslc1·sli O: AslcrsiO li 9 Nci B11ehrc11s: Ncc O li 13 ombrosio Q li 
1 'i Sauiolum (J 

tOO l Cclius GM: Ellius O Melius D li 2 ueroncnsum GMD: Lre­
roncnsum OCL I dcpcreunl ed. Parm. 147.9 : dcpcrcrel O 116 Pcr­
specla /lali : Perfecta O I egrcgic est Baehrens : esl igitur est 
OMl!A esl igi:ur CL est exigitur est G 
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101 

A pre~ avoir traverse bien des nalions, bien des mers, je 

~11is venu, mon frere, rendre cel hommage ales resles infor­

Lunes ; j'ai voulu l'apporler la supreme offrande due a la 

morl el adresser guelques trop vai nes paroles a la cendre 

;, muelle, puisgue Ia forlune m'a separe de ce qui ful toi­

meme, heJas ! lllOll pauvre frere, si indignemenl enJeve i1 

mon affeclion. Aujourd'hui pourlanl, voici, en allendanl, 

Ies lrisles ofTrandes donl un anligue usage de nos peres 

honore Ies lombeaux; re9ois-Ies, loules lrempees des larmes 

10 fraternelles; el a loutjamais, mon frcrc, salut el adieu. 

102 

Si jamais par sa discretion un homme a merite de rece­

voir Ies conlidences d'un ami gui connaissaita fond sa fide­

li le, c'esl moi ; tu verras gue j'ai ~ete inilie a celle Joi 

sacree, Cornelius; crois bien gue je suis de,·enu Harpo­

crale. 

103 

Ou bien rends-moi, s'il le plaîl, mes dix miile sesterces, 

~ilon, et apres sois aulanl gue lu voudras dur el inlr;1i­

lable; ou bien, si lu aimes Ies ecus, cesse, je l'en pric, 

d'elre enlremelleur el Cil meme tcmps dur el intrailabJe. 

104 

Crois-tu que j'ai pu oulrager celle gui est loute ma vie, 

gui m'eslplus chereque mes deux yeux? ~on, je ne l'ai 

pu el, si jele pouvais, je ne l'aimerais pas aussi eperdu­

ment; mais, avec Tappon, tu mcts du miracle parlout. 
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101 

Mullas per genles el mulla per aequora ueclus 
Aduenio has miscras, fraler, ad inferias, 

Vl le poslremo donarem munere morlis 
El mutam nequiquam alloquerer cinel'em, 

Quandoquidem forluna mihi lele abslulil ipsum, 5 

Heu miscr indigne fraler ademple mihi. 
Nune lamen interea haec prisco quae more parentum 

Tradila sunt tristi munere ad inferia!<, 
Accipe fraterno multum mananlia flelu. 

Alque in perpeluum, fraler, aue alqne uale. 

102 

Si quicquam lacilo commissum esl fido ab amico, 
Cuiuit sil penilus nota fides animi, 

Meque esse inuenies illorum iure sacl'alum, 
Corneli, el faclum me esse puia Harpocralem. 

103 

Aul, sodes, mihi redde decern seslerlia, Silo, 
Deinde eslo quamuis saeuus el indomilus; 

Aul, si le nummi deleclant, desine, quaeso, 
Leno esse alque idem saeuus el indomilus. 

104 

Credis me poluisse meae maledicere uilae, 
Ambobus mi hi quae carior esl oculis '! 

Non polui, nec, si possem, tam perdile amarem; 
Sed lu cum Tappone omnia monstra facis. 

10 

tot 4 mulam O {cf. 68, 90): mutum D I ne quicquam O 111 hec O 
hoc (l I priscoque O 

i02 1 amico M : anliquo GO li -I nrpocralem O 
103 1 scxlcrcin O li 3 mimmi O numi G mimi Al 
104 3 nmarcm D : amare n 
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105 

Laverge s'elforce de gravir la montagne de Pipla ; Ies 

Muses, a coups de fourche, l'en rejellenl, la tele la pre­

miere 1 • 

106 

Quand on voit un crieur public avec un joii garc;on, 

que croire, sinon que ce garc;on a grande envie de se 

vendre? 

107 

Celui donl Ies desirs el Ies souhails sonl combles par une 

faveur du sort contre son esperance en eprouve une joie 

parliculiere. J'eprouve clonc, moi aussi, une joie, et plus 

precieuse que !'or, en le voyanl revenir a moi, Lesbie, au 

gre de mes desirs, oui, revenir a moi, au gre de mes desirs, 

contre mon esperance, el, de toi-meme, me rendre la per­

sonne. O jour bien dignequeje lemarque d'une pierreplus 

blanche ! Parmi Ies vivanls y en a-t-il un plus heureux 

que moi, el qui pourra dire qu'il y ait rien de plus souhai­

Lable que ma vie? 

108 

Si Ie peuple, Cominius, devail decider de la mort que 

merite la vieillesse chenue, souillee par Les mccurs im­

pures, avanl loul, je n'en doule pas, ii ferail couper la 

langue ennemie des honneles gens, pour la donner a un 
5 vaulour avide ; on l'arracherail Ies yeux el un corbeau Ies 

engloutirail dans son noir gosier; Les inlestins seraienl la 

proie des chiens ; les autres membres, des loups. 

1. Mamurra (l\lcnlula) est qualifie ailleurs (57, 7) d'erudilolos. 
Nous voyons ici qu'il clail auleur, ct pcul-Cll'e auleur de vers. 
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105 

Menlula conalur Pipleium scandere monlem; 
Musae furcillis praecipilem eiciunt. 

106 

Cum pue1'0 bello praeconem qui uidel esse, 
Quid cred al nisi se uendere discu pere? 

107 

Si quicquam cupido oplanlique obtigil umquam 
lnsperanli, hoc esl gralum animo proprie. 

Quare hoc est gralum nobis quoque, carius auro, 
Quod le resliluis, Lesbia, mi cupido, 

Hesliluis cupido alque insperanli, ipsa refers le 
Nobis. O lucem candidiore nota! 

Quis me uno uiuil felicior, aul magis hac res 
Oplandas uita dicere quis poleril? 

108 

Si, Comini, populi arbitrio lua cana seneclus 
Spurcata impuris moribus inlereal, 

105-108 

Non equidem dubito quin primum inimica bonorum 
Lingua execla auido sit dala uolturio, 

Elîossos oculos uorel alro gullure coruus, 
Intestina canes, celera membra lupi. 

i051 piplcium RC : pipleum M pipileium GO I scindcre O 112 fur­
cilis GOBL 

i06 I pucro hcllo Ald. I : pucro obcl\io G1AC p. obelio GOBD I 
csse GOR: ipsc MII 

i07 1 quicquam D : quicquid 0 quidquid O 11 6 oluce 011 7 hac rcs 
Lachmann : hac csl O mc est O 11 S Oplandas Lachmann : O Oplan­
dus 

i08 Si Comini ,11. Guarinus : Sic homini O I populi arbilrio Sl/1-
lius: populari arbitrio O 114 execln Lachmann: exerla O exercta O 
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109 

Tu m'assures, â ma vie, que nolre amour ne sera que 

dClices et qu'il n'aura poinl de fin. Grands dieux, failes que 

sa promesse se realise, que ses paroles soienl sinceres el 

o viennenldu cIBur, afin que nous puissionsfaire durer aulanl 

que nolre vie le lien sacre d'une imperissable tendresse. 

110 

Aufilenn, on loue loujours celles de nos amies qui sonl 

de bonne foi: elles rei;oivent l'argenl el s'executent. Toi 

qui, apres m'avoir promis, m'as manque de parole, tu es 

mon ennemie; en prenanl si souvenl sa ns rien accorder, lu 

~ commels une perfidie. T'executer aurait ete, Aufilena. 

d'une femme loyale; ne rien promellre, d'une femme 

chasle; mais ramasser ce que Ies gens le donnenl, en Ies 

fru~lrant de l'elfet allendu, c'est faire pis qu'une calin 

rapace, qu1 proslilue loule sa pcrsonne. 

111 

Aufilena, se conlenler loule sa vie d'un seul homme esl 

pour une epouse une gloire sans egale; mais ii va ul mieux 

pourune femme se donner a n'importe qui que d'a.voir de 

son oncle des enfa.nts qui soient cousins germains de leur 

mere. 

112 

Tu le mulliplies, Nason ; mais Ies gens ne se mulli­

plienl pas pour descendre (au forum) avec toi; Nason, tu 

es un homme moulu 1 , un gilon. 

1. Calcmbour probable sur Ic mol multus, qui pourrait bicn Clrc 
con fondu, dans une inlcnlion obscene, avcc un ancicn participe du 
verbe molere. " Vieilles moulucs "• s'entend de meme chez Noiii. 
"" FA11., l'ropos r11stiques el facecieu.r, 9, cd. de 15-19 (lo!i7). 
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109 

locundum, mea uila, mihi proponis amorem 

Bune noslrum inler nos perpeluumque l'ore. 

Dei magni, facile ul uere promillere possil, 

Alque id sincere dical el ex animo, 

Vl liceal nobis Lola pcrducere uila 
Aelcrnum hoc sanclac foedus amiciliae. 

110 

Aufilena, bonae sem per laudanlur amicae; 

Accipiunl prelium, quae facere insliluunl. 
Tu quod promisli mihi quoJ menlila, inimica es, 

Quod nec clas el fcrs saepe, facis facinus. 
Aul facere ingenuae est, aul non promisse pudicae, 

Aufilena, fuil; sed dala corripcre 

Fraudando elîeclu est plus quam meretricis auarae, 
Quae sese loto corpore prosliluil. 

111 

Aufilena, mro conlenlam uiuere solo, 
Nuplarum laus esl laudibus ex nimiis; 

Sed cuiuis quamuis potius succumbere par est, 
Quam matrem fralres ex palruo pa.rere. 

112 

5 

Multus homo es, Naso, neque lecum multus homosl qui 
Descendil; Na so, multus es el palhicus. 

i09 1 amorem D : amore O 112 Hunc G1r.l llinc G li 3 Dei scripsi : 
Dii GOM 

HO 1 el 6 Auffilena G.lfR Aul fillena O 11 3 promisisli r.l 111 el fcrs 
Bapt. Guari11us : ncc fers 0 li 5 promissc Parthenius : promissa f.l 

11 7 clîcclu est Heyse : cfficil r.l li 8 tolo D : Lola Q 
Hi 1 Auffilena G.\IR : Aul fillena O I 2 ex nimiis Baehrens : cxi­

miis !.2 li 3 par D : pars O 11 ·l parcre suppl. Doering el Schmidt. 
H2 I cs Itali: csl n I homosl Schwabe: homo sed D homo GO I 

qui Sca!iger: quc MRAC oni. GO 112 cs O;lf: csl G 
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113 

Sous le premier consulat de Pompee, ils etaienl deux 1, 

Cinna, a posseder Moecilla ; aujourd'hui que le voila elu 

consul pour la seconde fois, ils sonl bien resles lous Ies 

dcux, mais avec chacun ii en esl pousse un millier. Graine 

d'adultere feconde ! 

114 

A cause de son <lomaine de Firmum, Laverge passe 

pour riche, non sa ns raison; on y voit tanl de choses pre­

cieuses, du gibier il plume, des poissons de loute espece, 

des prairies, des champs, des bcles sauvages ! En pure 

perle : ses depenses excedent le revenu. Alors j'accorde 

qu'il serail riche, ii condilion de manquer de lout. Vanlons 

Ic domaine, pourvu que Ic proprietaire soit dans le besoin. 

115 

Laverge a env1ron lrenle jugeres 2 de pra1r1es, qua­

ranle de lerres cullivees; le resle equivaul a des mers. 

Commenl ne surpasseraiL-il pas Cresus par ses richesses 

celui qui, dans un seul domaine, possede tanl de biens dif-

5 ferenls, des prairies, des champs, des forels immenses, des 

bocages el des etangs jusqu'au pays des Hyperboreens el 

j usqu 'a la mer Oceane! Toules ces proprie Les sonl grandes ; 

pourlanl ii a encore en lui-meme la plus grande de 

loules 3 ; ce n'esl pas un homme, mais positivement une 

grande verge mena<;anle. 

1. Cesar el probablement aussi :-Ofamurra. 
2. Le jugere equivalant a 25 ares, la superficie indiquce paralt 

bien modeste pour Ctre cn rapport avec le contexte. Aussi Friedrich 
entcnd : ii a de~ jugeres de prairies a peu pres autant que trente 
aulres propriCtaircs rcunis. 

3. Tel me parail ctre encore le seul sens possible de cc vers tres 
discute. 

https://biblioteca-digitala.ro



96 CA 'fl' LL l'S 

113 

Consule Pompeio primum duo, Cinna, solebant 
Moecillam; facto consule nune iterum 

Manserunl duo, sed creuerunl milia in unum 
Singula. Fecundum semen adulterio. 

114 

Firmano saltu non falso Menlula diues 

113-115 

Ferlur, qui lot res in se habet egregias, 
Aucupium, omne genus piscis, prata, arua ferasque. 

Nequiquam; fructus sumptibus exuperat. 
Quarc concedo sit diues, dum omnia desinl. 

Saltum laudemus, dum modo ipse egeal. 

115 

Menlula habet inslar lriginla iugera prati, 
Quadraginla arui ; cetera sunt maria. 

Cur non diuitiis Croesum superare polis sit, 
Vno qui in saltu lolmoda possideal, 

Prala, arua, ingentis siluas sallusque paludesque 5 

Vsque ad llyperboreos el mare ad Oceanum? 
Omnia magna haec sunt, lamen ipsesl maximus ullro, 

Non homo, sed uero menlula magna minax. 

H3 2 Moccillam Baehrens : mcciliam G mccilia O I 'i ~ingulum !:l 
114 I Firmano sallu Ald. I: Firmanus saluis GOM I mcnsula U li 

3 o ucu piam O li 4 Nequicquam Gilf li 6 Saltum O : Saltcm O 
HS 3 polis sit D : potuissct O 11 'i tot moda O 11 5 uigentis O ingcn­

tcs GJ/ li 6 occcanum GOM 117 ipscsl Friihlich : ipse si O I ullro 
llali : ullor O li H mcntulla G 
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116 

SouYenl, 11 ton inlenlion, j'ai cherche avec la passion 

crun chasseur Ja forme I SOUS Jaquelle je pourrais l'adresscr 

des vers du descendanl de Ballus 2 pour le flechir el 

t'empecher de lancer lant <le lrails hosliles jusque 

~ sur ma tele; je vois aujourd.hui que j'ai perclu ma peine, 

Gcllius, et que mes prieres n'onl servi de rien. Dans ce 

combat, ponr eviler le~ coups ii me sullil de mon man­

lcau ; Loi, lu seras lransperce par Ies miens el lu subiras 

Lon chf1timenl. 

I. La Lra<luclion en vers laLirn;, 
2. Des vers g-recs ele Callimaquc. Catullc aurail drmc ecril quelque 

chose d'analogue i1 6:1 cL GG. 
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Saepe libi slu<lioso animo uenanle requirens 

Carmina uti possem mitlere Ballia<lae, 

Qui le lenircm nobis, ncu conarere 
Tela infesta meum millere in usque capul, 

llunc uideo mihi nune fruslra sumplum essc laborcm, 

Gelli, nec noslras hinc ualuisse prece~. 

Contra nos lela isla lua euilamus amictu ; 
.-\t fixus noslris lu <labis supplicium. 

l lll 

H6 I requircs 0112 bnlriadc 0 li I Teta infesla 111cu111 mill. 
MvnF.1'\"S : Tclis infesta mitl. n I millcrc in usquc l\hnET\"S : mit 
lcrcmusquc l.1 li i euilahimus amicta !J li 8 Affi ~us GO 

Explicit Calulli Vcroncnsis libcllus G Sequilur in codem codice 
subscriplio qu.m1 in prae(alionis p.1qi11is XX\"JI/, XXIX, retiuii. 
Finito libro rcferamus i;racia Chrislo. Amcn O Dco gralias. A mcn 11111 

C.\TL'L1.e 1 Pod.'iies. 13 
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FRAGMENTS 

AUTifEl"TIQl'ES 

t. TEllENTIANl'S MAURUS 2754 : (( Ce mclre esl consacre a 
Pria pe par la pluparl des poeles, enlre aulrcs par Catulle, qui 
a ecril un poeme de cc genre : 

Je te dedie el te consacre ce bois, Priape, suiM11l le 
rile en usage dans la demeure, a Lampsaque el a Priapus. 

Car c'esl toi surloul qu'adore dans ses Yilles la cole de 

l'Hellesponl, plus riche en huîlres que loules Ies aulres 

co Les. 

Nous savons que Calulle a ecrit plusicurs pieccs sem­
blablcs. » 

2. Nonius '.\larcellus p. I H '.\!. "Ligurrire, gouler ... Catullc 
dans un poeme priapique : 

....... Ja fanl3ÎSÎC de goÎ.JlCf a ffi0ll bien. D 

DOUTF.UX 

3. PonP11Ynro:-; el le Commenlaire de Cruq sur HonACE, Odes, 
i, 16, 2:;: " Calulle, menai;anl quelqu'un de ses inveclives, 
dit: 

.'.\lais lu n'echapperas pas a mes iambes. )) 

4. S1mvrus sur YmGILE, Rneide, 4, 409 : " Dans eaue ue est 
long ; mais nous disons qu'il y a un imperalif de la troisieme 
con.iugaison, commc s'il vcnail de cauo, cauis; c'est aussi ce 
qui foit que Catulle a dit cavere. " 
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CERTA 

L TrnENTIANVS l\IA\"RVS 285-1, 
Et ferme modus hic dalur a plerisquc P1·iapo, 
Inter quos cecinit quoque carmen tale Catullus; 

Hunc lucum libi dedico consecrnque, Priape, 

Qun domus lua Lampsnci est quaque lege Priapi. 

N am le praecipue in suis urbibus eolit ora 

llellcsponlia celeris oslriosior oris. 

El similes plures sic conscripsisse Calullum 
Scimus. 

halienl C.,E><n·s llAssvs, p. 260, 13 J(eil, AT1L1vs FonTVNATIAl'<YS, 
p. 292, U, MARIYS \'1c:To111:<,·s, p. 119, 151, 152, CENsoni:ws, p. 615, 
11 li 2 quaquc lege Priapi Biic/ieler: quoquc Priapc TEnllNTIA'""' 

2. N oNn·s MAnCELLvs, p. 134 1\1: Ligurrire, degustare„. 
Calullus priapeo (Calulus priopo codd. corr. Lachmann): 

..... de rr.eo ligurrire libido esl. 

D\'BIA 

3. Po11Pt1Yl\JO el Comm. Cruquii ad Carm. i, 16, 25. Calullus, 
cum maledicla minarclur, sic ail: 

Al non elfugies meos inmbos. 

Porphyrioncm nihil aliutl nisi 40, 2 male rctlulissc suspicio esL. 
cr. ~1. 6. 

4. S1mv1vs nr/ VEnG. Aen„ 4, 409: " Caue » ue longa csl„„ 
seci dicimus a IC'rlia coniugalione csse irnpcraliuum, ul" cauo, 

cauis '" Ilinc eliam Catullus caul!re dixit. 
Arnbigilur an SEnv1vs oei 50, 18, 19 el 61, 1'>2 respcxcril, uhi 

eoni', non cauerc, legilur. 
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5. SEnvws sur Vrn1;1LE Eneide, !), 609: "li fa ul nolcr qu'c11 
parlanld.lris \'irgile fait Ic mol arcus (l'arc-cn-ciel) du mascu­
lin; Calullc ('[ d'aulrcs cmploicnt IP genre feminin, en remon­
lant a !'origini' du mol; c'est ainsi que nous lisons chez lui 
h.uc .1ttis (celle Allis) el haec Gallus (celte Gallc)." 

6. PLINE, //is/oire 11.1/urelle, 28, 1'J: " Thcocrile clwz Ies 
Clrecs, Catullc chcz nousct, en demier licu, Virgile ont imit!· 
IC's incantalion~ d"s amoureux. " 

7. S1mvws sur \'mc;1LE, Georgiques, 2, 95: "Celle \'ariete de 
vigne ( c<'lle de la Hhctie) est preconiscc sur lout par Calon; ... 
:iu conlraire clic esL rahaissee par Catulle ; ii dit qu'elle n'esl 
lionnc a ricn el s\;lonnc de l'eloge <pic Ca Ion Cil a fait.)) 

8. VAnno:-i, Sur la la11r111e latine,(;, G, p. :.i, :\I: "La nuit (esl 
ainsi nommee) parceque, comme dit Calullc, toulserail glac(~ 
de froid sans l'intencntion du soiei); cc qui nuil, c'est la 

nuit. " 

9. OvrnY., Trisles, 2, 4'2i : " C'est ainsi quc le licencicux 
Catulle a sou\'cntchantc une fcmme qui portaiL Ic faux nom dP 
Lesbie, el cncore clle ne lui a pas sum; mais ii a dirnlg-uc ses 
amours a \"Cc bcaucoup d'autres, avouant lui-meme ses adul­
LCres. )) 

APOCRYPllES 

iO. Nu:-;11: . .; :\hnrnLLlis, p. 51i, 3 ;\!. " l'ruperiter (\·iLe). 
Catulle : 

La pau vrc pelite ;îme est parlie bien \'Île. " 

H. C11.\tt1sws, p. \Jî, 12 K.:" Calulle dil souvenl au neutre 
dans scs hPndccasyllabcs: haec pugillaria (ccs L~J,Jettesî. „ 
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5. SEm·1vs ad VEllG. Aen., ă, G09: Notandum de Iride 
:11·cum genc1·c masculino dicere Vergilium; Catullus el alii 

g·cncrc feminino ponunt, refcrenlcs ad originem, sicut haec 

.\llis el haec Gallus lcgimus. 
Cf. C.\Tn.1.1 carmen 63 ; scd de lridis arcu laccl .. i'osl " alîî " 

~CH\\'AUR omissum pulaL u masculina „, 

6. P1.1N1vs, Sal. hist., 28, :19 : Ilinc Theocrili apud Graecos, 
I :a tulii apiul nos proxumeque Vergili incantamenlorum amalo­
ria imilalio. 

llaec uix inlellegi possunl de 62 aul de 64, 323-381. 

7. Srnv1vs ad ,VEllG. Georg., 2, 95: Hanc uuam (Rhaeli­
cam) Calo praccipue laudal; ... contra Calullus cam uilupcral 
d dicit nulii rl'i csse nplnm miralurque cur cam laud;iueri l 
Calo. 

cr. MAnT1A1 .. , 1~. 1 oo. 

8. VAnno, De lingua latina, G, G, p. î4 M: :\"on quocl, ul 
Calullus (Catulus ms. Florenlinus) ait, omnia, nisi interuenial 
sol, pruina ohriguerinl, quod nocet nox. 

Diurilnc C. Valerius Calullus poeta (Baehrens) an Q. Lulatiu~ 
Cnlulus hislorîarum scriplor (Thomas) non liquel. 

9 On1>1vs, Tri.~t., 2, 427 : 
Sic sua lasciuo cantala esl sacpc Catullo 

Femina, cui falsum Lcshia 11ome11 cral, 
Nec conlenlus ea mullos uolgauil amorcs 

lu quibus ipse suum fassus adulterium est. 
Nemo nouîl quas feminos Cnlullus cccinerîl o se amatas pracler 

Lcsbiam. li ace lamen quidam înlcrprclali sunt lonquam pcrlîncant 
a1l Cnlnllî carminn 2i, 32, 41, IR, 81, 99, clîam 110, 111. 

SP\"lllA 

to. :'-io:-;1vs MAnCEL1.vs, p. 5t7, 3 M: ProperiterCatullus: 

,\nimula miserula properiler abil. 
St'l'ello adiu<lical lJ1m1m•F.S, p. 513, to Keil, ubî legîlur: abiît. 

U. C11rn1s1vs, p. 97, 12 J1eil. llaec pugilla1·ia sacpius ncn­
lralîler dicil idem Calullus în hcndccasyllabis. 

S1•mel pugîllaria înuenics în carminîbus Calulli quae exla11l 
i2, 5), sc<l codidllos quinquies (ibidem); allerum ucrhum cum 

'lllero confudîsse uî<lclur Chorî~îus. 
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i2. No:-;rns ~IAncELLus, p. :i't6 ;\I : « Carchesia .. . autrement 
dit le sommet du mf1t, c'est-11-dire Ies trousqui, au sommet du 
mat, rec;oivent Ies cordages. Catulle de Veronc: 

La ou resplendil le briliant sommet c.lu mâl. " 

13. SEnv1us sur YrnGILE, E'neide 7, 3î8: « Calullc dit hoc 
turben (ce tourbillon) comme hoc carmen (ce poeme). " 

14. Scolies de Verorie sur VmGILE, ft11eide, 8, 3.t : "Carbas11.< 
(toile) a etc employe au masculin et au feminin. Calulle : 

Cannubia.e (plantalions de chanvrc ·n .. , c,11·basus .... , 
ros . .. umbrosa c. _.an ... ("?) " 

15. Manuscrit de Vrnws SEQUEsrnn, au 13t·ilish '.\luscum, 
.lrld. 16986: " Lac <le Come, Ca tuile: 

...• el Come qui domine le Larius. » 

16. C.\ESIUS 13.\SSUS, Sur les melres, p. 262, 19 K. (( Calulle 
dans un poeme anacrcontique : 

Viens, dit-ii, â Cybele. " 

I 
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i2. NoN1vs MARCELL\'S, p. 5-iG ~I : Carchesia ... alias su mm a 
pars mali, id est foramina quae summo mali funes recipiunt „. 
Catullus Veroncnsis: 

Lucida qua splendenl carchesia mali. 

Cinnae aulcm tribuunl ucrsus ferc similcs Is1oonvs, Orig„ 19, 2, 1 
el Schol. Lvc.un, 5, 418. 

i3. SEnv1vs 11d V1mG. Aen., î, 3î8. Catullus: hot: lurben 
clici t ul hoc carmen. 

:'.'Ion Calullum profcrrc oporluil, sed Tibullum (1, 5, 3), lesle Cha­
risio, p. 115, 8 K. ; nam turbo lcgitur in codicibus Catulli, 61, 235. 

14. Scholia Veronensia ad Vtm<i. Aen. 8, 3-1,. Carbasus el 
masculino el feminino genere diclus esl. Calullus : 

Cannubiae ... carbasus ... ros umbrosa C ... an ... 

!Iace ucrba, quac in codice uidcre sibi uisus eral Angelus !tlai, 
nunquam dispicc1·e potuit Keil, ul nit in editionc sua, p. 99. 

i5. Codex Vrn11 SEQYESTlltS, llfus. Brii. Add. 16986 inima 
pagina baec habet minori bus litteris script a: Lacus Comi, 
Calullus : 

el Lario imminens Comum. 

Auclorem fortassc fuisse Pctrarcam ipse subicil Ellis, qui primus 
locum altulit ; nam iisdcm fcre uerbis ille ulilur in Itinerario 
syriaco, p. 559, cel. Basil. Cf. Cal. 3ă, I. 

i6. CAF.Stvs, De melris, p. 2021, i!J /{cil. Catnllns in ana­
creontco : 

Ades, inquil, o Cybelle. 

Posl illud" anacrconlco " pcriisse uersum Calulli 63, 91 nccess,· 
est, ul slaluit Keil ; nam :\Iacccnalis hacc sunt : Adcs-Cybellc, 
ul constat ex ipso Caesio Bas so, p. 262, 6. Cf. Raehren.~, Fragm. 
poet. rom„ p. 339. 
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INDEX 

Achilles 64, 338. 
Achiuus 6\, 366. 
Acmc •5, I, 2, JO, 21, 23. 
Adoneus, 29, ~­
Adriolicum .\, 6. 
Acelaeus 64, 3. 
Acgeus 61, 213. 
Aei;yplus 66, 36. 
Aemilius 97, ~­
:\clhiops 66, 52. 
.Uricus 61, 206. 
Ai:anippc tll, :IO. 
Alfcnus 30, I. 
Allius68, 41, 50, 66, 152. 
Alpes 11, 9. 
Alpis 68, 59. 
Amadryas 61, 23. 
Ameslris .\, 13. 
Amalhus 36, 14. 
Amalhusius 68, 51. 
Amt"ana -H, 1. 
Amor 45, 8, 17; 99, LI. 
Amphilritc 61, 1 I. 
Amphitryoniades 6R, I I 2. 
Ancon 36, 13. 
Androgconeus 64, ii. 
.-1 nser? 68, 159. 
Anlimachus 95, JO. 
Anlius H, 11. 
Aonius 61, 28. 
Apheliotcs 26, 3. 
Aquinus 14, IR. 
Arabs 11, 5. 
Argiuus 64, 4; 68, 87. 
Ariadna 61, 54, 253. 
Ariadncus 66, 60. 

NOMINUM 

Arrius 81, 2, li. 
Arsinoc 66, 54. 
Asia 46, 6: 66, 36; 68. 89. 
Asinius 12, 1. 
Asius 61, 22. 
Assyrius 66, 12; 68, l lti. 
A lhcnnc 64, 81. 
Athos 66, 46. 
Allis 63, 1, 2i, 32, 42, 45, R8. 
Aufilene rno, t; Ito, 1; l 11, I. 
Aufilenus 100, I. 
Aurelius 11, 1; 15 1 2; 16, 2 ~ 

21, 1. 
Aurore 61, 271. 
Aurunculeia 61, 82. 
Auster 26, 1. 

Balbus 67, 3. 
llaLLiades 6ă, 16; 116, 2. 
Ballus i, G. 
Bcroniccus 66, 8. 
Dilhynio 10, 7. 
Dilhynus 31, ă. 
Dononicnsis 59, I. 
Dooles 66, 67. 
Bo1·eas 26, 3 . 

. Drilnnnus 11, 12 . 
Brilannia 29, .;, 20; iă, 22. 
Brix ia 67, 32, 3 L 

Caccilius 35, 2, 18; Iii. 9. 
Caclius58,t; IOO, I,'"~­
Caesar 11, 10 ; 5i, 2: 93, I . 
Cae~ius 1 i, 1H. 
Collislo 66, 66. 
Calnus J.I, 2; 53, 3; 96, 2. 
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Camcrius ;;;;, 10, 20. 
Campus minor 55, 3. 
Canopius 66, ~8. 
Castor I, 26; 68, 6:i. 
Cato 56, I, 3. 
Catullus G, I; 7, 10; 8, I, 12, l!l; 

to, 25; 11, 1; 13, 7; I~, 3; 
38, 1; ~i, 3; i.G, ·i; 51, 13; 
52, ] ' .• : 56, 3; 58, 2 ; 6~, 27, 
135 ; 72, I; 76, 5 ; 79, 2, 3; 
82, 1. 

Cccropius, 61, i9, 83, 172. 
Cel liber 39, 1 i. 
Cel Liberia 37, 18. 
Cellibcl'ius 39, li. 
Ceres 63, 36. 
Chalybcs 66, ·18. 
Charyb<lis 61, 156. 
Chiron 61, 279. 
Cinna 10, 30; 95, I; 113, I. 
Circus 55, I. 
Colchus 61, 5. 
Cominius 108, 1. 
Comum 35, I ; Fragn1. 15. 
Canon 66, 7. 
Cornelius l,3;6i,3J; 102, I. 
Cornificius 38, I. 
Cortynius 61, i5. 
Crannon 61, 36. 
Creta 61, 8~. Iii. 
Crcs 55, Ii. 
Croesus 115, 3. 
Cupidines 3, I; 13, 12. 
Cupido 36, 3; 68, 133. 
Cybclc 63, 12, 68, 76. 
Cybcllc 63, 9, 20, 3:J, 81, 91. 
Cyclades I, i. 
Cycncus 67, 32. 
Cylleneus 68, 109. 
Cyrenac 7, I. 
Cytorius 4, 11. 
Cytorus I, 13. 

Dardanius 61, 367. 
Daulias 65, 14. 
Delius 31, 7. 
Dclphi 61, 392. 
Dia 61, 52, 121. 
Diana 3·i, 1, 3. 

Dindymenus 63, 13. 
Dindymus 35, I I; 63, 91. 
Diana 56, 6. 
Dorus 64, 287. 
Durrachium 36, 15. 

EgnaLius 37, 19; 39, 1, 9. 
Emathins 61, 321. 
Eous li, 3. 
Ercchthcus 61, 211. 
Ereclhus, 61, 229. 
Erycina 61, i2. 
Elruscus 39, 11. 
Eumcnidcs 61, 193. 
Europa 68, 89. 
Eurotas 61, 89. 

Fabullus 12, 15; 13, 1, 11; 28, 3; 

47' 3. 
Falcrnum 27, 1. 
Fauonius 26, 2; 61, 282. 
Fcsccnninus 61, 120. 
Fidcs 30, 11. 
Firmanus 114, I. 
Flauius 6, 1. 
Formianus a, ·i; i.3, 5 ; ;Ji. ·i. 
Fuficius, 54, 5. 
Furius 11, I; 16, 2; ~3, I, 21; 26, I. 

Gaius 10, 30. 
Galia 63, 12, 31. 
Gallia 29, 3, 20. 
Gallicanus .12, 9. 
Gallicus li, 11. 
Gallus 78, I, 3, 5. 
Gellius 71, I; 8C, I; 88, I, 5 · 

~9, 1; 90, 1; 91, 1; llfi, 6. 
Gnidus, 36, 13. 
Gnosius 64, 172. 
Golgi 36, H; 64, 96. 
Graccus 68, 102. 
Graius 66, 58, 68, IO!l. 

lladria 36, 15. 
llarpocralcs 7 i, 4; 10:!, .L 
Hcbc 68, 116. 
llclcna 68. 87. 
llclicunius 61, I. 
Hcllcsponlius Fragm. I, 4. 
Ikllc:'ponlus 6l, 358. 
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Ilereules 55, 13; 38, 2. 
llcrius, 51, ~. 
llc5pcrus 62, ~I\ 26, J2, 3:-i; 61, 

329. 
llibcrus 9, 6; 12, 11: 29, 19; 3i, 

20; 61, 227. 
Ilortensius 9:;, 3. 
I Iy<lrochous 66, 9 I. 
Ilymen 61, -1, 5, 39, \O, 19, 50. 

59, 60, 12-1, 125, 11 I, I 15, t'a9, 
150, 151, 15:;, 159, 160, 161, 
165, 169, 170, li-I, 175, ti9, 
180, 181, 185. 189, 190; 62, "· 
10, \9, 25, 31, 38, 18, 58 b, 66. 

Ilymenaeus, ibidem. 
Ilyperborei 115, li. 
llyrcani 11, 5. 

lacchus G I, 251. 
Ida 63, 30, ;o. 
ldaeus, 6 I, 178. 
ldalium 36, 12; 6:, 1;; 61, 96. 
ldrus 61, 300. 
Iliacus 68, 86. 
India 15, 6. 
Indus li, 2 ; 61, -18. 
lonius RI, li, 12. 
lpsilhilla 32, I. 
llalus I, ;„ 
!Lonus 61, 228. 
llylus 65, I i. 
Iunia 61, J6. 
luno 21, 11; 68. 138. 
lupilcr I, 7; i, 20; 7,5;3i,6; 

55 1 5; Gi, 26, lil; 66, 30, .'Js; 
67, 2 ; 6:--1, 1-iO; iO, 2; 72, 2. 

luuenlius 21, I; 18, I; 81, 1; 
99, I. 

Labyrinlheus 61, 111. 
Ladas 55, 16. 
Lampsacus Fragm. I, 2. 
Lanuuinus 39, 12. 
Larisaeu s 6 I, 36. 
Larius 35, 4 ; Fraym. 15. 
Lalmius 66, 5. 
Lalonius 31, 5. 
Laudnmia 6~, H, 80, 105. 
Leo 66, 65. 
Lesbia, 5, 1 ; i, 2; -13, 7; 51, '7 ; 

58, 1, 2; 72, 2; '" 1; 79, 1; 
86, 5; 87, 2; 92, I, 2; 107, {, 

Lesbius 79, I. 
LeLhaens 65, ;,_ 
Liber 61, 390. 
Libo 54, 3. 
Libya 45, 6. 
Libyssus i, 3. 
Libyslinus 60, I. 
Licinius 50, I, 8. 
Ligur 17, 19. 
Locris 66, 51. 
Luci na 3'i, 13. 
Lunu 3-1, 16. 
Lycaonius 66, 66. 
Lydius 33, 13. 

Maenas 63, 23, 69. 
Magnus 55, 6. 
~Ialius 68, 51. 
~lan1urra 29, 3; 57, 2. 
Manlius 61, 16, 122; 68, 11, 30. 
llfarcus 49, 2. 
Marrucinus 12, I. 
Mauors 6-1, 39-1. 
lllcdus 66, U. 
Mella 67, 33. 
Memmius 28, !'. 
Memnon 66, 52. 
lllcnenius 5\l, 2. 
l\Icnlula 2!1, 1:1: 91, I; 10:;, I: ll I, 

1 ; 11 j 1 I, ~. 
l\lidas 2 I, I. 
1\.linois 61, 60, 217. 
Minos 6-1, 85. 
Minolaurns 6 I, 7\1, 
l\loecilla 113, 2. 
l\lusac 65, 3; G~, i, 10; 103, 2. 

Naias ·? 6.i, 2R7. 
Naso 112. 
Nemcsis >O, 20. 
Neplunius 64, :loi. 
Neplunus 31, 3: 61, 2. 
Nercine 61, 28. 
Nercis 6-1, 15. 
Niceea -16, 5. 
Nilus11, 8. 
Noclifer 62, 7. 
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\"oniu~ 5:!. ~. 
:'\ympha 61, w; ui, Ii. 
~ysigc11a tJ i, 2:>:?. 

Oarion 66, 91. 
Oceanu-; 61, 8:J; GL 30: llG. 68: 

88, 6, 
Oceanus (adiecl .. 1l ;,, 6. 
Oclacus 62, 7 ; 68, :, i. 
Olympus 62, I, 
Orcus .J, J ~-
Orlalus 65, 2, 15. 
Olo:,;, 1. 

!'aciua 9:„:. 
Parcac 6 i. :1110,, 383 ; 6>i. ~J. 

Paris e~. 103. 
Pamasus 6-1, 390. 
Parlhus 11, 6. 
Pasilhca 63, 43. 
l'egascus ;:;, I :i. 
Pelcus 64, I 9, 21, 26. 30 I, ~3•l. 382. 
l'cliacus 64, 1. · 
Pclion 6;. 2i8. 
l'clops 61, 316. 
Penalcs 9, 3. 
Penelopeus 61, 22:1. 
Peneurn 6S, 109. 
Pcnios 6 L 285. 
Pc1·sa 90, -1. 
Pcrseus 5:1, 16. 
P1•rsicus 90. 2. 
Phaethon 6 i, 2V I. 

Pharsalia 61, 37. 

Pharsalius 6 i, 3i. 
Phasis 6-1, 3. 
Phoebus 6-1, 299. 
Phrygia 63, i I. 
PhrJgius .J6 .. J : 61, 11": 1i:~, ~ 1 
20;61.3i~. 

Phryx 63, 22. 

Piplcius 105, I. 
Jliracus 6 i, ii. 
Pisaul'um 81, :i. 
!'iso 2~. I: li. 2. 
Pollio 12, 6. 
l'ollux 68, C5. 

l'olyxcnius 6 L 3•l8. 

Pompcius I I 3, I. 

Ponlicus, 'i, I 3; 2!1, I~. 
Porcius 47. I. 
Poslumia 27. 3. 
Poslumius u:, 3:;. 
Pria pus .li. I : Fragm. I, I. 
Priapus (urbs) Frngm. I. 2. 
Promclheus 6.1, 29·L 

Propontis 4, 9. 
l't'OLcsilaeus 68, 71. 
Phlhioticus 61, 3~. 

Quinlia 86, 1. 
Quintilia 96, 6. 
Quinlius 82, 1 ; 100. I. 

Haui<lus -10, I. 
Remus 28, 15; 58, 5. 
li !1acl iC"us Fragm. i. 
Hhamnusius 61, 39:,: 66, 71: 6M, 

ii. 
fihcnus 11, li. 
llhcsus 55, 17. 
Hho<lus I, 8. 
llhocteus 65, 7. 
Homa 68, 31. 
Romulus 28, I:;: 29, ~. 9: 34, 22; 

49, I. 
Hufa 59, 1. 
!lufulus 59, 1. 
Ilufus 69, 2; ii, I. 

Sabinus 39, 10; ·i-i~ I. -i, 5. 
Saclahus 12, I I ; 25, i. 
Sagac11,6. 
Salisuhsilus I 7, 6. 
Sapphicus 35, 16. 
Sarapis I O, 26. 
Salrachus 9j, 5. 
Salurnalia 1 i, 15. 
Saly1·us 36, 2:i2. 
Scamander 3G. 357. 
Scy Ila 60, 2 ; G;. I 06. 
Scyros 6~, 35. 
Scplimillus '.:>, I :J. 
Scptimius -15, I, 21, 2:l. 
Scstianus 44, 10. 
Scslius 4-i, I 9, 20. 
Silcnus 6'., 2j2. 
Silo 101, 1. 
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Simonideus 38, 8. 
Sirmio 31, I, 12. 
Socralion 4i, t. 
Sol 63, 39. 
Somnus 63, 'i2. 
Stymphalius 6R, 113. 
Sulîcnus 1.1, 19; 22, t, 10, 19. 
Su Ila H, 9. 
Syria -i5, 22; Si, i. 
Syrius 6, 8. 
Syrtis 61, 156. 

Tagus 29, 19. 
Talasius 61, 127. 
Tappo 101, L 
Taurus 61, 105. 
Telemachus 61, 222. 
Tem pc 6'., 35, 285, 286. 
Tcthys 61, 29; 66. ;o : 88, :, . 

Teucrus6~, 31i. 
Thallus 25, l, -I. 
Thcmis 68, tă5. 
Thcrmopylae 6~, 51. 
Theseus 61, 53, 69, 73, 81, 102, 110, 

120, 133, 200, 20i, 239, 21'>, 217. 
Thespius 61, 2i. 
Thessalia 64, 26, 33. 
Thessalus 61, 267, 280. 
Thelis 61, 19, 20, 21, 2R. 302. :1:16. 

Thia 66, 4 l. 
Thracia -1, 8. 
Thyias 61. 391. 
Thynia 31, 5. 
Thynus 25, i. 
Thyonianus 27, 7. 
Tibur' 311, 10; H, I, 2, ~-

Torqualus 61, 216. 
Transpadanus 39, P. 
Trinacrius 68, 53. 
Trilon61, 395. 
Triuin 34, l 5; 66, 5. 

'fraia 68, 88, 89, !10, ~·~1. 

TroicusGi, 315. 
Troiugcna 6 i, 3:J:J. 
Troius 65, 7. 
Tullius 49, 2. 
Tyrius 61, l6j. 

Varus JO, 1; 22, I. 

Vatinianus 1-1, 3; 53. 2. 
\'alinius 52, 3. 
\' eclius 98, I, 5. 
Vcnercs 3, I : l.l, 12: 8ti. 6. 

Venus :16, 3 : i5/16: OJ, 30: Oli 

18, 4,, Gl, 191, lf(>: G.'3 1 
17; 

66, 15, a6, 90; 68, a, to. 

VeraniolnsJ2,li; . .ii, 3. 

Veronius !l, I; 12, 16: 2x, 3. 

Verona 35, 3; 6i, 31; 61<, :!i. 

Veronensis IOO, 2. 

Vesper 62, I. 

\'ibennius 3~. 2; 80, i. 

Victor RO, i. 
\'mber 39, 11. 
Volusius 36, 1, 20 ; 9j, 7. 

Vrania 61, 2. 
Vrii 36, 12. 

Zcphyl"ilis 61i, ;; . 

Zephyrns Ui, a: t) i, ~70. 
Zmyrna ~1;,, I, ;>, ti. 
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Achilles 6-I, 338, Achilie, fils de 
Pclee el de Thetis. 

Achiuus 6-I, 366, Achcen, par 
exlension Grec. 

Acme 45, I, 2, 10, 21, 23, une 
fcmme d'origine grecque, une 
alîranchie du monde galant, 
aulant qu'il semble. 

Adoneus 29, 8, Adonis, fils de 
Cinyras, roi de Chypre, avail 
ete uime de Venus el divinisc 
aprh sa mort. Sa legende,qui 
Hait sens doute d'origine 
phcnicienne, symbolisail Ies 
vicissiludcs ci<' la N al urc. 
11 Hait den•nu Ic lype des 
beaux jeuncs gens it·rCsis­
libles el les femmes lui rcn­
daienL dans lous Ies pays 
d'Orienl un cullc passionnc. 

Adriaticum 4, 6, Io mer Adria­
Lique. 

Aeetaeus adj. 61, 3, d'Eetes, 
roi legendaire de la Col­
chide. 

Aegeus 6-I, 213, roi legendaire 
d' A lhencs, pere de Thesee. 

Aegyptus 66, 36, l'Egyple. 
Aemilius 97,2. I neon nu. Sa ns 

doule un rivol du poete, 
d'apres Ic vers 9. 

Aethiops 65, 52, adj. Ethiopien. 
Alricus6L, 'JOG,adj. d'Arriquc. 
Aganippe, 61,30, sourcc du Monl 

Helicon, en Beolic. 
Alfenus 30, I, vra.isemblablc­

menl le juriste P. Alfonus 
Vorus, consul sulieclus en 39, 

quoiqu'on l'ail conteste. Par 
amor (Yers 8) ii fauL enlendre 
l'amilie qui l'unissaiL a Ca­
Lullc, el non l'amom· de Ca­
lulle pour Lesbie, qu' Alrc­
nus aurait ravorise, puis 
lrahi. 

Allius 68, 41, 50, Gfi, ·J ~2, ami de 
Calulle inconnu. 

Alpes 11, 9, Ies Alpes. 
Alpis 68, 59, une Al pe. 
Amadryas 61, 23, Amaclryade, 

nymphe des bois. 
Amastris 4, 13, viile sur Ies 

con fi ns du Ponl el de la Dilhy­
nic (Asie :.\lincure). 

Amalhus 3G, 11, Amal11011le, 
,·ille de l'ile ele Chypre. 01°1 

Venus aYoit llll lcmple ra­
n1enx. 

Amathusius G8, :ii, adj. d':\.ma­
thonle. Epilhete de Venus. 

Ameana 41, 1. Nom dcforme 
dans Ies mss, suspecl el trcs 
di•cuti:. On ne sait lrop com­
menl l'aulcur l'avail ccril. 
C'csL celui cl'tme fommc <1ui 
a·urail CLe la 1nnîlrcssc de 
Mamurra. 

AmorU,8,17; 99,11, l'Amour 
divin isc. 

Amphitrite Gi, I I, Amphitrilc, 
decssc de la mer, t'pouse de 
Ncptnne. 

Amphitryoniac!es GS, I I 2, ller­
culc, lils de Jupilcr, el d'Ale· 
mcne, remmc d'Amphilryon. 
11 aurail clcssechc Ies marais 
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ele Phcnec, en A1·caclie, au 
lempso1'1, sur l'oi·clre cl'Eurys­
Lhce, lyran d' Argos, ii lua Ies 
oiseauxr1ui ravageaienl Ic ler­
loirc de Slymphale, \"ilic voi­
sinc de Phcnec. 

Ancon 36, 13, Anconc,port cl'lla­
lic, sur L\driatique, dont Ve­
nus Clail la di,·inile prolcc­
trice. 

Androgeoneus 61, 7i adj., 
d"Andror:eon, fils de Minos. 
Suivanl la legende, Egec, roi 
d"Athencs, l'aveil lue dans un 
acces de jalousie. A la sui le 
J'une peste cn voyee par Ies 
dicux pour punir ce mcurlre 
Alh~nes dut envoycr chaque 
;rnr.ec en Crete sept jcunes 
garcons el sept jeunc;, filles 
qui ctaient livrcs cn proic au 
Minotaure. 

Anser I") 68, 159. II y a cu au 
tcmps de Virgile un poete 
crotiquc, ami d"Anloinc, qui 
porlail cc nom ; mois pcut-il 
etrc question de lui ici ·~ La 
conjcclure. qu'on acccple 
feute de micu:1., ne prcscnlc 
aucune garant ie. 

Antimachus !•:>, 1 o .. \nlimaque, 
poete grec de la lin du v 0 

sicclc: ii a vait composc une 
Thebai·Je, im111ensc epopee 
<[ui n'clait pas san' merite, 
mais qni parul faslidicuse por 
SOII Clendue menH', surlou[ a 
Callimaque el a son ccolc. 

Antius 4 i, 11. On connait deux 
Anlii de celle epoquc ; mais 
on ignore quel est celui con­
tre qui Scstius avait plaidp el 
dans quclles circonslanccs. 
Calullc avail lu le lrt .tntium 
pour pouvoir cn parlcr ii l'au­
Leur, lui rn fai1 c compliment 
ct s'allirer ainsi une in,·ita­
lion il dincr. 

Aonins 61, _28, adj„ de L\onic, 

canton de la IJcolie, au pietl 
de l'IJclicon. 

Apheliotes 26, 3, l'Aphcliote. 
,·cnt d'Est. 

Aquinus 11,18,un ma1J\0 ais poete, 
qu'on idenlifie non sans ,·rai­
scmblancc, malgrc la dil1'~­
rcnce de l'orthographe, avec 
un cerlain Aquinius, men-
1.ionnc comme lel'por Ciceron, 
Tus~. 5, 22,63. 

Arahs 11, :;, Arabe habilanl de 
!'Arabi~, contrce de l"Asic. 
sur le bord de la Mer Houge. 

Argiuus 61, 4; 68, 87, adj „ ci 'Ar­
gos, par cxtension Grec. 

Ariadna 6 i, 51, 2:;3, Ariane, fille 
de :\linos, roi de Crete, el de 
Pasiphae. 

Ariadneus 66,60, adj „ d'Arianc. 
Aprcs l"union d"A. ovcc Bac­
chus, sa couronnc fnt placcc 
au cicl sous la fo1·mc d"u ne 
conslcllalion, qui cn porte Ic 
nom. 

Arrius H~, 2, 11, peul-Ctrc C. 
Arrius, fils c1·un prcleur de 
l'an 73; ii nous est connu par 
Cicerou, qui Clait son rnisin 
a l'ormies. 

Arsinoe 6G, :;1, Arsinoc, fcmmc 
du roi d"Egyplc Ptolemee I I 
Philadclphe I 28~-21 i a, .. J. 
C.) ; clic amil ele divinisee el 
idenliliec avcc V .;nus. Cf. 
Zephyritls. 

Asia -l6, 6 ; 66,36; 6~, 89, l'Asic. 
Clarae Asiae urbes (116, 6) : 
Ies •illcs famcuses de I' As ie 
Mineure, que Calulle pul 
\'isiter eu retournant ii llome, 
Lellcs quc Pergame, Smyrne, 
Sardcs, Ephese, Milet „ ele„ 
sans comptcr Ies capitales 
des ilcs adjacentcs, l\Iytilene, 
Chios, Samos, llhodes ... Cc 
n'etait pas le chemin le piu' 
dfrect pour rentrer en llalic. 

https://biblioteca-digitala.ro



10\J 

mais Calullc voulail sins­
Lruirc. 

Asinius Marrucinus, 12, I. li 
etail lils de Cn. Asinius, qui 
Ctail vcnu de Tcale, viile du 
poys des Marrucini, s'clablir 
a llomc. De la Ic cognomen 
du pcr;;onnagc.11 ctail Ic frcre 
cl'Asinius l'ollion. 

Asius 61, 22 ;u/j., d"Asic. On a 
pense quc cc mol pourrail 
designer ici plus parliculicre­
mcnL la region vercloyontc 
ililc A.<ia qui s'etcnclait sur 
Ies borcls humiclcs ct llcuris 
du Cayslre, prcs cl'l~phcse. 

Assyrius 66, 12; 68, Hli, adj. 
Assyricn. Les conqu<'lcs de 
Ptolcmcc III s'clcnclircnt hicn 
cn clîct, co1nme I.! clil Ca­
tullc, ou dela ele la Syrie, 
jusqu'a l'As<yric, cp1oiquc Ies 
dcux nom~, clu.·z Ies Lalins, 
soient souvent pris l'un pnur 
l'aulrc. cr. tiu, 36. 

[Atalanta 2 b] Atalantc, clisait 
une legende grecque, avaiL 
clcclarc qu·clle n·auraiL poinl 
cl'autre cponx que celui qui 
la vaincraiL a la course : 
lous Ies prctenctants avaienL 
c'chouc ; seul Hippomcnc 
rCussil, grâcc ă. unc ruse: ii 
jcta dcrnnt Ies pas cl'AtalanLc 
1111c pomme d"or qu'Aphro­
dite lui amil donnec ; lu 
jenne lille s'altarda ii la ra­
masser el ful vaincue. 

Athenae 6 I ,81, la viile d'ALhenes. 
Athos 66, 46, I' Athos, m•rnLng-ne 

qui s'elcve a la poinle d'une 
des prcsqu'iles ele la Chalci­
dique. A Lravers l"islhme qui 
la rattachc au continent Ic 
roi de Perse Xerxes a\'ail 
fail crcuscr un canal pour 
livrcr passage ii sun armce, 
quand ii envahit la Grece (an 
4ijl av. J. C ). 

CATULt,1! 1 Podsie.(ţ. 

Attis 63, t, 2i, 32, 12, -15, S8, 
beau jcunc hommc que la 
legende disuit O\'Ofr ele aim~ 
par la dccsse phrygienne Cy· 
helc, Grande Mere des dieux. 
Dans un transport de folie 
furicuse qu"cllc lui avail ins­
pire, ii sctail tranche Ici 
organcs virils, el, di vini~e 
lui-m~mc, s'c'lail consacre 
elcrncllcmcnt a son sc1•,·icc. 

Aufilena 100, I; 110, I; 111,1. 
Inconnue. 

Aufileaus 100, 1. I neon nu. 
Aurelius 11, I; 15, 2; 16, ·1 

• 

21, I. lnconnu, Lrcs durcmenl 
l1·aite par Calullr. 

Aurora 61, 2il, !"Aurore divini-
sCc. 

Aurunculeia 6, I, 82, scco11d 
nom de Iunia. 

Auster 26,1; l'.\uslcr, ,·cnl du 
Sud. 

Balbus 67, 3, un hahilanl de 
YCronc inconnu. La piCcc e~l 
os,cz cnigmaliquc ; la scene 
se passe it V cronc, dcvan L la 
porte d"unc maison qui, aprcs 
uvoir apparlcnu a cc pcrson­
nage, CSL clc\·cnUC la proprie Ic 
d'un Caccilius, non n1oin:' 
inconnu, Cpoux d 1 unc fcmmc 
galante. 

Baltiades Go, 16 ; 116, 3 ; Ic 
pocle grec Callimaquc, ne ii 
Cyrene vers !'an 3 LO, qui prc­
lcndaiL desccndre de Battus, 
roi lc~endaire de celle viile. 
L'originul de la picce 66 nvaiL 
ele cerit par Callimaque Cil 
l'honneur de Bcrcnice, fcmmc 
de Ptolcmce III E\'Cq;-CLe, roi 
d"Egyptc (2l7-221 av. J. C. ). 
Cc sou ''erain c\Lant par Li, it 
peinr maric, pour une cxpc­
dilion contre ;la Syric, Bere­
nicc a vait olTerl une boucle 

14 

https://biblioteca-digitala.ro



LEX.IQUE 110 

de sa che,·clure it \" cnus,pour 
oblenir que son cpoux lcr­
min!tt hcureuscmenl lagncrrc. 
Apres la ,·ieloi1·c, u11c ctoilc 
nouvclle, dont 011 vcnait ele 
sig11alcr l'aµparilion, passa 
pour Clrc la bnuclc ele chc­
veux lram•porlec au cicl. 
C'csl clic qui parle dans Ies 
vers ele Ca!ullc. 

Battus i, 6, pri11ce grec qui 
pa~sail pour avoir fondc 
Cyrcne au milieu du v11' sii·­
clc a'" J. C.; 011 y monlrait 
son Lombeau, quoiqu'il 11'ail 
jamais etc probablcment 
qu 'u11 he ros legcnclairc. 

Beroniceus 66, s adj „ ele Bcrc­
nice, femmc de PLolcmcc III 
EvergCle, roi d'Egypte. A rnnl 
son mariagc, son pere Ctant 
mort, clle avail fait cgoq.;er 
sous ses yeux, a Cyrcnc, 
Dcmclrius. amant ele sa mere, 
que celle-ci ,·oulait lui impo­
ser pour cpoux. el ainsi elle 
avnit renciu possihlc son 
union aYcc Evcq;ctc (66, 
2il. 

Bitbynia 10, i, la Bilhynie. pro­
vincc de L\sic Mineurc, sur 
la mer No irc ; Cal ullc '" se­
journa ele l'an 57 au 'prin­
lemps ele !'an 56. 

Bitbynus 31, 5, adj. Ililhy­
nien. 

Bononiensis 59, 1, arlj. ele Bo­
logne, viile cl'ltalie. 

Bootes fi6, 67, la eonstellation 
du Bou vier. 

Boreas 26, 3, le Ilorec, vcnt clu 
Nord. 

Britannus ll, 12, flreton, c.-<i-d. 
h•bilant ci-~ la Grandc-Brela­
p1c. 

Britannia 29, 4, 20 ; 45, 22, la 
Grande-llrc tagne. 

Brixia 67, 32, 3~, Brescia, '·ille 
ele la llautc !talie. D'ap1·cs Ic 

ve1·8 3-l, clic aurail etc, dans 
clcs temps lrcs recules, la 
metropole ele Veronc ; cc 
Lexte est Ic seul qui cn tc­
moigne. 

Caecilius 35,2, 18. un ami de Ca­
lullc,liabilanl <le Comc,auleur 
cl'un poeme sur Cybclc. On 
n'en s11il rien de plus quc cc 
quc nous opprend Ca tuile. 

Caecilius G;, 9, propriclairc 
cl'unc maison a Veronc uu 
lemps de Catulle, inconnu clu 
reslc. 

Caelius 58, I ; 100, 1, 5, s. 
Suivant quclqucs-uns, ii s'a­
girail clans 58 de M. Caclius 
Rufus, oralcur illustre, ami 
de Ciccron, qui a prononcc Ic 
Pro Caelio pour Ic clCfcnclre 
contre cles accusaleurs susci­
les par Clodia (Leshie), son 
ancicnnc maîtressc (cf. Ru­
fus!. l\lai" ii faul piu tot voir 
dans :iB, commc clans 100, un 
Cncliu• inconnu de nous, con­
licknl el peut-ctrc compa­
lrinlc clu poete. 

Caesar 11, 10; 5i, 2; 93, 1, 
Jules Cesar. 

Caesins 14, I X, mauvais poelc, 
donl nous ne savons ricn de 
plus. 

Callisto 66, 66, ovait ele aimer 
de Jupiter; metamorphoscc 
en ourse par Junon, clle ful 
lrunsporlee au ciel dans la 
constellalion de la Grande 
O urse. 

Caluus I;, 2 ; 53,3 ; 96, 2. 
Voyez Licinius. 

Camerius, :i5, 10, 20. lnconnu. 
Campus minor 5:i, 3, pcuL-ctrc 

la partic du Champ de Mar" 
baignce par le Tibre ; mais 
alors la dircction est bic11 
singuliCrc. 
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Ganopius, 68, 58, adj ., de Ca­
nopc, viile cn::i,;yplc, sur la 
cOLc, ii l'cmbouchurc <lu Nil. 

capsula 68, 3G. Pour classcr el 
transporlcr plus conunoclc­
mcnt !curs rouleaux de pa­
pyrus, Ies Homains Ies en­
fermaicnl, rcunis cn fais­
sceaux,'dans des boilcs cylin­
driques. munics cb courroics 
el ll5'CZ SCmblablcs a nos 
lambours. Ccs capsae, dont 
Ies dimcnsions varicnl sui­
vanl la hauleur des roulcaux, 
sonl idcnliqncs aux scrinia 
de 11, 18. 

carta regia 22, 6, papyrus 
royal supfrieur aux aulrcs 
par Ic formal el ln qualilc. 
II a vnit ele ainsi nommc en 
Egyptc, oii on conlinuait ii le 
fabriqucr commc dans Ies plus 
1mciens lemps. 

Castor .1, 2i; 68, 65, fils de 
Jupiter el de Leda. Casloris 
gemellus .1, 2i, Ic frcre ju­
meau de Castor, Pollux. 

Gato 66, 1, 3, lrcs probablc­
mcnl P. ValcriusCalo, gram­
mairien et profcsseur celebre, 
originairc de la Gaulc (Cisal­
pine'?), aulcur ele poemcs my­
lholo0iqucs el C..oliqucs. 

Gatullus 6, 1; 7, to; 8, 1, 12, 
19; 10, 2:1; 11, ·]; 13,i; 1.1, 
3; 38, 1; 4i, 3; 4G, ·'I; 51, 
tJ ; ; 52, J' 4 ; 56, 3 : 58.~ ; 68, 
2i 1 135; 72, 1 ; jfj, 5; 79, 2, 3 ; 
H2, 1, Catullc, l'autcut'. 

Gecropius 6-1, 79, 83, 172, adj„ 
de Cccrops, le roi lcgcndairc 
qui avnit fonde Athencs. 

Gelt.iber 3n, t i, adj „ Ccllibc­
ricn. 

Gehiberia 37, 18, la Ccllibc­
ric, rcgion ccnlralc de l'Es­
pugnc, au Sud de l'Ebrc, C. 
cunic11!osa ; Ic lapin en clîcl 
s'csl rcpanclu de l'Espagne 

dans Ies aulrcs pays de !'Eu­
rope, qui, a l'origtnc, ne con­
naissaicnt quc Ic lievrc ; on 
avnit fait du lapin un des 
altributs caraclcrisliqucs de 
l'Espngnc. 

Geltiberius Jn, li, adj.; Cclli­
bC.-icn. 

Geres 63, 36, la clecssc des 
rnois:-;ons ; ici 1 par n1Clony­
n1ic, le paiu. 

Ghalybes 66, 4~, pelit pcuplc 
de I' Armcnic, qui, sui•·anl 
unc tradition, aurail Ic pre­
mier trnilc el furgc Ic fer. 

Gharybdis 64, 156, Charybde, 
monstre marin qui occupail 
la pointc de la Sicilc sur Ic 
dCLroilde i\fcssine, en face de 
Scylla. II passail puur cn­
gloutir Ies navigaleurs. 

Chiron 64, 279, Chiron, cen­
taure habilanldu mont Pc I ion, 
qui allait etrc bicnlol l'educa­
teur d'Achille. 

Ginna 10, 30; 95, 1; 113, 1, C. 
Helvius Cinna, un des plus 
chcrs amis de Calulle, poete 
distinguc, auleur de lu 
Zmyrna. 

Gircus 55, 4, Ic Grancl Cirquc 
de Rome (Circus Maximus), 
enlrc le Palalin el l'A \'enlin. 
Subslructions sous l'usine a 
gaz actucllc. 

Golchus 6-I, 5, habilanl de la 
Colchidc (Mingrclic), au Sud 
du Caucase. 

Cominius 10R, 1. Ciccron nous 
fail connaîrc Ies deux frercs 
Cominii de SpolCLc, oralcurs 
cclcbrcs du pnrti urislocra­
tique, accusaleurs rccloula­
bles, asscz suspccls de \'ena­
lite ; parmi leurs aclvcrsaii·es 
on cite Cornelius, trib-.1u cn 
67, peul-clrc Ic Cornelius de 
la piccc 102. Le Cominius 
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don!. ii s'a;;il ici scmblc hicn 
Clre !'un des <leu x. 

Comum Nouum 3:J, l; Fra;;m. 
15, Crime, ,·ilic de la Haulc 
ltali". Elle avail 1'e{'u unc 
colonie de Jules Ccsar en !'an 
59 el ajoutc des lors â ~on 

110111 le surnom de '.'lcuf. 
Conon 66, ; , aslronome fa­

mcux. contemporain el ami 
du poete grec Callimaque 
(111• siccle av. J .-C.): ii avail 
passc, commc lui, une partie 
de sa vie a Alexandrie, sous la 
prolcclion du roi d'E;;yple. 
C'Clail Conon qui avail dc­
cou\'erl l'Cloile de la Che,·c­
lurr de Ilcrt'·nice. 

Cornelius I, 3, Cornelius :Ne­
pos. ne dans la Cisalpine, 
peut-etre a Pa vie, une quin­
zaine d'annces a\·anl Ca­
lulle. Oulre ses biographies 
qui n'onlclc consern!es qu'en 
pal'lie, ii amil cerit plu­
sicurs ouvrag-cs d"hisloirc, 
enlre aulres la Chrnnologic 
univcr!<ellc donl ii esl ici 
queslion. ll a su1·vccu plus 
de ,·ingt ans â Calulle et ii 
a rcndu un jusle hommage •I 
"a mcmoire dans la l'ie d'.H­
ticus 12, -L 

Cornelius G;, 35, un hahilant 
de B•·cscia i 11co1111u. 

Cornelius I 02, l, un confident 
de Calulle. ll c'L doutcux quc 
cc soit Cornclus Nepus. Pcul­
ctrc un tribun du peuplt' de 
l'an 67, accusc par Ies f1°Cl'<'S 

Corninii ; '·oycz Cominius. 
Cornificius :is, 1, ou suirnnt 

d'auLrcs L:~n1oig-11a~cs, Cornu­
ficius1 Ccrivuin di~Ling-11C. au­
leu1·, lui aus.;;;i, ele pol·sics 
ICr;·Crc:;, n1cnlio1111L: nola111-
menl par O"ide. 

Cortynius 61, 7~ ar/j. de Cor-

lync,villc de Crete ou residail 
~lin os. 

Crannon fi l, 36, ,·ilic de la 
Thessalie. 

Creta 6i, 81, 171, l'îlc de Crete. 
Cres 55, 14, Crclois. 
Croesus 125, 3, Ic dernier roi de 

Lydic, cncorc fameux aprcs 
cinq cenls ans par ses richcs­
scs fabuleuses. 

Cupidines ·\ I ; 13, 12, Ies 
Amours. 

Cupido 36, 3; 68, 133, l'Amour 
divin isc. 

Cybele 63, 12, G8, 76, Cybcle, la 
Grande l\lerc des dieux, 
decssc phryg-icnnc donl le 
culte 3\'ail ele lransporlc 
officicllcmcnt a Home en 
l'an 201 a\· .• J. C. 

Cybelle 63. 9, 20, 35, 84, 91. 
Voycz Cybele. Les mss„ 
parliculicrcmcnl O, nous au­
Ln1·iscnl a pcnser quc Ca tuile 
:n-ail ecril Cybelle la ou lu 
mHriquc l'ohligeail a allon­
;;-,·r la scconcle syllahc. 

Cyc!ades insulae i, 7, Ies îl"" 
Cycladcs, dans la mer Eg,ic. 

Cycneus 67, 32, adj„dc Cycn11>. 
0:1 supposc quc C„ qui cLail, 
suivanL la fable, fils d'un roi 
des Ligurcs, SC serail clahli. 
dans Ies lcmps mylhiques, sur 
la ciladcllc qui domine Brcs­
cia ; mais ii n'y a aillcurs 
aucune l racc de celle lracli­
lion el le nom mcmc du pcr­
!'nnnage n'csl inlroduit ici 
q:1c 1n1· conjeclm·c. 

Cylleneus·Gs, 189, adj. du ~Ioni 
Cyllcnc, cn .\rcadic. 

Cyrenae 7, l, Cyrene, colonie 
grccquc d'Afriquc sur la llI<·­
cliLcrrancc, prcs de la Grand,• 
SyrLc. 

Cytorium iugum -1, 11. Yoycz 
Cytorns. 

Cytorus I, 1.3, Ic Cytore, mon-
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lagnc de Paphlagunic 'Asic 
:-Jinenre), sur la ci1Lc de la 
)Jc1· :'•foire, anj. (',\rond­
dagh. 

Dardauius 61 ;16i, ;ir/j .. tic Da1·­
danus,roi lt'·gendairc de Trnic. 

Daulias 6[>, 11, ,1dJ. (em., ele 
Daulis, viile ele Phocidc, au 
pied <lu Pnrnassc, palrie <le 
Philomele, mere <l'ltylus, 

Delius 3~. i, .1dj., ele l'ile <le 
Dclos. 

Delphi GI, ~92, Dclphcs, ,·ilic 
de la Phocidc. 

Din f) J, 52, 121, ancicn no111 <le 
J'ilc de 1'\axo>. dans Ies Cy­
dadcs. 

Diana a.1, 1,;1, la clccsse Dian'" 
Diudymenus tn. 13 ,1dj., du 

Dinclymc. 
Dindymus a:., 11: 63, fii, Ic 

Dinelyme, monlagnc ele Phry­
;.:"il', auj. ;\Jonracl-clagh, an S.­
E. d'Ancyre I Angora). li y 
avail Iii un lcmplc <le Cybcle, 
""·lehrc dans loul le mundc 
1•omo.in. 

Diona 56,6, un des noms de Ve­
nus. Suivanl d'aulre•, Ia mere 
<le Venus. 

Dorus 61, 287, adj„ propre a Ia 
rnce hellcnique des Doricns. 
l\Jais la lc<;on est plus que 
rnspcclc. 

Dnrrachium 36, l 5, Dyrrachinm, 
viile <l'Epirc, s111· l'.\driali­
'lue, auj. DuMzzo ; c'clait 
Ic licu <le dcbauchc <le lous 
Ies marins el Ies commcr­
<;nnts qui passaicnl par la. 

Egnatius 37, rn: 30, I, o. ln­
connn d'ailleurs. Un bclliHre, 
origiunirc d'Espagnc, lrCs fier 
de sa chc,•elurc, qn'il porlail 
long•u', <le sa harbe fournic 
el de scs dcnls ehlonissanlcs. 

Emathius 6 L J~ I. :ul.i „ ci~ 
I'Emalhic canlon <le la :-lacc­
doinc donl Ic nom est parfois 
appliqne librcmcnl pai· Ies 
pocles !atins 11 ln Thessalic 
\"Oisint"'. 

Eous 11, 3, .1rlj„ de l'Oricnl. 
Erectheus G I, 21 I. ,1dj„ d'Erech­

lhi·c. 
Erectbus 61. 220, Erechthcc, un 

des rois lt',gc1Hlaircs d'Alhi•­
ncs. 

Erycina 61, 72. arlj„ Vi·nus ado-
1·Cc dans un suncLuail'c fa­
mcux, sur Ic :\lonl E1·yx, cn 
Sicilc (Monte San Giuliann 
p1·i" de TrapaniJ. 

Etruscus 39, li, :11/j., de l'l~lrn­
ric, auj. la Toscane. 

Eumenides 6~, 193, Ies Eumi·­
ni<lcii, i<lenliliccs a,·cc Ies 
Fnriac pat• Ies Lalins, didni­
L~·s ,·cngcrcsscs qui poursui­
vaient Ies crimincl>. 

Europa 68, 80, n:uropc. 
Eurotas 61, 80, riviere de la 

Laconic, dans Ic Pclopon -
nCsc. 

Fal;ullus 12, t;, ; 13. I, 11 ; 28, 3; 
47, 3, un des mcillcurs nniis de 
Catullc. Avec Verauius ii Iii 
un sCjour Cil E~pugnc vers rnn 
GO, sans <loulc commc allachc 
~\ la n1aison <l'uu gouvcrncur 
<le province (12 el 13). En 5i-
55,il occupa Ic mcmc poste Cil 

!\lacC<loinc, loujours a\·cc V c·­
ranius, aupres de L C11lp111·­
nius Piso (28 el 17 : ,·oyc' 
Piso). C'csl <lu muins la ma­
niere la plus vraiscmblabk• 
ele rcconsliluc1· Ies faiL><. 

Falernum (11i1111mJ 27. I, :ulj .. 
le vin recollC a FalcrnC", I<" 
pl11s rcnomm1·~ dl' la Campa­
nie. 
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Fauonius 26, 2, Ic Fa\'onius, 
vcnl d'Oncsl. 

Fesceoninus 61, 127, adj., <le 
Fcscennium, viile des l?aJis­
•1ucs, <lans Ic Sud ele l'Etrn­
rie. 

Fides 30, 11, la Bonnc Fni,di,·i­
nite qni avait un temple a 
Home. 

Firmanus 111, I, adj., ele Fir­
mum, viile du Piccnnm, anj. 
Fermo. un pcn au Sud <l".\n­
c<me, prcs <le l'A<lriatique. 

Flauius u, I. Inconnu. 
Formianus -H, -1 ; .:tJ. 5 ~ 57, :t 

adj., de Formies, viile cin lH­
riloirc ele' \'olsqnes, pres de 
la mer, palrie de Mamurra. 

Fuficius 51, 5. Inconnu. 
Furius 11,1; 16, 2; 23, 1, 2'1; 

26, I. Cf. 24,4. Objet des sar­
casmes violcnls <le Catulle. 
lnconnn. 

Gaius I O, 30, p1·enom 1·nmain. 
Galla 63, 12, 31, une Galle, 1111 

prHre cnnuque <le Cybi·lc ; 
en se pri,·ant des organcs de 
la ,·irilitc par un sacrifice vo­
lon laire, ii est <leve nu pou1· 
Ic poete semblahle a unc 
f<'mme. 

Gallia 29, 20, la Gaulc. G. Co­
mata 29,3, la Gaule Cheve­
luc, la Transalpine, ciont Ies 
habitants portaientencore Ies 
che,·eux longs ii la mode bar­
bare, par opposition a la 
Cisalpine, oii on Ies portail 
courls, ii. la romainc. 

Gallicanus I~, 9, adj„ de GaulP. 
G. catulus: on clevaiten Gaulc 
plusicnrs race des chicns 
l'C"no1n1nCc~. 

Gallicus 11. 11, adj., Gaulois. 
Gallus ~8, 1, 3, 5, nom <l'hommc. 

Le pcrsonnage est inconnu. 
Gellius 71, I; HO, I; 88, 1,5; 89, 

"I : 90, I ; 91, 1 ; I 16, 6. On ne 
pcut guC..c elo11le1· que cc per 
sonnagc soi L L. Gallius Popli­
cola, fils d"11n des consnls de 
l'anilav .• J. C. Les mrrnrs 
<le cc jcnnc hommcs prc­
taicnt en elîct aux plus gra­
\'CS soup9ons ; on <lisait qu'il 
amil rlebauchc la fcmmc de 
•on pere ct prcmc<litc\ la 
morL <le son pere lui-mcme : 
celui-ci, " a pcu prcs sur du 
crime n, Ic tra<luisait de\'ant 
le Senat ; ii ful acquittc, mais 
on corn;oit que Ic jugcment 
n'ail pas suffi a rctablir sa 
repulation. li est clair, d'a­
prcs le pere 91, qu'il ful un 
des amants <le Clodia-Lcs­
bic. Gcllius Ic pere avait un 
frere, parlisan <lu famcux 
Clodius ; Ciceron ra attaquc 
dans Ic Pro Seslio. Malgrc la 
hautc situalion <le sa familie, 
ii avail epousc unc alîran­
chic : Ic mari el la fcmmc 
sont bafoues dans i\. 

Guidus .16, 13, Gnide, Yillc <le 
Caric (Asie Mincurc). 

Gnosius Gl, lî2,adj„ <le Gnosc, 
,·ille de Crete. 

Golgi :16, 1 l : 6-1, 96, Golb'cs, 
\'ilic de Chyprc. 

Graecus 68, 102, adj., Grec. 
Graius fiG, ;,~ : 68, I 09, adj., 

Grec. 

Hadria .16, I~. la mer Adria­
liquc. Cf. Adriaticum. 

Harpocrates î-1, 4; 102„1, <lien 
cgypto-grcc, que l'on rcprc­
scntai t sons Ies Lraits <l'un 
enfant portant \'index de la 
main droite a sa bouche. Les 
Romains inlerpretaicnt cc 
gestc commc s'il commandait 
le silencc ; d'ou le clicu lui­
memc elait <levenu l'imagc de 
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ln cliscrCLion. L'onclc de 
Gcllius eloit condamne par 
sa mcsavcnlure;\ ncplusahor­
<lcr Ic sujcl. 

Hebe 68, 116, llcbc,, <l~cssc ele 
ln Jcunessc, cpousce par llcr­
cule, aprcs qu'il eul etc rc•:u 
elans Ies cicux. 

Helena 68, Bi, llclcne. rcmme 
de :\lcncla•, enlevcc par 
Pâris, fils ele Priam. 

Heliconius 61, I, .1dj., de 
l'llclicon, montagnc de Bco­
Iic, sc·jour des :\luscs. 

Hellespontius Fragrn. I, i, adj „ 
de J'llcllesponl. 

Hellespontus 6 I, 3:,x, l'llcllcs­
ponl, auj. Ic dclroil des Dar­
<lanelles, <(Ui, cntre !'Europe 
el l'Asie, mel cn communica­
lion la Proponlielc (mer de 
:\lnrmara) el la :\lcelite1Ta­
nCc. 

hendecasyllabus 12, 10: 42, 1, 
vers de on7.e syllahcs ou pha­
lccicn, Ic mdrc pr<·r.-,„.; de 
Catullc dans ses poc1ncs ly1·i­
'lucs, souvcnl alîeclC t\ J'in­
vccli\'c. Le pocie scmhle 
l'n\'OÎI', pour celle unique rai­
son, assimilC aux ,·c1·s iam­
biqucs, quoiqu'ils n'apparticn­
ne pas cn rCalilC, a11 mCmc 
sysLCme : :rn, 5 ; ~o, 2 ; ~d,6. 

Bercules 38.2; 5;;, 13, llercule. 
Berius 51, 2. lnconnu. Le nom 

mcme n'est pas t1·cs stiremcnt 
Habli. 

Besperus 62, 20, 26, 32, 35 ; r. I, 
329, l'Cloile ,du soir. Voyez 
Vesper. 

Hiberus !I, 6; 12, 11: 29, rn; 3i, 
20: 6\, 227; adj„de l'Hibcric, 
contr<·c ele l'Espagne, nrro­
sce par rf:bre, prise par ex­
tension pour l'lO:spogne loul 
cnliere. Hibera praeda 29, 19, 
le bulin fniL par Mamurra en 
Lusilenie, de l'nn 62 a l'on 60, , 

lorsque C<'snr y a\'ait con­
duil Ies opfrotions. 

Hortensius %, 3, pcul-etre Ic 
grand orntcur Q. llorlensius 
O rlalus malgrc la dilîcrence 
de ton a vrc 65, 2, EL 

Bydrochous 66, !14, le Vcrseau, 
constcllation qui se trOU\'C 
lres loin de celle <l'Orion : 
pom· qu'cllcs se rapprochenl 
ii famlrait un cotaclysme ; la 
Bouclc ele Bercnic'c s'cn soucic­
rnit fort pcu, si, 1i la faveur du 
bouleverserncnt universel,elle 
devait rcprcndrc sa place pri­
mil.i\'e s111· la lele ele la reine. 

Hymen 61, l, 5. 39, <\O, l9, 
00, 59, GO, J:!l, J2j, 1-i-i, t4a, 
I 19. loO, 154, 155, 159, 160, 
16-l, 16;;, 169, 170, 1i4, 175, 
li9, 180, 181, 185, 189, 190; 62, 
:„ I o, 19, 2;,, 31, 3H, 48, >8 b, 
66, le clicu du mariagc chez Ies 
Grccs. 

Bymenaeus, ibidem, clcsignc, 
comm.e Hymen, le <lieu du 
n1a1·iage, rnais a cll1 CLrc c\ 
!'origine un adjcclif. 'Y'!J-Eva.w; 
appamit dcj;\ chez Snppho 
comme un subslnntif, qui dou­
ble 'Y':.1.f.·1 dans le refrain orcli­
nni1·c du chant nupl ial. 

hymenaeus tt2,1 .1, chant nup­
lial. 

Hyperborei 115, 6, terme vaguc 
par lcq ucl Ies Grecs, depuis 
llomcrc, designaicnl lous Ies 
pcuplcs du Nord de )'Europe, 
'lu'ils connoissaient tres mal. 

Hyrcani 11, 5, Ies llyrconiens, 
pcuplc au sud de Io mer Ces­
piennc, \'f•Îsin ele l'cmpire des 
J>arlhcs. 

Iacchus 6 l, 251, un des non1' 
de D1011ysos-Bacchus, clicu 
du vin, dnns Ies myslkres 
d'Eleusis. 
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Ida 63, :10, :i2, iO, monlagnc de 
la Tl'Oadc, aujotu·d'hui l\az­
dai;-h. 

Idaeus 61. li8, .1dj., du mnnl 
Ida. 

Idalium :16, 12; 61. li; fii, P6. 

[dalie. ,-ilic de l'ilc de Chyprc, 
nl1 VC.:·nus a\'ait un sancluaire 
famcux. 

Idrus 6 I. 300, 110111 de ,·ilic. On 
idcnlific celle viile avcc 
ldrias (Cariei; mais cn cc cas 
la forme clu mol a ele quoi 
'llprcndrc. Lc~·on trcs inccr­
lainc. On ignore l'omp!Clc­
mcnt la raison pour laquellc 
Dianc est rrslce dans celle 
,-ilic. au lieu cl'assisln aux 
noces ele Thclis. 

I!iacus 6R, 86, adj., d'llion. ele 
Troic. 

India 4:1. 6, l'lnde. 
Indus I t, 2; 6L IS adj., lndicn, 

De11.~ Indus. la rlefcnsc de 
l'Cl1"phanl., J'i,·oirc. 

Iooius 81, 11. 12. ,1dj„ Ionicn. 
fonii fl11cl11s. la mer lonicn­
nc, cnlre l'ltalie ~lericlionalc 
d la Cirece. 

Ipsithilla 32. I. Inconnuc. Le 
110111 menic est prohlcmati­
que. 

Italus l, 5, llalicn. 
ltonus Gl, 22R, viile de Bcoti<' 

oii Ic culte de ~lincn·c clait 
tlorissant. 11 y cu avait unc 
aul re du 1nt.··1nc nom C'n Thcs­
salic. On pcul h~silcr cntrc 
Ies cleux. 

ltylus 6G. 11. Philom/>lc, fc111-
1nc de Ter<,c. roi ele Daulis, 
a vai L etc changCc en ros~i­

~nol, disait la fablc, aprcs qnc 
sa sa•u1· eul, par vcngt.•ance, 
cgorgc llys 011 llylus, son 
fils. Dcpuis cc tcmps la mc1·c 
dcsolcc c\lwlait sou cl/·scspoi1· 
dans srs chants harmonienx. 

Iunia til, lti. une clame incon-

nuc, appal'tcnant it la haul e 
soci<'.·tc romainc. On peu I 
mcme hcsilcr enlre Ic /uni" 
el Ic \'inia des manuscrils. 
C'esl la cmc pcrsnnnc qui 
est appel"·c aussi Aurnncu­
leia 1 vers .~ti-871. 

Iuno 21, Ii ; GH, 13ll. Junon, 
cpnuse de .Jupiter. 

Iupiter. I, î: I. 20: i. :i: 3i. fi: 

~)~ 1 ZJ ;61, :Hi, lil: GG, 30. IR: 
6i , 2 ; 68, I ~O ; îO, :! : i2. :! . 

Iuuentius 21,t; 18. I; BI, I : 
99, l (cf. n d 21), un jcune 
gari;on aimc ele Calulle. On 
connaîl par Cic~ron, Pro 
Pl:incio B, 19; 2i; 58, une 
familie de ce nom issuc ele 
Tusculum; mais on hcsitc it 
y rallachcr Ic pcrsonnagc. 
Les inscriptions mcntionncnl 
plusieurs luucnlii a Veronr. 

Labyriotheus 6i, 111,adj., d11 
Labyrinthe, edifice fabulcux. 
qui aurait Cte construit par 
Dedale pres <le Gnose, cn 
Crete ; ii Clait celebre par scs 
innombrables dclours, cl'oi1 
on ne pou,·ail plus sorlir 
quancl nn s'y i·lail en;:-agc. 

Ladas ;,;„ 16, courcur ccl<·brc 
dans Ies faste;; des jcux ol.vm­
piqucs. On lui avail clC\'C des 
statues en Gri,cc, dont une 
1\tai l l'c.eu \TC clu fanll'U x 
sculptcur :\lp·oil. Sa vitcssc 
ctait reslcc proverbiale. li ne 
peul Clre postfricur au v• 
sic ele av. J. C. 

Lampsacus Fragm. I, 2. Lamp­
saqu<'. ,·ilic d'.\sie :\lin~urr, 
s1u· rt Icllesponl. 

Lanuuinus 3!l. I 2, atlj., de La­
nuvium ,·ilic du Latium. 

Larisaeus 6 l ,36 adj .. de Larisa. 
viile de la Thcssalir. 
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Larius Jj, ~ ; F1·af:"m. I ~i. adj„ 
du l.orius, luc ele Co111c. 

Latmius 66, 5, adj., clu :\Ion l 
Lalmos, en Cade. Unc le­
g"l'n<le pr,'lcnclail quc Dianc­
llccalc, clecsse de la Lun<'. 
cprisc <lu hei Endymion, \'C­

naiL parlois Ic rcjoindre clans 
Ies anlres du Lal111os: cl'oi1 
scs cclipscs. 

Latonius 31, 5, adj. La/o11i.1, 
I>ianc, fillc de Lalone 

Landamia G~. 71, 80, 10:;. l.ao­
damic, cpousc de Prolcsilas. 

Leo 6fi, 65, Ic I.ion, conslella­
lion. 

Lesbia 5. I : 7,2 ; 13, i ; >8. 1, 2 ; 
i2.2; i~l, I; 79, I; 86,5; 87, 2; 
!'12, I, 2; 107, i, Le~bie, la 
mailres'c de Calul!<'. 

Lesbius 79, I, ne pcul Nrc que 
Ic frcre de Leshia-Cloclia, P. 
Clodius Pulchcr, Ic famcux 
tribun, ennemi de Cicerou, 
qui prccisemenl l'a accus<· 
cl'inccsle a\'eC sa S(l'UI'. li y a 
clone da11:-; p11frer 11n calC'1n­
hour. 

Lethaeus 6:>, :>, adj„ du l.Clh<-, 
neuve des Enfers, que Ies 
morls cle\'aicnl lrave1·ser pour 
gagner (cur dcrnier sejour. 

Liber GI, 390, anliqnc dicu ila­
lique identific m·cc llacchus­
llionysos. 

Libo 51, 3. lnconnu. 
Libya H,6, l'Afrique. 
Libyssus 7, 3, adj„ ele Lihy<'. 
Libystinus 60. I .1dj„ ele Libyc, 

d'Afrique. 
Licinius 50, I, s. Cf. Caluus. 

C. Licinius Cal vu·s, ne en 82, 
morl en i7, fan1eux oralcur el 
poete, un des plus chcrs omi• 
de Calulle el un des princi­
paux reprcsenlonls <le la jeu­
nc· ~cole qui suÎ\'nil Ies ll'aces 
des Alexandrins. A plusiet11•s 
repriscs ii accusa de\•anl Ies 

lrihunnux, a\'f"C son Cloq11t•nc1· 
coulumiCrc, Vatinius, a~enl 
ele Ccsor, el S<'ll fit ainsi 1111 
cnncmi dccla1·e, 

Ligur J 7, 19, adj., Li;.:ure. L<» 
l.i;.:nrcs. au lcmps ele Calulk, 
occupaicul non sculc111cnL la 
ct1lc ele Gcnes, mais 1111C bon­
nc parlie de la vallce supc­
rieurc du P6 el on devail ll's 
cmploycr Loul Ic long du 
ncuvc pou1· l'abalagc des 
a1·brcs, lravail qui leur ctail 
familiei·. 

Locris 66, 5 i, adj. (cm., LoCl'i­
cnnc. Les Locricns el'Oponlc 
avaicnL autrcfois colonisC la 
Cyrenalquc. Ccpcnclanl I~ 
non1 est rcstiluC par conjec­
lurc el un ne vnil pa; bicn 
pourquoi ii aurail ele <lonnc 
a Arsino<'. 

Lucina 31, 13, Lucin<', <lccs'e 
lalinc qui prcsiclait aux accou­
<'hcmcnls. Dons cc rblc clic a 
He i<lcnlifiec parfois a\"ec Jn­
non el avec Dianc, commc. 
chei Ies 1.rccs, llilhyia aHc 
Artemis. 

Luna Ji, Iii, la Lune <livini­
sl·e. 

Lycaol!ius 1rn. 6ti, 11dJ „ l-pithl-Lc 
rlc Callisto, !ilic 1lc l'.\rcaclicn 
Lycaon. 

Lydius :11, 1:1, ~rlJ., ele Lyclic" 
pro\'ill<'C 11"\sic ~!încurc. Ly­
dia rrnrfa : la 1·cgion <lu lac ele 
Gardc amil fniL pal'lic, dans 
des lcmps Lrcs anciens, ele 
l'cmpirc des ~:Lrusques, qui, 
sui\'anl unc trodil ion, auraicnl 
quillc la Lydic, lc111· pays 
d'orir;-inc, pot1r ,·cnir s'i.!Lablir 
en Itali<'. 

Maenas 63. 23, 69, <ll'<linnirc­
menl uymphc <lu corlcgc de 
Dionysos. Bncchanlc. l'a1· 
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analogic ce norn est appliq11c 
ici aux G,lllc>s cunuqucs de 
Cybclc. 

Magnus :i5, G, surnom donn<· ii 
Pompcc. cn !'an 80, par Sylla. 
a la 'uilc ele ses succes cn 
Afrique. Marini amhrrlalio, Ic 
Portiquc eleve par Pompce 
au Champ de :\!ars, pres <le 
son Thc;ilrc, lcqurl ''cnail ii 
pcine d'i:l1·c dedic en l'an ;,:;, 
C'clait dCjil un des licux pu­
hlics Ies plus frequcntcs par Ic 
monclc galant. A pcu de clis­
lancc du Palais Farn/>sc. 

Malius G8, 54, ,1dj., i\laliaqu~. 
nom d'un golfe au Sud de la 
Thc;;salic. 

Mamurra 29, 3: 5i, 2, ch·~1·alicr 
romnin, con1manclanl dn gCnic 
pcndant la guerrc des Gaulcs, 
sous Ies ordrcs de Ccsar. li 
posscdail une immcnsc for­
lunc el s'Clait rrnrlu ci·li•brc 
par son faslc. li a ele, SOllS Ic 
sohriqud ele Mentula, une des 
principall's 1·iclimcs de Ca­
lullc. 

Manlius 61, 16 \222), L. :\lan­
lius Torqualus, 21G, dcscen­
danl <l'Un(' illuslrc fa miile qui 
<lcrnil Hre prClc:ir en !'an 49 
el rnourir cn -ii dans Ies rangs 
pompeicns. II al'ail dcux ans 
de plus quc Catulle el ii s'in­
lercssait heaucoup a la poe­
sie. II pourrait Ctre qucslion 
de lui aussi dans 68, 11, 30, si 
on adople la le.,,on J!an/i : 
pcut-elrc avait-il pcrdu pr1\ci­
scmcnt l'epouse a qui Catulle 
avait olfcrl jadis ses va•ux de 
honhcur. i\lais l'ami donl ii 
s'agil :i pu s'appclcr aussi 
hicn :\lullius ou i\lali11s ; 011 a 
meme propose de lire .lfo11i, 
qui serail alors un pr•"nom. 

Marcus .i9, 2, prcnom romain. 
Marrucinus 12, I .1dj. Le pcuplc 

des i\larrucini habilail le ler­
riloirc de l'llalie i\lcridionalc 
qui porlc aujourd"hui le nom 
d' . .\ bruzzcs. 

Mauors 6l, .191, fol'lne primiti,·c 
du nom de :\la1·s, dicu ila­
liquc de la i.;ucrrc : celle for­
me s'csl mainlcnuc <i c6t•'' dl• 
l'aulre a l'epoque classique. 

Medus 66, l:>, habilanl de la 
Medic, conlrcc d'Asic com­
prisc dans l'cmpire du roi de 
Perse. 

Mella 67, 33, riviere qui coule i1 
quclque dislancc de la viile 
aclucllc de Brescia : mais Ic 
ruisscau du Garzia, qui la lra­
Ycrse, a pu Clre considere 
dans l"anliquilc comme un 
bras du :\folia. 

Memmius 2fi, o, 1·ami de Lu­
crece, Ic gou\"erncur de la 
llithynie, quc Calulle y avail 
rnivi en 57-5fi. Voyrz l"hTno-
11t·ci-10:\, pn~c 1x. 

Mcmnon 66. 52, roi legcnrlairc 
de l"l~Lhiopic. 

Menenius 59, 2. Inconnu, 
Mentula 29. 13: !ll, 1 : 10'i, I 

11 I, I ; 115, I, 8, !..a1·c1·gc, 
surnom obscene de Mamurra. 

Midas 24, 4, roi legendaire de 
la Phrygie, qui convcrlissail 
en or Lout ce qu'il louchail. 

Minois 6 l, 60, 2 l7, la Iille de 
Minos, Ariane. 

Minos 6l, 85, roi leg-cndaire de 
la Crete. 

Minotaurus 66, 79, le ~lino­
laure, monstre ne des amOlll'S 
de Pasiphac, fcmmc de :\linos, 
a\•ec un laureau : ii nvail unc 
lCle de laureau sur un corps 
d'hommc. Enfcrmc par Minos 
dans Ic Labyrinlhe, ii y ful 
vaincu el Luc par Thcsee. 

Moecilla 113, 2, diminulif dcsi­
gnant, selon l'opinion la plus 
accrcdilce oujourd'hui, J\Ioe-
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cin Oli l\(ucia, ll'OÎSÎCO!C rcm­
mc ele Pompee, qu'il avail 
epousec cn ~o ci. n\pncliec cn 
62 iJ. CaUSC <le SCS llH.Clll'S scan­

cla[CUSCS, 
Musae 65 a: o~. 7, 10; 10~. 2, 

Ies ~I 11scs. 

Naias 61, 28i, '.'la'inde, nymphc 
des caux <louces. :\lol l'csliluc 
par conjecture. 

Naso 112, I, 2. lncnnnu. 
Nemesis ~o. 20. dccsse ~rccquc 

qui ch:itic Ies foulcs des mor­
lcls ; clic p1111il nolammclll 
Ies or;;·ucillcux; Calvus l'or­
fen.c·rail s'il rcponclait. il l'ar­
fect ion de Cel ullc par du clc­
<loill. 

Neptunius GI, :lGi,.1dj., de Nep­
lunc. II avait h;\I i Ies mu1·s d<' 
Troie avcc Apollun. 

Neptunns Gl,2, :\'epl1111c, dicu 
des c~ux .. V. ulerq11e, :\I, :\, 
Ies caux clo11ees rt Ies cnux 
selees, plutnl.qttc l'Adrialiquc 
el la mer 'f\'l'l'l1e11icnnc. 

Nereine 61, i?R. Yoycz le mol 
~ui\"anl. 

Nereis 61, 15, '.'l<·„eiclc, llllc ele 
:'JCrCc, nyn1phc <lcs caux sa­
ll·cs. 

Nicaea 'on. 5, Niccc, \'Îllc ele 
Bilhynic, la 'rconrlc ele la 
provincc romainc par J'im­
portancc, anj. lsnik (T111·quic 
d'Asic). 

Nilus 11, 8, Ic Nil, llcuYc ele 
l'Egypte. 

Noctifer 62, i, l'etoilc du so ir. 
Voycz Vesper. 

Nonius 52, 2, snirnnt tonic 
apparcncc, ~onius Asprcnns, 
qui fnl plns lard liculcnanl 
de Ccsar Cil A rriqnc el Cil 
Espagllc. Slrum:i <loil clrc un 
sobriquct populaire. Cc pcr­
sonnegc ,-cnnit d'Clre 1':lcYc a 

unc des n;ag·isll'alures cn­
rules, au moills ,\ l'edilile. 

Nympha fil,29; 61, 17, decssc 
<lcs caux. 

Nysigena GI, 252, ,1t/j.,dc Nysa. 
''ilic oii la mylholnp;ic pla:;ail 
la naissance ele Bacchus el 
l'orip;inc de son culte. D'apri" 
unc o pinion communc eu lcmps 
de Cntullc, celle viile aurail 
ele silnec dans l'lndc el c'csl 
de la qnc Ic clicu serait parti 
pnnr conqnerir le monde grec. 

Oarion oG, 91, la consl<'llalinn 
cl'Orion. 

Oceanus 61, 89 ; 61, 30 ; GG, GS : 
88, 6, J'Occan. 

Oceanus 115, 6, adj„ de !'Ocean. 
Oetaeus 62, i ; 68, :; l adj., cin 

mont Ocla, cnlre la Thcssalic 
el la Phociclc. La scene de 62, 
comme dans l'originnl ~ec, 
esl ccllsi"c se passer cn Grece. 

Olympus ti2,I, le cicl el non la 
n1onlagnc de Thcs~alic. 

onyx GIJ, 82, 8:1, 'ortc d'agalc 
ciont on raisait des nacons ii 
o.lenrs. lei la malierc pour 
J'objct fabriquil. 

Orcus J, .J.J, chez Ies Homains 
lan IM la morl, lalll<•t Ic clicu 
de la inorl, Lanl6t son sCjour, 
Ies Enfers. 

Ortalus 65, 2, 15, sans doule le 
p;rand oral cur Q. li orlensius 
01·talns, ri\'al el ami de Cicil­
ron, dCfcnscur de VerrCs, ci, 
lui aussi,poelc a scs hcnrcs. li 
avail trcnlc ans de plus q11c 
Catulle, mais lui survecul. 
S'il est iclentiquc u l'Horten­
sius de 95, il ranl supposcr 
qnc lcurs rclalions ne furent 
pns lonjonrs amicalcs, cc qni 
est l'orl possiblc. 

Oto ;; i, I. lnconnu. 
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Padua 9~1. 7, u1u~ <lcs houclics. du 
Po> (/'adus) : ii c,;l assez p1·0-
hahlc quc Ic mau\'ais poet c 
Volusius elail 11.; sur scs 
IJ11rd:-;. 

Parcae ol. :10G. :i~:l: 6~, s:;, Ies 
Parc1uc:-;. Ll'ois sn~urs divine!". 
doucc,; du don prophetiquc. 
qui lilenl 1,„ dc,;lin(,cs des 
h11n1ains. 

Paris Gs, llJ:l. Pa1·i,:, fii.; de 
Priam. 

Parnasus 61. :rno. le Parn:l'se, 
111onlag-1H' de la Phociclc. au­
dcssus de Delphes. 

Partbus 11, 1i. Parthe. 1.cs P. 
habilaicnl la Pers,•, ;111 clei;\ 
de l'Euphrale; Crassu,;. prc­
pn1·ait conlre cux cn l"au :--)5, 
l'l'.\pedilion 11ui de,·ail ahuu­
lir, deux ans plus lar<l. ;i un 
dcsaslre. 

Pasitbea 63. 13, (,pousc du Som­
meil di,·inisc. 

Pegaseus ;,;„ 15, .1dj., de P1"g-asc, 
Ic chc,·al ailc quc monta llcl­
lerophon pnu1· comhall.rc la 
Chimi·1·c. 

Peleus Gi, 19, 21, 2fi, 3ul, 336, 
:l82. roi de Pharsalc, cn Thes­
salic, un des Argonaulcs. 

Peliacus .; I, L ;iJj„ du Pelion. 
C'csl a Pag-ascs, Yillc maritime 
de la Thcssalie, \'oisinc du 
Pclion, qnc Ies Arg-onaulcs 
avaicnl CdllsLruiL lc:ir navirc 
d c'csl li1 <pt'ils s'elaicnl c111-
barquc,;. 

Pelion fi I, 2iS, Ic P,"·lio1L mon­
lag-nc de The,;,;alic. 

Pelops 6-1, 3rn, roi li·l:\'endair<' elf' 
:\Iyci·ncs. li aYait co1·rompu, 
a\·anl une com-sc, Ic conduc­
tcur d'un char apparlcnanl A 
un de SL'S concurrcnls. Yain­
qucu1· g-r;icc ;\celle' perfidie, ii 
.iela a la mer son complice, 
qui, cn 1nouranl. le n1a11dit, 

1:20 

lui d loulc ;a J'amillc; d'oi1 
Ies malhcurs des Pi•lopidcs. 
Aprcs lui rcgncrenl successi­
vemcnl ses lils Alrcc el 
Thycsl<', puis Ag·amemnon, 
qui ful par conscquent son 
o lroisiCn1c hl"riLicr >l. 

Penates 9, 3, Ies Pcnales, dieux 
du foye1· chcz Ies Homains. 

Penelopeus til, 230 ;idj „ de 
Penelope, epousc d'Ulysse. 

Peneum fi8, 109, Pl1<"nec, viile 
<le I' Arcadie du :\'orei, siluce 
au picd du Mont Cyllcne. La 
riviere de l'Olbios formail 
pres de la des marais, qui fu­
renl, a une cpoque trcs an­
ciennc. dess<\chcs par des 
canaux profonds. 

Penios 61, 285, le Pi·nec, fleu,·e 
de Thcssalie. 

Persa 90, '· habitanl de la 
Pcrse, c1.nlrce d'Asic. 

Perseus 55, 16, Perscl', hcros 
mythiqu<', fils de Danac el ele 
Jupiter. Pour aller couper la 
tete d" :\lcdusc ii avait franchi 
!'Ocean a ,-cc des sandales ai­
IC1's 11ue lui avail donnees 
:\lcrcure. 

Persicus 90, 2, .1dj ., des Perses. 
Phaetbon 61, 2!>1, Phaclhon, lils 

<lu Solcil. Lorsquc, n1onlc sui· 
Ic char <le son pere, ii eul 
causc l'inccn<lie du monde el 
qu'il eul ele foudroyc par 
Jupiter, scs sucurs, Ies Hclia­
clcs, furenl changccs cn pcu­
plicrs. 

Pbarsa!ia 61, 3i, Pharsall', villl' 
de la Thessalie. 

Pbarsa!ius 61, 37, adj„ de Phar­
sale. 

Pbasis 61, 3, le Ph ase (Ilion), 
ri,·icre qui coule au Sud du 
C<rncasc â lra,·ers la Colchidc 
(\lin);'rclic) el se jclle dans la 
:\Ier '.'foirc. 
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Phoebus 64, 299, le clicu l'hcbus­
Apllllon. 

Phrygia 63, 71, la Phrygie, rc­
r:ion au ccnlrc tic l'Asic Mi-
ucurc. 

Phrygius 46,1; 6Ll8; 63, 2, 20; 
64,3H, .1dj., Phrygicn, Calulle 
prcnd cc mol dans son sens Ic 
piu< larg<!; ii l'applique par­
fois i1 la Troatlc !,61, 18 : 63, 2, 
20; td, 341), paifois 1'1 la Bi­
lh.vnic qui, Cil reali le Cloil au 
Nord de ln Phrygi(•i nrnis cn 
avail aulr•,fois fail parlic. 

Phryx 63, 22, adj., PJ1rygicn. 
Pipleius 10;, I, .•.dj., ele Pipla ou 

Pimpla. bourg tic la Picric, 
cnlrc Ic ;.IonL Olympc el la 
mel'; ii ClaiL consac1·C aux 
l\luscs el passaiL pour la pa­
lric d'Orphcc. 

Piraeus 64, n, Ic Pircc, port 
d'Alhcncs. 

Pisaurum 81, 3, auj. Pcsaro, 
Yillc de l'Ombric, sur J'Adria­
liquc, colonie romainc. Elle 
passail probablcmcnl pour 
insalubre. 

Piso 28, 1 ; 47,2, sui,·anl toutc 
apparcncc, L. Calpurnius Piso 
Cacsoninus, bcau-pCrc de 
Jules Ce„ar, (H'ocons:il de la 
~laccdoinc de;; a ;;, av. J. c. 
Ccrlains inlcrprClcs onl mis 
cn avani Ic nom de Cn. Cal­
purnius Piso, qucslcur pro 
praelore cn Espognc cn Gl, 
de sode qu'ici cncure ii serait 
qucslion du scjour de Vera­
nius el de Fabullus dans cc 
pays ; mais Ia premiere hypo­
thcs<' a plus de parlisans. 

plumbum 22,A. Dans un roulcau 
de papyn1s dcsLinC ii rcccvoir 
l'ccrilurc loulcs Ies lignes 
Claicnl aupara\"anl lracCcs 
a \"CC la regie el Ic plomb. 

Pollio 12, 6, C. Asinius Pollio, 
l'illuslre ami de Virgile el 

ci' Ilol'acc, alol's ii;;-c de seizc 
ans c1wiron, sans doule Ic 
cadcl d"Asinius Marrucinus. 
li arnil h11il ans de moins quc 
Calullc, Clanl nc cn ;6, ce qui 
cxpli•ruc puer (\"crs 9). 

Pollux :.8, 65, clicu jumeau de 
Castor el, commc lui, propice 
aux ~cns de n1c1·, qui Ies invo. 
qunicnt souvcnl cn cas ele 
dang-cr. 

Polyxenius 61, 36S.adj.,de Poly­
xcnc. lillc de Priam. qui ful 
inunolel! sur Ic Lo1nbcau cl'.\­
chillc aprcs la chulc de Troi,·. 

Pompeius 113,l, Pomp,'c, consul 
pour la prcmiCrc fois cn iO, 

po111· la •ccondc cn o~. 
Ponticus 9, 13; adj„ du royau­

mc du Ponl (Asic Mineurc) 
sur la mer :.'\oirc. l'onlicus 
sinus, 11 9, le PonL Eu:tin, la 
mer Noirc. Ponlica praeciet, 
29, 18, Ic hulin quc Mamurra 
s'i.'·lnil appropriC, sous lc..'s 
ycux hie1weillanls de Pom­
Îicc, general cn chef, pcndanl 
la g·11errc contre Milhridal•· 
lllllS tiG/6:1). 

Porcius Y;, 1. lnconnu. y,,jl' 
Socration. 

P.ostumia 2i, 3, fcmmc incvn­
nuc. Ou une alîranchie 1 un 
unc <lun1e, con1mc Clodia, de 
nH.curs forl librcs, pc11l-Clrc 
la femme de Ser. Sulpi<"iu' 
Rufus, qui ful un Lcmps la 
rnailressc tle Ccsa1· (Schwabej. 

Postumius Gi, 3~, un habilanl 
de Bresciu, conlcmporain de 
Cutullc. inconnu du rc,;Le. 

Priapus tî, -î; Frag·m. 1, l, le 
dicu Pl'iapc, ado1·e u\·cc u11c 
fcrvcur parliculicrc ,\ Lnmp­
saquc. V. Lampsacus. 

Pl'iapus ~·rag-111. 1,2, viile d'1hic 
:'lli11cu1·c, sur J'Ilcllcsponl. 

Prometheus 61, 291. Prnrndhi·e. 
PuUL' s'Clrc rl!Yolll! co11l1·c .fu. 
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piLcl'il avaiL ele clouc au som­
mel du Cuucasc, oii un aiglc 
deYol'niL sem foie sans cesse 
renai>sant ; mais il avaiL ele 
dcli1-r.:, apr<·s lrcnlc ans de ce 
supplice. 

Propontis l,!l, la Proponli<le 
(mer de '.\Iarmara), c11L1·e la 
mer Egec el le PonL Euxin. 

Protesilaeus 68, ~ l. a rlj. ,de Pro­
lcsi las, roi de Thcssalie. II 
a rniL cpousc Lao<lamie el 
l'a 1·ail conduite dans sa de­
nh~111·c encor~ inachcn::c sans 
oll'i·ir a11para1·anl aux dicux le 
sacrifice qui de1·ail consacrer 
!cur un ion. En pun ilion <le 
celle n<·gligence, il ful luc le 
premier parmi Ies Grccs, en 
abrwdanl Sili" la cole de Troic. 

Pthioticus 6l, 35, adj., de la 
Phthiolide, canton de la Thes­
salic donl le nom csl Clcndu 
ici a la Thcssalic loul enliere. 

pugillaria 12,:i, lableltes de bois 
""'~' pclilcs pour lcnir dans 
la nv-1in, cnduilcs ele circ et 
ri·unies <'n forml.! de carncls 
(r:ilr/ici/li;. 

pumex I. 2 ; 22, 8, la pierre 
ponce a \"CC laqucllc Oll cbarbe 
le rouleau de papyrus. 

Quintia 86, 1, pourrail Clre une 
socur <le Quintius de Verone. 

Quintilia 96, G, la femme plulâl 
quc la mailrcsse du poete 
Licinius Calvus. Apres l'avoir 
pcrcluc, ii l'a 1·ail chanlee dans 
un rccucil d'elcgics; cc sont 
sans doulc ces pocmcs quc 
Calullc Yenail de lire. 

Quintius 82, 1 ; 100, 1, sans 
doule Ic mcme personnoge 
dans Ies deux pieces, un V e­
ronais, amanld'Aulllcna (100); 
ii auraitalors, a un cerlain mo-

meul, traverse Ies umours de 
Gutuile (82). 

Rauidus .IQ, I. lnconnu. Un 
rival du poete aupri:s de Les­
bie ou deJuvenlius. 

Remus 28, 15: 58, 5,f1·e1·e de Ro­
mulus, considere avec lui 
comme le fondalcur de Rome. 

Rhaeticus, Fragm. i. adj., de 
R hCLie, con lrcc des A I pcs 
orientales, entre le Rhin el 
Ic Danubc (pays des Grisons). 

Rhamnusius 61, 3!15 ; 66, i I ; 68, 
i7, adj., de Ilhamnonle, bourg 
de l'Altique ou s'clcl'ail un 
sancLuaire famcux de N~mc­
sis. 

Rhenus 11, li, le Rhin. 
Rhesus 55, 1 i, roi l~gcndaire de 

la Thrace, bcau-frere el a Ilic de 
Priam. llomere a raconlc dans 
l"lliadc commcnt Ulyssc lui 
cnleYa pcndanl la nuiL scs 
chc1·aux, fameux par !cur 
,-ili~~se. 

Rhodus 1, 8, l'ilc de llhodes. 
Rhoeteus 6:i, 7, adj., de Hhclee, 

viile de Troadc sur I'llelles­
ponl ; Ic frere de Calullc y 
a vait rei;u la sepulture peu de 
lemps auparavanl. 

Roma GB, 31, Rome. 
Romulus 28, 15; 29, 5, 9; 31, 22; 

49, 1. Le nom du fondateur 
de Home csl parfois employe 
pour dcsi0ner la race romaine 
toul cnlierc, ou un des grands 
hommes qui ont aprcs lui rcor­
ganise el reslaurt\ l'Elal ro­
main, Jules Ccsar par exem­
ple. 

Rufa 59, 1. Inconnue. 
Rufulus 59, 1. Diminulif du 

cognomen Hufus. Le person­
na0e pourrait Clre idenlique 
it celui de 69 el de 7; (M. Cac­
hus Rufus l'oraleur ·? cf. Cae-
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lius), si Ic diminulif ici cache 
Lien un Hufus ; n1ais on ne 
pcul l'aflirmcr. 

Rufus 69, ~; 77, I, pcul-cLrc 
Caclius Hufus, l'urui de Cicc­
ron el le r·ival de CaLullc. 
\'oyez Caelius. 

Sahinus 39, 10; .\\,I,~. 5, .1dj., 
de la Sahinc,rcgion ele l'ILalic, 
voisinc clu Lalium. 

Saetabus 12,H; 25,i, adj.,dc 
Saelabis, Yillc <l'Espagnc, cn 
Torruconaioe (auj. JaliYa), un 
pcu au Sud de Yalcncc, rc­
nonuncc pour scs loiles, 

Sagae (mss.) ou Sacae 11, 6, Ies 
Sogcs ou Saces, peuplc scythc 
au N. de la Pcr·sc, Ic Turkcs­
lon aduct. 

Salisubsilu~ 17, o, Salicn ou 
prclrc saulcur. Le mol 11e se 
rcnconlrc pu' uilleurs el la 
lr~on csl esscz incerlaine. Au 
ticu de Salisubsilis (dal.plur.), 
d'aulres onl cerit salisubsili 
(gen. sing.) el \'Oienl alors 
dans cc mol une cpithetc de 
Mars. 

Sappbicus 35, 16, adj., de Sap­
pho, itluslre poClesse grecque 
de l'ile ele Lesbos. 

Sarapis 10, 26, clicu cgyplo-grec 
donl le culte avaiL envahi de­
puis dcux siccles toul le 
mondcancien el n'Clail encorc 
que lolerc dans Ies murs de 
Rome ; ii compLaiL un lrcs 
groncl nombrc de dcvots dans 
la societc elegante qui s'inspi­
ruil en Loulcs choses de 
!'exemple d'Alexondrie. 

Satrachus 95, 5, riviere de Chy­
pre, pays ou se passail l'ac­
lion du poeme de Cinna inli­
lule Zmyrna el que cc poeme 
clevuil inlcrcs~er toul parli­
culieremenL 

Saturnalia 11, 15, Ies Salur­
nules, fete en l'honneur· dr 
Salurnc, qui se cclcbraiL 
chaquc a nnce le I 7 dcccmhrc 
RYec un grand cclal el metlail 
en joie toules Ies familles. 

Satyrus 6 l. 252, Salyre, genic 
rusli<111c habilanl des fo1·Cls, 
servilcur el compagnon de 
llacchus. 

Scamander 61, 357, cours d'cnu 
ele la plainc de Troie au bord 
<luquel se livre un des com­
hals Ies plus sanglants de 
I' Ilia de. It se jelle a la mer· 
par plusicurs houches aprcs 
ovoir traverse des marais. 

scrinium 11, 18. cr. capsula. 
Scylla 60, 2 ; <H, 156, morn•Lrc 

marin qui, suivanl ln legende, 
habituiL sur la cote de l'!Lalie, 
au bord du d'ClroiL de l\lcs­
sine, cn face de Charybde. li 
symbolisait aux yeux des 
Grecs la mer soulcvee par la 
lempCLe. 

Scyros 61, 35, l'ilc ele cc nom, 
nu milieu de la mer Egce, est 
lres c]oignce cJu (icu Oli SC 

passc la scene el Oli ne s'cx­
plique pas cc choix. So ns 
ccrire Cicros avec l\feineke, 
je croirais volonticrs quc le 
nom ele celle viile lhcssa­
lienne n etc alLcrc par Cnlullc 
lui-mcme ou par Ies Homains 
ele son lemps. 

Septiruillus -15, 13, diminutir 
carcssanl ele Septimius, dcsi­
gnant cc pcrsonnagc lui­
ffil-.rnc. 

Septimius el Septumius l5, I, 
21, n. lnconnu. Un jeune 
homme, ami de Catullc, ci 
sans doule un de ses compa­
gnons de plaisir. 

Seslianus 4.1, 10, adj., de Ses­
tius. 

Sestius H, 19, 20, celui pour qui 
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Ciceron a prononcc Ic Pro 
Seslio. C'eLaiL un oralcur g-Ia­
cial, d'oi1 la plaisanlcric. 

S1lenus G i, 2:i2. Les Silcncs 
<·Laicnl elcs ;;·cnies rusliqucs 
apparcnlCs aux salyrcs. mai~ 
rcp1·esc11Ll·s sous Ies lrails 
d'hommes plus bgcs. lls rai­
saien L parlic a \"CC eux du cor­
lcge ele llacchus. 

Silo 10J,l. Inconnu. Vn enlrc­
mcllcur quelconquc. 

Simonideus :1~. 8, adj„ de Simo­
n ide ele Ct·us, un des plus 
grancls poi:Lcs lyriqncs de la 
( ;rl·ct'. 

Sirmio :ii. I. 12, prcsqu'ilc lres 
Clroilc qui s·a,·ancc dans Ic 
lac ele Garde, au suci, aujour­
d'hui Sirmione. Calullc y 
an1it unc villa que scs 1·crs 
onl rcnduc fumeusr. 

Socration ii, 1. I neon nu. Por­
cius el lui avaicnl scrd 
d'auxiliaircs suballerncs ii 
L. Calpurnius Piso Cacsuni­
nus, pcndanl qu'il gouvcrnail 
la lllacedoinc (ans 5;_;,5:. CI'. 
Piso. Des agcnls de celle 
cspCcc 1 chacun dans sa pro­
Yincc, all'a1naicnl pal' h!u•·~ 

rapincs, au dire des n1Ccon­
lcnls, Ic mundc romain loul 
cnlicr. 

Sol ti3, 39, Ic Soiei I cli1·inise. 
Somnus 6:l, .u, Ic :-iommcil di,·i­

nisC. 
Stymphalius 68, 113, ar/j., ele 

SLym;.ihalc, viile ci .\rcadic. 
Suff~nus J \, 19; ~2, J, 10, 19, 

mauv..ii~ poete, inconnu du 
rcslc. 

Sulla li, 9, un grammairien du 
lemps. On a pense a L. Cor­
nelius Epicadus, grammairicn 
connu, afTranchi el sccrCLairc 
du diclaleur Sulla. ldcnlifica­
lion plus que suspeclc. 

Syrian, 22; 84,î, la Syric. 

Syrius 6, 8, adj„ Syricn. 
Syrtis 61, 156. Les dcux golfcs 

appelcs la Pelite Syrlc, sui· 
la cole de Tunisic, el la 
Grande Syrle, sur la cOle de 
T1·ipolilainc, a\'aicnldans !'an­
Liq11ile l~ repulalion d"Clrc 
LrCs <langercuscs ponr la na,·i­
galion. 

Tagus 29, 19, le Tagc, OenYc 
cl'Espaf\"ne. Cnmme d'aulrcs 
cou1·s d'ean, ii charriail au 
milieu de scs sablcs des pail­
lellcs d'or, que ron en ex­
lrayail sans doule dcpuis 
longlemps ; mais on scnl l'in­
sinualiun quc cache l'hypcr­
bole de cc vers. 

Talasius til, J34, ancicn dicu. 
probablcmcnl Sabin, clonl le 
sou,·cnir ne subsislail plus 
quc dans Ies ceremonics du 
1nariagc el qu "un a vail itlcn­
lifie a\'CC I' li vmcncc des 
Grccs. 011 criail ··r„/asio ! ou 
Ta/assio ! forme qui a pu Clre 
nu nc1111inalif au~si bicn qu'un 
dalif. 

'i'appo IOi, -i. lnconnu. 
Taurus G i, 10;,, le Taurus, chainc 

de monla~ncs de l'Asie Mi­
ncure, cnlre la Cilicie el la 
Cappadocc. 

Telemachus 61, 229, T<;lcmaqu<'. 
k lils d'Ulyssc el de Pene­
lope. 

Temp, 61, 35, 285, 286, vallcc 
de la Thessalie ou coule k 
Pcnce, sile famcux dans loul 
le monde aneicn par son 
charmc el par la fraichcur dC' 
ses ombrages. 

Tethys 64, 29 ; G6, ;o ; 8~, 5, 
cpouse de l'Occail, m~rc de 
Nercc, grand'mere de Thelis. 

Tencrus 64, 3 \ \, adj„ Troyen. 
Thallus 21, 1, i, personnagc in-
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connu ; mais ii y a Ies cxcm­
ples de cc nom dans la lali­
nitc el rien n 'autori se a pensei' 
que cc soil ici un pscudo­
nyme. 

Themis 68, 155, ou Aslr<'.·~. b 
.T uslice personnificc, rccum­
pensail, dans l'âgc d'or. Ic• 
morlels donl Ies dicux ,·011-

lnicnl honorcr la vcrlu. 
Thermopylae 68, ;, 1, de file qui 

dcvail son non1 a scs sourccs 
d'cau chaude, enlrc la mer 
el Ic i\lonl Oela. 

Tbeseus 6·1, 53, 69, i3, 81, 102, 
110, 120, 133, 200, 20i, 239, 
2H, 217, Thcsce, lils d'Egce, 
roi d'Alhcncs. 

Thespius 61, 27, .11Jj „ de Thes­
pics. viile de Bcolie, au picd 
de l'll<'licon (vc" 1 ). 

Tbessalia 6!i, 26, 33, ln Thcssa­
lie, province de la Grece du 
Nord. 

Thessalus 6.l, 267, 280, adj., 
Tliessalicn. 

Thetis 61, 19, 20, 21, 28, 302, 
336, unc des Nereicles. 

Thia 66, /i.i, la mere du Sole ii 
i\lais la lc9011 des mss. est 
lrCs incertninc. 

thiasus 6:1, 28 ; 61, 252, asscm­
blce ou corlcgc forme des 
adoralcurs d'une divinilc 
orgiasliquc. 

Thracia 6, fi, la Thracc, rc!'ion 
au Nord-Eslclc la l\lacedoinc. 

Thyias 6.\, 391, hncchanle, fem­
mc en dclirc du corlegc de 
Bacchus, assimilable aux Mc­
nades. 

Thynia 31, 5, la Thynic, parlic 
septentrionale de la Bilhy­
nic. 

Thynus 25, 7 adj., de Thynic. 
Les calagraphi Thyni Ctaienl 
probahlcmenl des foulards 
brodcs quc Calulle avail \ui­
m~mc rnppol'lcs d'Asie Mi-

c.\ 11·1.1.E, J)uf!sie.~. 

ncure; Ies habilanls de la 
Phrygic el des rcgions voi­
sincs cxcellaicnt dens !'art de 
la broderie. 

Thyonianus 2i, i, adj„ Le clicu 
du vin Dionysos. Bacchus, a 
qui la legende la plus rcpnn­
duc donnail pour mere Se­
mele, passail dans d'aulrcs 
pour Ic fils ele la nymphc 
Thyone. 

Tiburs 39, 10; .11, I, 2, 5 adj„ 
de Tihur, 1·illc du Latium, 
nuj. Tivoli. Le domainc de 
Calullc ctail bicn situc ,·, 
Tibur, mais a l'exlr<'me 
limite ele son Lerriloirc du 
cÎllc de la Sahine,cl pcut-rtrr 
cn partic seulemenl, ele sorle 
qu'on pouvail chicaner; mais 
ii clait plus flatleur d'clrc 
propriclaire a Tibur, scjour 
d'cle de la plus hautc sociCLc 
ele nome ă celle cpoque. 

Torquatus 61, 216. Voyez Man­
lius. 

Transpadanus 39, 13, adj., de 
la Transpaclane, partic de la 
llaulc Italic silucc au dela du 
Po (Padus). 

Trinacrius 68, 53, .1dj ., ele Tri­
nacric, ele Sicilc, l'lle aux 
lrois pointc,, EpilhCle ele 
l'Elna. 

Triton 64, 395, Ic Triton, rivi1\rc 
de llcolie ; une legende fni­
sail nailrc :\Iincrve sur ses 
bot·cls el clic dcvait y avoir 
un temple. 

Triuia 31, 15 ; Gfi, 5, Diane­
Luue, iclenLifice nvcc llccate, 
dccsse des cnchanlemenls el 
des mystcres redoulables de 
la nuil, qu'on adore sur Ies 
eutels des cnrrcfours. 

Troia 68, K8, 89, 90, 99, la viile 
de Troie. 

Troicus fi4, 345, adj„ Troyen. 
Troingena 6\, 3:i5. Tl'Oycn. 

Ei 
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Troius Gă, i adj ., de Troie. 
Marcus Tullius 49, 2, Ciccron, 

Ic plus f;rand oralcur de 
Home. Calullc se fail si 
humblc dans celle piecc qu'on 
s'est demandc si elle n'Clail 
pas louL enliere ironique. La 
raison, it ellc scule, ne parnît 
pas suflisanlc. 

Tyrius 61, 172, .1dj., de Tyr, 
viile de Phenicie renommee 
pour ses Lcinlurcs de pour· 
pre. 

Varus 10, 1 ; n, I, tres proba­
hlcmcnL <Juinlilius Varus de 
Cremonc ('? 75-23 av .• J. C.), 
chcvalicr romain, plus lard 
nmi aussi de V1q~ile el d'Ho­
race, lcllrc d\111 gout lres fin 
ct trcs sur. 

Vatiuianus li, 3; 53, 2, 11dj., de 
Vatinius. 

Vatinius 52. 3, C. Vatinius, 
ag-c11t d~ Cesar, souvenL pour­
suivi par Ciceron, compta 
aussi Calvus parmi ses adver­
s:iircs. Ct'lui-ci l'aecusa Lrcs 
,·iolcmmcnt dc\·anl Ies t1·ibu-
11aux cn ran 54 ; m2is Ies 
vers de Calulle doi vcnt Hre 
anlcrieurs el se rapportent a 
des deme Ies qul' nous ne con­
naissons pus. Une haine" Va­
Linicnne u, c\~Lait une haine 
dif;'llC de celle que Valinius 
nourrissaiL conlre Cal ,·us. 

Vectius 98, I, oi, ceux qui ont 
cerit Veltius ont cru voir IA 
L. V clLius, dcnonciateur fa­
mcux ; mais Catulle ne raille 
que le ba vnrdage indiscret el 
import un du personnngc el le 
nom meme n'eslpas sî1rement 
clnhli. 

Veneres 3. 1 ; 13, 12; 86, 6, Ies 
V cnu•, c'l'~L-u-dire probable· 
nH•nt V(•nn~r-l lr~ Gritce~. 

Venus 36, 3 ; "''· 26 ; &5, 30; 61, 
H, H,61, 191, 19ă; 03, 17; 66, 
15, 56, 90; 68, 5, to, Venus, 
dccsse de l'amour. 

Veraniolns 12, 16; li7, 3, dimi­
nutif amical de Veranius; 
voycz ce mol. 

Veranius 9, l ; 12, HI ; 28. 3, un 
compagnon rlc jelmessc de 
Calulle. Enlre !'an 60 rt l'Rn 
!>5 ii ,·i~ita l'Espagnc, puis la 
Mncedoinc, 0(1 ii cut la m~mc 
corrifre que Fabullus. Nous 
ne savons ricn de plus de sa 
clcstincc. Voycz aussi Vera­
miolus. 

Verona 3~, 3 ; 67 1 3 \; 68, 27, 
Vfrone, viile dl!! la Haute 
!talie, pnll'Îe de C11tulle. 

Veronensis 100, 2, Bdj., de Vc­
ronc. 

Vesper 62, 1, l'etoile de V cnus, 
quand clic parnit le soir; clle 
est en cc sens ldentique a 
Hosperus. ou plnlM Ies deux 
no ms sont <lcux grnphics dilfc· 
rcntcs du mcme homs grec 
"En:epo~ latinis~, Voyez 
aussi Noctifer. Ln mcme 
etoile reparaîl Ic ITllllin sous 
un autre nom (\'ers 3o), celui 
de /,uci{er ; alors ellc nnnonce 
!'Aurore el clic conL&•arie Ies 
volcurs,puisqu'elle int.rrrompt 
lcur bcsog-ne. 

Vibenni pater et flliull 33, 2. 
lnconnus I'un el l'auLre. 

Victor 80, i. lnconnu. 
Vmber 39, 11, adj., de l'Ombrie, 

provincc de !'Italic centrale. 
Vmbilici 22, 7, Ies deux boutons 

qui, dans un volume, tcrmi­
ncnL en haut el en bas la 
bag11cttc sur laquelle s'en­
roule l'ouvragc. 

Volusins 36, 1,20; 95, 7, identific 
par Ies modernes, d'apres 
Scnequc, Leit re 931 1 i ,nvec un 
mnuvais poete nomme Tam1-
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siua : nous aurions clonc Iii un 
pteudonyme. De Loulc ma-
11l6re, ce pcrsonnagc, conlcm­
poruin de Cutulle,avail cerit en 
vars des ,1 nnales, c'csl-it-clirc 
1111 poeme sur l'hisloil'c ro­
mainc analogue it celui d'En­
nius. 

Vr11nia G I, 2, la Muse de l'as­
tronomic. 

Vrii 3G, 12, Uries. On identific 
ceLLe viile, non sans quelqucs 
doult's, "''cc Urium, siluce en 
Apulie. sur l'Adrialiquc. 

Zepbyritis 66, ;,1, adj., {cm., du 
Zephyrion, promonloire ii 
l'embouchure du Nil, prcs de 
Canope. On y avail eleve un 

temple, oii Arsinoc, nou,·clk 
:\phrodile, recevait des hon­
ncurs divins, probablemcnL i1 
c•ile de Zcphyre. 

Zepbyrus, i6, :1; li-l, 2iO, Ic Zc­
phyrc, vcnL cl'Ouest. 

Zmyrna 95, I, 5, 6, (appclec ail­
lcurs l\!yrrhal, heroine ele la 
fablc q.;i s'CtaiL cprisc d'un 
amour inccslucux pour son 
pere Cinyras, roi ele Chyprc. 
Cc sujeL, U\'anl cl'CLrc traile 
pai· O viele dans Ies Mel amor­
phoscs, l'avaiL ele par C. Hcl­
vius Ginna, l'ami ele Catullc ; 
son ouvrage devail <'Lre un 
morceau cpique dans le goi1L 
alexandrin ; ii n'cn reslc que 
lrois vers. 
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socntTE D'EIJITlU~ (( LES BELLES LETTHES )) 

1° COLLECTION DES UNIVERSITES DE FRANCE 
Sous Ic patronage de !'Association Guillaume Bude 

AUTEURS GRECS 

I. Platon. - OE111.,.es compleles. - Tome I r) lip­
pias mincur. - Alcibiadc. - Apologie de So­
crule. - 1-:uthyphron. - Criton). - Texte cta­
bli el Lraduit par ~I. MAUtll!CE CnotsET, i\lcmbrc 
de l'lnstilut. Administraleur au Collcge de 
France ..................................... . 

Le texte seul. 
La lraduction seule. 

Apoloyie de Socr;ile, le texte scul. 
h'11tl1yphro1t, Crilon, Ic texte scul. 

~- Platon. - Tome II. - (Jlippias majcur. - Char­
mide. - Lachcs. - Lpis;. - Texte clabli el 
trnduit par :li. A1.n1E1>C1HllSET, ~I cm bre de l"Jns­
litut. Do_ycn ho1101·airc de la Facullc des Lct-
lrcs uc Pa1·is ................................ . 

Le texte scul. 
La Li·aduction scule. 

3. Theophraste. - C;ir;icleres. - Texte ctabli ct 
tracluit par ~I. N.\\·A111rn, i'rofcsscur i1 la Fa-
cullc des Lcll1·cs de Toulouse ..... . 

Le lexic Sl'UI. 

La Lraduclion scule. 

-i. Eschyle. - Tome I (Les Supplianlcs. - Les 
Perses. - Les Sept contre Thchcs. - Promc­
lhcc cnchainc). - Texte ctabli et lraduil par 
~I. P. MAt.0:>", Profcsseur i1 la Facullc des Lcl­
lrcs de Paris.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . ..... 

Le texte scul. 
La Ll'Uduclion scule. 

Le l~xlc de chacunc de ccs Li·a;.;Cdics avcc nulicc. 

o. Callimaque. - llymnes, b"piyrammcs el Fr;iy­
me11ls choisis. - Texte clabli el t1·aduit par 
:li. E. CA11E:<, ~lailre de co11fcrcnccs i1 la Fa-
culle des Lcltrcs d'Aix ...................... . 

Le texte scul. 
La lraduclion scule. 

ti. Sophocle. - Tome I (.\jax. - Anligonc. - OE­
dipc-Il.oi. - Eleclrc). - Texte clahli el trn­
duit pur :1-1. :>IASQUEllAY, i'l'Ofesseur a la Facul-
lc des Lcttrcs de Bordeaux .................. . 

Le texte seul. 
Ln lraduction scule. 

Le tex le de chacune de ces Lragedies.,. 

Excn_1pl.. 
numerotcs 
sur papier 

Lafuma. 

12 fr. 25 fr. 
7 15 
6 epuisc 
2 
2 

12 25 
7 15 
6 13 

5 Cpuisl: 
4 10 
3 7 

15 30 
8 17 
7 15 
2 25 

13 27 
7 50 16 
6 50 14 

18 36 
10 20 
9 18 
2 75 
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7. Pindare. - Tome I (Olympiqucs). Tcxlc etnbli 
el traduil par M. A. Pnic11, Professcur a la Fa-
cullc <lcs Lcllres <le Paris .................. . 

Le tcxlc seul. 
La tracluction seule. 

s. Pindare. -- Tome II (Pylhiques). - Texte Cl.a­
bli el tra<luil par M. A. PuBCH, Professcur a la 
Facullc des LeLLres de Paris ................ . 

Le texte scul. 
La tra<luclion scule. 

9. Pindare. - Tome III (Nemeennes). - Texte 
ctabli el traduil par M. A. PuEcH, Profcs:;eur 
a la Facullc <lcs Leltrcs de Paris .......... . 

Le texte scul. 
La lraduclion scule. 

9. Isee - Discoars. - Tex le etubli el Lraduit par 
:\I. P. Houssl'L, Profcsscur ii la Facullc des Lel-
Lrcs de Strasbourg .......................... . 

Le lcxle scul. 
La Lraduclion scule. 

10. Aristote. - Conslilution d'Alhenes. - Texte 
elabli el lraduil par :-nI. B. ILwssot·LLIER, 
Membre de l'Instilul, Directcur ii l'Ecolc des 
Ilaulcs Etudcs, el G. MATHrnu, chargc de cun-

10 fr. 22 1'1·. 
9 19 
8 17 

10 22 
9 19 
8 17 

i2 25 
11 23 
10 21 

16 33 
9 19 
8 17 

ffrcnccs a la Fucullc des LcLL1·cs ele '.'..: aucy... 10 22 
Le Lcxlc seul. 6 13 

La lraductiun seule. 5 H 

AUTEURS LATINS 

I. Lucrece. - De /:i Nat111·e. -Tome I (Lincs I, 
II, III). Texte ,:labii el lracluil par M. ER'.'OUT, 
Profcsscur ii la Facullc cles Leltrcs de Lille... cpuise 22 

~- Lucrece. - Tome II (Livres IV, V, VI), texte 
el Lraduction. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . iO 22 

Le texte seul \Livres I-VI). 12 25 
La lraduction scule (Livrcs !-VI). 10 22 

J. Pcrse. - Salires. - Texte clabli el Lra<luit par 
l\I. CAHT.HII.T, Prof'csscur ă la Facultc des Lcl-
Lrcs de Paris.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 5 

Le texte scul an·c un index. 7 
La tracluclion scule. 3 

.;. Juvenal. - Salires. - Texte clabli el Lracluil 
par :\I. nE LA1111101.1.E, Profosscur ă la Facultc 
des Leltrcs de Poitiers, el M. V1LLE!<EUYE, Pro­
fcsscur a la Facultc des tettrcs de l\Iarseillc.. i6 

Le texte seul. 9 
La traduction seule. 8 

;, Ciceron. - Discours. - Tome I (Pour Quinc­
tius. Pour S. llosciu,; <l'Amfric. Pour Q. Bos-

epuisc 
15 
7 

33 
19 
17 
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CIUS le Comcdien). Texte clabli el lroduil par 
M. DEJ.A VtLLE Dl! MIRMONT, Profe•seur a IR Fo-
cull4! des Lcltres de Bordeaux ............... . 

Le lexlc scul. 
Ln lrarluclion seule. 

6. Ciceron. - Discours. -Tome II (Polll' !IL Tul­
lius. Discours conlre Q. Caecilius, dit " Ln Di­
vinalion "· Premiere aclion contre C. V crrcs. 
Secondc aclion contre C. Vcrrcs, livre premier, 
la prt\lure urbaine). Tex le Clabli el lrnduil por 

Dll LA V11.r.E nE M1R\IONT, Profcsscur i\ la Fn-
cullc des Lellrcs de Bo1·dcaux .............. . 

Le tex le seu I. 
La ll'Oduclion scule. 

i. Ciceron. - L'Orateur. - Texte Clahli el lroduil 
par M. DonNEC::QUE, Profcsseur il la Facullc des 
Lellrcs de Lille ............................ . 

Le lexic scul. 
Lo lracl uction seu Ic. 

8. Ciceron. De l'Orateur (Livre l). - Texte Ciabli 
el lraduit par l\I. CounuAUD, Profcsseur a la 

12 fr. 
7 
6 

25 fr. 
15 
13 

16 33 
8 17 
7 50 16 

H 23 
6 50 14 
5 50 12 

Facullc des Letlrns de Paris. . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 25 
Le lexle seul. 7 15 

Lo traduction seule. 6 13 
9. Seneque. - De la Cllimence. - Texte clabli ct 

lraduil (avcc unc inlroduclion et un fac-similc) 
par M. Pmic::nAc, Profcsseur au Lyccc de Ver-
sailles . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 12 25 

Le lex te scul. 7 15 
La lraduclion seule. 6 13 

10. Seneque. - Dialoyues. - Tome I (De la Co-
/ere). Texte ctabli el traduit par )IJ. Ilol'llCiEllY, 

Profe5'eur au Lyccc de Poiticrs.............. 14 28 
Le texte scul. 7 

La tra<luction scule. 6 
11. Tacite. - Histoires. - Tome I (Li H<'s I. li, 

III). - Texte clabli el traduil par :\I. GoEJ.zr.n, 
Profcsseur A la Fnculte des Let.trcs <le Puri,.. 16 33 

12. Tacite. - Tome II (Livrcs IV el Y) .......... fO 22 
Lctcxtcscul(LiHcsl-Y). 14 29 

La lraduction scule (Li vres I-\"). 13 27 
13. Tacite. - Dialoy11e des Umte11rs, l'ie d'Agri-

cola, la Germ<1nie. - Texte clabli <'I I radnil 
par MM. GoELZEn, llonNECQl'E el llAnAun.... 16 33 

Le texte scul. 9 19 
La tru<luction seule. 9 17 

14. Petrone. - Satiricon. - Texte cl.abli el tra<luit. 
par M. ERNOUT, PJ"Ofesseur i1 la Faeullc des 
Lellrc• dt' Lille..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 16 33 

Le lc,le gcul. fO 21 
Lu lraduction •culc. 8 i7 
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1~. Catn::e. - OE1wres. - Texte clahli el lraduil 
par ~I. LAFA YE, Profcsseur â la Facullc des 
L~ltrcs c!C' Paris (a,·ec inclc.x: .............. . 

Le lcxlc scul. 
I.a lrarluction scule'. 

12 fr. 
7 
6 

2° COLLECTION D'ETUDES ANCIENNES 

25 f1·. 
15 
13 

Publi1"·c sous Ic palronagc de !'Association Guillaume Bude 

Histoire de la litterature latine chretienne 
(ouvragc couronnc par !'Academie fran<;aisc), 
par :\I. nE LAnmou.E, Prol\·sscur ii la Facullc 
des Lcllrcs de PoiLicrs...................... 20 

Regles pour editions critiques, par M. Ln1·1s 
11.\\'ET, :lllemhre de l'ln>'litul. Professcur au 
Collegc de F1·ancc..... . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2 50 

Seneque Pros~teur. - i::1uclcs lill~raircs el f!ram­
mnticalcs sur la prosc de Scnequc Ic Philosophc, 
par M. A. Hm·nGEHY, Profc•scur au Lyccc de 
J>niliers . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 16 

3° NOUVELLE COLLECT/ON DE TEXTES 
ET DOCUMENTS 

Sous Ic palronagc de !'Association Guillaumc Hurii'.· 
Iuliani lmperatoris Epislulae Lcgcs Poemalia 

Fraµ-mcnla varia, coli., 1·cc. I. BmEz ct F. Cu-
"o:->T........................................ 25 

De re metrica traclalus µ-raeci incclili, cong., rec., 
commcnlariis imlruxil. ,V. J. "'· KosTEn .... 15 

4° COLLECTION DE LITTERATURE GENERALE 
Sir Roger de Coverley el Autres Essais Lit­

teraires, par Sir JA~rns FnAzEn, lraduclion de 
M. C11on·11,1.E. a1·cc Hlle preface d"ANATOLE 
FnA:->CE...................................... 7 50 

Sur Ies Traces de Pausanias. par Sir J.,„E, 
FnAzEn. Traduclion de M. l\0T11, praace de 
:\I. MAuntCE Cno1SET, a1·cc unc caric.......... 10 

Les Memoires de Jean-Chrysostome Pasek, 
commenlcs el traduits par ~I. PAl'J, C.1Z1:->..... 10 

Les Tetes de Chien. par M. IEnASEK, lraduction 
el adaptation de M:\I. :\IALot:uurn el T11.sHEH... 10 

Torrs ces 1•0/umes se L'endrnt eyalement re/ie,ţ (foile souple, fers 
speciau:r) at•ec une ,1ugme11t.1tion de 5 francs). 

'.\l.H:nx, PROT.\T FH~:RES, IMPRDIEUnS 
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